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Ous voulons & il nous plait, qu'a Vavenir dans toutes les 
N Fgliſes Paroifſiales & dans les Chapelles des Iſles de Fer. 
ſey, Guerneſey, & autres Ilzs adjacentes z comme auſh 
dans I'Fgliſe, Frangoiſe de la Savoye, & d ns toutes les autres 
Fgliſ:s dc la langue Frangoife, qui ſont dans nvtre Royaume d'An- 
gluterre & dans nos autres Fſtats, & qui fe ſont conformees,ou qui 
te conformeront ci-apres a VEgliſe Anglicane, Von ſe ſerve de la 
Verſion Francoiſe que le Sieur Durel a fair du livre des Prieres 
publiques & de la Liturgie entire de V'Fgliſe Anglicane, ſuivant 
la derniere edition publice par Ate du Parlement,auſſi-rdt qu'elle 
ſera imprimte avec Vapprobation d'un des Chapelains du e- 
rent Pere en Dieu Gilbert Eveque de Londres, Et nous permet- 
tons au dir Sieur Dxrel de faire imprimer a dite Vetlion en tel 
lieu, par telle perſonne, & en rel volume qu'il rrouvera le plus & 
propos ; Defendans & tous nos Sujers de ſe (ervir d*aucune edition 
que de celles, qui ſe feront de ſon conſentement & par ſon ordre. 
Er ſeront les preſentes un Ordre ſuffiſant pour ctr e Donne en 
notre Cour a Whitehall, le 6, Oktobre. 1562, 


Pay le commandement da 
Roy. 
LOriginal Anglow 
eſt entre l11- mains dn _ _ 
Sieur DUREL. Edoiiard Nicolas, 


C—— 
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Hance Gallicans Domini Johanns Duyelli Liturgia Anglicana 
Verſionem perlegi, eamque per onnia cum Originals Anglico con- 
cordem me r-periſſe profiteor, 


Geo. Stradling S, T. P, Rev; 
Ex 4. Sahaud, mn Chrifto, Pat. Gilb, Epiſc, 
April 6.1663, Lond. a Sac, domeſtics, 
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LA PREFACE. 


'EGLISE Anglicane, apres avoir premie- 
xement dreſſe ſa Liturgie Publique, a eu 
toajours depuis cette ſageſſe de garder le 
milieu entre les deux extremitez, dune trop 

grande rigueur d refuſer, & {une trop grande faci- 

lite 2 accorder dy admettre aucun changement. 

Car comme d'un cdte Pexperience fait voir, que lorſ- 

que fans aucune evidente neceffite Yon a change des 

choſes &tablies avec une meure deliberation, 1l s'en 
eft enſuivi pluficurs inconveniens, qui bien ſouyent 
ſe ſont trouvez, & en plus grand nombre & plus 
grands que les maux, A quoy Fon avoit defſein de 
remedier par de tels changemens, Ainfi de Fautre, 
puis que les formes particulieres du culte divin, & 
les colitumes & les ceremonies, qu'il a ete I propos 

d'y employer, ſont des choſes de leur nature indif- 

ferentes & alterables, & qu'on les reconnoit pour 

telles ; ce n'eſt agir que conformement A la raiſon, fi 
pour des conſiderations graves & importantes, ſelon 
que la diverſite des temps & des occaſions le peut re- 
querir, il $'y fait des changemens, que les perſonnes 
confſtitukes en Authorite trouveront de temps en 
temps neceſſaires ou expediens. Ceft ſuivant cette 
maxime que ſous les regnes de divers Princes {heu- 
reuſe memoire depuis la Reformation, VEgliſe portee 

r de juftes & graves conſiderations, s'cſt laiſſee al- 
ler 2 faire en de certaines choles les changemens qui 

Etoyent eftimez convenables chacun en ſon temps. 

Mais de forte partant que le corps & la ſubſtance de 

fon Service, tant a Fegard des choſes principales que 
de ſa forme & de ſon ordre, ont totijours 6te Jes 
memes juſques aujourdhuy, & demeurent encore 
fermes & inebranlables, nonobſtant toutes les vaines 
attaques & tous les affauts violens de ceux qui ſe 
font adonnez A changer, & qui ont todjours fait 
paroitre plus Vattachement a leurs ſentimens par- 

ticuliers 
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ticuliers & 2 leurs propres intereſts, que dUaffeRi- 
on 2 Saquitter de ce qu'ils doivent au public. Toute 
la terre ne ſgait que trop par quelles mauyai- 
ſes pratiques , & pour quels pernicieux defſeins, 
Puſage de la Liturgie ( quoy qu'ordonne par les 
loix du pais, & ces loix encore en leur vigueur ) 
eft venu - a diſcontinuer pendant nos dernieres 
malheureuſes confuſions, & ce n'eſt pas ndtre in- 
tention den renouveller ici la memoire, Mais 
lors qu'il y avoit de Fapparence qu'a Voccafion de 
Pheureux Retabliſſement du Roy, Yuſage de la 
Liturgie entre autres choſes ſe remettroit ſoy-m&me 
comme auparavant ( puis qu'il n'avoit jamais ete le- 
zitimement aboli) 2 moins que Fon travaillat prom- 
ptement A prevenir ce bon effet ; ces gens qui au 
temps de FUſurpation avoyent pris particulierement 
A tache de decrier la Liturgie dans les eſprits du 
Peuple pour luy en donner de Paverſion, fe trou- 
yerent engageZ par intereſt & pour conſerver leur 
reputation, de faire tous leurs efforts pour emptcher 
quelle ne fe retablit, autrement il auroit fallu 
wils euſſent franchement reconnu qu'ils avoyent 
ailli, ce qui n'eſt pas fort aiſe Tobtenir des per- 
ſonnesde leur humeur. Pour done venir a bout de 
leur defſein, il y eut pluſicurs petits livres, qui fn- 
rent publiez contre le livre des Prieres Publiques ; 
les vicilles obxfions furent renouveltees avec ap- 
parat, & Von y en ajolita de nouvelles pour en aug- 
menter le nombre, En un mot, lc Roy fut fort 
importun&, pour obtenir de fa Majefte, que la Li- 
turgie fut reveue, & quiil $'y fift les changemens 
& les additions qui ſeroient trouvtes neceſſaires pour 
le ſoulazement des conſciences tendres. A quoy le 
Roy, de ſa grace, voulut bien condeſcendre, porte 
a cela par les picuſes inclinations qu'il a de ſatisfaire 
a tous ſes Sujets, de quelque ſentiment qu'ils puifſent 
Etre, autant que cela ſe peut raiſonnablement atten» 
dre & demander . 
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Et ayans ainſi tache de nous acquitter de ndtre de- 
voir comme en la preſence de Dieu, en cette affaire 
importante, & de rendre en cela, entant qu'en nous 
a etE, ndtre fincerite approuvee aux conſciences de 
tous les hommes 3 quoy que nous ſgachions qu'il eft 
impoſſible de plaire a chacun dans une f1 grande di- 


ite de ſentimens, d'humeurs & Minterefts, qui ſe ' 


voyent dans le monde ; Et que nous ne devions pas 
nous promettre que des gens fattieux, de mauvaiſe 


'humeur, & qui ont Veſprit de travers, ſe vueillent 


ou ſe puiſſent contenter de quoy que ce ſoit, qui ſe 
faſſe en ce genre ur Fautres que par eux-memes ; $i 
eſt-ce que nous eſperons que ce o_ eſt ici preſente, & 
qui a&te examine avec grand (oin, & approuve par 
les Synodes des deux Provinces, trouvera auſh le fa- 
vorable accueil, & aura Fapprobation de tous les 
membres de FEgliſe Anglicane, qui ont de la mode- 
ration, qui aiment la paix, & qui ont viayement une 
bonne conſcience, 
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Touchant le Service de ''Egliſe: 


AMAIS il n'y ext rien de fi bien invente par [ effrit de Phom- 

me, ni de fi fermement Galli, qui avec le temps ne ſe ſoit cor- 

romps ; comme entre autre choſe yo fe -o EY 
aux Prieres Publigques, qui {c font dans PEgiiſe, appentes commune- 
ment le Service Divia. tp 7 jo recherche "origine & le fondement 
de ce Scyvice dans les tcrits des anciens Peres, on trowuera qu'il ne 
fut erdonnt que bicn a propos, & pour un plus grand avancement de 
la pieti. Car ils en ordonnerent en tclle forte, que 1a Bible entiere, 
ou la plus grande partie, ſe devoit lire wne for U'Annee ; afin que 
ceux du Clergs, & nommiment les Minifires de Vaſſemblee, par ls 
Frequzente l:ture & pay la meditation aſſidue de 1s Parole de Diew, 
fuſſent incitez, a vivre ſaintement eux-memes, & rendus plus pro- 
pres aexhorter les autres par ſaine dofirine, @ a refuter les adver- 
ſaires de la verits; Et afin avſſi que le Peuple, par ſoute continu» 
elle de la lefture des Saintes Ecritures dans VEgliſe, wt le moyen de 
Savancey inceſſammint de plus en plus en la conno;ſſance de Diew, & 
de sembraſr d' autant plus ardemment d' amour pour la vraye Ree 
ligion, qu'il nous a enſeignee, ; 

Ma il y @ long-temps que ce ſaint & bel ordre des anciens Peres 
a ets tellement change, viols & neglige pay Pinſertion de certaines 
hiftoires douteuſes, de Legendes, avec une multitude de Reiponſes, 
de verſets & de waines repetitions, Commemorations & Synodales, 
qu ordinairement quand [on avoit commence quelque Livre de ls 
Bible, aprts que [on en avoit achevi de lire trox ow quatre chaps 
on layſſoit la tout le p - fant le live jamair. Et Ceft ainſi gue ow 
commengoit le Livre d Eſaie en Advent, & celwy de la Geneſe en 
la Septuareſime ; mais on les commengoit ſenlement, & on n'ache- 
woit jamas ds les lire. L'on en faiſeit tout de meme des autres Li- 
wres de I Ecriture Sainte, Et de plus, au liew que S$. Paul vent que 
Pon _—_ au Peuple dedans I Egliſe, en wne langue qu'il puiſſe en- 
rendre, & dont il puiſſe etre tdifit en Poyant, le Service en cette 
Egliſe 4 Angleterre pendant pluficurs annics a &ti lew au Peupls on 
Latin,qui eft une langue qu'il nentend point ; De ſerte qu'ils oyotent 
ſeulement de leurs orcilles leuys caanrs, lewys efprits & lewrs entende- 
mens demeurans ſans idification, Davant age, quey que les anciens 
Per:s ayent diviſe les Pſeaumes en ſept parties, dont chacuns rome 
appellee un Nolturne ; Maintenant depuis quelque temps lon en & 
dit ſeulement un petit nombre, & lon a tout a fait omi le reſts: 
Outre que la multitude & la difficults des regles appellis la Pie, & 
les divers changemens du Service, faiſvient qu'il y avoit Plus de 
peine & dembaras & tourner ſeulement les fenillets du Livre pour 
Frowver ce qui devoit ttre lew, quiil n'y en avoit 4 les lire quand on 
Favoit trowvs, | 
Ayant denc conſiderices difficultez,, Pon y trowvera le remede 4 
routes dans Ordre qui ſe voit 1ci,Et pour faciliter la choſe,il ati fait 
un Calendriey tout expres, qui oft clair & aiſe 4 comprendre, 0 au« 
7am gu'nl oft peſſible, la leftnre de I'Ecriture eſt tellement api. 
| gue 


Touchant le Service de 'Egliſe: 


elle fera par ordre ſans en ſezarer une partie de Pautre.Ceſt-pourguey 
Pon ena retranchs les Antiennes, Reponſ.s,Invit atoires & choſes ſem. 
Uables, qui interr.mpotent la continuation dela Lefture dePEcritmre, 

Neant mos parce qu il eſt n c:ſſaire qu'il y ait de certaines Regles, 
i{ yen a ictguelquts-un's, qui ſcent & peu en nembre & aiſces a enten« 
are. De forte que vous aver ici tr. Ordre four les Pri res,& pour la les 
Aure de Ecr.ture Sainte cut ſe raporte fort a Vintention des ancien 
Peres, & qui eſt beaucoup plus wiile& plus commod: gue celuy que 
Con ob/ervoit c:=d.want. I! eft plus utile; parce que 'on a retranche 
beaucoup de cheoſes, dont les unes ſont fauſſ.s, les autres incert aines, 
les autres vaines & fpafitionſs: Et qu'il weſt ordonne de rien 
lire que la pure Parole de Dieu, les Saintes Ecritures, cu ce qui y 
eft conform:, & ce en wne telle langue & avec un te! Ordre, qu'il 
ne ſe pext riin d: pls ſimple ni de plus facile pour Vintelligence tant 
des Letlures guc des Auditeurs. I! eft auſſi plus commode, tant a 
cauſe de la brituere & de la ſimplicite de l'Ordre, que parce gue les 
yegles ſont in petit nombre & faciles. 

Et au lieu que ci-devant il y a eu une grande diverſite a pro- 

noncey & a chanter dans les Egliſes de ce Royaume, |.s uns ſuivans 
Puſage de Salisbury, les autres celuy de Hereford, les autres celuy 
d: B:ngor, les autres celuy d York, les autres celuy de Lincoln, l 
ny aured ſormas qw'un /'ul uſage dans tout ce Royanme. 
Er puts que rien ne peut ttre ſi clairement propuſe,qu'il ne 5y Yen- 
rontre des difficultez, dans [uſage & dans la pratigue ; pour lever 
Foutes telles difficulrez, $'il 5 en forme guclquer-unes, & pour re- 
ſoudre toute ſorte d'umbiguitez, touchant la maniere d'entendre, 
de faire, & de matire en pravique les cheſts vonrenues dans ce Lis 
wre ; les perſonn(s, qui auront de ces dowtes, ow qui prendront lu 
choſes diverſement, $adreſſeront toujours a l'Evegue dw Dioceſe, gui 
felon ſa prudence donnera ordre pour la reſolution de tels dowtes ; 
pourveu gue ct ordre ne ſoit contraire a rien qui ſoit contens dans 
ce Livre, Et 6 Evigue du Dioceſe eft luy-meme en doute de la 
choſe, en ce cas il peut Fadreſſer a Arc hevegue pour en aveir ls 
ſolution, 


Q- 9% 41 [038 or downe gue Jowtes chaſes ſeront lewss & chan- 


tees dans [ Egliſe en langue ww'gaire, afin que I Aſſembler 

| ex reqaive de [edification ; Ss eft-ce gue Von wentend þ as 
par la empecher coun, quit font lewys Proeres particulicres ay ſor 
& 4u matin, de les fawe en qualgue laugue que ce ſoit quils ene 
rendent, Et tows les Miniſtres & Diacres dorv:nt dire chague jour 
les Prieres du Matin & du Sor, ſort en particulicy ow en public, ſi ce 
neſt qu'ils on (ogent empechet, par maladis ou autre cane preſſante. 
Et le Mmiſtre de chague Egliſe Paroiſſeals 0u Chapelle on i! exeroe 
ſon Miniftere, &tant ſur les lieux, & n'ayant point d'empichement le- 
ite aus contraine; dirs les Procr's en tg liſe Paroifſtale 08 Chas 
pelle qu'il ſert, & fer jonney la clacht pay cer effet, quelgas eiþece 
dr temps convenable avant que de commenscer, afin que te Peuple 
paiſſe venir por auir is Parele as Dion, & pour fe joindre en Price 
ru avec luy. + DES- 


DES CEREMONIES. 


Poarquoy les unes ont te abolies, & 
les autres retenues. 


eu leur origine de Vinſtitution des hommes, les unes quit 

avoyent &Ere inventtes au commencement ayec une bonne 
& fainte intention, n'ont pas laifle d'tre entin changees en ſuper- 
ſtirion & en vanire; les autres n'ont &t introduites dans FEgliſe 
que par une devotion indifcrete & par un zele fans ſcience : 5 
parce que l'on n'y prenoit pas garde au commencement, Vabus s'ert 
eſt accreu & ſt millciplie chaque jour, Clles.ci, 4 cauſede leur 
inutifirs,& parce qu'elles ont beaucoup aveugle le peuple,& beau- 
coup obfcnrci la gloire de Dieu, meritent d'etre emicrement re- 
tranchees & rejetrees. 11 y ena d'autres, que Von a trouve 4 pro« 
pos de retenir,quoy qu'elles ſoyent dinftirution humaine, tant 
garder tofhjours l'ordre & la bien-ſeance requiſe en 'Fgliſe (car c'eſt 
le bur de leur premiere inſtitution) qae parce qu'elles font propres 
2 ediftier, 4 quoy toutes les choſes, qui ſe font dans Veplife, fe 
doivent rapporter, ſclon Venſcignement de IApdtre.- Er quoy que 
Vobſervation ou Vomiſſton d'une Ceremonie, confideree en <tle- 
meme, ſoit une choſe de peu d'importance, toutefois une defobei(- 
ſance accompagnee de mepris, & l'infration volontaire d'un bort 
ordre & d'une diſcipline publique bien trablie, n'eſt pas une of 
fenſe legere devant Dieu, 

Que tontes theſes, dir VApdrre, ſe faſſent entys vous honnetss 
ment & par ordre. Mais ce weft pas 4 des particuliers & a despers 
fonnes privees, qu'il appartient d'trablir cer ordre. C'eſt pourquoy 
nul ne doit ni entreprendre ni prefumer d'«tablir ou de c | 
aucun ordre commun & public en 'Egliſe de Chriſt, gil n'y eſt ke+ 
gitimement appelle, & il n'eſt autoriſt pour ctt effer, | 

Et ob que les bs wp des TT ſont fi differens an fiecle oh 
nous lommes, qu'il y en a qui penſent que ce ſoit un grand cas de 
conſcience,que de (e d ink! i woke as monde de hn Ceremo» 
nies, rant ils ſont arta a leurs vicilles colitumes ; & qu'au 
contraire il y en a qui font ſi capricieux & fi changeans, quiik ſee 
royent contens d'innover toutes choſes , & qui mepriſen telle» 
ment tour ce qui ſent VAntiquire, que rien ne leur peut plaire 
la nouveaute : Fon a trouve qu'il &oit expedient non tant de fe 
metrre er: peine de contenter ces deux forres d'humeurs, que de 
cher de plaire A Dieu, en procurant egalement leur ayantage aux 

h uns 


Dt: Ceremonies qui ſont en uſage dans PFgliſe, & qui ont: 


Touchant le Service de I'Egliſe. D 


elle fera pay ordre ſans en ſezarer une partie de Pautre.Ceſt-pourguey 
Pon ena retrancht les Antiennes, Reponſ.s,Invit atoires & choſes ſem- 
Llables, qui interrempoient la continuation dela Lefure del"Ecriture, 

Neant moins parce qu'ileſt n c:ſſaire aw'il y ait de certaines Regles, 
zl yen a ictquelques-un's, qui (cut & peu en nembre & aiſces a enten« 
dre. De forte gue vous aver ict tr. Ordre pour les Pri res,& pour la les 1 
Aure de PEcr.ture Sainte cut ſe raporte fort a Vintention des anciens 
Peres, & qui eſt beaucoup plus w1:le & plus commod: que celuy que 
Von ob/erwvort c:=d want. I! eft plus utile; parce que l'on a retranche 
beaucoup de choſes, dont les unes ſont fawuſſ.s, les autres incertaines, 
les autres vaines & ſuperſtitieuſes; Et qu'il neſt ordonne de rien 
lire que la pure Parole de Dieu, les Saintes Ecritures, ou ce qui y 
eft confoym:, & ce en wne telle langue & avec un te! Ordre, qu'il 
ne ſe peut riin d: plas ſimple ni de plus facile pour Pintelligince tant 
des Lettures gue des Auditeurs, I! eft auſſi plus commoede, tant a 
cauſe de la brituere & de la ſimplicite de l'Orgre, que parce gue les 
yegles ſont in petit nombre & faciles. 

Et au liew que c-devant il y a eu une grande diverſite a pro- 
noncey & a chanter dans les Egliſes de ce Royaume, |.s uns ſuivans 
Puſage de Salisbury, les autres celuy de Hercford, les autres celuy 
d: B'ngor, les autres celuy d'York, les autres celuy de Lincoln, 1 
n'y aurad ſormas qw'un /'ul uſage dans tout ce Royanme. 
| Erpuis querien ne peut etre ſi clairement propuſe,qu'il ne 5'y Yen- 
rontre des difficultez, dans [uſage & dans la pratigue ; pour lever lebi 
toutes telles difficulrez, $il $ en forme quilquer-unes, & pour re 2 > 

ſoudre toute ſerte d'umbiguitez, touchant la maniere d'entendre, dot 
de faire, & de matic en pravigue les theſes vorrenues dans ce Lis» Vob 
wre ; les perſon(s, qui auront de ces dowtes, ow qui prendront les men 
choſes diverſement, $adreſſeront toujours a 'Eveque dw Dioceſe, qui anc 
ſelon ſa prudence donnera ordre pour la reſolution de tels douwtes; ord: 
powrveu que cit ordre ne ſoit contraire a rien qui ſoit contenu dans fen! 


ce Livre, Et 6 Evegue du Diaceſe eft luy-meme en doute de la L 
choſe, en ce cas il peut Sadreſſer a  Archeveque pour en aveir ls 
ſolution, fon! 


Voy g#'4! ſort ordowne-que routes chaſes ſeront lewss & chan- nul 
tees dans | Egliſe en langue wu'gaire, afin que I Aſſemblee 
ex Tegaive de [edification ; Ss eft-ce gue Von nentend pas git 

par la empecher caux, qui font leurs Prieves particulicres aw ſotr t 
& 4u matin, de les fawe en quelque langue que ce ſoit qu'ils en- 
rendent, Et tows les Miniſtres & Diacres dory:nt dire chaque jour 
les Prieres du Matin & du Sow, ſort en particulicy ou en public, ſi ce ae 
neſt qu'ils on (oyent empechet, par maladies on autre cau/e preſſante, on 
Et le Miniſtre de chaque Egliſe Paroſſuale ou Chapelle ou tl exeroe 2) 
ſon Miniftere, etant ſur les lieux, & n'ayant point d'empechement le- me 
itime au contraire, dira les Prizy's en UEgliſe Paroiſſiale 08 Cha* 
pelle qu'il ſert, & fer jonner la clocht pour cer effet, quelque efþace me 
dr temps convenable avant que de commencer, afin que le Peuple Kc 
paiſſe venir poxr auir is Parele ds Dien, & powr ſe joindre en Pric- 
ru avec luf. DES- | 
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DES CEREMONIES. 


Poarquoy les unes ont &te abolies, & 
les autres retenues. 


eu leur origine de Virſtitution des homines, les unes qut 

avoyent Ere inventtes au commencement avec une bonne 
& fainte intention, n'ont pas laifle d'#re entin changees en ſuper- 
ſtition & en vanire; les autres n'ont &te introduites dans I'Eglife 
que par une devotion indifcrere & par un zele fans ſcience ; & 
parce que I'n n'y prenoir pas garde au commencement, Vabus s en 
eft accreu & Feft miiltiplie chaque jour. C-lles-ci, 4 cauſede leur 
inutifire,& parce qu'elles ont beaucoup aveugle le peuple,& beau- 
coup obfcurci la ſx de Dieu, meritent d'etre enti-rement re- 
tranchees & rejetrees. 11 y en a d'autres, que Von a trouve 2 pro» 
pos de retenir,quoy qu'elles foyent d"inftirution humaine, tant pe 
garder tothjours Vordre & la bien-ſcance requiſe en Fgliſe (car c eſt 
le bur de leur premiere inſtiturion) qae parce qu'elles font propres 
2 edifer, a quoy toutes les choſes, qui ſe font dans VFpglife, fe 
doivent rapporter, {clon Venſcignement de IApdtre. Er quoy que 
Vobſervation ou Vomiſhon d'une Ceremonie, confideree en <lle- 
meme, ſoit une choſe de peu d'importance, toutefois une defobeiſ- 
ſance accompagnee de mepris, & lVinfration volontaire d'un bort 
ordre & d'une diicipline publique bien erablie, n'eſt pas une of 
fenſe legere devant Dieu, 

Que tontes cheſes, dit PApdtre, ſe faſſent entys vous honnetes 
ment & par ordre, Mais ce n'eſt pas a des perticuliers & a despers 
fonnes privees, qu'il appartient d'trablir cer ordre. C'eſt pourquoy 
nul ne doit ni entreprendre ni preſumer d'«tablir ou de cha 
aucun ordre commun & public en I'Egliſe de Chriſt, gil n'y cſt le+ 
gitimement appelle, & il n'eſt autoriſe pour ct effer, | 

Et puis que les efprits des hommes fonc fi differens an fiecle oh 
nous ſommes, qu'il y en a qui penſent que ce ſoit un grand cas de 
conſcience,que de fe departirle moinsdu monde de leurs Ceremo» 
nies, rant ils ſont artachez a leurs vieilles coſtumes ; & qu'au 
contraire i] y en a qui font ſi capricieux & fi changeans, quiik ſee 
royent contens d'innover toutes choſes, & qui mepriſenc telle» 
ment rout ce qui ſent FAntiquire, que rien ne leur peut plaire que 
la nouveanre ; Von a trouve qu'il &oit expedient non tan: de fe 
metrre er peine de contenter ces deux ſortes d'humeurs, que de 
Ucher de plaire 4 Dieu, en procurant &galemen leur ayantage aux 
uns 


- 
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Des Ceremonies. 


rins & aux autres. Et toutesfois afin de ne laifſer aucun ſujet d'of. 
fenſe a quiconque eſt capable de fe payer de raiſon, I'on a bien 


voulu faire voir ici, & pourquoy Ion a rejerte quelques-unes des 
Ceremonies acco{;tumees, & pourquoy Ion a retenu, & que lon re» 


tient encore les autres. 

Les unes dorc ſont abolies, parce qu'en ces derniers temps elles 
croifloient & {s multiployent en b grand nombre, que le fardeau 
en Etoir inſup; ortable. C'eſt dequoy S. Auguſtin ſe plaignoit de 
ſon temps,diſant,que lcs Ceremonies eroient montees a un tel nom. 
bre, que PFEgliſe Chretienne Eroir en pire tat a cet egard que I'E- 
vlife Judaique, & il conſeilloit que Ton dechargaſt doucement & 
pailiblement Egliſe d'un tel joug, fclon que le remps le pourroir 
permetrie, 

Mais qu'auroit dit S. Auguſtin, $'il avoit veu les Ceremonies 
qui etoient il n'y a pas long-remps en uſage au milieu de nous, n' 
ayanr aucune compariſon du nombre de cclles de fon remps 3 j 
multirude de celles du notre ? Certes le nombre en etoir fi exceſ- 
if, & il y en avoir plulicurs fi obſcures, qu'elles ſervoyent pli. 
tor 2 enveloper & 2 confondre les benefices deJeſus Chriſt envers 
nous,qu's nous la repreſenter & 4 nous en donner la connoiflance. 

Deplus I'Evangile de Jeſus Chriſt n'eſt pas une Loy Ceremonielle 
comme etoit la Loy de Moyſe ; c'cſt une Religion qui confiſte,non 
en ſervitude dombres & de figures, mais en une liberte d'eſprir,& 
qui ſe contente des ſeules Ceremonies, qui ſervent 2 erablir un bon 
ordre & une ſainte diſcipline, & qui ſont propres 4 exciter & 2 re. 
veiller la ſtupidite des hommes pour les faire ſouvenir de leur de. 
voir envers Dicu par quelque ſignihcation finguliere & remar, 
quable, qui ſoir capable deles ediher. 

Mais la principale cauſe de Vabolicion de quelques Ceremonies 
a &re, que Von en abuſoir fi etrangement, cn partie par l'aveu- 
glemenr & par la ſuperſtirion des perlonnes groſſieres & ignorantes, 
en partie par Pavarice inſatiable de ceux, qui cherchoienr leur 

re intereſt plus =_ la gloire de Dieu, qu'il et ee malaiſe 
d'en 6rer Vabus, $i Vuſage en fuſt rofjours demeure, 

Quant 4 ceux, qui ſe pourroient offenſer de ce que nous avons 
retenu quelques-unes des Ceremonies anciennes, os conſiderent, 
que fans Vobſervation de quelques Ceremonies, il eſt impoſſible 

der aucun ordre, aucune diſcipline, ni aucune paix en I'E- 
fx ils trouveront en cela juſte ſujer de changer d'opinion. Que 
$'ils ſe formaliſent de ce que Pon retient quelques Ceremonies 
anciennes, aimans micux les changer toutes en d'autres nouvelles; 
Certes ces gens-la demeurans d'accord avec nous qu'il eſt conve. 
nable qu'il y ait quelques Cerrmonies, ne ſgaurotent ſans faire 
paroitre leur folie, rejetter celles qui font anciennes, ſeulement 3 
cauſe de leur antiquite, quand Von s'cn peut utilement ſervir, Car 
en ce cas ils devroient pliitot les reverer a cauſe de leur antiquits, 
gils veulent que Ton croye qu'ils ont plus d'amour pour union 
& RE——_ que pour des us _—_— leſquelles 
.2N tolijours Eviter autant que limereſt Relg ion Chr& 
rienae le peur ſouffrir; pigs nxtandatin Ces | 
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Ces memes perſonnes auront encore ſujet de ſe fatisfaire 3 I's. 
4 des ceremonies, que Von a retenues, ils conſiderent que 
mel'on a 6re celles, dont Ion abuſoir le plus, &, qui chargo- 
it les conſciences ſans aucune raiſon, auſhi les autres, qui nous 
«nt, ne ſont retenues que pour conſerver quelque ordre & 
lque diſcipline, & qu'elles peuvent etre changees pour du ju« 
cauſes. Et ainſi que T'on n'entend point, qu'on dorve les met- 
au mEme range que la Loy de Dieu. 
Enfin, ce ne ſont point des ceremonies muerres ni obſcures, que 
2n retenues ; mais elles ſont telles, qu'il eſt aiſe a chacun Ven. 
--lre ce queelles veulent dire, & 2 quoy clles fervent: de forte 
1] n'eſt pas vray-ſemblable que Ion en puiſle abuſer A Vavenir 
wme I'on a fait des autres. Orquand nous en uſons de la forte, 
x © pretendons point, ni de condamner les autres Nations, ni 
leur rien preſcrire, mais ſeulement de regler notre + Peuple. 
c nous eſtimons qu'il eſt raiſonnable qu'en chaque pays on uſe 
5 ceremonies, qut font trouvees les plus propres 4 y avancer la 
ire de Dieu, & ay ramener le Peuple a la forme de vie la plus 
arfaite 6c la plus ſainte, fans erreur & fans ſuperſtition,& que 1'or, 
a rejette les autres choſes, auſquelles on reconnoit de temps en 
an qu'il Feſt arrache le plus d'abus, ſelon qu'il arrive fourent 
uh Sen attache plufieurs a toutes les inſtitutions humaines, tantot 
une fagon, tantor d'une autre, ſelon la diverſite des pays. 
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Qu"il faut ſuivre en la Letture des 
PSEAUMES. 


E livre des Pleaumes ſera len de bout en bout 
une fois tous les mois, felon Vordre qui eft 
marque tant pour les Prieres du Matin que 
pour les Prieres du Soir. Mais 11 ne ſera leu 

en Fevrier que juſques au vingt-huit au vingt-neu- 
vieme jour du mois. 

Et parce que Janvier, Mars, May, Juillet, Aouſt, 
Odobre & Decembre ont chacun trente & un jour ; 
il eft ordonne que le dernier jour on lira les m&mes 
Pſeaumes qui auront te leus le jour precedent : En 
ſorte que Von puiſſe recommencer le Pſeautier le pre- 
mier jour du mois ſuivant. 

Et parce que le Pſeaume 119 eſt diviſe en 22 
parties, & qu'il eſt trop long pour &tre tout leu en 
meme temps z il eſt ordonne qu'il n'en ſera pas leu 
plus de quatre ou cinq parties a la fois. 

Et I la fin de chaque Pſcaume & de chaque partic 
dn Pſeaume 119, ſera repcte cet Hymne. 

Gloire ſoit au Pere, © au Fils, © au Saint Eſprit, 

Comme 11 etoit au commencement, comme tl eſt main- 
tenant, & comme il ſera eternellement, Amen, 


Remarquez que le Plc- (a) Cect Sentend du 
autier (a) ſuit la Divihon Pſeautier dans Is Litur- 
dg3 Hebreux, & la Ver- gte en Arglots; car dans 
ſion de la grande Bible celle-ct, Fon a pris Ia n:6- 
Angloiſe, qui fut publiee me v2r{ion des Pſeaumes, 
& mile en uſage ſons les qui ſe trouve dans Ia Br- 
Regaes de Henri huitie- ble, dont Pon ſe ſert dans 
me, & M'Edowvard fixie- Jes Egliſes Reformees de 
me, France © de Geneve, 
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LOrdre que 'on doit tenir en la 
Lefure du reſte de F Ecriture. 


Eft du Vieux Teſtament que ſe doivent 
prendre les premieres Legons aux Priercs 
du Matin & du Soir ; de forte qu'il Sen lira 
la plus grande partie une fois Vannee felon 

Yordre de ce Calendrier. 

C*eſt du Nouveau Teſtament que ſe prennent les 
ſecondes Legons aux Prieres du Matin & du Soir, & 
on les lira par ordre trois fois Pannee, outre les Epi- 
tres & les Evangiles ; excepte I Apocalypſe, Goh 11 
ſe tire ſeulement certaines Legons propres pour dt- 
verſes Fetes. 

Et ponr ſcavoir quelles Legons ſe daivent lire 
chaque jour, cherchez le jonr du mois dans le Ca- 
lendrier ſuivant, & Ia vous trouverez les Chapitres, 
qui doivent etre leus pour 1es Legons, tant des Prieres 
du Matin que du Soir :; excepte ſeulement les Fetes 
Mobiles qui ne ſont point dans le Calendrier, & les 
Immobiles on il y a un eſpace en blanc dans la Co- 
lonne des Legons ; pour tous leſquels jours Von trou- 
vera les Legons propres dans la Table des Legons 
Propres. 

Et remarquez que quand il y a des Pſeaumes ou 
des Lecons propres preſcrites, alors les Pſeaumes & 
les Legons marquees a Fordinaire dans le Pſeautier ou 
dans le Calendrier, f1 elies font differentes, ſeront 
omiſes pour cette fois-1I. 

Remarquez auſh que la ColleRte, Vepitre & PEvan- 
gile du Dimanche ſerviront pour toute la ſemaine tui- 
vante, a moins qu'il en ſoit autrement ordonne dans 
ce Livre, 


b 2 Legans 


A 
Lecons propres, qui doivent &Etre leues toute 


PAnnee aux Prieres du Matin & aux Prieres. du 


Soir, les Dimanches, & les autres jours de Fetes. 
Lecons propres pour les Dimanches. 
Dimanche de I Adv, Au Matin, 
Le Premier. Eſaie 1 
8 5 
3 25 
4 30 
1manches apres Not!, 
Premier. 37 
2. 41 
imanches Apris[E- 
Priphanie, 
Le Premier. 44 
2 51 
3 55 
4 $7 
5 $9 
6 65 
tSeptwageſime. Genel, 1 
Sexagefime. 3 
Quinguaz eſume, 9juſq.v.20 
Careme, 
Dimanche premier. I 9 juſq. 30 
2 27 
3 39 
4 43 
$ Exod. 3 
6 
x Legon, 9 
2 Legon, Matth, 26 
Pagnes, 
1 Legon, Fxod, 12 
2 Legon, Rom. © 
Dimanche apres Pag.) 
Dimanche 1 Nomb. 16 
2 23 & 24 
3 Deut, 4 
4 6 
1 : 
\Dimanch, apres U Aſc, 12 


{ 


Ay Soir. 
2 
24 
26 
32 


ſaie 


x0d. 


Hebr, 5.juſ. v. 11, 


Exod. 14. 
Pr 2. V. 22, 


« 22 
25 
p] 
7 


any 


Deutr, 


9 
a3 


La Pentecote, 


1 Lecon. 
2 Legun. 


, - 7 my ow a— 


Do: I6, juſ. V, 8, 
Aes 10.V. 34. 


Eſate 


yn 19. juf. v. 21. 
Dimanche 


II 


CO 


te Legons propres pour les Dimanches, | 
du Dimanche dc la Trin Au Matm. Aw Soy, 
I Legon, Genel. 1 Genel. 18 | 
<1: 57 looms. Maith. 2 t Jean 5 
Dimanches atves la 
_ Trinte, ; . 
Dimanche premicr. Poſue 10 ſolue 23 
2 ſuges 4 TJuges $ 
3 1 Sam. 2 1 Sam.. Z 
4 I2 13 
5 IS I7 
6 2 Sam, 12 2 Sam. 19 
,, 21 24 
g 1 Rois 13 t Rois 17 
9 18 19 
10 It 22 
1! 2 Rois 5 2 Rois 9 
2 10 18 
13 19 23 
I4 jJerem. $ Jero 32 
5 35 36 
16 Ezech. 2 Ezech. 13 
17 I4 18 
18 20 24 
19 Dan. 3 Dan. 6 
20 Joel 2 Mich. 6 
21 Habac. 2 Prov. 3 
22 Prov. 2 II 
23 II I3 
24 I3 14 
25 Is 16 
26 17 19 
Legons propres pour les FESTES. 
Fet«s, Aatin, | Sor. | 
S. Andre. Prov, 20, Prov, 21 
S. Tho, Ape. 2.4. 24 
Ne', 
1 Legon. Eſaic 9. juſ.v.8, |Ffa.7.v.to, juſ.v. 17 
2 Legon, Luc 2, jul. v.15, |Tite3. v.q. juſ. 9. 
S. Eſtienne, 
1 Legon, Prov, 28, Fccleſ. 4 
2 Legon, Actes6. v.$ & c.7.juC. Ak. 7.v. 30. jul. v.s 5 
$. Jean, (v, 30 
1 Legon. Eccleſ. 5, Ecclef. 6 
2 Ltgon, Apoc. 1, ' Ap9C. 22 
: Les Innocens, Jer. 21. jul. v.18. Sap.1 
he b 3 La' 


Legons propres pour les Fetes. 


La Circoncifien, Matin, Sorry, 
1 Legon. Gen. 17 Deut. 10, v, 12, | 
2 Legon, Rom, 2 Coloſ. 2, . 
piphante. 
I Legon, Efaie 40. Efaie 49 
2 Lecon. Luc 3. juſq, v. 2 Jean 2. juſfq. v. 12 
onv 4 S. Paul. | Bs ju 
I Legon, Sapience 5 Sapience 6 
2 Lecon. Actes 22,juſq, v.22 Aces 26 
Pur. de laV, Marie, | Saple. 9 Sapience 12 
» Matthias, I9 Eccleſ. xt 
nnonc, de la V. May. Ecclel. 2 Ecclel. 3 
Mercredi devant Paſq. , 
'1 Legon. Oſe r 3 Ofte 14 
Legon. Jean I1. v. 45 
eud: devant Paſq. 
I Legon, Daniel 9 Jer. 31 
2 Legon. Jean 13 
endred: Saint, 
I Legon, Gen.22. julq, v. 20 |Efaie 53 
2 Legon, Jean 18 1 Pier. 2 
Gille de Paſques. 
x Legon. Zacha. 9 \Exod. 13 
n. Luc 23. juſq. v.50 |Hebr. 4 
$ de Paſques 
1 Legon. Exod, 16 Exod, 17 
2 Lecon. Mar. 28 Actes 3 
rdi de Paſques 
I Leon. Exod. 20 Exod. 32 
2 Legon, Luc 24; julq v.13 |1 Cor. 15 
« Marc. Eccleſ, 4 |Eccleſ. 5 
.Philippes & S. Jacq 
I Legon. 7 9 
2 Legon, Jean 1. V. 43 
Aſcenſion, 
I Lecon. Deur, 10 2 Rois 2 
2 Legon. Luc 24. v.44 Eph. 4. juſq. v. 27 
wndi de la Pentecoſt. 
1 Legou. Gen. 11. juſq. v, te Nom.11.v.16.juf.v.30 
2 Legon. 1 Cor. 12 1 Cor. 14, juſq. v.26 
rdi de Pentecoſt, 
I Legon- r Sam. 19. v.39 \|Deut. 3o 
2 Legon. tTheſ.5:v.12.juſ.v,24 I Jean 4. juſq. v.14 
» Barnabe, 
I Legon. Fcclef. 10 Ecclef. 12 
2 Legon. Aces 14. AR. 15. juſg.v. 4" 7 


| 
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| Lecons propres pour les Fetes. 
S. 7. Baptiſte. | Aw Matin; | Aw Soiy. 
1 Legon, Malac. 3 Malac. 4 
2 Legon, Matth. 3 Match, 14. jufq. v.1 
S, Pierre. 
1 Legon, EccleC. 15 Ecclef. 19 
2 Lecon. AR. 3 AR. 4 
S. Jaques. Eeelet, 21  Ecelef. 22 
. Barthelemy, Ecclef. 24 Eccleſ. 29 
S. Matthiew. 3s 38, 
S, Michcl. 
1 Legon, Gen. 32, 'Dan. 10. v.5 
2 Legon, AR. 12. juſy. v, 20. [Jude 6. juſq. v. 16 
. Luc, Fecle(. 51 Job 1 
. $:170n & $, Jude. |Job 24. & 25 Job 42 
La Tous-Saints. 
| 1 Legon, Sapi. 3. Juſq. v. 10. | $api, 5. juſq. v. 17 
| 2 L=gon, Hebr. 11. v. 33. &| Apocal. 19. juſq.v. 17 
chap. 12, juſq. v.7. 
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| Pſeaumes propres pour certains Fours. 


—— 


Au Matin, | Au Sor. 
Pſcaume 19 .- 
Neel, 45 Ilo 
85 I 32 
KEEN Cs es 
6 102 
Mecredy des Cendres. 32 130 
38 , I43 
21 69 
Vendredy Saint. 40 83 
54 | 
2 113 
PaJues. «7 114 
III II8 
g 14 
Aſcenſion. Is 47 
21 | 1308 
43 104 
Pentccoſte, 68 145 
b 4 IE 


' LE CALENDRIER. 
FANVIER a XXKXL Jours. 
La Lune en a XXX. 
Prieres | Prieret 
wits M.ATIN|}DVU SOIR. 
24h 1 Leconi2 Lecon 
24904 anti 
Calend. ,Circonciſion, | | 
4 Non Geneſ.1 Matth.1 
3 Non 3 2 
b $ 3 
N | 6 
8 IduiEpiphanie, 
9 $ 
6 1d.|Luci.Pr.& M. 13 6 
s 1d is 7 
17 8 
3 14 I 9 
Id 21 Io 
Idut. [Hilaire Ey, a3 It 
19CF, 25 12 
18 27 13 
17 Cal 29 Ig 
I6 31 Is 
'15 CallPri.V.& M. 33 16 
14 Cal. 35 17 
13 Cal. Fabr.Ev.& M. 38 18 
g\t2 CalAgnes V.&CM. 40 19 
[1 Cal}Vin.D. & M. 42 20 
lo Cal. 44 21 
9 Cal, 46 22 
8 Cal.\Conver. S, | 
7 Cal. ( Paul 43 23 
6 Cal $0 24 Exod 
28'e1 5 Cal. *xod. 2 25 
| [{ag]a] 4 Cal. | 4 26 
3 39jb| 3 Cal;Rey Charles M 6 27 
3131k [Pr. Cal. 8| 28! 
Remarguez que le Chap. * 6 de VExode ne doit etre leu 
que juſqu'au verk. 14. 
F E- 
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FEV RIER « XXVIIL Fours. 
La Lune en a XXX. 
Prieres Prieres 
DU M.ATIN, DU SOIR. 
t Lecon|2 Legon.jt Legon|2 Legon 
exodxolar I 11|tCor.t3 
| 2 4 
12 3 I3 Is 
I4 4 I5 16 
16 $ 1712 Cor. 1 
18 6 IS 
20 7 21 
22 8 23 
24 9] 32 
33 Io|. _ 34 
Lev. k 11 |jLey.19 
20 I2 26 
my: I; iNotw.12 
I3 I4 I3 I 
16 Is I7 it 
20 16 2I I2 
22 Lu I.39. ' 23 I 13}, 
24] 1:v.39 251 Galat. 1 
27 2| 3 
31 3} 32 
IS " 3 
Deut. 1 SN 2 
Juſne. 3 6 
6 Cal|S, Matthias. 7 Epheſ.1 
s Cal. 5 $ 6 
4 Cal] : | 7 9 8 
3 Cal. | 9 10] lo 
Pr. Cal. 77 11] 38 F:.-8 
þ REA 14\%Rom.12 


LE CALENDRIER. 


——_— 


MARS a XXXI Fours. 
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eco 


La Lune en a 00 
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AV RIL @ XXX Fowre. 
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Ss av o XXEK, 


| 


_ 


LE CALENDRIER: | [| 


an- en ————_—_——_— CE = 
M1 A Y a XXXI Fours. 
Can . p——_ — " 
La Lune en. a XXX. | 
—__—_ — \ — — | a 
| Prieres Pri eres | 
DU M ATIN} DU SOLR | 
RS — ___—_ IE | oem —_—_ 6 
3 Legon[2 Legonjt Legonyz Lecon 
_ | Jude 
I Rois vAR, I Rois 9jRom. 1 
10'Matth.1 Il 2 
12 'E) 3 
Is IS 4 
I6 17 $ 
Joon, | 18; IS 6 
8 1d 20 21 7 
7 1d. 22 2 Rois1 s 
6 Id. : 2 Rois 2 3 ,! 
s 1d. 4 5 T0 
4 Id. © 7 II | 
3 14d. 8 9 1] þ 
Prid.Id.| 10 I I3 
;Cjun 12 I3 I4 
17G Ju 14 Is Is 
16 Cal. 16 I7 I6 
15 Cal 18 Ig} Cor.I 
14 Cal./Dunſtan. 20 21 2 
Iz Cal} : 22 23 3 
12 Cal. 24 25 W 
1x Cal. Eſdras 1] woſEidr, 3 5 
16 Cal, 4 5 6 | 
$ Cal. 9 23]Neh. 1 8 | 
9 Cal }Auguſt. Cant, Neh. 4 9] *' 
6s Cal |Vener Bede. | $ 6 10 
5 Cal, 8 9 Il 
4 Cal.jLCa Nai, & 10 I3 12 
- 3 Cal./e Rerowr, de [Eſther 1 28|Eſther 2 I3 
Pr, Cal.Kharles I. , 3Marc 1 4 I4 
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FU IN 4 XXX, Fours. 
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| Opn rene rr re 


La Lnne en a XXIX. 
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LE CALENDRIER. 13 
TZUILLET a XXXI Fours. 
E: La Lune en a XXX. 
OR Prieres | Prieres 

DV M.ATIN DVUSO1[R, 
1 Legon/2 Legon 1 — 2Legon 
_ 1g Calend 'Vifit, de la V. Prov.11[Luc See" Ra - 
g| 2/4 «Non! (Marie. 13 uu ul 2 
| 3[b] 5 Non.'S. Martin. - - 
p: ib F{ pe me ne 17 20 Colof.1 
So my 21 18 22 2 
| 6je Pr,Non. - ” _ . 
13 7,f | None. 23 bs . 
| 52! 513m. 21 28 1Theſ 1 
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3 Cal $ 8 
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., AOUST 4 KXXI Fours. 
FE: - Le Lune en 4 XXR, Ph 
$54 ©". fone m—_ * 
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LOTS: mas Laulihogne fda 


lend. S.Pjer.aux Li-{Jer. 29}Jean 20 Jer. $0 jHebr, 4 
(ens, 31 21 32 

h 33]Aces 1 
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_ 37 3 
8 Idus. Transhgurati- 39 4 
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Prieres Prieres 
DV M.ATIN} DU SOIR. 


720! ulke. 
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LE CALENDRIER. 


OCTOBRE a XXXI Fours. 


La Lune en a XXX, | 
—C_—— ———— OE — TT — 
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' 6'Non/ 9 $| 102 Cor, i| 
5 Non. 11 5 r2 '2 
4 Non. I 7 14 
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None. $ 10 [0 
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| 4 1d. 15 Is. 16 It 
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' LE CALENDRIER. 
| NOVEMBRE a XXX Fours, 
——_— 
La Lune en a XXIX. 
Prieres Prieres 
V M.ATIN| DU SOIR. 
x Lecon|2 Legon. Legon b Legon 
| I » on] ge 226 q , 
I 3] 2je| 4 Non. ba 16|Luc 17] Colof. 2 
2] 3jf | 3. Non. 18] 19 I9 3| 
4g Pr. Non, 20 20 21 4\ 
To] 51A! Nona. [Conſp.des Pop. 22 21 23 rTheſt, 
6}b| 8 Idus[Leonard, 24 22| (6) 25 _ 
IS] 7c} 7 1d m_-- a 28 3 
7] 8{d| 6 1d 29 24 | (6) 30] 4 
Tori s Id, 31'/Jean 1 92] > 
ISlzoff] 4 1d: 33 2 } Well - 10]! 
1 3 1d.\S. Martin. 35 3| & ' - 2 } 
r 2]A[Prid.1d. 37 4 33! . 23 
121; 3/b{ Idus. |Briſe Eveſ, 39 5 40]1t Tim.1 
il r4þ [18C. 41 6 gz] 2& 3 
[us I7 Cal [Machou. 43 7 44 4 
9116je [16 Cal. 45 8] (c) 46 5 
17]F |15 Cal.|Hugues, 47 9 gs} _ 6 
17]i8lg [14 Cal. 49 10 Soj2 Tim. 
61 19]Aſt3 Cal. $1 11 [Baruc I 2| 
_ 120jb [12 Cal/E&dmond R. &|Baruc 2 12]. 3 3 
142k ſrt Call (M. 4 13 s| 4 
3] 2214 [10 Cal,Cecile. 6 14 [SaſanneJTire L| 
23] 1:9 Cal.S. Clement. B-1&Dr 15 [Efaie 1} 2& 3 
11]241f |.-8 Cal. *e 2 16 $|chilem. 
19125fg | 7 Cal/Catherine. 4 17 S|Hebr. 1 
- [26JA] 6 Cal. 6 18 7 2 
5127ÞþÞ| 5 Cal. g Ty 9 3 
28kc | 4 Cal. Io 20}, 1 1 4 
I$]29]d] 2Cal. Juſhe. I2 21 13 $ 
913ct [Pr Cal.|S.andre Ap. lates I | 6 


£% a) Remarquez que le 25.de Ecclefiaſtique ne-ſe doit lire que | 
Jaſques au v:; T3. Ft (6) le chap. 30. que juſques au v. 19. Er (c) le 
_—_ 46. que juſques au y. 20. 
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LE CALENDRIER. 
 DECEMBRE « XXXI 9ours. 
La Lune en a XXX. 
— _ 1, Ks Og 
Ta, DUMATINLIDU SOIK. 
— Or napuſe hog : Lego Legon 
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is Cal 


10 Sapientia, 


1s. 8, 


4S. Jean. Apoſt. 


4Les Innocens, 


Juſme. 


Juſhe. 
Natſſance de N. 
Eftienne. 


\Sylveſt.. Eved.[/ 


Tables & Regles pour les Fites Mobiles & © Tab 


Immobiles : Comme auſſt pour les jours de 


Tune & d Abſtinence pour toute  Annte. 


Regles power connoitre quand commencent les Fites Mobiles, 
ASQUES, dont depend tout le reſte, eſt troltjours le pre- 
mier Dimanche apres la pleine Lune, qui vient la premiere 


_=_ le vinge & unieme de Mars. Ft fi la pleine Lune ar- 
e Dimanche ſuivanteſt le jour de Paques. 


rive un Dimanche, 


Le Dimanche de Advent eſt toihjours le plus proche de la Fete 
de S, Andre, ſoit devant, fvir apres. 


Septuageſine neuf 
Le Dimanche J Sexagſime eſt toil 2 huit C ſemeines de- 
che de Ia > Quingwage/ime { jours ſept ( vant Pagues; 
| ; * Nnadragefime ſix 
Le Dimanche des Rog «- cing ſemaines 
trons uarante jours 4 
Le jour de "Aſcenſion Deſt ; 1 apres Pa- 
Li Pentecite ſept ſemaines Om 
Let Diman,de la Trinird huit ſemaines, 
+ Table de $owtes les Fiter, qui ſe doivent obſerver on PEgliſe 
| Anglicane pendant l Annie, 
6 Hens les Dimanchez de V'Annee, 
| {La Circoncifion de n6treY S. Pierre Apdtre; 
: | Seigneur Jeſus Chriſt, | 8. Faguer Apdre. 
L'Epiphanie. S. Bahthelemy Apdotre; 
VL | La verſion de S. Paul, } S. Matthiew Aphtre. 
H. * La Purification de la Bien+ 1 S. Michel & de tous les An 
i heureuſe Vierge. ges. 
- S. Matthias Aportre. S. Luc Evangeliſte, 
tw | Lannonciation.de la Bien- | S, Simeon & $8. Jude Apd. 
ia. heutcuſe Vierge. res. 
£ S. Marc Evangeliſte. * La Touſſaints. 
- | S. Philippe & Saint Faques | S. Andre Apotre. 
:. XTeCs. | 8. Thomas Axorre. 
' 1 L'Aſcention de nvtre Sci- # La Naiflance de ndtre Sci- 
Ki | gneur ſeſus Chriſt. gneur. 
S, Barnabe. S. Eftienne Martyr. 
| Lz Naifſance de 8. Jean | 5. Jean!'Evangeliſte, 
| Baptiſte, J Les Saints Innocens. 
Lundy (de la ſemai-. *Lundy I de la ſemaine 
& Jn de Pa- & de la Pente- 
Mardy qucs CMardy I core. 


Table 


La-1 


.'| Table des Vigiles, qui ſe doivent obſerver 
2 endant I Annee. 

Les Vigiles ou Veilles devant. 
_ | La-Naifſance de nd-) (14 Penrechre. - 


tre Seigneur. Nativite de-S.Fean B4- 
La Purification de. la priſte. 
Bien - heureuſe Vier-| S. Pierre, 
ge Marie, S, Faques. 
S. Matthias. b I S. Barthelemy. 
L*Annonciation. de Ia S, Marthieu, 
Bien-heureulſle, - ih | S110 &S, Fude,. 
Vierge, | i} S Andre. 7 | 
Paques. | | S. Thomas. * 
L Aſcenſion. -3 'LULa Touſlaints. 


Remarguet que fi aucune de ces Fetes ſe rencontre ajs Lundy, @- 
lors la Vigile ou le jour de Tine ſera le Samedy & non le Dimancke, 
Des Fours de Fine, ou d Abſtinence. 
| gy Quarante Jours de Car&me. 
| » I, Les jours de Jfine des Quatre-temps, 
h | Le Premier Dimanche de Ca- 
qui ſont le Me- reme. 
credy, Vendredy< LeFete de la Pentecdte, 
& Samedy apres / Le 14. de Septembre, 
Le 13. de Decembre, 
NT. Les trois jours des Rogations, qui. ſont le 
Lundy, Mardy, & Mecredy avant le Jeudy Saint ou 
Aſcenſion de nd6tre Seigneur, | 


IV. Tous les Vendredis de PAnnee, except& le 
Four de Neel, 


Fours Solemnels pour.leſquels il ) a des Services 
 particuliers. 
I. | Oh Cinquieme Jour de Novembre,qui eſt le jour 
de la Conifiration des Papiſtes. 

I. Le Irentieme jour de Fanvier, qui eft le jour 
au Martyre du Roy CHARLES Premier. 
, TI. Le Vingt-neuvieme jour de May, qui eſt le 
jour de la Naiſjavce, & du Retour du Roy CHA R- 
LES Deuxieme 


IV, Le Second jour de Sepremb, ani J 
Vincendic de Lan. _ CY 


TABLE 


T ABLE des Fetes Mobiles ſupput6e pour {© 

quarante Ans, | 4 
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I665 I3 | 23 A 2 Janv.22 8) \avr 

I666-; 14 S... G s Fevr.11 23 \ 
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16389 8 igt 19 2 Janv.27 | Fevr.13 
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1691 8 -$ Iy D 4 8 | Fevr.25 

x92, 2 {| 221} C B 2 Janv.24 10 
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| Table des F&tes Mobiles. 
; 4 i, —_ 
" 5 | 8 | _z Fo 
1 7; Z 2, 2. FE. 28 | 8=2 
5 2.8 Ks x = 2, "> 
®. g2 | > | 54 | ES 
TY Wer? Ole | : oy 2 4 a 3 
Avr. 14 | May 19 , May 23 | Juin 2 | 24 Dec, 1 
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26 ? Avr. 30 4 I4 27 Dec. 3 
\Avr. 15 May 20 24 | Juin 3 24 
7 12 16 | May 26 25 
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Avr.11 May 16 | May 20 | 30 24 
3 8 I2 22 25 
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Mars 3o 4 8 I8 26 Nov.y0 
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'Avr. 15 May 20 24 | Juin 3 | 24 
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15 16 20 | May 30 24 , 
3 8 I2 22 25 26 
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Mars 27 I 5 is | 26 
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ars 27 I 5 Is 26 
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4 9 ly 23 | 2s 
24 29 4 Jum 2 | Juin 2 | 22 
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Prone que I'Fgliſe Anglicane commence 1a ſupputation de 
I'An de notre Seigneur au vingt-cinquieme jour de Mars. 


—— 


' Pour trouver le jour de Paques pour jamais. 
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XV 4 . 5| 6 7 8 

RVI 28 2223 jag {as 

XVII 11 12/13 14 Is 
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mois, & le jour de Pagues pour cette Annie-la, Mais vemar- 
quet que le nom du mois eft marque 4 la main gauche, ow auprii 
du nombre qui marque le jour du mois, & ne ſuit point en ligne 
dirette, comme dans d'autres Tables; mais oft en ls ligne collate 
ral, 


Tant trouve la lettye Dominicale en la premiere ligne, de- 
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L'Ordre qui ſe doit tenir chaque jour aux 
Prieres du  Matin &- aux Prieres du Soir 
durant toute FAnnee. 


E:1 Prieves. du Matin & les Prieves du Soir ſe feront en la plact. 


accoiatumte de ['Egliſe, de la Chapelle, ow du Chayr, 5'il nn 
eſt autrement ordonne pour © Ordinajre du liew. Et les Chau: 
des Egliſes d:menrerent comme ils ttoyent aus temps paſſe. 

Et il faut remarguer ici, que Pon retiendra 'wſage des meme Or- 
nexens & de | Egliſe & des Miniftres dans toutes les fonttions de lewr 
Miniftere, qui etoyent en uſage dans [Egliſe Arglicane, pay l Authi- 

r1if ds Pariement tenu [a ſeconds du Rey Edouard VI, 


ſcender, juſques a ce que vous ſoyer, vis a vis du Nombre d'On, 
de PAnnte que vous cherchet.. Et la vous trouveret !t- 
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DRE 


| Qui ſe doit tenir chaque jour aux Pric- 
res du Matin, pendant toute | aunee. 


le 


It 


Au commencemest det Prieves 
du Matin le Miniſtre recitera 
a 'haute voix quelqu une, ou 
pluſienurs de ces ſentences de 
Ecriture : Et en ſurtc il di- 
race quieſt ecrit abres leſdt- 
tes ſentences, 


” Uand le mtchant ſe de- 
” Q tournera de ſa mechan- 
. 


cere qu't] aura commile, 
x Qu'i] fora ce qui eſt juſte & 
droir, il fera vivre ſon ame. 
Exch, 18. 27. 

Je connois mes tranſgreſſions, 
& mon peche eſt continuelle. 
ment devant moy. Pſ. 5I. s. 

Detourne ta face arricre de 
mes pechez, 6 Eternel, & cf. 
face tourcs mes iniquirez. P/. 
5l.11, 

Les facrifices de Dieu ſont 
Velprit froifle : O Dieu, tu ne 
mepriſes point I'c{prir froifle & 
briſe. Pſal. 51.19. 

Rompez vos caurs, & non 


point vos vttemens, & retour- 


nez 4 VErernel vorre Dieu: car 
leſt miſcricordieux & pitoya- 
ble, tardif a ry & abondant 
en pratuite, & qui ſe repent d'a- 
voir affl'ge. * 2.1 Ms 

., Les miſericordes & les par» 
dous ſour du Seigneur ndue 


Oc- 


Dieu : car nous-nous fommes re® 
bellez concre luy,& nous n'avors 
point ecoure la voix de [Eter- 
nel ne Dieu pour cheminer 
en tes loix, qu'il a miſes dc vant 
nous par le moycn de ſes ſervi- 
reurs Propheres. Dan.s9. 9,10. 

O Eternecl, charice-nous, rou- 
teefois par meſure, non point en 
ra colere, ds peur que tu ne 
nous reduiſes a neant. Jer.10.24. 

Amendez-vous : Car Ic Roy- 
aume des cieux cit approche. 
Mat, 3. 2. 

Je me leveray & men iray 
vers mon pere, & luy diray, 
Mon pere Jay pecht contre le 
Cicl & devant toy ; & je ne ſuis 
pas digne Petre appelle ton cy- 
fant. Luc. 15.18, 19, 

N'entre point en fjugemen: 
avec tes fervireurs, 6 Eterncl : 
parce que nul homme vivanc 
ne ſera juſtine devant toy. 
Pf. 143.2. 

Si nous diſons que nous n'a. 
vons point de pechs, nous-noug 
ſ{eduiſons nous-memes, & la 
verite n'eſt point en nous. Mais 
ft nous conteſfons nos pech-z, 
il eſt fidele & juſte pour nous 
pardonner nos pechez, & fon 
lang nous netroye de toute 11; 
quite, 3 Jean 1. 8, 9. 

& T7C% 


"lb 
Res-chers Freres, PEcri- 
ture Sainte nous cxhor- 
te en pleuſicurs endroits 
de reconnoitre & de confefſer 
la multitude de nos iniquirez & 
de nos pechez : Er elle nous a- 
vertit que nous ne devons point 
tes difſimuler, ni les cacher de- 
vant la face de ndtre Dieu & 
Pere celcſte : Mais que nous de- 
vons les confefler d'un cur 
contrit & humilie, -pour en a- 
voir la remiſſion par fa bonte, 
& par a miſericorde inhnie ; 
-Et quoy qu'il faille que nous 
confeſhons en tour temps nos 
pechez devant Dieu, $i eſt-ce 
que nous ſomes plus obligez a 
nous acquitcr dece devoir,quand 
nous-nous afſemblons pour lui 
rendre graces des grands bien- 
fairs,que nous avons receus de a 
main, pour annoncer ſes lovian- 
 Bes, .pour ecouter ſa fainte Pa- 
role, & pour luy demander les 
choſes requiſes & neceſflaires 
tant 2 nos corps qu'a nos ames. 
C'cſt pourquoy je vousprie, & 
Je vous requiers, Vous tous qui 
etes ici preſens, de nvaccom- 
pagner Tun caur pur, & HPunc 
voix humble au trone de la 
orace celeſte, diſant apres moy, 


Conf [ſion gencrale que toute 
PAſſemblee deit dire a ge- 
nous apres le Miniſftre, 

Ere Tout-puillant, & rres- 
miſericordicux, nous-nous 
fommes egarcz & derour- 

nez de res ſentiers, comme des 

brebis perdues : Nous avons 
trop ſuivi les imaginations & 
les convoitiſes de nos propres 
ceurs : Nous avons tranſgrefle 
res faints commandemens ; Nous 
ravons point fair les choſes que 
nous devions avoir faites; & 
AQLs aVous fait cclles que nous 


Prieres du Matin. 


ne devions point faire : & il 
n'y a rien dentier cn nous. 
Mais toy, Seigneur, aye pirie de 
nous miſerables p:cheurs ; O 
Dieu, pardonne 3 ceux qui con= 
feſlant leur fautes : fay graceA 
ccux que le repentent : ſuivant 
cs promeſſes fairs au genre hu. 


main en Jcſus Chriſt notre Sei 


gneur: & nous accorde, © Pere 
tres-meſericordicux,pour Famour 
de luy, qu'a Vavenir nous puif« 
ſions vivre ſobrement,juſtemenr, 
& religieuſement, A la gloie 
de ton {aint Nom. Amen, 


L' Alſolution ow remiſſion der 


pechcz,, qui ſe doit prononcey 
par le Pretye ſeu! etant de- 
Lewt, le peuple demenrant ct 
pendant a genoux, 


E Dieu Tout-puiſſant, qui | 


cſt le pzre de n6tre Sci- 
encur Jeſus Chriſt, qui ne 
deſire point la mort du pechcur, 
mais plurde wil ſe convertifle 
de fon iniquite,& qu'il vive ; qut 
auſia donne pouvoir, & com- 
mandement 4 ſes Miniſtres de 
declarer, & de prononcer a ſon 
peuple penitent Vabſolution, & 
la remitſ:on de ſes pech=z : par- 
donne a tous ceux qui fe repen- 
tent en verite, & qui croyent 
ſans fecintile a ſon $, Evangile, & 
il les abſout rovs, C'eſt pour- 
q"9F prions-le qu'il luy plaiſe 
e nous donner une vraye re- 
pentance, & fon S, Eſprit ; ahn 
que les euvrcs que nous faitons 
preſentement luy puiſſent agre- 
cr, & que toute ndtre vie ſoit 
pure & fainte a Vavenir; telle- | 
ment qu'enfin nous parvenions | 
a {a gloire eternelle, par Jeſus 
Chriſt notre Seigneur. 
Le penple repondra ici Amen, & 
a la fin de toutcs les autre 


Preer:s, 
vAlor! 


Prieres du Matin, 
- ApriiVon dira, ou Von chantere 


_— 


Alors ſe Miniſtre ſe mcttya a 
genoux, & dira VOraiſon Do- 
minicale a haute voix, le peu- 
ple Yagcnemillant anſfi, & la 
vepet ant tant 1ct Que pay tout 
< «lle ſe trove dans le Service 
Dive. 

Oftre Pere qui es aux 
Cicux : ton Nom foint 
ſanftihe: ron regne vi- 

enne : ta volonte ſoir faire en la 

terre comme au Ciel: Donne- 


nous aujourd'huy nScre pain 


. quotidien : & nous pardonne 


nos offenſes comme nous par- 
donnous a ceux qui nous ont 
offenſez..” Er ne nous indui 
point en tentation : Mais nous 
delivee du mal. Car 4 toy 


* eſt le regne, la puiſſance, & la 
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ploire aux fecles des fiecles. 
wAmen. 
I! dira auſſi, 
O Seigneur, ouvre nos levres. 
Reponce. 
Fr notre bouche annoncera 
ta louange. 
Le Pretye, 
Eternel, hae-toy de venir 3 
norre aide. 
Reponce. 
Hare-roy de venir 2 notre ai- 
de, Seigneur, 


try chacun fe levant & ſe te-' 


nant d. bout, 
Le Pretre dira. 

 Gloire ſoit au Pere, & au 
Fils, & au Saint Eſprit, 

Reponce. 

Comme il etoit au commen- 
cement; comme il eſt mainte- 
nant, & comme il ſera eternel- 
kment. Amen. 

Le Pritye, 

Louez le Seigneur. 

Reponce, 


Le Nom du Seigneur foitloie, 


Z 


le Pſcaume qui ſmit, except 
le jour de Pagues, pour la ſc- 
lemnite duquel, il y a une au- 
tre .Antienne. Et il ne ſe doit 
point lire en c« lieu !e 19, 
jeur de chaque mois, mais ſeu 
lement dans la ſuite ordinai- 
re de Pſeaumes. 


Venite, Exuitemus. Pſcau. 95, 


\ a Enez, menons joye 4 I'F- 

ternel : Jetrons cris d'e- 

| jouiffance au rocher de 
nore delivrance. 

Avangons-nous devant fa fz- 
ce aveclouange : Jertonlui cris 
d'ejouiflance avec Pleaumes. 

Car l'Erernel cft un Dieu forr 
& prand: & grand Roy par 
deflus tous les Dieux. 

En la main duquel font les 
lieux les plus profonds de Ia 
terre: & a luy ſont les forces 
des montagues. | 

Auquel apparticnt la mer, 
JPaurant que lui-meme Pa faite ; 
& ſes mains ont forme le ec. 

Venez, profternons-nous, ene 
clinons nous: & nous agenoutl- 
lons devant FErernel qui nous 
a fairs. 

Car il eſt nvcre Dieu : & nous 
ſommes le peuple de fa pirure 
& les brebis de fa conduite. 

Si aujourd'hny vous oyez {a 
voix , n'endurciflez point vos 
ceurs, comme en Meriba, & 
comme en la journte de Maſla 
au deſert, 

Ou vos peres m'ont tents, & 
m'ont eprouve : auſh ont-ils veu 
mes Ceuvres. | 

Jay ee cnnuye de cette ge- 
neration par quarante -ans, &: 
ay dit : C'eſt un peuple tony; 
voyant de ceeur, dont ils ne fe 
ſont point adonnez 4 —__ | 

& > <> 
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C'eſt pourquoy jay jure cn 
: mon ire ; $'ils Entreart en mon 
repos. 
Gloire ſoir au Pere, & au Fils, 
& au Saint Eſprit. 

Reponce. 

Comme il eroit au commen- 
cement, comme il ct mainte. 
nant, & comme il ſcra eternel- 
lement. Amen, 


«Apres ſurvront les Pſeaumes felon 
Pordre priſcrit, &a la fin de 
. chaque Pſeaume, comme auſſi 
a4 ia fin du Benedicite, du 
Bencedidtus, d# Magnihcar, & 
ds Nunc dimittis, ſera 1c%- 
Jours repete. 
Gloire ſoit au Pere,&c.comme 
il £toir au conunencement, &c., 


cApres ſera lewe diſtinement a 
«haute voix la premiere ligon 
aut [era priſe ds wieusx T.jta- 
ment, felon Vorere preſertt ai 
Calenariey : fi ce Weſt aux 
ours gue ont lenys legons Þro- 
pres. Celuy qui fait ia letture 
;e riendya dcbout, (2 towrnant 
de til'e forte, gi! priſe m- 
ekx eire ceniendu de tous lis 
. @{iſtans. Et aprts cela ſera 

ait ou chants ghaque your en 
-tangue valgarc pendant tow- 
te lannee "hymne appulle, Te 
Dcum laudamus. 

Remarguez, gu: devant chaque 
iegon le Minifire dira, Icy 
commence un rel Chapitre, ou 
un tel Verſet d'un rel Livre, 
Er aprts chaque lecon, tcy finit 
ta premicre 0 {a ſeconde legon, 


F: Deum laudamus. 


Ous celebrons ta lowan- 
Ay ge, © Dieu : & nous re- 
counoitions que tu es le 


SOR: 


Prieres du Matin. 


Toute la terre t'adore : 6 Pe. 
re d'eternite. 

Artoy les Anges elevent leurs 
voix : le ciel, & toutes les puif- 
ſances qui y ſont. 

A roy les Cherubins & les 
Seraphins crient incefſamment. 

Saint, Saint, Saint : Seigneur 
Dicu des armt&es. 

Les cieux & la terre font 
remplis de la Majeſte de ta Gloi. 
re, 

La _—_— gloricuſe des 
Aporres : celebre tes louanges, 

L'aſfemblee excellente des 
Prophetes : celebre tes lounges. 

La triomphante armee des 
Martyrs: celebre tes louanges. 

La Sainte Fgliſe Univerſel. 
le : te reconnoit & te confetle. 

Le Pere: d'une Majcſte in- 
finie. 

Ton Fils unique : vray & ve- 
nerable. 

Aufh le Saint Eſprit : le Con- 
ſokrteur. 

Tu es le Roy de gloire: 6 
Chriſt. 

Tu cs le Fils Frernel : du Pere, 

Quand il ta pla denrerpren- 
dre nvtre redemption: tu n's 
pas dedaigne le ventre de Ia 
Vierge. 

Ayant ſurmonre les douleurs 
dela mort: tu as ouvert Ie Roy- 
aume des cieux 4 tous les cro- 
yars. 
Tu es aiſis ala dextre de Dieu: 
en la gloire du Pere. 

Nous croyons b tw vicn 
dras : pour etre notre Juge. 

C'eſt pourquoy nous te prions 
de ſecourit tes ſerviteurs : leF 
quels tu as rachetez par ton ſang 
Precieux. 

Fay qu'ils foient du nombre 
de res Saints; en la gloire eter- 
nelle, 


Seioneur 
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Seigneur Dieu, fauve ton peu- 
ple : & beni ron heritage. | 
| Gouverne-le ; & Je foiitien 
a jamais. 

De jour en jour : nous te 
magnihons. 

Er nous honorons ton Nom : 
enternellement. 

Scigneur, vueille nous garan- 
tir de tout peche: pendant ce 


Jour. 


O Scigneur, aye pitie de. 


nous : aye pitie de nous, 


O Seigneur, que ta-miſeri- 


corde foit ſur nous : ſ{clon que 
nous-nous ſommes attentus4 roy. 

Seigneur Dieu, je me ſuis at- 
tendu 4 toy : ne permets point 
que je ſois a.jamais confus. 


Os ce Cantique, Bercdicite 
omnia opera, 


Ous toutes les ceuvres du 
Seigneur, beniflez le Sci- 
gneur : lovez-le, & Vex- 

alrez par deffiis rous 4 jamais. 

Vous Cieux, beniflez le Sei- 
gneur : loyez-le, & Yexaltez par 
deflus tous & jamais. 

Vous Anges du Seigneur, be- 
niflez le Seigneur: lowez-le, & 
Fexaltez par defſus tous a jamais. 

Vous routes les Faux qui etcs 
fur les Cieux, beniſl.z le Sci. 
gneur: lowiez-le, & Vexalrez par 
defſus tous 2 jamais. 

Vous routes les verrus du Sci- 
gneur : lovez-le, & Vexaltcz par 
deflus tous a jamais, 

Vous Soleil & Lune, benifſez 
le Seigneur : loiiez-le, & 'exal- 
tez par defſus tous 4 jamais. 

Vous Eftoiles du Cicl, benif- 
ſz le Seigneur ; loiiez-le, & 
lexaltez par defſus tous & jawais, 

| Yous route Pluye & Roſe, be- 
niflez le Scigneur : lows le, & 
Vexalcez par deffus tous 4 jawals, 


Vous tous les Vents, beniſſcz 


le Seigneur : louez-le, & Vexal-- 


rez par-defſus tous 2 jamais.- 
Vous Feu & Chalcur, beniſ. 
ſez le Seigneur: louez-le, & 


Vexaltez par deffus tous 2 jamais. 


Vous Hyver & Eſte, benifles - 


le Seigneur: louez-le,& Vexaluz 
par deflus tous a jamais. 

Vous Bruines & Gelees, benif- 
ſezle Scigneur : lovez-le, & Pex 
alrez par deflus-rous & jamais. 

Vous Nuidts & Jours, heniftc= 
le Seigneur : loicz-ie, & Vexti- 
rez par defſus tus 2 jawais. 

Vous Lumicre & Tenebres, 
beniflez le Scigneur : louez-le, 
& lexaltez par deflus tous a ja- 
mais. . 

Vous Gelee & Froidure, be. 
niſflez le Seigneur: lovez-le, & 
Fexaltcz par deflus tous a jamais. 

Vous Glace & Neige, beniflcz 
le Scigneur : louez-le, & Vexal- 
rez par defſus tous 4 jainais. 

Vous Eſclairs & Nueces, beniſe 
ſez le Seigneur : loiiez-le, & 
Texaltez par deffus tous a jamais. 

Que la Terre benie le $c;- 

neur : qu'elle le loue, & qu'e1- 
e Fexalte par deflus cous 4 ja- 
mais. 

Vous Monragnes & Monta- 
_ beniflez le Scigneur : 
oucz-le, & Vexaltez par deffus 
tous 4 jamais. 

Vous toute Verdure de la ter- 
re, benifſez le Seigneur : lotez- 
le, & Vexaltcz par defius rous a 
jamais. 

Vous DPuits, benifſez le Sei.. 
gneur : lovez-le, & Vexaltez par 
deflus tous 4 jawais. 

Vous Mer & Fleuves, kenifſez 
le Seigncur : loiiez-le, & Vexale 
tcz par defſus tous a jamais. 

Vous Balcincs,& toures choſis 
qui ſe remuent es Faux, benit- 
{ez le Scigreur : loliez-le, & 

A 3 Vexalwez, 
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Texaltez par-deflustous a jamass. 
Vous tous Iles Oiſcaux du 
Cicl, beniffez le Seigneur: lou- 


_ ez-le, & Texaltez par deflus 


rous 2 jamais, 

Vous —_ _ Beres & les 
zroupeaux, beniflez le Seigneur : 
Joiiez-le, & Vexaltez par deflus 
tous 2 jamais. 

Vous enfans des hornmes, be- 
niſlez le Scigneur : louez-le, & 
Vexaltez par deffustous a jamais. 

QuIſrael benie le Seigneur : 

v'il le Ice, & qu'il Vexalte par 
Jefſus rous & jamals. 
Vous Sacrihcateurs du Sei- 
r , beniflez le Siegneur : 
uez-le, & Vexalrez par deflus 
tous 2 jamais. 

Vous Servirteurs du Seigneur, 
beniflez le Seigneur : lowezele, & 
Vexaltez par deflus rous a jamais. 

Vous Eſprits & ames des]Juſtes, 
beniflez le Seigneur : loiez-le, & 
Texalkez par defſus rous a jamais. 

Vous Saints humbles de ceur, 


| beniſſezle Seigneur: loicz-le, & 


Fexaltez pardeflus tous 4 jamais. 

Vous Anzanias, Azarias, & 
Miſael, beniflez le Seigneur : 
Jouez-le, & Texaltez par deſſus 
20Uus 2 !amais. 

Gloire foit au Pere, & au Fils, 
& au Saint Eſprit. 

Comme il etoit au commen- 
cement, comme il eft mainte. 
nant, & comme il ſera eternel- 
kement. Amen. 

Alers ſera leue en la meme 
maniere la ſeconde legon qui ſe 
prend du Nowveas Teſtament, Et 
epres, [ Hymne ſuivant, excepte 
guand il arrivera qu'il ſera leu 


dans 1: chapitre marque perr le- 


jour, ow pour | Evaxz3ile, le jour 
de Saint Jean Baptifte 
Benedi&tus. Luc 1. 63, 
Erur oit le Seigneur, le Dieu 
# &lael ; de ce qu'il a vilite, 


& qu'il a delivre fon peuple. 
Er nous a tleve la Corne de 


falut : en la maiſon de David ſon 


ſervireur. 

Comme il en a parle par l: 
bouche de ſs ſaints Prophetes: 
qui ont ere de rout temps. 

Que nous (crions fauvez d'en. 
tre les mains de nos ennemis ; & 
de la main de tous ceux qui now 
haiſſent. 

Pour faire miſericorde & no 
peres : Er pour avoir memoire 
de ſa fainte Alliance, 

Qui eft le jurement : qu'il: 
jure a Abrahim notre Pere. Al- 
ſavoir qu'il nous donneroit, qu's 
pres erre dclivrez de la main d 
nos ennemis : nous le ſervion 
ſans crainte, 

En ſaintere, & en juſtice devan! 
luy : xous les jours de norre vie 

Erttoy petit enfant,ru ſeras ap 
pelle le Pruphere du Souverain! 
Car tu iras devant la face du $6 
gneur pour preparer ſes voyes, 

Et pour doner connoiffanc: 
du falut 3 fon peuple : par late 
miſſion de leurs pechez. 

Par les entrailles de la miſe 
ricorde de n6tre Dieu: deſquelle 
I Orient d'enhaut nous a viſitez 

- Afin qu'il reluiſe 4 ceux qu 
font aſſhs dans les renebres, & 
dans Vombre de mort : pour + 
drefler nos pieds au chemin & 
paix. 

Gloire ſoit au Pere, au Fil 
& au Saint Eſprit. 

Comme 1] eroit au comme». 
cement, comme il eſt maints 
naar, & comme il ſera eternelle 
ment «Amen, 

Ou ce Pſcaume, Jubilate Deo. 

Ous rous les habirans d: 

la terre, jettez cris d' 
jourflance 2 I'Frernel 

ſervez VFrernel avec allegrell: 
vencz devant luy enmenant jo#t 
Cch 


' 


on . 
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Connoifſez que I'Eccrnel eſt 
Dieu, Celt luy qui nous a faits, 
& ce ne ſommes pas nous qui 
nous fommes fairs : nous ſomimes 
ſon peuple, & le troupeau de a 
parure, 

Entrez dans ſes portes avec 
ation de graces, dans fes parvis 
avec lounge : celebrez-le, be- 
niflez fon Nom. 

Car I'Eternel eſt bon, {a gra- 
tuice demeure 4 totjours ; & fa 
fdelice d'age en age. 

Gloire ſoir au Pere, &c. 

Comme il Etoit, &c, 


Alors ſera chants aw vecite le 
Symbole dis Apotres par le 
Miniſtre & par le penple trant 
d:bout. Exc:pte ſeulemant les 
jours au(quels le Symbole d'A- 
thanaſe doit eire lew, 


EF croy en Dicu le Pere Tout- 
} puiſſant, Creatcur du ciel & 

de la terre. Er en Jeſus Chriſt 
ſons Fils unique n6tre Seigneur, 
Qui a &re conceudu Saint Eſprit, 
ne de la Vierge Marie. Il a ſout- 
ferr ſous Ponce Pilate, il a etc 
crucihe, mort, & enſevel, il eſt 
deſcendu aux enfers Le troi- 
heme jour i] eſt refſulc;te des 
morts. Il eſt monte au cicux. Il 
 aſlis 4 la dextre de Dicu le 
Pere Tout-puillant. Er de bk il 
vicudra juger les vivans & lus 
mores. Je croy au Saint Eſprit. 
Je croy la Sainte Fglite univer- 
(elle. La communion des Saints. 


, La remithion des pechez. La re- 


{urretion de la chair, & la vie 

crernelle. Amen, 

Et apres cila les Prieres ſutvan. 
tes, tous ttant devorement a 
genoux: le Miniftre pronongant 
premierement a h ute vo. 
Le Scigneur fit avec vous. 

Reponce. 
Et avec ron Eſprit, 


Le Miniſtre; 

Prions DIE U. 
Seigneur, aye pitie de nous. 
Chriſt, aye pitie de nous, 
Seigneur, aye pitie de nous. 

Alors le Mimniſtre, & les Clercs, 

& tout le pereple divont | Or at- 
ſon Dominicale a haute woix 
en lanrue vulgaire, 

N « Fere qui es aux 
cieux: Ton Nom four 
lantite: Ton regne 

vienne : Ta volonre ſoit faite en 

la terre comme au ciel. Donne- 
nous aujourd'huy notre pain 
quotidien : Er nous pardonne 
nos offenſes, comme nous par- 
donnons& ceux qui nous out of 
fenſez. Er ne nous ind'1i point 
en tentation : mais nous delivre 
du mal. Amen. 
Apres le Pretve [+ tenant de- 
bout, dira, 
O Seigneur,fay luire ſur nous 
ta miſcricorde. 
Reponce, 
Et nous accorde ton Glur. 
Le Pretre, 
O Seigneur, fauve le Roy. 
Reponce, 
Et nos exauce par ta grace 
quand nous t'invoquons. 
Le Pretre. 
Rever de juſtice tes Miniftres 
Reponee. 
Et rejout ton peuple Eleu. 
Le Pretre, 
—_ Dicu, dclivre ton 
peuple. R-ponce, 
Et beni ton heritage. 
Le Pretre, 
Donne nous paix ennos jours, 
0 Seigneur, Reponce. x 
Car il ny a que toy ſeul, 8 


Dicu, qui coinbatte pour nous. 


Le Prerre. 
'O Dieu, cre en nous des cocurs 
ncre, Repence. 


Er ne nous Oe pasl'Eſprit de 
re Sainzwre, 


Aa A! opt 


by 


Alers [uioront tros Colleftes. La 
premicre ſera cell: dy jor ,qus 
ſera la meme qui eſt ordonne: 
pour la Communion. La dewu- 
xieme pour la paix., La trot- 
Keme pour la grace de lten vi- 
wre. Les deux derniercs ne [e 
changeront jamas, mak ſe di- 
ront chaque jour de Vannee 
aux prieres du Matin en la 
manicre qui ſuit, chacun & 
tant a genoun, 


La deuxſieme Colle fts pour la 
patx, 
Dieu, qui es autheur de 
C) la paix, &c qui aimes la 
concorde , en la con- 
noiffance duquel confiſte notre 
vie ercrnelle, & dont le ſervice 
e{t une liberre parfaite ; defend 
nous tes humbles ſerviteurs,con- 
tre tout I's affaurs de nos ennc- 
mis, afin que nous conhant en- 
tierement cn ta protedtion, nous 
owayons 2 craindre la force dau- 
cun adverſaire, par Jeſus Chriſt 
notre Seigneur, Amen. 
La troifieme Colleffe pour de- 
mandcy a Dieu ſa grace. 
Eigncur notre Pere Cele- 
g ſte, Dieu Eternel & Tout- 
puiſſant, qui nous as fait 
arriver heureuſement au com- 
mencement de ce jour; conſcrve 
nous pendant ſa duree par ta 
grande puiflance, &'nous fay la 
grace qu aujourd'huy nous ne 
tombions en aucun peche, & que 
ous N't NcOuTIONS aucun danger: 
enais que nos ations foient tel- 
lement ordorinecs par ta Ccon- 
duite, que nous ne facions rien 
qui ne ſoit joſte Sc droit en ta 
preſerice, par I:fus Chriſt notre 
Seigneur. Amen, 
Dans les Chaurs, @& lieux oO 
x y a des Chantrcs, Ky farvra 
FAnmenn”. 


Prieres du Matin. 
Apres ſe doivent lire tes cing 


Prier.s ſutyam es,excepte quand 
on lu la Litame, & alors ſe 
dorvent lire ſeulement les deux 
dernieres en [ordre, oy elles ſe 
rreuvent place.s. 


Pricr pour le ROY. 


Seigneur & Pere Cele. 
'0, ſte Haut & Puiſlant, 

Roy des Rois,Seigneur 
des Scigneurs, ſeul Gonverneur 
des Princes, qui de ton Trdne 
Celeſte contemples tous les ha- 
birans de la terre ; nous te ſup» 
p!ions de tour nbtre caeur qu'il 
te plaiſe de regarder de ton oil 
propice, ſa Majeſte, le Ro 
GUILLAUME, && le remplir 


rellement des graces de ton Saint } 


Eſprir, qu'il ſe porte tothjours 
a faireta volonte, & qu'il che. 
mine en tes voyes ; Efpan ſur 
luy abondamment tes dons ce- 
leſtes : Donne-luy de vivre 
long-remps, en faunte, & en 
proiperite : Fortihe-le , afin 
qu'il puifle vaincre & fur- 
monter tous ſes ennemis: & 
qu'enhn apres cette vie, il par- 
vienne a la joye, & & ha fe- 
licite erernelle, par Jeſus Chrift 
nScre Seigneur, Amen. 


Priere pour la Famill: 

ROYALE. 
leu Tour-puifant,qui es 
D a ſource de toute bone, 
nous te prions bien-hum- 
blement de benir CATHE- 
RINE, Reine Dovwairitre ; ſon 
Alrefle Royale , la Princeſle 
AN NE de Dannemarc, & tout 
le reſte de la Maiſon Royale : 
donne-leur ton Saint Efprit en- 
richi-les de ta Grace Celeſte, fa- 
voriſe-les de route forte de bon- 
Aur, & les condui A ton Roy- 
© Kane 
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aume cternel, par Jefus Chriſt 
ndtre Seigncur. Amen. 


Priere powy le CLERGE & pour 
le PE U P LE. 


Teu Frernel 8& Tout-puil- 
D fant, qui ſeul fais de 
andes mervcilles, fay 
deſcendre ſur nos Ev&ques & fur 
nos Miniſtres, & ſur tous les 
Troupeaux qui leur ſont com- 
mis, TEfprit falutaire de ra 
Grace; & afin qu'ils re puiſſent 
ere vrayement agreables, epan 
continuellement ſur eux la roſee 
de ra benedi&ion. Seigneur, ac- 
corde-nous cecy, pour I'honneur 
de notre Avocat & Mediateur 
Jeſus Chriſt, Amen. 


Priere de Saint CHRYSO- 
STOME. 


Eigneur Dieu Tout-puifſanc, 
ui nous as fait Ia prace, 
e te preſenter maintenant 


nes prieres d'un commun accord, 
& qui nous as promis que quand 
deux ou trois ſeront aflemblez 
en ton Nom, tu leur accorderas 
leurs requetes ; accomphi main- 
tenant les ſouhaits & les deman- 
des de tes ſervircurs, felon que 
ru connois qu'il eſt le plus Cx- 
pedient & le plus falutaire ; 
nous ottroyant en ce monde la 
connoiflance de ta verite, & au 
fiecle 4 venir la vie etcrnelle. 
Amen. 


2 Corinth, XIIL Verl. 13, 


A Grace de n6tre Sei- 
eneur Jeſus Chriſt, & la 
Dile&ion de Dieu, & la 
Communication. du Saint Efprir, 
ſoit avec nous tous eternellement, 


Amen. 


tcy fimit VOrdre des Prieres du 
Matin durant toute | annee. 


LOR 


DRE 


Qui ſe doit tenir-chaque jour aux Prie- 
res du Sor durant toute PAnnte. 


Au commencement des Prieves 
du Soir, le Miniſtre yecitera a 
haute vorx quelgu une ou plu. 
freurs de ces Sentences de VE- 
criture, & 1 diva en ſuite ce 
gm eſt ecris aprer leſdites Sen- 
rences, 


Uand le mechant ſe de. 

tourne de ſa mechance- 

hy tequiil aura commile, & 

qu il feracequi eſt juſte & droir, 

u fera vivre fon ame, Exch, 
18, 27,  's do 


Je connois mes tranſgre{Tions, 
& mon peche eſt continuclte- 
ment devant moy. Þ/. 51.5. 

Dcetourne ta face arriere de 
mes pechez, © Ercrnel, & et: 
face routes mes iniquitez. Pſ 
51. I, | 

Les Sacrifices de Dieu font: 
Feſprit froifſe ; © Dieu, tu ne 
mepriſes point Veſprit froifle & 
briſe. Pf. 51. 19, 

Rompez vos caurs, & non 
point vos veremens, & retour. 
Nez a I'Ererncl yorre Dicuz car 
A5 ; 


10- Pyieres du Soir. 


11 eft miſcricordicux & pitoya- 
able, rardif4 colere, & abondant 
en gratuite, & qui fc repent 
d'avoir afflige Foc! 2. 13. 

Les mifericordes & les par- 
dons ſont duScigneur n*tre Dieu: 
car- nous-nous fommes rebellez 
contre luy, & nous n'avonspoint 
ecoute la voix del'Eternel nvtre 
Dieu pour cheminer en ſes loix, 
qu'il a miſcs devant nous par le 
moyen de {es ſerviteurs Prophe- 
tes. Dan, 9. Io, 

O Eternel, chitie nous, toute- 
fois par meſure, non point en ta 
cojere, de peur que ru ne nous 
reduiſes a neant, Ferem. 10. 24, 

Amendez-yous:car 1: Royaume 
des cicux eft approche, Mar. 3.2. 

Je we leveray, & men iray 
ves? mon Pere, & luy diray ; 
Mon Pere, jay peche contre le 
Ciel & devant toy ; & je ne ſuis 
plus digne d'erre appelle ton 
enfant. Luc 15. 18, 19. 

N'entre point en jugement a- 
vec rey ſerviteurs,0 Eternel:parce 
que nul homme vivant ne ſera 
juſtifie devant toy. Pf. 1 43. 3. 

$i nous diſons que nous n'a- 
vons point de pechs, nous-nous 
ſeduiſons nous-mEmes, & la ve- 
rite n*cft point en nous. Mais 
nous confeflons nos pechez, il eſt 
fiidele & juſte pour nous pardon- 
nex nos p2chez, & {on ſang nous 
netroye de toute iniquite, 1. S, 
Jean 1.8, 9, 

Res-chers Freres, 'Ecriture 
Sainte nous exhorte en 
pluſieurs endroits de re- 

connoitre & de - confeſler la 
multitude de nos iniquitez & de 
nos pechez, & elle nous aver- 
tit que nous ne devons point 
tes diſfimuler, ni les cacher de- 
vant la face de ndtre Dicu & 
Pere Celeſte : Mais que nous 
&yous: les confoller d un covus 


contrit & humilie, pour en avoir 
la remiſion par ſa bonte, & par 
fa niſericorde inhnie. Et quoy 
qu'il faille que nous confilicn 
en tout temps nos pechez devant 
Dieu, fi eſt-ce que nous ſommes 
plus obligez 2 nous acquiter de 
ce devoir, quand nous-nous afl- 
ſemblons pour luy rendre graces 
des grands bien-faits que nous 
avons receus de {a main,pouran- 
noncer ſes louanges, pour ecouter 
ia ſainte Parole, & pour luy de- 
mander les choſes requiſes & ne- 
ceflaires rants nos corps qu'a nos 
ames.C'eſt pourquoy je vous prie 
& je vous requiers, vous tous qui 
etes icy preſens, de m'accom- 
pagner d'un caeur pur, & d'une 
voix humble au trone de la 
grace celeſte, diſant aprts moy. 
Conf. (ſion generale que toute 
PAſſemblee doit dire a genoux 
apres le Miniſtre. 

Ere Tout-puiſſant & tres- 
nifericonticns, nous»NOUS 
ſommes Egarez & detour- 

ncz de res ſentiers, comme des 
brebis pendues: nous avons trop 
ſwivi les imaginations & les 
convoiriſes de nespropres caeurs; 
nous avous tranſgrefle tes ſaints 
commandemens : nous n'avons 
point . fait les choſes que nous 
devions avoir faites ; & nous 
avons fait celles que nous ne 
devions point faire: Er il n'y a 
rein d'entier en nous, Mais toy, 
__— » aye pitie de nous 
miferables pechzurs: 06 Dien, 
pardonne 2 ceux qui confeflent 
leurs fautes: fay grace a ceux 
qui ſe repentent : ſuivant res 
promeſles faites au genre - hte 
main, en Jeſus Chriſt nd&tre 
Seigneur : Ft nous .accorde , 
© Pere tres-miſericordieux, pour 
Vamour d2 luy, qu's Pavenir 
nous puiſſions yivre ſobrement, 

_ 
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Prtieres du Soir. 


juſtement, & religieuſement : 
a la gloire de ton faint Nom, 
Amen. 


L' Abſolution ow remiſſion des 
pechex, qui ſe doit pronencey 
par le Pretre ſeul ttant de- 
bout, le peuple demenrant ce. 
pendant a genoux. 


J E Dieu Tour-puifſant, qui 
eſt le Pere de n6tre Sel- 
gneur Jeſus Chriſt,quine 

defire point la mort du pecheur, 

mais plurot qu'il ſe conver- 

tiſſe de ſon —_— qu'il vi- 

ve, qui aufſi a donne pouvoir & 

commandement & ſes Miniftres 

de declarer, & de prononcer 3 

ſon peuple penitent Vabſolurion, 

& la remiiſion de tes pechez:; 

pardonne & tous ceux qui fe re- 

pentent en verire,& qui croyent 

{ans feintiſe a (on faint Evanrgi- 

le, & il les abſour rous. Cit 

pourquoy prions.le qu'il luy 
plaiſe de nous donner une vraye 
repentance, & ton Saint Eſprit ; 

n que les cuvres que nous fai- 

ſons preſentement,lui puiſſent a- 

cage & que toute notre vie 

oit pure, & fainte 2 Vavenir ; 
tellemenr qu'enfin nous parveni- 
ons a fa gloire etcrnclle, par Je- 
ſus Chriſt n6tre Scigneur. 


Le penple repondra icy Amen, 
a la fin de toutes lis au- 
tres Prieves, 

Alors le Miniſtre ſe mcttra a ge- 
noux, & dira VOraiſon Domi- 
nicale a haute voix, le peuple 
5 agenouillant asſſi, & la re- 
petant tant icy que par tous 
ou elle [e treuve dans le Ser. 
vice Divin, 


Oftre Pere qui & aux 
Cieux : ton Nom foir 
ſanXibe : ron rene vi- 


eqne ; ta yolonty foir faire en la 


IL 


terre comme au ciel.Donne nous 
aujourd'huy notre pain quoti- 
dien : Et nous pardonne nos 
offenſes comme nous pardon- 
nons 4 ceux qui nous ont offens 
ſez, Et ne nous indui point en 
rentation 2: mais nous delivre du 
mal. Car 4 toy eſt le regne, la 
puifſance, & 1a gloire , aux figs 
cles des fiecles. Amen, 
I dira avfſi, 
O Seignerr, ouvre nos levres; 
Reponce. 

Ft notre bouche annoncera ts 
louange. 

Le Frere. 

Frernel, hlte-roy de venir 2 
notre aide. 

Reponce, 

Hire-toy de venir 2A n&re 
aide, Seigneur. 

ley chacun ſe levant, & ſoa te- 
nant debout, le Pritve diva. 

Gloire ſoit au Pere,& au Fils; 
& au Saint Eſprit ; 

Ro once. 

Comme ul ctoit au commen- 
cement, comme il eſt mainte= 
nant, & comme il ſcra eternel- 
Icement, Amon, : 

Le Pretre. 

Loucz le Scigneur. 

Reponce. 

Le Nom du Scigncur foit love, 
Pur !on dira, ou "in chantre 

les Pſeaumes, {len Vordre pre. 
ſerit 5; Apres ſutora la legew 
du viezx Teſtament, ſelon or- 
dre. Pus l: Magnifhcat en lan» 
gue vilgaire, en la maniere 
qui ſuit, 


Magnificat, Ls. I. 46, 
On airic magnihe le 
Seigneur : & mon EC» 
. ſprit $'eſt cgaye cn 
Dieu _ eſt = Sauveur. _ 
Carilar e; la petit 
de a C— ip 
As Voiz 


12 Prieres du Soir, 


Voicy, certes dorenavant ; 
rous ages me diront bien-heu- 
reuſe, 

Car le Puiflant m'a fait des 
choſes grandes ; & ſon Nom eſt 
faint. 

Er fa miſcricorde eſt de gene. 
ration cn generation ; a ceux 
qui le craignent. | 

11 a opere puiſſamment par 
fon bras : il a diſipe les orgueil- 
leux en la penſee de leurs cars. 

Il a mis bas de leurs trdnes 


les puiſlans: &il a tleve les pe- 


rits. 

11 a rempli de biens ceux qui 
avoient faim : 11] a renvoye les 
riches vuides. 

11 a receu en prote&ion Iſrael 
fon ſerviteur : afin d'avoir ſou- 
venance de (a miſericorde, ſelon 

vil en a _parle 2 nos peres, af- 
voir 4 Abraham, & Aa fa po- 
Kerite a jamais. 
Gloire ſoir au Pere, &c, 
Comme il etoit, &c. 


Os bien ce P[ecaume, excepte le 
19. jaur di mk, guuaud il ſe 
lit ſelon lordre de la lifigre 
des Pſcanmes. 


Cantate Domino. Pſcau.98. 


Hantez 2 I Eternel now- 
veau canuque : car il a 
fait des choles marveil. 


leuſes. 

Sa dextre & le bras de (a fain- 
tre: Vont delivre. 

L'Fternel a fait conncicre 
f delivrance : il a revele a 
juſtice devant les yeux des na- 
gions. 

la cu ſouvenance de fa gra- 
tuite, & de fa hdelite envers la 
maiſon d'Ifracl : rows les bouts 
ee la terre ont vey la delivrance 
dg n6tre Dicu, TEE 


Vous tous habirgns de la rex” 
re, jerrez cris d*6jouiffance 4 
PEternel ; ecriez-vous, & me- 
nez joye, & pſalmodiez. 

 Plalmodiez a Eternel avec le 
violon; & avec la voix de muſi- 
que. 

Jertez cris d'ejourſſance, avec 
trompetres &avec ſon de cornet: 
devant le Roy I'Eternel, 

Qye la mer & ce qui eſt can. 
tenu en elle bruye: laterre hg- 
birable, & ceux qui y habitent. 

Que les fleuves Tagent des 
maing, enſemble que les mon- 
rapnes menent joye, au devant 
de IEternel : d'autant qu'il vient 
pour juger la terre. 

Il jugera le monde habitable 
en juſtice : & les peuples en 
Equite, : 

Gloire ſoit au Pere, &c, 

Comme il <toir, &c, 


Alors on lira une legon du MNow- 
wean Teſtament ſelon Vordre 
preſerit, & Von dira enſiute 
le Nunc dimittis, es Caniigne 
de Simeon en {angue vi{gaire, 
en la maniere gui ſul, | 


Nunc dimittis. Lc 2.294 
SET ta laifſes mainte- 


nant aller ton ſerviteur en 
paix: (elon ta parole, 

Car mes yeux: ont veu ton 
ſalute, 

Lequel tu as prepare : pour 
&re mis devant jþ Fe de po 
les peuplos. 

Lumiere pour eclairciflement 
des nations: & la gloire de ton 
peuple Lira). 

Gloire ſoit au Pere, &c, 

Comme ul etoit, &c. 
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0 bin 6 Pfeaume, except le 
daurieme jour dns mon, 


Deus miſereatur. Pſeas.67. 


leu ai pitie de nous, & 
D nous benie: & face luire 


fa face vers nous. 

Afin que ta voye ſoit connuE 
en la terre: & ra delivrange 
parmi tauies les nations, 

Les peuples re celebreront, 6 
Diey : rous peuples te celebre- 
Font. 

Les nations ſe rejouirent, & 
chanteront de oye : car tu - 

eras les peuples en equire, 
C path xy les nations parmi ia 
terre. 

Les peuples te celebreront, 
© Dieu; us peuples te cele- 
breront, 

La terre produira fon fruit : 
Dieu nowre Niey nous benira. 

Diey nous benira : & rous 
tes bows de la terre le craip- 
drong, 

Gloire Git au Pere, &c. 

Comyne il ctoit, @ 


Ayre+ ſera dit as chants le Sym- 
bele das Apetres par le Mir 
mire @ par ls payple [e tte 
36M drbast, 


E cray en Dieu le Pere Tout- 
Createur du cicl 

& de la terre. Et en Jeſus 
Chriſt ſon Fils unique ndire Sei- 
Bneur, qui a ee conccu du 
Saint Eſprit, ne de la Vierge 
Marie, It a (ouffert ſons Ponce 
ilate, il a «te crucihe, more & 
enſeveli. 1} eſt defoendu aux 


, enters. Le troiſieme jaur i} eſt 


: 
| 
| 


rellyſcite des morts. 11 eſt mon- 
ts aux cieux. U eft aflis 2 Ia 


dexzre de Dieu le Pere Tout- 


' 


| 


r3 
puiffant. Er de-la if viendra ju. 
ger les vivans & les mores. Je 
croy au Saint Eſprit. Je croy la 
Saint Egliſe univerſelle. La 
communian des Saints. La re- 
miſſion des peches. La reſur- 
reion de la chair, & la vie 
erernelle, Amen. 


Et apres cela las Pure: ſuivans 
tes, Nhaus tant devetement & 
genonx , le Miniftre 
fant prenuererment a hawte 
V0Ixs 


Le Seigneur ſoit avec vous. 
Reponce. 
Et avec ton Efprit. 


Le Miniſtre. 


Alors le Nonifove, les Clores, & 
rout le peuple divont ['Ovain 
fon Domunicale en langue vide 
£4156 4 haute vein, 


'Oftre Pere qui cs- qux 
cieuw : ron Nom foic 

the! ron vi- 
enne: ta volonrse ſir faiee on la 
mater wonps apr eyg tr 
aujourd'huy ndre pein I- 
dien: & t0us patfemanence 
feniez, comme nous pardonnons 
2 ceux qui nous ont offenſez. 
Et he nous indui point en tcn- 
tation: Mais nous delivre du 
mal. Amen. 


Apres le Prbtye [e tenaut de- 


, dirs, 


O Seigneur, fay lire ſur naus 
ta mitericorde. 


Repance. 
Et nous accorde ton falut, 
Le 


14 
Le Preire. 
O Scigneur, fauve le Roy. 
Reponce, 
Et nous ex'auce par ta grace, 
quand nous tinvoquons. 
Le Pretre. 
Revers de juſtice tes Miniftres, 
Reponce, 
Et xejoui ton peuple eleu, 
La Pretre. 
- Seigneur Dieu, delivre ton 


pevple. 
Reponce. 


Et beni ton heritage. 
Le Pretre. 
Donne-nous paix en nos jours, 
8 Scigneur. 
Reponce, 
Car il ny a que toy ſeul, 6 
Dieu, qui combatte pour nous, 
Le Pretre. 
O Dieu, cree en nous des 
CUTS Nets. 
Reponce. 
Ft ne nous 0te point VEſprit 
de ta Saintete, 


Alors ſwruront tro ColleFtes, La 

premiere ſera celle du joar 
qu ſera la meme qui eft or- 
donnee pour la Communion, 
La d uziime pour la paix, La 
troifieme pour etre ſeconrus 

- Contre $014 dangers, Les deux 
deymeres nt ſe changeront ja- 
mai, mar ſe diront chaque 
Jour de Vannee aux pricres 
du Soir, en la manicre qui 
ſmit, chacyn etant a genoux, 


La ſeconde Collette pour le Soir, 
Seigneur Dieu, duquel 
()=- les ſaints deſirs, tous 
les bons conſeils, & toutes 

toutes les cxuvres juſtes proce- 
dent, donne 2 tes ſerviteurs la 
paix que la monde ne peut 
donner : afin que nos Co:urs ſ9« 


yent enclins 4 obeir a tes come 


Prieres du Soir. 


mandemens, & qu'ctant par 
toy delivrez de la crainte de 
nos ennemis, nous paſſions n&+ 
tre vie en repos, & en tranquil- 
lite, par les merites de Jeſus 
Chriſt notre Sauveur. Amen, 


La troifieme Collelfs pour tre 
ſecourus contre tous dangers. 
Llumine nos tenebres, 6 Sei- 
- gneur,& par ta grande mile. 
ricorde garanti-nous de tous 
les perils, & de rous les accidens 
de cette nuie, Pamour de 
ton Fils unique notre Sauveur 
Jeſus Chriſt. Amen, 


Dans les Cheewrs & aux lieu on 
il y 4 deChantres, tcy ſus 
P Antienne, 

Priere pour le Roy. 
Seigneur & Pere Celeſte, 
Haut & puiſſant, Roy des 
Rois, Seigneur des Sei- 
gneurs , ſeul Governeur des 
Princes,quide ton Trone Celeſte 
contemples tous les habirans de 
la terre ; nous te ſupplions de 
trout notre coeur, qu'il te plaiſe 
de garder de ton Gil propice, 
leurs Majeſte, le Roy GUILLI- 
AUME, & les remphr tellement 
des graces de ron Saint Eſprit, 
qu'ils (e porrent totijours 2 faire 
ta volonte,& = minent en 
tes voycs : Eſpan ſur eux abon- 
damment tes dons ce!lcſtes. Don- 
ne-leur de vivre long-remps, en 
fante & en proſperite: Forti- 
he-lcs,afin quiils puiflent vaincre 

& ſurmonter tous leurs ennemis: 

& qu'entin apres cette vie, ils 

parviennent 2 la joye, & 2 la fe- 

licite eternelle, par Jeſus Chriſt 
notre Seigneur. Amen, 
Priere pour la Famille Royale, 


jeu Tour puiſſant, quis 
la ſource detoute bonte, 


nous te prions bien hum- 
blemen © 


| 
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blement de benir CATHERINE, 
Reine Dobairiere ; ſon Alteſſe 
Royale, la Princefle ANNE de 
Dannemarc, & tour le reſte de 
la Maiſon Royale ; donne-leur 
ton Saint Eſprit, enrichi-les de 
ta grace Celeſte, favoriſe-les de 
roure forte de bon-heur, & les 
condui A ton Royaume erernel, 


par Jeſus Chriſt notre Seigneur. 


Amen, 


Priere pour |e CLERGE', & powr 
le PEUPLE. 


Teu Frernel, & Tout-puil- 
ſant, qui ſeul faisde gran- 
des merveilles, fai de- 

ſcendre ſur nos Eveques, & fur 
nos Miniſtres, & fur tous les 
Troupeaux quileur ſont comms, 
I'E(prit ſalutaire de ta Grace ; & 
afin qu'ils re puiſſent erre vraye- 
ment agreables, &pan continu- 
ellement ſur eux la roſee de ta 
benedition. Seigneur, accorde- 
nous ceci, pour Phonneur de 
norre Advocat & Mediateur Je- 
ſus Chriſt, Amen, 


ColleFte ow priere pony toutes ſoy- 
tes de perſonnes de quelque 
condition que ſoit, 


Dieu Createur,& Conler- 
yateur du genre humain, 
nous te prions bien hum- 

blement pour toutes ſortes de 
perſonnes de quelque qualite & 
condition que ce ſoit, qu'il te 
plaiſe. leyr faire connoitre res 
voyes, & manifeſter ton falurt A 
routes les Nations ; Nous te pri- 
ons particulierement pour la pro- 
ſperize de VEgliſe univerſelle, 
quelle ſoit rellement conduite & 
gouvernee par. ton bon Eſprit, 
que rous ceux qui font profeſſion 

'Erre Chretiens, & qui en pren= 
nent le nom, 


= t Ctre a- 
dUelkz dans les lentiers de ta ve- 


15 
rite: & qu'ils gardent la foy en 
Vunite de TEſprit par le lien de 
paix cn faintete de vie. Enfin 
nous recommandons & ta bonte 
paternelle toutes les perſonnes 
angoiſlees en leur eſprit, ou af- 
fligees en leurs corps, ou en lcurs 
biens, (* Partien- 
lierement cews * Cect ſe doit 
gui ſe recomman- dire quand 
dent a mos pri- quelquun 
eres) qu'il re plaiſe. oft r.com- 
les confoler & les mande aux 
ſecourir ſelon leurs prieres de 
diverſes neceſſi= PEgli/e, 
tez, leur donnant 
patience dans leurs ſoufftrances,& 
une heureuſe ifſue de routes leurs 
afliFions. Nous te demandons 
ces choſes pour Pamour de Jeſus 
Chriſt. Amen, 
Attions de graces generales, 
Teu Tout-puiflane, Pere de 
routes milericordes, nous 
res indignes ferviteurs te 
remercions tres-humblement & 
de tout notre caur, pour toutes 
tes hontez, tes charitez, & tes fa- 
veurs enversnous, & envers tous 
les hommes , 


 ( * Perticulie.. * Ceci fe doit di- 


rYemenst envers 
cetx qui daſi- 
rent de tof- 
frir maintenant 
leurs lowanges 
& leurs ati. 
ons de graces, 
powr les gra- 
titer, dont tw as depuis pew uſc 
envers eux,) Nous te beniflons 
pour ndtre creation, pour n6rre 
conſervation, pour toures les be- 
neditions de la vie prefente ; 
Mais ſur tout pour Vineſtimable 
charirs que tu nous as deman= 
tree en la redemption du mon= 
de par notre Seigneur Jeſus 
Chriſt, pour les all, de 

ca 


re quan, cop 
gus ont tote 
recommandet 

aux prieres de 
UEgliſe Ad fi- 
rent *© rendre 
graces & Diew, 
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16 Prieres du Soir. 


ra grace, & pour Veſperance 
de ra Gloire. Et nous te ſup- 
plions de nous donner le refſen- 
rement que nous devonsavoir de 
toutes tes faveurs, ahn que nos 
ceurs en ayent une veritable 
& fincere reconnoiſſance, & 
que nous publions res louanges 
non ſeulement de bouche, mais 
par la conduite de ndtre vie, en 
nous adonnant & ton ſervice, & 
en cheminant devant toy en fain- 
rere & en juſtice, juſques 2 la 
fm denos jours, par Jefus Chriſt 
notre Seigneur z auquel com- 
me a toy, & au Saint Eſprit, 
ſoit tout honneur & route gloire, 
aux ſiecles des fhecles, Amen, 


Priere de Saint CHRYSO- 
STOME. 


YEigneur Dieu Tout-puiſſant, 
= nous as - faig_la grace 
e te preſenter maintenant 


nos prieres d'un eommun ac- 
cord, 6c qui nous as promis que 
quand deux ou trols icront af. 
ſemblez en ron Nom, tu leur ac- 
corderas leurs requetes ; accom- 
pli maintenant les ſouhaits & 
les demandes de tes fervireurs, 
ſelon que tu connois qu'il cſt le 
plus expedient & le plus faly. 
taire ; nous ottroyant Cn ce 
monde la connoiflance de ta ye. 
rite, & au fiecle A venir la vie 
ceternclle, Amen. 


2 Cor, XINM. Verſ. 13, 


+ A Grace de notre Seigncur 
Jeſus Chriſt, & la Dile&i. 
on de Dieu, & la Commu- 

nication du Saint Eſprit, ſoir avec 
nous tous eternellement. Am:n, 


Icy finit POrdre: des Prieres du 
Soir durant toute. | annie. 


p 


Aux Fetes de Noe!, de PEpiphame, de Sarmt Matthias, de Pagues, 
de Aſcenſion, de la Pentecote, de St, Jean Baptiſte, de Sr. Ja- 


ques, de St. Barthelemi, de St. Matthiew, de St. Simon & de 


St. Jude, de St. Andre, & le Dimanche de la Trinite, cette 
Conf. ſſion de notre Foy Chritienne, appellee communtment le Sym- 
bole d' Athanaſs, ſera chantee ou recttee aux Prieres du Matin, 
au liew du Symbole des Aperres, pay le Miniſtre, & pay le pewple 


trant debour. 


QUICUNQUE VUET. 


Uiconque veut erre fauve : 
avant toutes choſes doit 
-maintenir la Foy Catho- 
lique, 
Laquelle Foy quiconque ne 
yarn pure- & entierc : fans 
oure il perire eternellement. 
Or la Foy Catholique eſt : que 
nous adorions un Dieu en la Tri- 
nice, & la Trinite en I' Unite, 
Sans confondre les perſonnes : 
eu divigrleflence, 


Car autre cſt la perſonne du 
Pere : autre celle du Fils, autre 
celle du Sainr Efprir. 

Mais la Divinite du Pere, du 
Fils, & du Saint Eſprit -vcſt 
quune : leur Gloire eſt egale, & 
leur Majeſte coeternelle. 

Tel queſt le Pere, tel eſt le 
Fils, & rel cſt le Saint Eſprit. 

Le Pere non cree, le Fils non 
cree, & le Saint Eſprit non 
cree. 

Le Pere incomprehenſible, le 


Fils incomprehenſible , & le 
Saul 


CA —”®), _-' _ - 


© &@ wa Aa. , 


La Symbole P Athanaſe, 


Saint F{prit incomprehenſible. 

Le Pere Erernel, le Fils Erer- 
nel : & le Saint Eſprit Erernel. 

Toutefois ils ne ſont point 
trois Eternels : mais un Ererncl. 

Comme auſh il n'y a point 
trois incomprehenſibles ni trois 
non crees: mais un non cree, & 
un incomprehenſible. 

Semblablement le Pere eſt 
Tout-puiflant, le Fils Tour-puit- 
ſant : & le Saint Eſprit Tout- 
puiſſant, 

Et toutefois ils ne ſont point 
trois Tout-puiſlants : mais un 
Tout-puiſſant. 

Fareillement le Pereeſt Dieu, 
le Fils eſt Dicu; & le Saint El- 
prir eſt Dieu. 

Er toutefois i!s ne ſont point 
trois Dieux: mais un Dieu. 

Semblablement le Pere eſt 
Seigneur, le Fils Scigneur : & 
le Saint Eſprir cſt Seigneur. 

Et toutefois il ne ſont point 
erois Scigneurs; ma's un Sei- 
gneur, 

Car comme la verite Chre. 
tienne nous oblige de recon- 
noitre, que chacune des Per- 
ſonnes priſe A part eſt Dieu & 
Seigneur. 

Aufſh la Religion Catholique 
nous defend : de dire qu'il y a 
trois Dieux, ou trois Seigneurs. 

Le Pere reſt fait d'aucun : ni 
crec, ni engendre, 

Le Fils eſt du Pere ſeu! : non 
fait, ni cree, mais engendre, 

Le Saint Eſprit eſt du Pere, & 
du Fils: non fait, ni cree, ni en- 
gendre, mais procedant. 

Auſſiil y a un Pere, non trois 
Peres: un Fils, non trois Fils ; 
vn Saint Eſprit, non trois 
Saints Eſprits. 

Er en cette Trinits, il n'y a 
ni priorits, ni poſteriorite : Pun 
n'eſt pas plus grand, ni moindre 

que Vautres 
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Mais toutes les trois Perſog- 
nes ſont enſemble de meme e- 
ternire; & egales en toutes cho- 
ſes. 

Tellement qu'en toutes choſes 
comme il a ere dir cy-devant : il 
faut adorer I'Unite en la Trini- 
ts, & la Trinite en Unite, 

Donc quiconque veut &tre 
fauve : doit avoir ces ſentimens 
de la Trinits, 

Davantage il eſt neceſſaire- 
pour obtenir le ſalut eternel : 
qu'il air une vraye & droite 
croyance de TI Incarnation de 
n\tre Seigneur Jeſus Chriſt. 

Car la vraye Foy conſiſte en 
ce que nous croyons & que nous 
confeſſons, quendtre Seigneur 
Jeſus Chriſt le Fils de Dieu , eſt 
Dieu & Homme. 

Dieu engendre de la ſubſtance 
du Pere avant tous les fiecles : 
& homme de la ſubſtance de fa 
Mere, ne au monde. 

Dieu parfair, & homme par- 
fait: ſubfiſtane d'une ame mis 
ſonable, & de chair humaine. 

Egal au Pere ſelon fa Divini. 
te: & inferieur au Pere ſelon 
ſon Humanice, 

Lequel, quoy qu'il ſoit Dieu 
& Homme : toutefois il n'eft pas 
deux, mais un Chriſt. 

Un, non par converſion de 
la Divinite en chair: mais par 
Faſſormption de Thamanite & la 
Divinire. 

Un totalement, non par con- 
fuſion de ſubſtance ; mais par 
Unite de perſonne. 

Car comme Fame raiſonna- 
ble, & la chair ſon: un homme: 
ain Dicu & Thomme «| un 
Chriſt. 

Lequel a ſouff-rrt pour nd:ra. 
ſalur : eſt deſcendu aux enfers, 
& le troifieme jour eſt refſulire 
des mcrts. 
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Il et monte aur cieux; il eſt 
aſlis ala dextre de Dieu le Pere 
Tout-puifſant : d'on: il viendra 
pour juger les vivans& les morrs, 

A lVavenement duquel tous les 
hommes reſſuſciceront avec leurs 
corps, & rendront conte de leurs 
propres axuvres, 

Er ceux qui auront bien fait, 
irone ala vie eternelle : & ceux 
qui auront mal fait, iront au feu 
ercrnel, 

Ceſt ici la Foy Catholique,la- 
quelle quiconque ne croira fide- 
lement, ne pourra etre ſauve. 

Gloire ſoir au Pere, &c. 

Comme il eroir, &c. 

Icy finis VOrdre des-Prieyes dus 
Matin & du Sotr chaque 
jour de 
Ici fait 13 LITAN{E ou Supplication 
Generale qui doit etre chantee ou 
recitde apres 1-3 Prizres du Matia, 
les Dimonhcs les Me redis, les Ven 


dreads, C& its tres jouys, felon quit 
ſera enjoine pay POrajnaive, 


Dicu Pere Celeſte : aye 
() pirie de nous miſerables 
pecheurs. 

O Dicu Pere C:lefte : aye pitic 
de now miſerables pecheuys, 

O Dieu le Fils, Redempteur 
du monde : aye pitie de nous 
miſerabtes pecheurs. 

© Diet le Fils, R:demapteny du 
monde: aye Pitit de nous miſc ra» 
bles prchevys . 

O Dieu le Saint Eſprit, qui 
procedes du Pere & du Fils: aye 
pitie de nous miſerables pechrurs 

O Dieu le Saint Efprit, gui 
procedes du Pere & dit Fils : aye 
pitis de now miſeyables pechenrs, 

O Sainte, bcnite, & plorieu- 
ſe Trinits, Trois Perſonnes & 
Un Dieu: aye pitie de nous 
miſcrables pecheurs. 

O Sainte, benite, & glorieu'? 
Trinite, Tros Perſonncs & Un 
Diey : ay? pitit de nous miſera- 
Lles pech. wrs. 


O Sei r, aye point ſor. 
venance de nos pechez, ni des pr. 
chez de nos peres, ne pren point 
vangeance de nos iniquitez par- 
donne nous, 6 bon Dieu, pardon. 
ne4 ton peuple que tu as rachere 
par ton ſang precicux, 6 ne ſois 
point irrite contre nous 4 jamais, 

Pardonne now, 6 bon Dies. 

De tout mal, & de route mE- 
chancere ; de peche, des ruſes, & 
des aſfauts du Diable; de ron ire, 
& de ladamnarion eternelle, 

Bon Dieu, dilrure nows, 

D'aveuglement de caeur, d'or- 
gueil, de vaine gloire, & d'hy. 
pocrifie ; d'envie, de haine,& rl 
malice, & de toute affeRtion 
non charitable, 

Bon Dieu, deltyre nous, 

De paillardiſe, & de tout au- 
tre pechE mortel ; & de toutes 
les tromperies du monde, de la 
chair, & du Diable. 

Bon Dieu, delrure nous. 

Des foudres, & des orages, de 
pcſte, & de famine,de guerre, & 
de meurtre,& de mor: ſoudaine, 

Bon D144, delivure nous, 

De toute fedition, de toute 
conſpiration ſecrette & de re- 
bellion; de toute-fauſſe do&rine, 
Phereſie & de ſchiſme ; d'en- 
durciſſement de ceeur,du mepris 
de ta Parole, & de tes Comman- 
demens, 

Bon Dieu, de'ture nows. 

Par le Myſtere de ton Incar- 
nation fſainre, parta ſainte Nail. 
ſance, & parta Circoncifion, & 
par ron BaptEme, par ton Jeine, 
& par ta Tentation, 

Bon Dieu, delryre nous, 

Par ron Agonie,& par ta Sucur 
ſanglante, par ra Croix, & par ta 
Paſhion, par ta precieuſe Mort & 
par ta Sepulture, par ta Reſurre« 
QRion, & par ton Aſcenſion glo- 
rieuſe, & par la venue du Saint 
Flprit, . Bon 
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La Litanie. 


Bon Dies, delruye nous. 

Fn tout tems d'adverſit&,en tout 
tems de proſperite,a Pheure de la 
mort, & au jour du jugement, 

Bon Dieu, delvure nous. 

O bon Dieu, nous qui ſommes 
de pauvres pecheurs,te ſupplions 
d'exaucer nos prieres: & qu'il te 
plaiſe regir , & gouverner ta 
fainte Fgliſe Univerſelle en la 
droitc voye. 

Nous te ſupplions de nous ex- 

aucer, 0 bon Dieu. 

Qu'il re plaiſe de conſerver 3% 
d'aftermir en ton vray fervice, 
enroute juſtice. & en toute ſainte- 
re de vie, le RoyGUILLAUME. 

Nows te ſupplions de nous ex- 

aucer, 6 bon Dies. 

Qu'iil te plaiſe d'adrefſer ſon 
c&ur en ta foy, en ta crainte, 
& en ton amour, afin qu'il aye 
rotjours ſa confiance en toy, 
& qu'il cherche tofijours ton 
honneur & ta ou 

Nous te ſupplions de nous ex» 

aucir, © bon Dies. 

Qu'il te plaiſe de le garder 
& de le defendre, luy don- 
nant la victoire ſur tous ſes 
ennemis, 

Nows te ſupplions de nous ex- 

ancy, o bon Dieu. 

Quill te plaiſe benir, & con- 
ſerver CATHERINE, Reine 
Dovairiere ; ſon Alteſſe Royale 
la Princeſſe ANNE de Danne- 
marc; & tout le reſte de la 
maiſon Royale. 

Nows te ſupplions de nous ex- 

aucey, 0 bon Dieu. 

Qu'il te plaiſe d'illuminer, 
tous les Eveques, les Pietres, 
& les Diacres, en la vraye 
connoifſance, & intelligence de 
ta Parole, & &de leur faire la 
grace, que tant par leur pre- 
dication que par leur vie & 
converſation , ils la puifſent 
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ublier & manifeſter convena 
lement. 

Nows te ſupplions de nows ex- 

aucer, 0 bon Dice, 

Qu'il te plaiſe de remplir les 
Seieneurs du Conſeil & route a 
Noblefſe, de grace, de ſageſle, 
& d'intelligence. 

Nous te ſupplions de nows ex- 

aucer, 0 bon Dies. 

Qu'il te plaiſe de benir & de 
conſerver les Magiſtrats, leur 
failant la grace dexercer juſtice, 
& de maintenir la verite. 

Nous te ſupplions de nous 6x- 

aucey, 0 bon Dies. 

Qu'il re plaifir de benir & de 
garder tout ton peuple. 

Nous te ſupplions de nous ex- 

aucer, 0 bon Dics. 

Qu'il ce plaiſe de donner A toutes 
nations union, paix, & concorde, 

Noms te ſupplions de nows ex- 

aucer, 0 bon Dies. 

Qu'il te plaiſe denous donner 
un cur enclin a YVaimer & are 
craindre, & 3 vivre ſoigneuſe. 
ment ſelon tes commandemens. 

Nows te ſupplions de nous ex- 

aucer, 6 bon Dies. 

Qu'il te plaiſe de donner 4 
tour ton peuple de croitre en 
grace ; d'ouir humblement ta 
Parole, de la recevoir d'une af- 
feFion pure, &de produire les 
fruits de VEfprit. 

Nous te ſupplions de nous tx- 

aucer, 0 bon Dieu. 

Qu'il te plaiſe d'amener au 
cheminde la verite tousceux qui 
ont erre,% qui ont ere ſcduirs, 

Nons te ſupplions de noms ex. 

aucer 90 lon Dies, 

Qu'il te ps d'affermir ceux 
qui font debout, de relever ceux 
qui font tombez, de conſoler & 
dafliſter ceux qui ont le cazur 
froiſſe, & enkn d'abbatre Satan 
ſous nos picds, 

Nows 
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Nows te ſmpplions dl: nous ex- 

aucer, 6 bon Diex. 

Quil te plaiſe de ſeconrir,d'al- 
ſiſter & de conſoler tous ceux 
qui ſont en danger, en rribula- 
tion, & en necethire, 

Nows te ſwpplions tle nous ex- 

aucer, o bon Dies. 

Qu'il re plaiſe de conferver 
tous ceux qui voyagent par mer 
ou par terre, toutes les f-mmes 
qui ſont en travail d'enfant;tou- 
tes les perſonnes malad's, & 
tous les petits enfans,& d'avoir 
compaſhon de rous les priſon- 
niers, & de tous Ics captits. 

Now te ſupvlimms de new ex. 

aucer, 6 bon Dics, | 

Qu'il te plaiſe de pr-ndre la 
d. ffenſe & tous les prog 
de toutes les veuves, & de tous 
ceux qui ſont deſolez & opprel- 
ſez, & de pouryoir a toutes leurs 
neceſſitez, 

Nows te ſupplions de nous (x- 

ancer, 6 bon Dies. 

Quiil te plaiſe d'epandre ta 
miſericorde ſur tous les hom- 
mes. 

Nous te ſupplions de nous ex- 

ancer, 0 bon Dies. 
_ Qr'll te plaiſe de pardonner 
a tous nos ennemis, 2 nos per- 
ſecuteurs,& 4 nos calomniateurs, 
& de convertir leurs cazurs. 

Nows te ſupplions de nous ex» 

ancer, 6 bon Dies, 

Qu'il te plaiſe de nous don- 
ner, & de nous conſerver les 
fruits de la terre, chacun ſeclon 
ſon eſpece,afin que nous en puif- 
ſions yPurr en leur ſaiſon. 

Nous te ſupplions de nous ex- 

ancer 0 bon Dies. 

Quiil te plaiſe de nous dont- 
ner 4 tous une vraye repen- 
rance, de nous pardonner tous 
nos pechez, roures nos negligen- 
ces & nos iIgnorances, nous ac- 
cordant la grace de ton Saint 


Litanie. 
Eſprit, afin que nous reformiions 


narre vie felon ra Sainte Parole, | 


Non te ſupplions de nows ex- 
anucer, 0 bon Dis, 
O Fils de Dieu, nous te fup» 
pions de nous Exaucer, 
O Fils de Diex, nows te ſup» 
plions de nous exaucey. 
O Agn-au de Dieu, qui 0tey 
les pechez du monde. 
. vAccorde-nons ta pare, 
O Apgneau de Dieu, qui Ores 
les pechtz du monde. 
Ay. pitre de monty. 
O Chriſt, exaucc-nous. 

O Civift, exauce-nons, 
Seigncur, aye pirie de nous, 
Sciencur, aye pitie de nous, 
Ch:ift, aye pitic de nous. 
Chrift, aye prtie de nous. 
Seigneur, aye pitie de nous. 
Sergneuy, aye fitie de nous, 


Alors le Pritre & le penple en 
meme temps, diront Oraiſon 
Dominicale. 


Oftre Pere qui es aux 
N Cicux. Ton Nom ſoic 
. fan&ifke. Ton regne 
vienne, Ta volonte foit faire en 
la rerre comme au ciel. Donne- 
nous aujourd'huy ndtre pain 
quotidien : Et nous pardonne 
nos offenſes, comme nous par- 
donnons 4 ceux qui nous ont ofs 
fenſez. Er ne nous indui point 
en tcntation : mais nous delivre 
du mal. Amen. 
Le Pretre. 
OScigneur, ne nous fay point 
{lon nos pechez. 
Reponce. 
Et ne nous rens pas ſelon nos 
iniquiteZ, 


O 


Prions Dies. 

Dieu,& Pere miſericor- 
dieux, qui ne mepriſes 
point les ſolpirs d'un 

CQur 
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: ceur contrir, ni les'gemiſſemens 


: deceux qui ſont cn anpoiſle, e. 


coute favorablement par ta 
miſcricorde les prieres que nous 
te preſentons en nos Calamitcz, 
& en nos miſeres, quand clles 
nous prefſcnt ; 8 nous exauce 
par- ta grace, atin que tous les 
maux que le Diable, oules hom. 
mes machinent contre nous, par 
leur malice & par leurs rules, 


ſoyent reduits 4 ncant, & telle. 


ment diſfpez par ra providence, 
que nous tes ſerviteurs, etant 
affranchis de toutes perſecutions, 
te puiſſhons glorifter aſlidue- 
ment au cailicu de ton Fgliſe,par 
Jcſus Chriſt norre Seigneur, 

0 Scgneurleve-toy,aide nous, 
& now delivre pour | amonr de 
ton Nom, 

O Dieu, nous avons out de 
nos oreilles, & nos peres nous 


. ont raconte les exploits que ru 


as faits en leurs jours, & aux 
jours d'auparavant. 

O Seignewr, leve-toy, aide 
nous,& nous deliore pour amour 
de ta glove. 

Gloire ſoir au Pere,& au Fils, 
& au Saint F(prir. 

Comme il eroit au commen- 
cement, comme il cſt mainre. 
nant, & comme il ſera erernelle- 


ment. Amen, 


Garanci-nous de nos ennemis, 
6 Chriſt. 

Et jette les yeux de ta miſeri- 
corde ſur nos affliftions, 

Conſidere en pirie les ſolipirs 
le nos c&urs. 

Et pardonne ſelon ta miſeri. 
corde les pechet, de ton pexple. 

Ecoute nos prieres favorable. 
ment & miſericordicuſement. 

0 Fils de David, aye putie de 
Nous. 

Vueille nous &courer mainte« 
rent & 2 jamais, 0 Chriſt, 
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Ecoute mus favorabl-ment, 
6 Chriſt; &cenute nous favora- 
blemcnt, o Scignewny Fiſus Chriſt, 
Le Pretre. 
Que ta miſericorde ſoit ſur 
nous, 0 Ererncl, 
Reponce. 
Selon que nous-nous ſommes 
attendus 2 toy. 


Prions Dieu. 


Ous te prions bien hum- 
N blement, 6 Pere, de jew 

ter I'eil de ta miſericor- 
de ſur nos infirmitez, & pour 
la gloire de ron Nom, derour- 
ne de-nous tous les maux que 
nous avons meritez tres-juſte- 
ment,& nous fa la grace qu*en 
routes nos afflictions, nous met- 
tions entierement notre eſpoir 
& n6tre confance en ra miſeri. 
corde, & que nous re fervions 
totjours en fainteteE & en pure. 
tede vie, 4 ton honneur & a ta 
gloire, par ndtre ſ{eul Mediatevr 
& Avocat, Jeſus Chriſt n6tre 
Seigneur. Amen. 


Priere de S, Chyyſoſtome. 
Qs DicuTour-puiſſane 


qui nous as fair la grace de 

te pretenter maintenant nos 
prieres d'un commun accord, & 
qui as promis que quand deux 
ou trois ſcront afſemblez en ton 
Nom, tu leur accorderas leurs 
requetes : accompli maintenant 
les ſouhaits & les demandes de 
res ſerviteurs, ſclon que tu con- 
nois qu'il eſt le plus expedient & 
le plus falutaire : nous ottroyant 
en ce monde la connoiflance de 
ra verite, & au fiecle avenir la 
vie _ereruclle, Amen. 


2 Corinth; 


”" 


| 
\ 
\ 
Ld 
'P 
2 
4 
2. 


LL 


Praeres. 


1 Corinth, Chap. XIIL verſ, 13. Communication du Saint Eſprit, pant pu 


A Grace de notre Sci- 
gneur Jeſus Chriſt, & la 
® Dile&ion de Dicu, & la 


ſoit avec nous tous etcruelle. 
ment. Amen, 
ley finit la Litame. 


Prieres & ations de graces, pour diverſes Oc- 


caſions particulteres, 


Qu'il faut dire avant les deux dernieres Prieres de la [fs Cl 
LITANIE,ou des Prieres du MATIN & du SOIR, 


Priere pour demander ds 
la Pluye. 

Dieu Pere Celcſte,qui par 
Q ton Fils Jeſus Chriſt, as 

promis 2 rous ceux qui 
cherchent ton royaume & (a ju- 
ſtice, toutes les choſes neceſlai. 
res pour leur nourriture corpo. 
relle : nous te prions qu'en notre 
neceſiite preſente, il re plaiſe 
nous envoyer des ondtes de 
pluye fi douces, & fi moderces, 
que nous puiſitons recueillir les 
fruits de la terre, a ndtre con- 
folation, pour t'en gloriher, par 
n8tre Scigncur- Jeſus Chriſt, 
Amen. 

Pour demander du Beau-temps. 
Seigneur Dieu Tout-pu- 
ifanc, qui pour le peche 
du genre humain, as une 

fois ſubmerge rout le monde, 
excepte huit perſonnes, promet- 
tant alors par ta grande miſcri. 
corde que tu ne le detruiras 
plus jamais par un tel jugement : 
nous te prions bien humblement, 
qu'encore que nos pcchez ayent 
bien merite ces debordemens 
deaux, & de pluyes, il te plaiſe 
n:cantmoins,ayant egard a ndtre 
vraye repentance, de nous en- 
voyer le beaw-rtemps ; afin que 
nous puiſonsrecueillir les fruits 
dc la terre en leurs faifons ; & 


' que nous apprenions 2 I'avenir 


par tes chitimens 2 nous amen. 
der, & a te lotier & te benir 
pour cette nienne clemence & 
bonte, dont tu auras uſe envers 


[ 


pan ta 
Fruits 
+ ner ACC 


! grace ( 


ta bon 
en uſy 


ſoulag 


E» 


C 


nous, par Jeſus Chriſt noe} puiſl 


Scigneur. Amen 
En temps de Cherte & de Famine, 
Dicu, Pere Celeſte, puis 
()-- c'eſt toy qui fais que 
la pluye deſcend, que la 
terre eft fertile,que les animaux 
croiſſent, & que les poiflons 
multiplient : Qu'il te plaiſe avoir 
cgard 2 Vafflition de -ton peu- 


ple, & nous accorder que la di. | 


ſetre & la cherre de vivres que 
nous ſouffrons 2 preſenter tres 
juſtement pour nos iniquitez, ſoi- 
ent par ta bonte,& par ta miſeri- 
corde converties en abondance 
& cn vil prix, pour l'amour de Je- 
ſus Chriſt notre Seigneur, Au- 
quel avec toy & avec le Saint 
Fiprit, ſoit rout honncur & toute 
eloirc eternellement. Amen. 
Ou Celle.cy, 
Dieu Pere de miſcricor- 
() de,qui au temps du Pro- 
| phereElizee,changeas en 
un momenten la ville deSamarie 
la grande diſerte & Jacherre, en 
abondance,& en vil prix. Ayc pi- 
tie de nous, afin que nous qui 


pour nos pechez ſonumes mainte- 
nant 


' ne PL 
| tient 
| frice 


frie: want ounis de 1a meme adverlſite, 
wile. Mons auſi trouver le meme 
oulagement en tre beſoin ; E- 
pan ta benediQtion ccleſte ſur les 
fruits de la terre pour leur don- 
[ner accroiſement ; Er nous fai la 
— , grace que recevant les effeas de 
Jew bonee & de ta liberalite, nous 
en uſions par ta gloire, pour le 
ſoulagement des indigens,Apour 
notre propre conſolation par Je- 
: la | fus Crit ndere Scigneur. Amen, 


En temps Ae Guerre, & de 


enir Tumultcs. 

en. 

enir Dicu Tour: puiflant, Roy 
* & des Rois, & Gouverneur 
vers | de toutes choſes, &@ la 


"tre | puiſſance duquel nulle creature 

| ne peur refiſter,& 2 qui il appar- 
ine, | tient. de punir les pechenrs en ju- 
Muis | tice, & de faire grace A ceux 
Jue qui font veritablement repen- 
> Ia tans ; SauvCc-nous, & nous de - 
wx livre dela main de nos ennemis: 
ons qu'il te plaiſe de rabatrre leur 
orgueil, de domprer leur malice, 
& d'ancantir leurs defleins, afin 


di. | qu'ctant munis de ta deffenſe, 
ue nous ſoyons garantis de tous 
es dQangers,pour te ploriher,6 Dieu, 
bi- qui (ſeul donnes les viRtoires: par 


les merires de ton Fils unique Je- 
ſus Chriſt n5tre Seigneur, Amen, 


En temps de Peſfte, ou d'autre 


, 

= maladie Contarieuſe, 

te 

: Dieu Tourt-puiſſant, qui 
O en ta colere envoyas 

hs une playe ſur ton pro- 

o.  Prepeuple dansle deſcrt,a cauſe 

21 Meleucrebellion& deleur obſti. 


ie Mution contre Moyſe & contre 
Aaron; & qui dutemps du Roy 
David fis mourir par peſte ſep- 
i ante millehommesen tacolere, 
& pus te ſouvenant de tes com. 


Prieres. 
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paſſonsdelivras de ce flea ceux 

ui reſterent : aye pitie de nous 
miſerables pechcurs qui ſommes 
maintenant vilitez de grandes 
maladies, & de grande mortali- 
te, Et comme il te pieyt alors 
dire 4 tronAnge,c'c aflez ; qu'il 
te plaiſe uſt maintenant faire 
ceſſer du milieu de nous cette 
peſte, & cctre grieve maladie, 
pour 'amour de Jeſus Chriſt ny. 
tre Seigneur. Amen. 


Priere qui ſe dira chacue jour 
des ſemaines des quatre temps, 
powr ceux gut dotwent ere 


ad mis au Saints ORDRES, 


Icu Tout-ruiflant, notre 
D Pere Ccleſte,qui r'es ac- 

quis une Egliſe Univer. 
{elle par le (ang precieux de ton 
cher Fils, regarde-la favorable- 
ment, & en ce temps condui & 
adreſſe rellemenrt Veſprit de tes 
ſerviteurs les Ev&ques & les Pa- 
ſteurs de ron troupeau, qu'ils 
n'impoſent hativement les mains 
ſur aucun, mais qu'ils facent un 
hdele & ſage choix de perſonnes 
propres a ſervir au facre Miniſte- 
re bf ton Egliſe ; & favoriſe de 
ta grace & de ta benedidion ce- 
leſte, ceux qui ſeront ordinez A 
aucune fonction fainte, afin que 
tant par leur vie que par leur 
dod&rine, ils puiflent rehaufſer 
ra gloire, & avancer le ſalut de 
rous ies hommes, par Jeſus Chriſt 
uStre Seigneur, Amen. 


Ou Celle-cy. 


Teu Tovt-puifſant, dus 

ueT vient toute bonne 

: onarion, qui par ta di- 
vine Providence as etabli divers 
Ordres en ton Egliſe, nous 
te ſupplions bien humble. 
ment quil te plaiſe favori- 
ſer de ta grace tous ceux 
qui 


qui y doivent tre appellez 2 
ancun office ou adminiftration. 
Kerppli-les tcllement de la veri- 
te de ta dofrine, & les re- 
vers tellement d'innocence de 
vie, qu'ils puiſſent exercer fide- 
lement leur miniſtere en ta pre. 
ſence, a la gloire de ron grand 
Nom, & 4 1l'avantage de ta Sain- 
re Eglife, par Jeſus Chriſt n0- 
rre Seigneur. Amen, 


Pricye pour la grande Cour de 
Parlemcnt, qui doit etre lewt 


Jendant ſer Seances, 
prelentons nos tres- 


D humblcs pricres & pour 


ce Royaumeen general, & par- 
ticulicrement pour la grande 
Cour de Parlcment maintenant 
aſlemblee {cus nore Roy & 
Reine tres-pieux & tres.debon- 
naires. Qu'il re plaiſe d'adrefler 
& de faire reithr routes leurs 
deliberations & Vadvancement 
6e ta gloire, au bien de ton Eg- 
life, a la ſeurets, a I'honneur & a 
advantage deleurs Majeſtez & 
de leurs Royaumes: Que toutes 
choſespuiſſenr Erre tellement di- 
riptes & erablies par leurs foins 
& par leurs travaux ſur les meil. 
leurs, & ſur les plus feurs fon. 
demens, que la Paix & le Bon- 
heur, la Verite & la Juſtice, la 
Religion & la Piete puiflent &tre 
affermis au milieu de nous de 
generation en generation. Nous 
re demandons ces choſes, & les 
autres qui ſont neceſſaires, 8& 
A nous, & A route ton Egliſe, au 
Nom & pat la Mcditation de 
Jeſus Chriſt n6rre tres-benin Sei- 
gneur & Sauveur. Amen. 


len tres.-benin, nous te 


ColleFte ou prieve powy toutes ſor- 
tes de paxſonncs de quelque 


Prieres. 


condition gue ce ſoit, qui {e 
doit * faire lors gue ta Litanie 
ne fe dit pads ſilen Vordre 
preſcrie. 
Dieu,Createur & Conſer. 
vateur du genre humain, 
nous te prions bien hum- 
blement pour toutes fortes de 
perionnes de quelque qualite & 
condition que ce foit : Quill te 
plaiſe leur faire connoittre tes 
voyez, & manifeſter ton ſalur & 
toutes les nations.Nous te prions 
particulierement pour la prolpe- 
rite de PEgliſeUniverfUlle,qu'ch 
leſoittcllement conduite & gou- 
vernte pr ton bon Eſprit, tw 
tous ceux qui font profzſhon 
d'etre Chreticns, & qui cn pre- 
nent le nom, puiſlept Erre a- 
drefſez dans les ſenrizrs de ta 
verite, & qu'ils | open la foy 
P 


en Punite «dc I'Ffprir par le lien 


de paix en faintcre de vie, En- | 


fin nous recommandons 4 ta 


bonre parernelle toures les pers , 


ſonnes angoiflees en leur cſprit, 
ou affliges en leurs corps, ou 
en leurs bicns, 
( * Particulicre- 
ment ceux qui ſe 
recommandent 4 
nos pricyes) qu'il 
te plaiſe les con- 
foler, & les ſe- 


courir {elon leurs 


* Ceci ſe doit 
dire quand 
quelqu'un «<þ 
recommande 
aux prieres 
de [U Egliſe. 


diverſez neceſſitez, Icur donnant 
patience dans leurs ſouffrances, | 
& une heurcuſe iflue de toutes | 


leurs afliions. Nous te de- 
mandons ces choſes pour amour 
de Jeſus Chriſt, Amen. 


Priere qui ſe peut dire apres qucl- 
le que ce ſort des precedentes, 

Dieu, duquel la nature & 

le propre cſt d'erre toil 


jours enclin A avoir w_ 
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& & pardonner, reqo1 nos tres- 
humbles requetes : Er quoy 
que nous ſoyons liez & garrot- 


par ta 
loyons delivrez pour | honneur 
de Jclus Chriſt notre Mediatcur 


grande bonte, nous er 


res des chaines de nos pechez, & Avocat, Amen, 
 fay que par ta miſericorde, & 


No —— 


En... 


ACTIONS DE GRACES 


Generales. 


Teu Tout-puifſant, Pere 
D de routes miſcricordes, 
nous tes indignes ſervi- 

reurs, te remercions 
tres-humblement, & dc tour 
n3re coeur, pour toutes tes bon- 
tez, res charites, & res faveurs 
envers nous, & cnvers tous les 
hommes : (* Par- 


| *® Cicy ſe doit ticulicrement en- 


dire quand vers ceux quit de- 

| ceux aus ont firent de teffriv 
ete recom. maintenant leurs 
mandet, aux jthanges & leurs 
prieys de adttions de graces, 
PErlifſe , de- pour les gratuittt 
firent rendre dont tw as depuis 
craces aDiew, pew wuſe envers 
ewx :) Nous te 

benifſons pour nd6cre creation, 
pour ndtre conſervation, & pour 
toures les henedifions de la vie 

; preſente, Mais fur tout pour Vine- 
| ſtimable charite que tu nous as 
| demontree en la redemption 
du monde, par notre Seigneur 
Jeſus Chriſt, pour les aſliſtances 
de ra Grace, & pour l'eſperance 
de ta Gloire. Et nous te ſuppli- 
ons de nous donner le reflen- 
tment que nous devons avoir de 

, toutes tes faveurs, afin que nos 
urs en ayent une veritable 

| & fincere reconnoiflance, & 
Je nous publions res louanges, 


——— OOO” 


_— 


non ſeutement de bouchs, mais 
par 1: conduire de nvtre vie, cn 
nous adonnant a ton ſervice, *& 
en cheminant devant toy cn 
ſaintete & en juſtice juſques 2 
la fin de nos jours, par Jeſus 
Chriſt notre Seigneur ; Auquel 
c*mune 2A roy & au S, Elprir, 
ſoit rour honneur, & route gloire, 
au fiecle des ficcles. Amen. 


Pour la Pluye. 


Oſtre bon Dieu & n$tre 
N Pere Celeſte, qui par ta 

providence gracieule 
tais defcendre la pluye de la 
_—_ & de la derniere faifon 
ur Ia terre, afin qu'elle produi- 
ſe ſes fruits pour le bien pour 
uſage des hommes : nous te 
remercons bien hunblement de 
ce quil ra pleu en ndtre gran- 
de neceffite, envoyer une pluye 
agreable ſur ton heritage, et 
rafraichiflant la terre, qui &toit 
ſeche & alteree: a la grande 
conſolation de nous tes indig- 
nes ſcrviteurs, & & lagloire de 
ron Saint Nom, par tes mite- 
ricordes en Jeius Chriſt ndtze 
Seigneur. Amen. 
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Pour le Brau-temps. 


Eigneur Diu, qui nous avois 
juſtement humiliez par les 
pluyes immoderees, & par 

les grandes eaux dont 1] Ya 
pleu n'agueres nous viſiter, & 
dont ru nous as 2 preſent deli. 
vrez par ta miſericorde ; 8 qui 
nous as confolez en nous envo- 
yant ce changement de temps 
agreable & convenable 4 la ſai- 
ſon: nous lotions 6 nous glori- 
fions ron faint Nom pour cetre 
ticnne faveur, & nous annon- 
cerons d'age en age ta bonte & 
ea charire, par Jeſus Chriſt n$- 
rre Seigneur. Amen. 


Poxy P Abondance. 


Ere tres-miſericordicux, qui 
de ta bonte8& de ta grace, 
as exauce les prieres devo- 
res deron Fgliſe, enconvertiflant 
norre diſctte en-abondance, nous 
te rendons graces tres-humbles 
de certe tienne fingulicre libera- 
ite, re ſuppliant de nous vou- 
loir continuer ta faveur & ta 
bonte, atin que nos rerres rap- 
portent leurs fruirs 2 ſuffiſance, 
2 ton honneur & A ta gloire, & 
notre conſolation. par notre Sei- 
gneur Jeſus Chriſt. Amen, 


Poxr la Paix, & lors que Pon a 
ets delvurs de la main de: 
Ennemis. 


Dicu Tout-puiſſant,qui es 
une forte tour pour la 
defenſe de res (ſerviteurs 

contre leurs ennemis : nous tc 
cendons graces & lowanges, de 
ce qu'il ra pleu nous dclivrer des 
grands & cminens dangers qui 
nous environment. Nous recon- 


AFﬀions de Graces. 


noiſlcns que c'eſt un effcr de: 
bonts, que nous n'avons pas & 
livrez en proye A nos adver{ 
res ; & nous te ſupplions de noy 
continuer cetre tienne miſcrico; 
de,afin que tour le monde ſgack 
que ru es notre Sauveur & nd 
puiflant Liberateur, par Je 


Chriſt notre Seigneur. Amen, 


Pour le Retabliſſement de |. 
Paix Publique au milieu { 
nous, 


Dieu Fternel, & ni 

Pere Celeſte, quifais fe: 

que les hommes ſont to 
d'un accord dans une men 
maiſon, & qui calmes les orage 
d'un peuple violent & muti: 
Nous beniſſons ron Saint Non, 
de ce qu'il ra pleu appaiſer 
ſeditions & les rumultes 9:! 
Setoient elevez depuis que 
que temps au milicu de now; 
Te ſuppliant tres-humblement?! 
nous faire la grace a rous, qu 
deſormais nous cheminions ſel 
tes ſaints commandements | 
que menant une vie paiſible & 


rranquille en toure picte & þ/ Ren 


netete nous te puiſſions offi: 
continuellement notre fſacritc; 
de louange & d'aRions de gract! 
pour ces favcurs, dont tu as ul! 
envers nous, par Jeſus Chr 
notre Seigneur. Amen, 


Apres etre deliurez. de 1a Peji 
ou dautre maladie conts 


Liewſe. 
eu Dicu, qui nous 4 


navrez pour nos pechez, i 
qui nous as confumez pu 


L 


nos iniquitez, par la grieve res, } 
epouvantable maladie , de I armes 
quelle tu nous as depuis peu V4 Vie me 


fitez: & qui te ſouvenant | Jelus 
1 


us £ 
ez, 
; por 
ve 

le | 


eu Vs 


ne & Jeſus 
| 


ta miſcricorde au milicu de res 
jugemens, as maintenant rachete 
nos vies de la gucule de la mort: 
nous offrons en ſacrifice vivant 
a ra bonte paternelle nos per- 
ſonnes, nos corps, & nos ames, 
que tu as delivrez, loviant & 
magniſiant 2 jamais tes miſeri- 


| cordes au milieu de ron Egliſe, 


par Jeſus Chriſt notre Seigneur, 


i WAmen, 


On calle-cy. 


Ere miſericordieux, nous re- 
connoifſons en toute humi- 
lite devant ta face, que 

toutes les maledicions denon- 
cees en ta Loy, pouvoient juſte- 
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ment romber ſur nous, 2 cauſe 
de nos trenſgrefſions innombra- 
bles, & 2 cauſe de I'cndurcifle. 
ment de nos caurs : toutesfois, 
puis qu'il ta pleu d'avoir egard 
a n6tre humiliation, quoy qu'ac=- 
compagnee de foibleſle & d'in- 
dignite, d'appaiſer la fireur de 
cette contagion mali gne,qui nous 
avoir fi fort afMigez, & de faire 
ouir de nouveau au milieu de 
nous les cris de joye : nous pre» 
ſentons 4 ra Majeſte Divine le ſa- 
critice de lovange & d'action de 
grace, exaltant & magnifhant ton 
Nom glorieux, de ce que par ta 
providence tu nous as fi miſeri. 
cordieuſement garantis, parJeſus 
Chriſt notre Seigneur, Amen, 


\LES COLLECTES, LES 


EPISTRES @& ks EVANGILES 


pour toute Annee, 


| Remarquez que la Colle&te de chaque Dimanche,ou 


de quelque Fere que ce ſoir, qui a une Vigile ou 
Veille, ſe dira au Seryice du Soir, qul precede 


immediatement, 


Le premiey Dimanche de 
P Advent, 


Ls COLLECTE, 


en grande humilire: afin qu'au 
dernier jour quand il revieudra 
en {a Majeſte glorieuſe pour 


juger les vivans & les morts, 
nous refluſcitions a la vie immors= 


Dieu Tout-puiſſant, fay elle, pir ce meme Jeſus Chriſt 


nous la grace que rejet- 


tant les euvres des tene- avec 
tenant & 4 jamais, Amen 


» nous ſoyons revetus des 
wmes de lumiere, d-rant cette 
vie mortelle, en laquelle ton Fils 
Chriſt nous elt vcau viſiter 


qu! vit & qui regne avec toy &C 


le Saint Eſpri: d&s maine 


B 2 


— 
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Certe Collefie ſe doit dire chaque 
joxr avec les autres Colledtes 
durant | Advent, jnſques a 
la Veille de Noel. 


L' Epitne, Rom, 13. 8. 
E devez rien perſonne, 
finon que vous-vyous ai- 


miez I'un Yautre ; car 


celuy qui aime autruy il a ac- 
compli l Loy. Car ce qui eſt dit, 
Tu ne commettres point adul. 
rere : Tu nc tueres point : Tu 
nt deroberas point : Tu ne di- 
ras point faux t:moignage : Tu 
ne convoiteras point: & Vil y a 
quelque autre commandement,il 
eſt ſommairement compris en ce 
point icy, Tu aimeras ron pro- 
chain comme toy-meme. La 
charite ne fait point de mal au 
prochain : Taccompliflement 
done de la Loy, c'eſt la charite. 
Memes veu la faifon, aſc. quiileſt 
deja temps du nous reveiller 
du ſommeil: car maintenant le 
ſalut eſt plus pres de nous que 
lors que nous avons creu. La 
nuit eſt paſſe, & le jour eſt 
approche : rejettons donc les 
e&uvres des tenevres, & foyons 
reverus des armes de lumuere. 
Cheminons honnftement come 
me de jour, non point en gour- 
#:andikes, ny en yvrongnerics, 
nn point en couches ni en in- 
toiances, non point en querel- 
les ni enenvie. Mais foyez reve- 
ts du -Seigneur Jeſus Chriſt, 
& wayez point de foin de la 
chair pour accourlir feos con 
yoitiſes, 


L' Evngile, S.Marh. 21.1, 
R ouand i}; furent pres de 
Teruſalein, & furcnt ve. 
W's @ 3ctp age au nyour 


Le 1. Dimanche de I Advent. 


des Oliviers, alors Jeſus erwyoy, 
deux diſciples, leur difant, Al 
lez ala bourgade qui eſt vis4 y; 
de vous,& incontinent vous troy 
vercz une aſneſle artachee,% 
poulain avec elle, detrachez.k; 
& me les amenerz : Que fi que 
qu'un vous dit quelque chk, 
vous direz que le Scigneur en; 
affaire : & incontinent il þ 
—_— Or tour cela ſe fir.ah 
que accompli ce dont ilz 
voir ere parle par le Propher 
difant, Dites & la fille de Sin 
Voicy, ton Roy vient A toy & 
bonnaire, & monte ſur une « 
neſfe, & le poulain de celle 
eſt deſſous le joug. Les W 
ples done &'en allerent, & fir: 
ain que Jeſus leur avoir ord, 
ne. Et amenerent Vaſnefſe &} 
poulain, & mirent Icurs ver! 
mens deſſus, & le firent afley 
ſur iceux. Alors de prank 
Ro erendirent leurs rohlx 
par le chemin : & les autres o; 
poient des rameaux des arbre 
& les erendoient par le cheni 
Er les troupes qui alloient i 
vant, & qui ſuivoient, crioier 
diſant, Holanna au Fils de Davil, 
Benit ſoit celuy qui vient 2 
Nom du Seigneur : Hofanna « 
lieux tres-haurs. Er quandil f 
entre dans Jeruſalem, toue | 
ville fur emu&, diſant, Quite 
celuy=ci ? Et les troupes dilojer: 
Cel eſus le Prophete de Nat: 
reth de Galilee. Er Jeſus ent: 
au remple de Dieu, & chaſla 
hors tous ceux qui vendoient! 
acheroyent au temple : & rt 
veria les tables des chan 

& les ielles de ceux qui ven 
ent les pigcons. Fr 1l leur 
ll eftecrit. Ma maiſon ſera 
pellce maifun de pricre : 8: 
Vous C!) aVez fair une Caver'ics 
brigunds, 


Le 2. Dimanche de Þ Adwvent. 


Lu ſecond Dimanche de 
Advent. 


La COLLECTE. 


Signeur tres-benin , qui 

as voulu que toute la 

Sainte Ecriture air ere 
Ecrite pour notre cndoarine- 
ment: fay nous la grace que 
nous puitlons rellement Vecou- 
ter, la lire, I obſerver, I appren- 
dre, & la digerer intcricurc- 
ment, que par patience, & par 
les conſolations de ra Sainte 
Parole, nous embraſſions & te- 
nions ferme A jamais la bien- 
curcuſe efperance de la vie C- 
ternelle que tu nous as donnee 
en Jcſus Chriſt notre Sauveur, 
Amen. 


L' Epitye. Rom. 15. 4. 


Outes les choſes qui ont 

ere auparavant ecrites , 

ont &e ecrires pour n0- 

tre endotrinement ; afin que 
par patience & conſolation des 
Ecritures nous avyons efperance, 
Or le Dieu de patience & de 
conſolation vous donne d' avoir 
un meme ſentement entre vous 
ſclon Jeſus Chriſt ; afin que tous 
dun courage & 4' une bouche 
Yout plorihez le Dieu & Pere 
de ndtre Seigneur Jeſus Chriſt. 
Ceſt-pourquoy recevez Tun 
Vautre, comme auſſi Chriſt nous 
a receus | ſoy a la ploire de 
Dicu, Or je dis que Jeſus 
Chriſt a &6 Miniftre de la Cir- 
concition, pour la verite de Di- 
eu, ahn de ratiher les promeſles 
faites aux peres, & de faire 
que les Gcntils honorent Dicu 


2.9 
pour ſa miſericorde : felon quil 
eſt Ecrir, Pour cette cauſe je re 
donneray louange entre les Gen- 
rils, & plalmodieray en ton 
Kom : Fr derechef, 1] dit Gen- 
rils, cjouilſez-vous avec fon peu- 
ple : Fr derechef, Toutes nati- 
ons loiicz le Scigneur : & vous 
tous peuplcs celebres-le. Er derc- 
chef Efaye dir. Il y aura une 
racine de Jefle, & un qui gele- 
vera pour governer les Gentils : 
les Gentils awront cſperance en 
lay. Le Dicu d'eſperance done 
vous yucille remplir de rowe 
joye, & de paix en croyant : 
ain one vous abondiez en clpe- 
rance par la puiſlance du Saint 
Eſprit. 


L' Evargile. S, Luc 21.25, 


L y aura des ſignes au Solei} 

& en la Lunc, & &68 Etoilcs, 

& detretle aux nations, tel- 
Iement qu'on ne ſgawa que des 
venir fur la terre, la mer bru- 
ant & 1s ondes. De forte qug 
es hommes ſcront comme rcen- 
dans Vaine dc peur, & 4& caule 
de Fattente des choſes qui ſur- 
viendront au monde univei{1 : 
car les vertus des cirux front 
ebranlecs : & alors on vcara le 
Fils de Phomme venir en une 
nue avec puiflance & prande 
gloire. Or quand ces chofes 
commcnceronr a venir, ercfl.z 
vous en-haur, & levez vos ters, 
dautanr que votre deliverance 
approchc, Er il leur dir une fimi- 
litude, Yoyez le figuicr & tous 
les arbres: Quand deja ils pouf- 
ſent, vous connoifſex de vous- 
memcs en regardant, que I'cſte 
eft deja pres. Vous auſh parcille. 
mcnr, _m_ vous verrez que 
ces choſes aviendront , ſgachez 
que le regne de Dieu eſt prez. 
Ep 


20. Ze $ e& 6 Dimanche de I Advent. 


En verite je vous dis,que cet 2ge 
ne paſſera point, juſqu' a ce que 
toutes ces choſes aviennent. Le 
ciel & la terre pafſeront, mais 
mes paroles ne pafleront point. 


Le Troifueme Dimanche de Ad- 


vin, 


La COLLECTE. 
Seigneur Jeſus Chriſt, qui 


en ton premier avene- 

ment envoyas ten Melia. 
ger, pour preparer ton chemin 
devant toy ; fay que les Mini- 
ſtres & difpenſateurs de res My- 
itcres preparent & dretffent auth 
tellement res ſentiers, en con- 
vertitlant les caeurs des defobcile 
fans a la prudence des juſtes, 
qu'en ron ſecond avenement 
Pour juger le monde, nous fo- 
yors trouvez un peuple agreable 
devant tes yeux, 6 toy qui vis, 
& qui regnes avec le Pere & a- 
vec le SaintEſprit, un ſeul Dieu 
beuit eterncllement, Amen, 


L' Ejirre, 1 Cor. 4. 1. 


Ve chacun nous tienne 

pour Miniſtres de Chriſt 

& ditpenfareurs des My- 

ſteres de Dicu : Mais au reſte il 
eſt rcquis entre les diſpenſareurs 
que Sw foit rrouve fidcle. 
Pour moy je me ſoucie fort peu 
d&'Cre juge de vous, ou de juge- 
ment d homme, memes auf je 
ne me juge point moy-meine, 
Car je ne me ſens en rien cou- 
pable, mais pour cela je ne ſuis 
point juſtite, mais ccluy qui me 
Juge Ccſt le Seigneur. Ceſt- 
apmkx6(/ ne jugezde rien avant 
e temps, juſqucs 2 ce que le Sei. 
gacur vienne, lequel auth mercra 


enlumiere les choſes cachees des 
renebres, & manifecſtera les con- 
ſeils des caeurs, & alors ſera ren 
due a chacun a louange, 


L' Evanrile, S. Matth.1 1.2, 


R Jean ayant out en [z 
prifon les fairs de Chriſt, 
envoya dcux de ſes dif- 

ciples luy dire ; Fs-tu celuy qui 
devoirt venir, ou fi nous en zt. 
rendons un autre? Er Jeſus re. 
pondant leur dit, Allez & rap. 
portez A Jan les choſes que vous 
oyez & que vous voyez ; Is 
aveugles recouvrcnt la veuge, les 
boiteux ch:minent, les lepreux 
font nettoyez,& les ſourds oyent, 
les morts font reſfuſcitez , & 
PEvangile eft annonce aux pau- 
vres, Er bien-heureux eſt celuy 
qui ne ſera point ſcandalize cn 
moy. Et comme ils Sen alloyent, 
Jeſus commenga A dire de Jean 
aux 'rroupes ; Qu'etes-vous al- 
lez voir au deſert ? un roſeau a- 
gire du vent ? Mais qu'etes-vous 
allez voir ? un homme veru de 
precieux veremens ? VOIcy ceux 
ui portent des habirs precieux 
Gi es maiſons des Rois. Mais 

u*tres-vous allcz voir? un Pro- 
Se ? Voire je vous dis, & 
plus que Propacte. Car ceſt 
ccluy duquel it cft ecrit, Voicy, 
ſenvoye mon meſlager devant 
ta face, qui apprecera ton che- 
min devant toy. 


——C— 


n= " 


Le Qtatrieme Dimanch? de 
P Advent, 


CK CUOLTECTS 


Eigneur, fay paroitre ta Ver- 
tu,% vicn nous ſecourir par 
ta prande puillance , afin 

qu au 


_ nous retardent extremement , qui ex-tu ? Er il Tavoua, & ne 
YO nous empechant d'achever la le nia poinr, vorre ul Vavoua » 
courſe qui nous eſt propoſee, ta difant, Ce n'cſt pas ing fo ſuis 
2 erace & ta miſericordicuſe bon- le Chriſt, Alors ils Linterro- 
"re nous delivrent promptement gerent, Qui es-ru done ? Fs-ru, 
n þ - par la CirisfaRtion de ton Fils tlie ? Erildit Je St ſuis point 5 
Sy ntre Seigneur, Auqucl avec Es-tu le Prophete ? Er il reEpon- 
=_ | toy, & avec le Saint Eſprit dir, Non. IIs Tui dirent doncs 
: «1 ſoit honneur & gloire eternel- Qui es-tu, afin que nous dott- 
I lIement. Amen, nuns reponce 2 CCUX QUI nous 
mo out envoyez? Que dis-tuderoy- 
Sag L' Epitre, Phil, 4. 4. meme 2 11 dit, Je ſuis la voix 
__ | de celuy qui crie au deſert, Ap- 
VOus Jouifſez-vous rot'jours au planiflez le chemin du Seigneur, | 
rs Seigneur: & dcerechef je- dreffez (cs fenriers, aint qu'a di. 
= vous dis, Ejoiillez-vous. Efaic le prophete, Or ceux qu? ' 
_ Que votre debonnairers foir avoyent ere envoyez vers tus 
I connue de tous les hommes. Le Etoient- MWentre . les Ph:riticus R, 
Bay Seigneur eſt pres. Ne ſoyez en & ils Fintercogerent, o luy di- 
Jy fouci de rien: mais qu*entoures rent, Pourquoy donc bapriſes= 
" choſts vos requites ſoyent no- tu, fitu n'es point le Chriſt, ni 
(7  tifikes 4 Dieu par priercs .& Elie, nile Prophete? Jean leur 
7 par ſupplication avec ation de repondir, diſant, Je bapriſe d'eau 
pr graces, Et la paix de Dieu la= quant 4moy ;z mais ilsy enaun 
2. quelle ſurmonte' tour entende- au milieu de vous que vous ne 
11s | ment, gardera vos fens en Jeſus connoitlez point, Ceſt celui qui 
4 | Chriſt, vient apres moy qui eſt prefers 
Rac WO! 2 moy, duquel jene fuis pas di. 
_ L" Evargile.S, Jean 1. 19, gnede delierla courroye du ſou- 
at = ES lier. Ces choſes avinrent en Be- 
_ 'Fſt ici le remoignage de thabara, au deli du Jordain, 1 
& Jean , lors que les Juifs ot Jean bapriſoir, 
ft envoyerent de Jeruſalem 
y, 
ne — 
FI 
> a A . 
| Le Jour de la Naiſſance de Notre Sei- 
” , , *. 
| gneur, appelle COM MUNEMEnt Ncel. 
14 COLLECTE nvtre nature; & qu'il n&- 
: uit comme en ce temps 
k leu Tout-puiſſant, qui d'vne chaſte Vicrge: accor- 
r as donne ton Fils U- de.nous qu* tant regenerez 
A mgque', atin qu'il prit & faits tes enfans par Aa- 


quau lieu que nos pechez & nos 
mechancetez, nous retiennent &C 


Le our de Notl. 


Zr 
des Sacrificateurs & des Levites 
pour l'interroger, diſans, Toy, 


By 


doprion 


Jl 


ron Saint Eſprit: par le 
ateme Jeſus Chriſt n6tre Sei- 
gneur, qui vir & qui regne avec 
roy & avec le meme Fiprit un 
eul & mEtme Dieu ctcrnelle- 
ment. Amen, 


L' Etitre. Heb. 1.1, 


teu ayant jadis, a plvſteurs 
fois & cn pluficursmanie- 

res parle aux Peres par 

les Propheres, a parle 3 nous en 
ces derniers jours par fon Fils, 
lequel il a fait erabli heritierde 
coures choſes: par lequel auth 
il a fair les fiecles. Lequels Fils 
frant la reſplendeur de h gloire, 
& la marque engravee de la per- 
ſonne d'iceluy, & ſoitenant rou- 
res choſes par ſa parole puiſſan. 
re, ayant fait par ſoy-meme la 
purgation de nos pecher, &eſt 
aſſis 4 la dextre de la Majeſte &s 
lieux tres-haurs. Eftant fait d'au- 
tant plus excellent que les An- 
ges, quil a herite un nom plus 
excellent par deflus eux, Car 
auquel des Anges a-Yil jamais 
dir,C'eſt roy qui es mon Eils, je 
ray aujourd huy engendre. Fr 
derechef, Je luy ſerai Pere, & il 
me ſcra Fils: & encore quand il 
introduit au monde ſons Fils 
remier-ne, il dir, Et que tous 
es Anges de Dieu Padorent. Er 
quant aux Anges, il dit, Faiſant 
les vents {es Anges, & la flam- 
me de feu ſes Miniſtres. Mais il 
dit quant au Fils, 6 Dieu ! ton 
royaume eſt un ſceptre de droi- 
rure. Tu as aim? '2 ji ſtice, & 
as hai Tiniguitie : pour cetre 
cauſe, o Dieu! ton Dieu t'a oint 
d'nuile- de liefle per defſas res 
compagnons. Item, Toy Sei- 
gnvur, as 1onde la terre des Je 


Le Four de Nott. 


doption & par grace, nous ſo- 
yons de jour en jour renouvellez 


commencement, & les cicurx 
ſont les qzuvres de tes mains. 11s 
periront. mals tu es permanent : 
& ils &envieilliront rous coryme 
un verement : &-rtu les ploye. 
ras en rouleau comme un habit, 
& ils ſeronr changez : mais toy, 
tu es le mtme, & res ans ne de- 
faudront point. 


L' Evangile, $. Jean I. 1. 


U commencement etoit | 
Parole, & la Parote etoit 
avec Dicn, & cette Paro- 

le etoir Dieu. Elle etoit au come 
mencemecent avec Dien, Tow 
res choſes ont ere faites par elle, 
& fans elle riende ce qui a ett 
fait, n'a ers fair. Er elle &toit 
la vie, & la vie ctoit la lumiere 
des hommes, & la lumiere Juit 
&s renebres, & les renebres ne 
Vonr point compriſe, . Il y eut 
un homme envoye de Dieu, qui 
avoit nom Jean I] vint pour 
porrer temoignage, 2 ce quill 
rendifſt temoignage de la lumie- 
re, afin que tous creuſſent par 
luy. lnetoit pas cette lumie- 


re, mais il &toit envoye pour ' 
er de la lumiere. Elle ' 


remoi 
e:oit la lumiere veritable qui 
illamine rout homme venant au 
monde, Elle etoit au monde, 
& le monde a et: fair per elle: 
mais le monde ne Ia point con- 
nue. Il eft venu chez ſoy, & les 
fiensne Von point reccu. Mais4 
tous ceux qui Vont receu, il leur 
a donne ce droit, d'etre faits 
enfans de Dieu, aſlevoir a ceux 
qui croyent en ſon nom : Lel- 
quels ne ſont point nez de fang, 
ni de la volonte de la chair, ni 
de la volonte de honime, ma's 
ſanr nez de Dieu, Ercette Parole 
a ere faire chair, & a habire en- 
tre nous (& nous ayons contem- 


ple 


— 


— 


»”F I Woes HY 


Le Four de S. Eſtienne. 


ple fa gloire, vvire une gloire 
comme de I'Unique iffu du Pe- 
re, pleine de grace & de ve- 
rite, 


—_— 


Le Jour de S, Eſticnne. 
La COLLECTE. 


Ay nous la grace,Seigneur, 
In que dans routes nos ſuf 

frances icy ſur la terre, 
pour la temoignage de ta verite, 
nous- regardions toiljours fixe- 
ment au ciel, & = nous Vo- 
yons par foy la gloire qui doit 
ere revelee : Ft qu*etant rem- 
plis du Saint Eſprit, nous ap- 
prenions 2 aimer & 2 benir nos 
perſecuteurs, a Vexemple de 8, 
Etienne ton premier Martyr, 
lequel r'addreſha ſes prieres pour 
ceux qui le faiſoyent mourir, & 
beni Jeſus, qui te tiens 4 la dex- 
tre de Djey pour ſecourir ceux 
qui ſouffrent pour roy, qui cs 
notre ſeul Mediateur & n6tre 
ſeul Avocat. Amin. 


Pais ſueurra la Collefle de la 
Na'fſance , gui ſe dira tcu- 
Jowrs juſqurs a la welle du 
promeer jour de "an, 


Pour | Epirre. AR. 7.55. 


Stienne etant rempli du S. 
Eipric, ayant les yeux (i- 

" chez versle cie!, vid la 
ploge de Dieu, & Jeſus trant A 
la dextre de Diey. Fr il dir, Voi- 
ey, je voy les cicux ouverts, & 
le Fils de Vhomme &rant & la 
dextre de Dicu. Alors ils $*. 
merent a haute voix & bouche- 
rent leurs oreilles, & tous d'un 
accord fe jetterent ſur luy. Fr 
Uayant jerre hors de. la ville, ils le 


33 


lapidoient : & les remoins mi= 
rent leurs veremcns aux pieds 
d'un jeune homme nomme Saul- 
Er ils lapidoient Eftienne invo- 
cant & diſant, Seigneur Jeſus, 


* regoy mon efprir. Puis Serant 


mis 2 genoux, il Fecria A haute 
voix, Seigneur, ne leur impute 
point ce peche. Er quand il eur 
dit cela, il sendormit, 


L' Evangile. $, Matth.23. 34- 
Oicy, je yous envoye des 
Prophetes & des Sages, 


& des Scribes, & vous 


en tuerez, & en cruciherez, & 
en fouetrercz en vos Synagogues, 
& les pourſuivrez de ville en 
ville : Afin que vienne ſur vous 
rout le ſang .juſte qui a &te re- 
pandu en la terre, depuis le 
ſang d'Abel le juſte juſques au 
ſang de Zacharie fils de Bara- 
chie, lequel vous avez mis a 
mort entre le remple & VauteL 
En verite je vous dis, que toutes 
ces choſes viendront ſur cetre 
pencration. Jeruſalem,Jeruſa'em, 
= rues les Proph-res, & lapi- 

cs ceux qui te ſour envoyez ? 
combien de fois ay-je voulu alſ- 
{embler en un res enfaus com- 
me la poule aſſemble ſes pout- 
ſins ſous ſes ailes, & tu ne Tas 
point voulu ? Voici, vorre mai- 
ſon 8'en va vous ere laifſee de- 
ſerte. Car je vous dis, que des 
cette heure vous ne me verrcz 
plus ju{qu'a ce que vous dilicz, 
Benic ſoir celuy qui vient au 
Nom du Seigneur. 


F » 


” 


24 Le Tour des. Jean / Ewvangeliſte. 


Le jour de $ Jean PEvanycliſte, 
La COLLECTE. 


Iſericordieux Scigneur, 

nous te ſupplions d'e- 

pandre les clairs ra- 

yonsde ta lumiere ſurton Egliſe, 

afin qu? ctant eclairee de la 

dotrine de ton bien-heureux 

Apotre & Evangeliſte S. Jean, 

elle chemine tellement en la 

lumiere de ta verite, qu'elle 

parvienne enhna la lumiere de 

la vie cternclle, par Jeſus Chriſt 
notre Seigneur. Amen, 


L'Epitre, 1 S, Jean 1, 1. 


E qui «toit des le com- 
mencement, ce que nous 

avons Out, ce que nous a- 

vons veu de nos propres yeux, 
ce que nous avons contemple, 
& que nos mains ont touche de 
la parole de vie. (Car la vie a 
ere manifeſtee, & nous Vavons 
veue, & nous auſh le remoi- 
gnons, & vous annongons la vie 
erernelle, laquelle etoir avec le 
Pere, & qu1 nous a &te mani- 
feſtte.) Cela donc que nous a- 
vons yeu 6 oui, nous vous Ian- 
nongons : afin que vous ayez 
communion avec nous, & que 
nItre communion foit avec le 
Pere,& avec ſon Fils Jeſus Chriſt, 
Et nous vous Ecrivons- ces cho- 
ſes, ahnque vorre joye ſoit ac- 
complie. Or c'eſt icy la pro- 
mefle que nous avons ouie de 
luy, & que nous vous annon- 
Cons, Ceſt que Nicu eſt lumiere, 
& qu'en luy il iy a renehbres 
quelconques. Si nous- difons 
Que Nous avons Communion, a» 
vec luy, & nous cheminons £n 


tenchres, nous mentons, & nc 
nous portons point cn verite, 
Mais fi nous cheminons cn lu- 
micre, nous avons communion 
Fun avec Vautre, & le ſang de 
ſon Fils Jeſus Chriſt nous purihe 
de rout peche. Si nous diſons 
que nous n'avons point de pechs, 
nous-nous ſeduifons nous-me- 
mes, & il.n'y a paint de verite 
en nous, Si nous confeflons nos 
pechez, il eſt fidele & juſte 
pour nous pardonner nos pechcz 
& nous nettoyer de toute iniqui- 
te. Si. nous diſons que nous 
mavons point de peche, nous le 
faiſons menteur, & fa parole 
n'eſt point en nous, 


L'Evangile, S, Jcan 21.19, 


& Pierre (e retournant, vid 
le diſciple que Jeſus aimoir, 


Fs dit 2 Pierre, Sui-moy, 


qui ſuivoit ; lequel auſh Fetoit - 


encline au ſouper ſur Veromac 
d'iceluy, & avoir dir, Seigneur, 
ui cſt celuy a qui i] adviendra 
& re trahir? Quand donc Pi- 
erre le vid, il dit 4 Jeſus, Sei- 
eneur, & celuy-cy quoy ? Je- 
ſus lay dir, Si je veux qu'il de- 
meure Juſques A ce que je vien- 
ne, qu'en as tu 2 faire? toy, 
ſui-moy : Or cette parole cou- 
rut entre les freres, que ce dif- 
ciple ne mouroit point. Tou- 
tefois Jeſus ne luy avoir pas dir, 
It ne mourra point: Mais, Si 
je veux qu'il demeure juſqu'l 
ce que Je vienne, quen as-tu 2 
faire ? Cefſt ce diſciple-la qui 
rend temoignage de ces cho- 
ſes, & qui a ecrit ces choles, 
& nous ſgavons que ſon te- 
moignage eſt digne de foy. Il 
y a auſſi pluficurs autres choles 
que Jeſus a faitcs, Iefquelles 
wo 4 eralt, 


_- 


Le Four des Innocens. 


trant Ecrites de point en point, 
je ne penſe pas que le monde 
meme pelit tenir les livres qu'on 
en ECTIIOIt. 


Le Jour d:s Innocens. 


La COLLECTE. 


Teu Tour-puifſant,qui de la 
bouche des plus rendres 
enfans encore 4 la mam- 

melle, as fait venir la force, & 
qui as fair que ccs petits enfans 
tone plorihe par leur mort ; 
mortthe & extermine relle- 
ment les vices, qui ſont en nous, 
& nous fortifie rcllement par 
[afliſtance deta grace, que nous 
puiſſions glorifier ron S. Nom 
julques 2 1a mort, par innocence 
de ndtre vie, '& par la conſtan- 
ce den*tre foy, par Jeſus Chriſt 
wrre Seigneur. Am:n, 


Pour UEpitre, Apoc. 14.1, 


(e tenoit {ur la montagne de 
Sion, & avec luy cent qua- 
rante mille qui avoyent le nom 
de ſon Pere ecrir en leursfronts. 
Fr jouis une voix du ciel com- 
me le bruir de pluficurs caux, 
comme le bruit dun grand 
tonnerre : & ouis une vox de 
_—_ de harpes jouans de leurs 
res. i chantoyent com- 
—_— a. nouvelle devant 
le rrone, & devant les quatre 
an:imaux & les Anciens: & nul 
ne porvoir apprendre la'chanfon, 
Iinon les cent quarante quatre 
mille, leſqquels ont ere acherez 
entre ceux dela terre, Ceux- 


] Eregarday, & voicy, I'Agneau 


Z5 


ci ſont ceux qui ne fe {out poin® 
ſonillez avec les femmes : car 
ils tnr vierges. Ceux-cy ſont 
ceux qui ſuivent IAgneau quel- 
ub part qu'il aille. Ceux-ct 
one ceux qui ont ete racherez 
dentre les hommes pour etre 
premices a Dieu & 4 I Agneau. 
Fr en leur bouche il na cte trou- 
vee aucune fraude : car ils fonr 
fans tache devanrt le rroene de 
Dieu. 


L'Evanrile, S, Matth. 2. 13. 


"Ange du Seigneur apparut 
en ſonge 2 Joſeph, dianr, 
Leve-toy, & pren le perit 

enfant & 1a mere, & renfui en 
Fgypre, &tetienla juſyques 2 ce 
que je te le die: car Herode 
cherchera le petit enfant pour 
le mettre 4 mort, Joſeph done 
erant eveille prit de nuit le pe- 
tit enfant & 1a mere, & ſeretira 
cn Fgypre, Et ſe tint Ia juſques 
a la mort d'Herode ; ahn que 
fir accompli ce dont avoir par- 
le le Scigneur par le Prophere, 
difant,, Jay appelle mon Fils 
hors d'Egypte. Alors Herode ce 
voyant moque des Sages, fur 
fort en colere, & ayant cnvoye 
ſes gens, mir 4 mort tous les en- 
fans qui eroyent en Beth-lehem, 
& en tour. (on territoire; : de» 
puis ceux de deux ans & au defe 
tous, ſclon le temps dont il $*etoit 
exactement - enquis* des Sages. 
Alors fur accompli ce dont a+ 
voir parle Jeremic le Prophere, 
difavet, On a out en Rama une 
voix, unc lamentation, un pleur, 
& un grand gemiflement ; Ra» 
chel pleurant ſes enfans, & na 
point voulu ere conſolee, de 
ce qu*ils ne ſont plus, 


B 6 Ls. 


26 


Le Dimanche aprts Noel, 
Ta COLEECTE 


Ten Tout-puifſant qui nous 
D as donne ton Fils Unique, 
atin qu" priſt n&cre na- 
ture, & quil naquiſt comme en 
ce temps d'une chaſte Vierge ; 
accorde-nous qu'etant regenercz 
& fairs res enfans par adoption 
& par grace, nous ſoyens de jour 
en jour renouvellez par ton S. 
Eſprit, par le meme Jeſus Chriſt 
rerre Seigneur, qui vit & qui 
yeene avec toy & avec le me- 
me Fiprit, un ſeul, & meme 
Pex crernellement, Amen. 


L" Epirye. Gal. q. 1. 
2. je dis que durant rout 
le remps que Theritier 
eſt enfant, 11 n'eſt diffe. 
rent en Tien du ferf, bien qu'il 
foir Scigneur de roat: Mais if eſt 
5ns. des titeurs & des cura- 
reurs juſques au remps determi- 
ut par le pexe. Nous aufh pareil- 
kement, lors que nous &tions en- 
fans, nous etions afſervis ſous les 
audimens du monde. Mais quand 
Paccomplifſement du remps eft 
*enu, Dicu a envoye ſons Fils 
'Loy, afin qu'il rachetar ceux qui 
&oyenr ſujers a la Loy, afin que 
nous receuſſiuns Vadoption des 
enfans : Er parce que vous res 
enfans, Dieu a envoyelEfprit de 
ſon. Fils en vos caurs, criant, 
Abba Pere. Maintenant done tu 
n'es plus ſerf, mais fils: que fi 
ww es his, tu es auſſi heritier.de 
Dieu par Chriſt. 


L Evangile. $. Matth 1.18. 
” A naiflancedeJeſusChrift 
avint ainh : Marie fa me- 


re (rant fiancte 2 Joſeph, 


Le Dimanche apres Noel. 


devant qu'ils fuſſent enſemble, 
elle ſe trouva enceinte du Saint 
Eſprit. Alors Joſeph ſon mari, 
dautant qu'il eroit juſte, 8 qu'il 
ne la vouloit point diffamer, la 
voulut laifler ſecrettement. Mais 
comme il penſoit 24 ces choſe, 
voici, Ange du Seigneur lu 
apparut en ſonge, dilant, Joſep 

fils de David, ne crain point de 
recevoir Maire ta fermme : car 
ce qui eft engendre cn elle eſt 
du S. Eſprit. Er elle enfantera 
un Fils, & tu a ſon nom 
Jeſus : car il ſauvera ſon peupke 
de leurs pechez Or tour ceci eſt 
avenu, afin que fuſt accompli 
ce dont le Seigneur avoir park 
par le Prophete, diſant,Voicy, la 
Vierge ſera enceinre, 6 enfan- 
tera un Fils : & on appellera ſon 
nom Emmanuel, vaut au» 
tant 2 «dire que DIEU AVEC 
NOUS. Joſeph donc ttant & 
veille de fon dormir, fit ainf 

ne TAnge du Sei luy a- 
Sh commande , wars. jr) 
femme, Et ne la connut point 
juſques 2 ce qu'elle cut enfantd 
ſon premier-ne, & appella ſon 
nom Jeſus. 


—— 


Le Jenr de la Circonciſion, 


ia COLLECTE. 


Teu tout puifſant,qui pour 


0 P—_ bee OS OS _—_—— 
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Vamour des hommes as | 


voulu que'ton Fils qui 


eſt benit 2 jamais, fuſtcirconcis, | 


& qu'il fuſt rendu :obeifſant2 la 
Loy, —_—_——— lawraye cir- 
concifion -de I'Eſprit, ahn que 
nos ceeurs .& nos es Crant 
mortifiez 4 toutes les .concupif- 
cences. mondaines & .charnelles, 
nous'te rendions obeiflance en 
toures cholſes (lon ta bonne 

volonte, 


car 
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Ia Circoncifion. 


me Jeſus venue que le Seigneur nous a 
Seignour, notifee. [ls vinrent donc 1 orand* 
hire, & trouverent _ & 
Joſeph, & le petit enfant giſant 
en la creche. Er quand ils leu- 


yolonte , par le _ me 
Chriſt ton Fils notre 
Amen. 


L' Fpitre. Rom. 4+ 3+ 


Ten-heureux eft am 
auquel le Seigneur n au 
var impure le peche. Cet- 

te declaration de la bearitude, 
eſt-elle ſculement en la Circon- 
cifion, ou auſh au e? 
Car nous diſons que la foy a &rE 
alloite 2 Abraham 2 juſtice. 
Comment done luy a-t'elle ere 
alloiice ? a-ce re luy crant deja 
circoncis, ou durant le prepuce ? 
ce n'a point &re en la Circonct- 
fion , mais durant le prepuce, 
Puis il receurt le figne de ha 
Circonciſfion, pour un ſeau de la 
Juſtice de la foy, laquelle il 
avoir receue durant le prepuce, 
afin quiil fuſt pere de tous ceux 
qui croyent &tans au prepuce, & 
que la juſtice leur fuft allouee. Er 
pere de la Circoncifion, afſavoir 
de ceux qui ne ſont point ſeule- 
ment de la Circoncifhon, mais 

ui auſh ſuivent le train de la 

y de ndtre pere Abraham, la- 
quelle il a eue durant Ia prepuce. 
Car la promeſle n'eſt point a- 
venue par la Loy 4 Abraham, 
ou 4.(a ſemenee, (afſavoir d'erre 
heritier du monde) mais la 
juſtice de la foy. Car f ceux 
qui ſont de la Loy ſont heri- 
uers, la foy eſt aneantic, & la 


promefle abolic. 
IL Evangile, $.Luc. 2.15. 


4" T i] avintqu'apres que les 
FE, Anges Yen ; wo allez 
d'avec aux au ciel, les 
bergers dirent entr'eux, Allons 
donc juſques 4 Bethlehem , & 
vyoyons cette choſe qui eſt. a- 
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rent veu, ils divulguerent ce qui 
leur avoit E& A ——_ y- 
ou enfant, Dont tous ceux qui 
es Ouirent, s'ttonnerent desc 
ſes qui leur Eroyent dites par Jes 
bergers. Er Marie gardoit foi. 
gneuſement toutes ces choſes, les 
ruminant en ſon c@ur. Puis apres 
les bergers Sen retournerent, 
glorifans & loyans Dieu de tou- 
res les choſes qu'ils avoyent 
outes & voues, felon qu'il leur 
en avoir ere parle. Er quand les 
huir jours furent accomplis pour 
_ Les _ _ nom 
t elus, lequel avoit 
ere ——_ par I Fo devant 
qu'il fuſt conceu au ventre. 


La mime Cullefte, la mime E- 
putre, & le mime Evangile 
ſeruiront pour tous les fours 
ſorvans juſques a | Epiphanie, 


ts... 


L'EPIPHANIE, os |4 mani. 
feſtation de Chrift aux Gentils, 


La COLLECTE, 


Dieu qui par Tadreſſe 

dune Etoile manifeſtas 

autrefois aux Gentils ran 
Fils Unique, accorde-nous par 
ta miſericorde que nous qui 
maintenant te connoifſons par 
foy, ayons apres cette vie la 
jouiſſance de ra Divinire plo- 
rieuſe, par Jeſus Chriſt ave 
Seigneur. Amen, 


L'Ezitre 
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LDEtitre, Eph. 3. 1. 


Our cette cauſe moy Paul 
ſuis le priſoner de Jeſus 
Chriſt pour vous les Gen- 

tils, voire fi vous avez centendu 
ia deſpenſartion de la. grace de 
Dieu qui nia ere donnee envers 
vous. Comment par revelation il 
m'a donne & connoitre Je Myſte- 
re (ainft que ci-devant je vous 
ay Ecrit cn peu de mots. Dequoy 
vous pouvez en lifant apperce- 
voir l intelligence que jay auMy- 
ſterede Chriſt.) Lequel n'a point 
ere donne a connottre aux enfans 
des hommes es autres ages, ainf 
que rraintenant 1] a ete reve- 
ie par VEſprit 2 ſes ſaints Ap6- 
tres & Propheres : Aſlavoir que 
les Genrils ſont coheritiers, & 
d'un meme corps, & participans 
enſemble de la promefle dice- 
luy en Jeſus Chriſt par VEvan- 
gile. Duquel Jaye ete fair mini- 
ſtre, ſelon le don de la grace de 
Dieu qui m'a ere donnee fuivant 
Fetfcace de ſa puiſlance. Cet- 
te grace m'a &e donnte a 
moy qui ſuis le moindre de tous 
les Saints, pour annoncer entre 
tes Gentils lcs richefles incom- 
prehenfibles de Chriſt. Ft pour 
mettre en evidence devant tous 
quelle eſt la communication du 
myſtere qui eroit cache de tour 
temps en Dieu, qui a cree toutes 


choſcs par Jeſus Chriſt. Afin que 


la ſapience de Dieu, qui eſt di- 
verſe cn toutes ſortcs, foit main- 
tenant donnze a connottre aux 
Principautcz & aux Puiffanceses 
lieux celeſtes, par P*gliſe: ſuj- 
vant le propos. arrete des les Ge- 
cles, lequel il a erabli en Jeſus 
Chuiſt notre Seigneur ;Parlequel 


L*Epiphanie. 


nous avons hardieſſe & accez 
en conhance par la foy que nous 
avons en luy. 


L'Evanrile. S. Matth. 2, 1, 


R Jeſus &tant ne en Beth. 
() Ichem ville de Jude, ay 

temps du Roy Herode, 
voici des Sages d' Orient arriver 
en Jeruſalem, diſans, Or: eft le 
Roy des Juifs qui cſt ne? Car 
nous .avons veu ſon etoile & 
Orient, & ſonumes venus I'ado. 
rer. Or le Roy Herode ayant 
entendu ccla, fur trouble, & 
toute Jeruſalem avec luy. Et 
ayant aſſemble tous les princi. 
paux Sacrificateurs & les Scrihes 
du peuple, il S'informa d'eux, 
oh le Chriſt devoit naitre, Et 
ils luy dirent, En Bethlchcm ville 
de Judee : car il eſt ainh ecrit 
par le Prophere, Fr toy Beth- 
lehem terre de Juda, ru n'es 
nullement la plus petire entre 
les gouverneurs de Juda : car 
de roy fortira le conduftcur 
qui paitra mon peuple Iſrael, 
Alors Herode, ayant appelle en 
ſecret les Sages, S'cnquit deux 
ſoigneuſement du temps que 
Feroile leur &oit apparue. Fr 
les envoyant en Bethlehem, il 
leur dit, Allez, & vous enquerez 
ſoigneuſement rouchanr le petit 
enfanr, & quand vous Paurez 
rrouve, faites le moy ſgavoir: 
afin que j'y ailly auſh, & que je 
Padore. Eux .donc ayant oul 
le Roy, Sen allcrent : & voicy, 
Vetoile quiils avoient veue en 
Orient, alloit devant eux ju{ques 
a ce qu'clle vint & garrara far 
le lieu ou etoit le petic entants 
Er quand ils viren: T'etoile,* ils 
gejourreat d'une fort grande 
joye, Lt etans venus en Ja Ma'- 
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. 

LEpiphanie 
ſg, ils trowverent le petit en- 
fint avec Marie ſa mere : le- 
qucl ils adorcrent en ſe proſter- 
nant en terre; & apres avoir 
deploye leurs threſors, ils luy 
preſenterent des dons, aſſavoir 
de I'or, de Vencens, & de la 
myrche, Ex &rans divinement 
avertis en fonge, de ne pas re- 
rourner vers Herode,ils fe rctire- 


| rent en leur pays par un autre 


chemin. 


DT —— — 


Le premier Dimanche d'apres 
"Epighame. 


La COLLECTE, 


NEigneur, nous te ſupplions de 
recevoir par ta clemence les 
prieres de ton peuple qui 

rinvoque : luy donnant de ſga- 
voir & de comprendre ce qu'il 
luy convient de faire, luy ottro- 
yant auſh la grace & le pouvoir 
de Vaccomplir fidelement, par 
Jefus Chrift notre Seigncur, 


| Amen. 


L' Epitre. Rom. 32. I, 


; FE vousexhorte donc, freres, 
| par les compaſſions de Dieu, 
que vous preſentiez vos 

corps en ſacrifice vivant, faint, 

| Plaiſant a Dieu, qui eſt votre 
raiſonnable ſervice. Et ne vous 
conformez poiut a ce preſent 
hecle, mais ſoyez transformez 
par le renouvellement- de verre 
entendement, afin que vous E- 
prouviez quelle eſt la volonte 
de Dieu, bonne, & plaiſante, & 
parfaire, Or par la prace qui 
meſt donnee, je dis 4 chacun 
Centre vous, que nul ne pre- 
lume d'ttre {age par deflus ce 
' wil faur tre. ſage; mais quiil 


Dimancye. I. 29 
ſoir ſage 2 ſobricte, felon que 
Dieu a departi & chacun la me- 
ſure de foy. Car comme nous 
avous plutieurs membres en un 
ſeul corps, & rous les membres 
n'ont pas une meme operation ; 
ainſi nous qui ſommes pluſicurs 
nous ſommes un ſeul corps en 
Chriſt: & chacun en fon en- 
droit membres Fun de Pautre. 


yy 2 
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L'Evanrile, S. L 41. 

R ſon pere & ſa mere al- 
Joyent tous les ans a Je- 
ruſal:n, 24 la fere de 

Paque : luy done etant venu 
ping wt de duuze ans, comme 
ils farent monrez 4 Jeruſalem {c- 
lon Ia colitume de la fete: 
Quand ils eurent accompii ies 
jours de la fere, eux Sen re- 
rournans, enfant Jeſus demeyu- 
ra a Jeruſalem, & Joſeph & la 
mere d'iceluy ne $s'en apperceu- 
rent point, Mais cftimant qu'tl 
eroit en la compagnie, ils che- 
minerent une journec,& le cher- 
choyent entre J-urs parens & 
ceux de leur connoiflance, & ne 
le trouvans point, ils Fen retour- 
nerent 2 Jeruſalem en le cher- 
chant, Et il avint que trois jours 
apres ils le trouverent au temple, 
als au mitieu des doteurs, les 
ecoutant, & les interrogeant. 
Dont rous ceux qui Voyoient, 
Yeronnoyent de (a fipic nce & de 
ſesreponſes: Er quand ils le v1- 
rent, ils $etonnerent, & {a mere 
luy dir, ,Mon erfant, pourquoy 
nous as-rtu fair ainh ?. Voicy, 
ton, pere & moy te cherchions 
erans en grand pcine, Alors 
il leur dit, Pourquoy cſt<e 
ue vous me cherchicz? ne 
caviez-vous pas qu'il me faur 
etze occips & affaires de 
mon 


40 
mon Pere? Mais ils n'entendi- 
rent point ce qu'il leur difoit. A- 
lors ils deſcendit avec eux, & 
vint 3 Nazareth, & leur eroit ſu- 
jet : & a mere conſervoir tou- 


L'Epiphanie Dimanche 11. 


VaffeAion Pun envers Vautre, 
prevenant Vun Tautre par hon- 
neur. Non parefſeux a vous 
employer pour autrui : fervens 
deſprit, fervans au Seigneur, 


res ces paroles-la en ſon coeur. Joyeux en eſperance : patiens 


Er Jeſus &avangoit en ſapience, 
& en ſtarure, & en grace envers 
Dieu & envers les hommes. 


LL 


Le econd Dimanche d apris "E- 
piphanie, 


Ia COLLECTE. 


Teu Eternel & Tout-puil- 
ſaut, qui conduis & qui 
gouvernes toutes choles 

au ciel & en la terre, exauce 
par ta miſericorde les fupplica- 
tions de ton peuple, & nous ac- 
corde ta paix tous les jours de 
notre vie, par Jeſus Chriſt notre 
Seigneur. Amen, 


L' Epitve. Rom. 12. 6. 


() ayans des dons diffe- 
rens felon la grace qui 
S nous eſt donnee ; fi 
Tr ie, propheriſons ſelon 
þ analogie de la foy : ſoit mini- 
ſtre, que ce ſoit en adminiftrati- 
on : ſoit que quelqu'un enſeigne, 
qu'il donne enſeignement : ſoit 
= quelqu'un exhorte, que ce 
oit en exhortation : ſoit que 
quelgqu'un diftribue, qu'il le face 
en ſimplicite : ſoit, que quelqu'un 
preſide, qu'il le face ſoigneuſe- 
ment : ſois. que quelqu'un ex- 
erce miſerico:de, qu'il le face 
joyeuſement. Que Ja charits 
foit ſans feintiſe. Ayez en hor- 
reur le mal, vous tenant col- 
lez au bien. Enclins par chaxi- 
re faernglle a- rgourrer de 


en tribulation : perſeverans en 
oraiſon, Communiquans aur 
neceſſitez des Saints: pourchal. 
ſans Thoſpitalite. Beniffez ceux 
qui vous perfecutent, beniffez. 
les, dis-je, & ne les maudiſſez 
point. Soyez en joye avec ceux 
qui ſont en joye, & ſoyez en 
pleur avec ceux qui font en 
pleur. Ayans un meme ſenti- 
ment les uns envers les autres, 
naftetans point les choſes hau- 
res, mais VOus accommodans aux 
baſles. 


L" Evangile. S. Jean 2. 1. 


R trois jours apres on fai. 
ſoir des n6ces 4 Cana de 
Gallilee : & la mere de 

Jefus &toir 14, Er Jeſus auſh fur 
convie aux ndces, & ſes diſci- 
ples. Or le vin «tant failli, la 
mere de Jeſus luy dir, ils n'ont 
point de vin. Mais Jeſus luy dirt, 
Qu'y a-t'il entre moy & toy, 
femme ? mon heure n'eft point 


encore venue. Sa mere dit aux 


ſerviteurs, Faites tout ce qu'il, | 


vous dira. Or il y avoit fux.cru- 
chez de pierre, miſes ſclon Vu- 
lage de la purification desJuits, 
leqquelles conrenoyent chacune 
deux 2 trois meſures. Er Je- 
ſus leur dit, Empliflez ces cru- 
ches dau, & ils les,emplixent 
juſques au hayt. Alqrs 1 leur, 
dir, Verſez-en maintenant , 
en pon au maitre d'h6tel : 
& ils luy rrerent. Quand 
le maitze tcl cur goſite 
Veau qui ayoit &@& convertie 
en vin, (or ne ſgavoit-il Can 
ccl: 


— 


LEpiphanie Dimanche III. 


eela vencit, mais les ſerviteurs 


qui avoient puiſe Veau le ſ{ca- 
voient bien) il appelle le marie, 
& lui dir, Tout ſert le 


bon vin le premier, & puis le 
moindre apres qu'on a beu lar- 

t: mais toy, tu as gar- 
de le bon vin juſques 4 main- 
tenant, Jeſus fit ce commen- 
cement de fignes en Cana ville 
de Galilee, & maniteſta fa gloi- 
re, & cs diſciples creurent en 
luy- 


LD — 


Le troiſieme Dimanche d'apris 
"Epipbanie, 


La COLLECTE. 


leu Erernel 8 Tout-puiſ- 
ſant, jerte les yeux de ta 
miſericorde ſur nos infir- 
mitez,& «ten ton bras droit pour 
nous aider & pour nous defendre 
en toutes nos tribulations, & en 
routes nos neceſſitez, par Jeſus 
Chriſt notre Seigneur, Amen, 


L'Epitre, Rom. 12. 16, 


E foyez point ſages en 
vous-memes. Ne rendez 
2 perſonne mal pour mal. 

Pourchaflez les choſes honnetes 

devant tous les hommes. S'il (e 

peut faire, entaut qu'en vous eſt, 

ayez la paix avez tous les hom- 
| mes. Ne vous vangez point vous- 
memes, mes bien-aimez : mais 

donnez lieu 4 lire, car il eſt 6- 

crit, A moy appartient la ven- 
geance : je le rendray, dir le 

2 Si donc ton ennemi a 

m, donne-luy a manger 

vil a foif, tks & boire: 

cr en ce failant tu luy afſem. 


— #7 IO. 
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41 
bleras des charbons de feu ſur 
fa tete : Ne ſois point ſurmonte 
du mal, mais ſurmonte le mal 
par le bien. 


L'Evangile. S. Martth. $. 1. 


T quand il fut deſcendu de 
la montagne, de grandes 
troupes le ſuivirent. Er 

voicy, un alta vint & ſe pro- 
ſterna devant luy, difant, Set- 
gneur, fi tu veux tu me peux 
nettoyer, Er Jeſus trendant ia 
main, le toucha, difant, Je le 
veux,ſois netroye, & incoritinent 
fa lepre fur nettoyte. Puis Jeſus 
luy dir, Garde-toy de le dire 2 
perſonne : mais va r'en & te 
montre au Sacrificateur, & offre 
ke don que Moyſe a ordonne 
pour leur @rre en temoignage. 
Er quand Jeſus fur entre en Ca- 
rnaum, un Centenier vint 4 
uy,le priant,& difant, Seigneur, 
mon garcon giſt paralitique en 
la maiſon, grievement tour- 
mente, Jeſus lui dit Je m'y en 
iray & le gueriray, Erle Cen- 
tenier rEpondant, dir, Seigneur, 
je ne ſuis pas digne que tu en- 
tres ſous mon toict ; Mais ſeule- 
ment di Ia parole, & mon gar. 
_u ſera gueri. Car je ſuis auſ 
omme conſtitute ſous la puiCl 
ſance dautruy, & qui ay ſous 
moy des gens de guerre, & je 
disa Vun, va, & il va: & 2 Pau. 
rre, Vien, & il vient, & 3 mon 
ſerviteur, Fai cela, & il le fair. 
Ce ou en ayanr out, il Se. 
tonna, & dit 4 ceux qui le ſaui- 
voyent, En verite je vous dis 
que memes en Iſrael je nay 
point trouve une fi grande foy. 


: Mais je vous dis que pluficurs 


viendront d'Orient & d*Occi- 
dent, & feront 4 table au 
ELLE 


AY 
royaume des cieux avec Abra- 
ham, Ifaac, & Jacob. Fr les 
enfans du royaume feront jet- 
tez & tenebres de dehors, 1k ol 
il y a plcur & grincement de 
dents. Adonc Jefus dir au Cen- 
renier, Va,& ainh que tu as creu 
qu'il te ſoit fair, & en ce me. 
me inſtant ſon gargon fut gueri, 


Le Quatrieme Dimanche d'a- 
pres Epiphante, 


La COLLECTE, 


Dieu,qui ſgais que les dan- 
gers qui nous environ. 
nent, ſont ft grands & en 
fi grand non.bre, que nous ne 
_—_ a Cauſe de la fragilite 
e notre nature, ma:cher toh- 
jours drvit en ta preſence, re- 
vets-nous de la force, & nous 
couvre de Ia protection dont 
nous avons beſoin pour nous 
garantir au milieu de toutes ſor. 
tes nes dangers; Ft pour-nous 
tirer de toutes forres de tenta- 
tions, par Jeſus Chriſt ndrre Sei- 
gneur, Amcn. 


LE:#tre. Rom. 1 3.1, 


Ue toute perſonne ſoit 

ſojette aux puifſances ſu- 
perievres : car il n'y a 
point de puiflance finon de par 
Dieu, & les puiſſances qui (1b- 
ſiſtent, ſont ordonnees de Dieu 
Ceſt pourquoy ccluy qui reſiſte 
2 1a puiflance, refiſte a Fordon- 
nance de Dieu: & ceux qui y re- 
fiſtent,feront venir axot; neon 
on ſur eux-memcs.Carles Princes 
ne ſont point a crairdre pour de 
bonnes aeeuvres, mais pour de 
mauvaiſes, Or veux-tu ne crain. 


dre point la puiffance ? fay 


L'Epiphanie Dimanche IV. 


bien, & tu recevras d'elle de [a 
lauange. Car le Prince eſt ſer- 
viteur de Dieu pour ton bien; 
mais f tu fais mal, crain, d'au- 
rant qu'il ne porte point Iepte 
ſans cauſe: car il eſt ſervitzur 
de Dieu ordonne pour fiire 
juſtice, en ire, de celuy qui fait 
mal. Er partant il fauretre ſu- 
jets, non ſeulement pour lire, 
ma's awh pour la conſcience, 
Car Four cette cauſe auſſi vous 
payez I:s tributs: daurant 
quils ſort miniſtres de Diev, 
s*employans a cela Rendez donc 
A rovs ce qui leur eſt dex : A qui 
tribur, lc tribut, a qui peage, le 
peage,2 q i crainte,la crainte, 4 
qui honneur, I honneur, 


L' Evengile, S, Math. 8.23, 


T quand il fir entre en la 

nafſU lle,tes diſciples le ſui. 
virent,& VOICy, une gran» 

de rourmente avint en la mer, 
trellement que la naſſelle eroir 
couverte de vagues, & il dor- 
moit : & es diſciples vinrent &X 
Fevcillercnt, ditans, Seigneur, 
ſauve-nous, nous perifſons. Fr 
il leur .dit, Pourquoy avcz-vous 
peur, gens de petite foy ? A» 
lors Setant leve il ranga les 
vents & la mer: & il ſe ht un 
orand calme. Dont ces gens la 
Seronnercnt, diſans, Qui eſt 
celui-ci que les vents memes 
& la mer luy obeiffant ? Er 
quand il fur pefle outre en le 
contree des Gergeſeniens, aeux 
demoniaques trans fortis dcs 
ſepulcres, luy vindrent au de- 
vant, leſquels &toyent fort fa- 
cheux : tellement que nul ne 
pouvoir paſſer par ce chemin-l4, 
Et voicy, ils Secriercnt, difans, 
u'y a-til entre nous & tO» 
Jeſus Fils de Dicu ? cs-tu Ve- 
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miſc 
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nu icy nous rourmenter devart 
le remps?Or il y avoir loin d cux 
un grand troupeau de pour- 
ceaux qui paifſo't : Erles diables 
le prioyent, diſans, St tu nous 
jetres hors, permets nous AC 
nous en aller en ce troupeau 
de pourceaux. Et il leur dir, 
Allez. Eux donc ſortans, Fen 
allerent a4 troupeau d2 pour- 
ceaux : & voila, ce troupeau de 
pourceaux ſe precipita enla mer, 
& mourut & eaux. Alors les 
porchers genfiirent, & erans 
venus en la ville, ils raconte- 
rent toutes ces choſes, & ce qui 
ttoit avenu aux demoniaques. 
Er voicy, toute la ville alla au 
devant de Jeſus: & le voyans, 
ils le pricrent de ſe retirer de 
leurs quartiers, 


Le Cinquieme Dimanche d' apres 
["Epiphante. 


La COLLECTE, 
0 Eigneur, nous te ſupplions 


de maintcnir continuelle. 

ment ton Fpliſe & ta fa. 
mille en la vraye religion, atin 
que ceux qui Sappuy-nt unique. 
ment ſur T'eſperance de ta grace 
celeſte, ſoycnt rojours ſourenus 
par la puiffance de ta force, par 
Jeſus.Chriſt notre Seigneur, A. 
men, 


L'EFpurre. Col. 3. 12, 


Oycz donc(comme eleus de 
Dieu ſaints & bien-aimez) 

F reverus des entrailles de 
milcricorde, de benignite, d'hu- 
milite, de douceur, d'cfprit pa- 
tent, ſupportans I'un Fautre, & 
pardonnans les uns aux autres,fi 
Fun a querelle contre [autre ; 


comme Chriſt vous a pardonn.? 
vous auſh faires le ſemblable. 
Er outre tout cela, ſoyez re- 
verus de charire, qui eſt le lien 
de perfection. Er que la paix de 
Dicu tienne le principal lieu en 
vos curs, 2 laquelle vous eres 
appellez en un corps, & foyez 
reconnoiflans. Que la parole 
de Chriſt habite en vous plan- 
rureuſemcnt en toute ſapicnce, 
en vous enſeignant & admonC- 
tart Pun Vautre par piezumes, 
lotianges,S& chanſons ſpirituelles, 
avec grace, chantans de votre 
ceur au Sceigneur., Ft quelque 
choſe que vous faciez, fſoir par 
parole on par ozavre, faires Ie 
tout au Nom du Seigneur Jefus, 
rendans graces par luy a notre 
Dieu & Pere, 


L*Evangile. S,Matth.1 3.24: 


L leur propoſa une avtre fi. 
ntl] aq difant, Le royau- 
me des ci-ux reſemble a un 
homme qui a ſee de la bonne 
ſemence en fon champ : Mais 
pendant que l-s hommes dor- 
moyent,ſon ennemi «ſt venu qui 
a ſeme de I'yvroye parmi, puis 
Sen eſt alle : & apres que la ſe- 
mence fut venue en h-rbe, & 
cut produit du fruit, alors aut 
apparut F'yvroye, Alors les ſer» 
viteurs du pere de famille e-» 
tant venus vers luy, luy dirent, 
Seigneur, n'as-tu pas ſeme 4e la 
bonne femence en ton champ ? 
dou vine donc qu'il 2 de I'y. 
vroye ? Mais 1 leur dit, Ceft 
Pernemi qui a fiir cela. Ec 
les ſerviteurs luy dirent. Veux- 
tu donc que nous y allions, & 
cueillions I'yvroye ? Er il ley 
dit, Non : de pcur qu'il avienr 
ne qu'en c:cilant Pyvroye, vou. 
arrachies 
Z 
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arrachiezle bled quant & quant. 
Laiſfez-les croitre tous deux en 
ſemble, juſques 2 la moiſſon: 
& en la faiſon de la moifſon je 
diray aux moiflonneurs, Cueil- 
lez premierement I'wvroye, & la 
liez en des faiſſeaux pour la 
briler : mais aſſembles le bled 
m mon prenier, 


La ſixieme Dimanche d'apres 
"Epiphanie, 


iſa COLLECTE. 


Dicu, dont le Fils tres- 

benit a &<e manifeſts, 

ahn de dctruire les 
Euvres du Diable, & de nos 
faire les enfans de Dieu & les he- 
riters de la vie cternelle : nous 
te ſupplions de nous faire la 
grace qu ayant cette cſperance, 
nous-nous purifhyons ſclon que 
lay auſſi eſt pur, afin que quand 
1] apparoitra avec puiffance % 
avec grande ploire, nous ſoyons 
fa'ts ſemblables 3 luy en ſon 
Royaume erernel & glorieux, 
ou 1l vit & regne avec toy,6 Pere, 
& avec toy, 6 Saint Flprit, un 
ſeul Dieu, aux ſiecles des fiecles. 
Amen, 


L*Epitre, 1 $, Jean, 3. 1. 


Oyez quelle charite nous 

a donnee le Pere que 

nous ſoyons nommez en- 

fans de Diew:pour-ce le monde ne 
nous connoit point, d'aurant qu'il 
ne I'a point connu. Bien-aimez, 
nous fommes maintenant enfans 
de Dieu,mais ce que nous ſerons, 
neſt point encore apparu : or 
nous {gavons qu*apres qu'il ſera 
apparu, nous ſerons ſemblables 1 
luy: car nousle verrons ainſi qu'il 


LEpiphanie Dimanche VI. 


eſt. Er quiconque a cette eſpe- 
rance en luy, ſepurifie ainſi qu'il 


eſt pur. Quiconque fait peche, | 


fair auſſi contre la Loy: & le 


peche eſt ce qui eſt contre la | 


Loy. Or vous ſgavez qu'il eſt 
apparu, afin qu'il rat nos pe- 
== & il n'y a point de peche 
en luy. Quiconque demeure 
en luy, ne peche point: quicon- 
que peche ne Ia point veu, ni 
ne Va point connu. Mes petirs 
enfans, qui fair juſtice eſt juſte, 
comme iceluy eft juſte, Celuy 
qui fair peche, il cſt du diable : 
car le diable peche des le com- 
mencement : or vous {cgavecz qu'il 
eſt apparu, afin qu'il derruiiſt 
les ceuvres du diable. 


L' Evanzile, $, Math. 24. 23. 


Lors fi quelqu'un vous 
dit, Voicy, le Chriſt cſt 
icy, ou 1] eſt IR, ne la 

croyez point. Car de faurx 
Chriſts & de fax Prophzres ſe 
leveront, & feront de grands 
fignes & des miracles; voire 
pour ſeduire les eleus memes, 
$i] eroit poſhble. Voicy, Je vous 
Vay predit. Si donc on vous dit, 
Voicy, il eſt a1 deſert, ne ſor- 
rez point : voicy, il eſt 6s cab'- 
nets, ne les croyez point. Car 
comme Teclair Pr 'Orient, & 
ſe montre j :{ques en Occident, 
autant ſera-t'il auſh de Vavene- 
ment du FilsdeFhomme. Car 
oli ſera le corps morr, 12 s'afſem- 
bleront les aigles. Or incontinent 
apres affliction de ces jours- 
R, le Soleil deviendra vbſcur, 
& 1a Lune ne donnera point fa 
lumicre, & les &toiles cherront 
da cicl, & les vertus des cieux 
ſeront ebranlees, & alorsle figne 
du Fils de homme apparoitra 
au cicl, & alors auſk toutes les 


lignees 


Þ—of 
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lignees de la terre ſe lamente- 
ront en ſe frapant la poitrine, 
& verront le fils de homme 
venir 6s nuts du ciel avec puiſ- 
fance & grande gloire : Lequel 
envoyera ſes Anges avec un 
grand ſon de tromperte,qui a(- 
ſembleront en un ſes dleus des 
quatre vents, depuis Tun des 
bouts des cieax juſques a autre 
bour. 


Le Dimanche appelle Septuageſi- 
me, qui eft le troifieme Di- 
manche devant le Careme, 


La COLLECTE. 


Seigneur,nous re ſupplions 
qu'il te plaiſe Ecouter fa- 
yorablement les requt- 
tes de ron peuple, afin que nous 
qui ſommes juſtement chatiez 
nos offenſes puiſſions par ra 
Cond en ere miſcricordieuſe- 
ment delivrez,a la gloire de ton 
Nom par Jeſus Chriſt notre Sa- 
veur, qui vir & qui regne avec 
toy & avec le Saint Eſprit eter- 
nellement. Amen. 


L'Epitye, 1 Cor. 9. 24. 

E ſcavez-vous pas que 
N quand on court la lice, 

tous courent bien, mais 
un ſeul emporte le prix? Courez 
tcllement que vous Vemporriez. 
Or quiconque lvite, vit entiere- 
ment par regime: & quant 4 
ceux-la,ils le font pour avoir une 
couronne corruptible: mais nous 
pour une incorruprible. Je cours 
done, non pas fans ſgavoir com- 
ment: je combats, non poinr 
comme bartant Fair, Mais je 
mure$ reduis mon corps on {ore 
vitude, de pear quien queigue 


Sexagelime. 
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maniere apres avoir preche aux 
autres, je ne fois trouye moy- 
m&me mon recevable. 


L'Evangile, S. Matth. 20 I. 
E royaume des cieux eſt 
ſemblable & un pere de 
famille, lequel eſt ſorti 

des le point du jour pour lover 
des onvriers pour ſa vigne. Er 
quand il eut accorde avec les 
ouvriers & un denier par jour, il 
les envoya en ſa vigne, Puis 
erant ſorrti environ ſur les trois 
heures, il en vid d'autres qui 
troient 2 ne rien faire au mar. 
che: Auſquels il dit, Allez vous. 
en auſh en ma vigne, & je vous 
bailleray ce qui ſera de raiſon. 
Er ilsv'y en allerent. Puis i! for- 
tit environ ſur les fix & nouf 
heures, & fit de meme. Et en 
viron ſur les onze heures il for- 
tit, & en trouva d'autres qui 
eroyent & ne rien faire, auſquels 
il dit, Pourquoy vous tentz- 
vous icy tout le jour 2 ne rien 
faire? Ils repondirent, Parce 
que perſonne ne nous a lowez, 
Et il leur dit, Allez vous-en 
auſſi 3 ma vigne, & vous rece- 
vrez ce quifera de raiſon.Q 'ard 
le ſoir fur venu, le maitre de la 
vigne dir A celvy qui avoir la 
charge de ſes afftaires, Appelle 
les oavriers,& levr paye leur fa- 
laire : commengant depuis les 
derniers jufques aux premiers, 
Alors ceux qui avoyent &e 
loiiez vers les onze heures etans 
venus, ils receurent chacun un 
denier. Or quand les premicrs 
turent venus, ils penſoyent rece- 
voir davantage : mais ils receu- 
rent a»ſh chacun un denier, & 
Fayans reccu, ils murnwroiens 
comre le Pere de famille, diſans, 
Ces derniers.icy nout cravaille 
que 
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qu'une heure, & tu les as fairs 
pareils 3 novs qui avons porte 
le faix du jour, la chaleur. Et 
il repondir & I'un d'eux. Com- 
pagnon, je ne te fais point de 
tort, n'as.tu pas accorde avec 
moy & un dernier? Pren ce qui 
eſt rien & r'en va: mais ſije yeux 
donner 4 ce dernier autant qu'a 
toy : Ne m'eſt-i] pas permis de 
faire ce que je veux de mes 
biens? Ton @il eſt-il malin de 
ce que je ſuis bon ? Ainſi les 
derniers ſeront les premiers, & 
les premiers ſeront les derniers : 
Car il y a beaucoup dappellez, 
mais peu d'eleus. 


Le Dimanch: appelle Sexageſime, 
qui eft le ſecond Dimanche de» 
vant le Careme, 


La COL LECTE. 
Q == Dieu, qui vois que 


nous ne mctrons point n0- 

tre confhance en aucune 
choſs que nos facions, accorde- 
nous en ta miſericorde que nous 
ſoyons garantis de toute adver- 
ſite parta puiflance, pour amour 
Ge Jeſus Chriſt norre Seigneur, 
Amen. 


L'Epitre. 2 Cor. 11.19, 


'Ovs cndurcz volontiers 

les imprudens,parce que 

vous eres ſages. Meme 

vous endurez (i quelqu'un vous 
aſſervit, fi quelqu'un vous man- 
e, fiquelqu'un prend de vous; 
fl quelqu'un seleve ſur vous, ft 
quelqu'un vous frappe au viſage. 
Je le dis par opprobre, voure 
comme fi nous avions ee fans 
aucune vertu ; mais en quelque 


choſe que quelqu'un ſoit hardi, 


| Sexageſime. 


(je parle en imprudent) je ſuis 
auſli hardi : ſont-ils Hebreux ? 
je le ſuis auſh : font-ils Ifrae. 
lices? je le ſuis auſh ; ſonr.ils 
de la ſemence d'Abraham ? je 
le ſuisauſh: ſont-ils miriſtres £ 
Chriſt? (je parle en unprudent) 
je le ſuis par deflus, cn travaux 
davantage, en barures pzr def 
{.s eux, cn priſons davantage, 
en morts ſouventefois. Pay re. 
ceu des Juifs par cing fois qua- 
rante coups moins un. J ay ett 
battu de verges par trois fois, 
Jay ere lapide une fois, j'a 
fait naufrage trois fois, j'ay pal- 
ſe Veſpace d'un jour & d'une 
nui& enticre en la profonde 
mer. En voyages, en perils de 
fleuves, en perils de brigands, 
en perils de ma nation, en' pe» 
rils des Gentils, en perils en 
villes, en perils cn deſert, en 
Perils en mer, en perils entre 
faux treres, En peine & en 
travail, en veilles ſoavent, cn 
faim & en of, enjiines ſouvent, 
en froidure & en nudite, Ous 
tre les choſes de dehors, ce qui 
me tient aſhege de jour en jour, 
ceſt le ſoin que jay de routes 
les Epgliſes. Qui eſt affoibli, 
que je ne fois affoibli auſh: qui 
eſt ſcandalize, que je n'en fois 
auſſi briile ? S'il ſe faut vanter, 
je me vanteray des choſes qui 
ſont de mon inhrmite. Dieu 
qui eſt le Pcre de norre Sei- 
one Jeſus Chriſt, & qui eſt 

nit erernellement,{Fait que je 
ne mens point, 


L'Evangile, S. Luc 8, 4. 


T comme une grande trou- 
FE pe &afſembloir, & que plu. 
fieurs alloyent 2 luy de 
toutes les villes, il dit par fimili- 
tude, Un ſemeur fortit pour (e- 
mer 
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Nuinquage me. 


mer &@ ſemence: & cn ſemant 
une partie de la ſemence cheur 
aupres du chemin, & fur foulec 
aux pieds, & les oiſeaux du cicl 
la mangerent route, Et Fautre 
partie cheur ſur les prieres; & 

uand elle fur levee, elle ſe ſe- 
Jas cauſe qu'elle n'avoit point 
dhumeur.Et Vautre partie cheut 
entre les pines : & les Epines 
ſe leverent enſemble, & Vetouf. 
ferent, Et I'autre partie cheur 
en bonne terre ; & quand elle 
fat levee, elle rendic du fruit 
cent fois autant. En ditant ces 
choſes, il difoir, Qui a des orcil- 
les pour our, qu'il oye. Er (es 
diſciples I'interrogerent,deman- 
dans quelle eroit certe fimili- 
rude-la, Er il repondir, Il vous 
eſt donne de connonre les ſe- 
crets du royaume des cieux,mais 
aux autres 1] n'en eſt parle que 
par fimilitude : afin qu'en vo- 
yant ils ne voyent point,6&e qu*en 
oyant ils n'entendent point. Or 
voicy la fimilitude : La ſemen- 
ce, c'eſt la parole de Dieu. 
Er ceux qui ſont aupres du ch2. 
min, ce ſont ceux qui oyent la 
parole : & apres le diablo vient, 
& ore de leur cur la parole, 
ahn qu'en croyaur ils ne ſoyent 
point ſauvez. Et ceux qui ſont 
en des lieux pierreux, ce ſont 
Ceux qui apres avoir out la paro- 
le, la regoivent avec joye. Mais 
ils n'ont point de racine: ils 
croyent pour un temps, mais au 
temps de tentation ils ſe retirent. 
Et ce qui eſt cheu entre les E- 
pines, ce ſont ceux qui ont out 
la parole, mais eux &rant par- 
tis, ſont erouffez par les follici- 
tudes & richefles & voluptez de 
cette vie, & ne rapporrent point 
de fruit 4 maturite. Mais ce 
qu eſt cheu en bonne terre, 
ce ſont ceux qui ayant ous la 


_ 
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parole , la retiennent en un 
cagur honnite & bon, & en 
rapportent da fruit avec pa- 
tience. 


Le Dimanche appelle Quingua- 
geſome, qui eſt le Dimanche de 
devant le Careme. 


Ls COLLECTE. 


Seigneur, qui nous enſci- 

gnes que tout ce que nous 

faiſons ſans charite u'cſt 
d'aucune valeur, envoye nous 
ron Saint Eſprit ; & verſe dans 
nos ceurs ce don excellent de 
charire, qui ct le vray lien de 
paix & FA toate forre de ver- 
tus,lans lequel quiconque vir eſt 
repure mort en ta preſence ; fay 
nous cette grace pour Vamour 
de ron Fils Unique Jeſus Chiiſt, 


Amen. 


L' Epitre; x Cor. 13, 1; 


Uand bien je parlerois 

les wa, 5. gems hommes, 

voire des Anges, & que 
je raye point de charite , je 
ſuis comme PVairain qui reſonne, 
ou comme la cimbale qui tinte, 
Er quand bien jaurois le don de 
propherie, & que je connoitrois 
tous les ſecrets & route ſcience ; 
& quand Jaurois route la foy, 
rcllemenr que je tranſportaſle les 
monragnes, & que je naye 
point de charits, je ne ſuis rien. 
Er quand memes je diſtribue- 
rois tout mon bien 4 la nourri- 
ture des pauvres, & quand me- 
mes je livrerois mon corps pour 
etre brile, & que je waye 
point de charire,cela ne me pro- 
fite en rien, La charice eft d'un 

= efprir 
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eſprit patient, elle ſe montre 
benigne : la charite n'eſt point 
envieuſe; la charits n'uſe point 
d'inſolence: elle ne Senfle point: 
elle ne ſe porte point deshon- 
ne tement : elle ne cherche 
@$oint ſon propre profit : elle 
n'eſt point depiteuſe : elle ne 
penſe point 2 mal, Elle ne 
$'$jouit pointde injuſtice: mais 
elle s'ejouir de la verite. Elle 
endure tout, elle ſu 
La charite ne dechet jamais, au 
lieu que quant aux propheties, 
elles ſeront abolics : & quant 
Aux langages ils cefferont : & 
-ant 2 la connoiſſance.clle ſera 
lie, Car nous connoiflons en 
partie,& propherizons en partic. 
Mais quand la perfection ſera 
venue, alors ce qui eſt en par- 
tie ſera aboli. Quand j'ttois en- 
fant, je parlois comme enfant,je 
jugeois comme enfanr, je p2n- 
fois comme enfant: mais quand 
Je ſuis devenu homme, ce qui 
eroir d'enfance Sen eſt alle, Car 
nous voy ons maintenant par un 
miroir obſcurement, mais alors 
nous verrons face 2 face : maln- 
tenant je connols en partie, mais 
alors je reconnoitray felon auſſi 
que Jauray ere reconnu. Or 
maintenant ces trois choſts de- 
meurent, la Foy, VEſperance, & 
la Charire: mais la oh grande 
delles, c'eſt la Charite, 


L'Evangile. $. Luc 18.31, 


Uis Jeſus prit 4 part les 
douze, & leur dit, Voicy, 
nous montons 4 Jeruſalem, 

&roures leschoſes qui ſont &crites 
par les Prophetes touchant le Fils 
de Fhomme, ſeront accomplics, 
Car il ſera livre aux Nations, & 
fera moque & injuric, & on luy 


rte rout, 


Quinquageſime. 


crachera au viſage. Et apt& | (#cam 
quiils Yauront foui.tte: ils lemet. noiflar 
tront 2 mort : mais au troifieme puilhc 
jour il refſuſcitera. Et ils wen- } |: Di. 
tendirent rien de Ces choſes; le par 
mais ce diſcovrs leur &toit cache, | partai 
& ils n'entendoient point ce Scign 
qu'il leur difoit, Or il avin 
comme il approchoir de Jerico, Cette 
; oh y avoir un aveugle aſlis pry 50% 
chemin, & mendiant: Le {t< 
| oyant la multitude q i paſ- 
oit, demanda ce que cetoit, 
Er ils luy repondirent, que Je. P, 
ſus le Nazarien paſſoit. Alors i| 
cria, diſant, Jeſus Fils de David, 
aye pitic de moy. Er ceux qui | 
alloyenr devant le tangoyent, . | 
f1 qu'il ſe reuſt : mais il criot 
beaucoup plus fort, Fils de Dy | X av 
vid, aye pitie de moy. Er Je. | "© 
ſus £etant arrete, commandz | "> 
qu'on Vamenaſt vers luy, Puis | hae 
quand il fut approche, il Vinte 
rogea, difant, Que veux-tu gi % ” 
je re face? Et il repondir, Sei. yy 
gneur,que je recouvre la veueh © 
Jefis lui dit, Recouvre la veue, | 
ra foy a ſauve, Et a Tinſtant i! > 
recouvra la veue, & le ſuivoi, |  -- 
glorihant Dieu. Et rout le peu. F*+ oy 
ple voyant cela, donna lovange | ;... 
a Dieu, Þ hoon: 
m—_—_ ISH* 
Le premicy jour de Carenme, ap ad 
Pelle communement le Mereres | þ,,-. 
dy les Cendres vellk 
Le COLLECTE, | '* 
leu Erernel & Tout-puiſ- | ren 
ſant,qui ne hais rien de | & « 
rout ce que tu as cree, | ton} 
& qui pardonnes les pechez de | heri 
tous ceux = le repentent, cree | __y 
en nous des caurs contrits & | Git 
nouveaux, afin que deplorant | 're 
nos peclies, ſclon que nous y | Dic 


10:M0Gs 


> emma 
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ſ{#cames obligez, & que recon- 
noiflant notre mitere, nous en 
puithons obtenir de toy qui es 
le Dicu de toure miſericorde , 
le pardor; & la remiſhot1 _— 
parfaire, par Tetus Chriſt nocre 


Scignc ur. v5m.n, 


Cette Co\lefFe ſe doit lire chagque 
jour de Careme apres la Col- 
letfe du Jour, 


Pour "Epitre. Tocl 2, 12, 


Erournez-vous juſques a 
moy de tour Vorre caur 
& en jetne, & on pleur, 
& avec lamentation. Ft rompez 
vos ceurs, & non point vos vere- 
mens, & retournez a I'Frerncl 
votre Dicu ; Car il eft miteri- 
cortieux, & piroyable, rardif 4 
colcre, & abondant en graruite, 
& quii ic repent avoir aflige, 
Qu (Gait & 1 Eterncl vorre Dieu 
viendra 4 ie repertir, & laiflcra 
avres tor bencdidtion, gareau 
& aſpertion? Sonacz du corner 
en Sion, tantitez le jeine, pub- 
licz Vaſſemblec tolernelle 3 AC 
iembl-z le peupic, tanRihez la 
-ovpregation , amatlez les an- 
ctere, allemblez tes . enfans, & 
ceux qui fuccent les mammel- 
les: que le nouveau marie forte 
h2*s de fon cabinet, & la nou- 
velle marice de 1a chambre nup- 
late, Que les tacrihcareurs qui 
tont le Service de VEtcrnel plcu- 
rent entre le porch: & Pautel, 
ditent, Erernel, pardonie 4 
ton pevple, & n'expole point ton 
bericage a dai. 77 tellement 
__y les nations en facent lews 
ions, Pourquoy ditoit-On C1- 
tre les peuples, Ol ct lou; 
Dict ? 


tiale, 


4Y 
L'Evanile. $,Matth. 6.16. 


T quand vous je'nerez ne 
devencz point Fun ree 
oard triſte, comme les 

hypocrites ; car ils ſe rendenr 
rous defaits de vitage: ann quiil 
apparoifle aux hommes qu'ils jett- 
nent : en veriteje vous dis qt 1's 
recoivent Icur falaire, Mais toy 
quand tu j2'nes, oins ron- chef, 
& lave ta face : ahn quil nap- 
paroifle none aux hommes que 
re jetines, mais 2 ton Pere qi 
cſt en ſecret: & ton Pere. qua 
voir cn ſecret, te Ic rendra'a de. 
couvert, Ne vous amaflez poinr 
des threfors en Ja terre, o1 !2 
tigre & la rewile parent 1, 
& ou les larrors percent & 2- 
robent. Ma's amatlez vous dos 
threfors au cicl, ou la rtiong 
la roeville ne 2atent rim, of of! 
les larrons ne percent ni 80 £ 
robert. Car cu ct rorrc r; 
for, la auili (era vocre cacur, 


L: premier ND:imancle 1s 
Careme. 


La COLLECTE. 

Seigncur qui pour Ia. 
mour de nous as je:ine 
quarante jours X Qua- 
rante nuids, fay ns I grace 
que nous vivions avec unc relle 
abſtinence, que ntre chair 6 
ent afſujercie a Veſprit, 194» 
puittous roGjours (ui Fre res {afar 
mouvemens ea piſtice X et: 
vraye iaintete, 2 Phonneur o& & 
la gioue te toy qui vis & qui 
revnes avec le Pre & avrc bh; 
Sawt Eipric, wut en) Dieu crete 


1K CINCNE, T2 23 


FO 


L'E't:re, 2 Cor, 6, I, 


Ink donc erans ouvners 
avec luy, nous vous pri- 
ons auth que vous n a- 
yez point receu la grace de Dieu 
en vain. Caril dir, Je Yay ex- 
auce cn un temps agreable, X 

Cay ſecouru au jour de falur ; 
Voicy maintenant le temps agre- 

able,voicy maintenant lc jour de 

{alut. En forte que nous ne don- 

pions aucun ſcandale, aftin que 

notre miniſtere ne ſoit point 
deshonore, Mais nous rendans 
recommandables en toutes cho- 
ies, comme Etrant Miniftres de 

Dicu, cn grande patience, en af- 

fictions, en neceſſite, cn angoit- 

ics, £n battures, cn prifons, en 
rroublcs, en trayaux, en veilles, 
en jetines, cn purete ; par con- 
noiflance, par un cſprit patient, 
par bevignite, par le S. Efprit, 
ar une charire non feints, par 
2 parole de verite, par la puiſ- 
ance de Dicu, par les armes dc 
puſtice 4 droite & A gauche : 

Parmi FPhonneur & Pignominic, 

parmi le diffame & la bonne re- 

rommee : Comme ſeducteurs, 
routes fois veritables : com- 
me inconnus, & toutcsfois rc- 
connus : comme mourans, & 
voicy nous vivons: comme chi- 
riez,& toutesfois non mis a mort : 

Comme contriſtez, & toutesfois 

L0.jours joFeux: Comme pau- 

vres & rtoutcsfois enrichiflant 

piuſicurs : comme n'ayans rien, 

& routesfois poſſedans toutes 

{ loſes. 


L'Evanrgile. S. Matth. 4.1, 


Lors Jelus fur cmment 
part efpritau deier 7,pour 


ene tente du diablo. Fr 


QUANG 1} CUTJEUNE QUATAINTG J's 
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& qurarante nuits, hnalement il 
eut taim. Er le Tentateur $'ap- 
prochant de luy, dit, Situ cs le 
Fiis de Dicu, i que ccs pierres 
deviennent pain. Mais il re. 
pondir, & dir, Il eſt ecrit, Vhom. 
me ne vivra point de pain ſeule- 
ment, mais de toute parole qui 
ſort de la bouche de Dieu. Alors 
le diable le tranſporta en la fainte 
ville, & le mit fur les creneaux 
du temple, & lui dit, Si tu es le 
Fils de Dicu, jette-toy en bas: 
car il eſt ecrit, Il donnera charge 
de toy & ſes Anges, & ils te por- 
tcront en leurs mains, de peur 
que tu ne heurtes ton picd4 
quelque picrre. Jeſus luy dir, 
Derechef i] eft ecrit, Tu ne ten. 
tcras point le Seigneur ton Dicu, 
Derechef le diable Ie traniporte 
ſur une fort haute montagne, & 
luy mcntra tous les royaumes dy 
monde & leur gloire : Erluy dir, 
le te donneray toutes ces choſes, 
fi en re proſternant en terre, tu 
m'edorcs. Alors Jeſusluy dir,Va, 
Satan : car il eſt ecrit,Tu adore. 
ras le Seigneur ton Dieu, & 3 
luy ſcultu ſerviras. Alors le di- 
able le laiſſa, & voicy les Anges 
Sapprochercnt, & le icrvirent. 


Le (ſecond Dimanche d: Careme, 


La COLLECTE. 


Ieu Tout-puiflant,qui vois 
que de nous-memcs nous 
navons aucune puiflance 

de nous aidcr, garde-nous extc- 
rieurement en nos corps, & inte- 
rieurcment en nos ames, afin que 
nous foyons garantis de toutes Ics 
adverirez qui pourroyent atri- 
Ver 4 nos corps, & de toutes les 

auvailcs 


1Y:19% 
attaC 
euv 
b 
nor 


rauvaiſes penſces qui peuvent 
ataquer nJ5 ames, Ou qui ieur 
peuVent NuIre, par Tetus Chritt 
ndcre Seigneur. Amen, 


L'Efitre, 2 Thell. q. 1, 


requerons par lc Seigneur 

Jetus, qu'ain!i que Vous a- 
v2Z receu de nous, comme 11 rauit 
converſer a plaire 2 Dicu, vous 
abondicz de plus en plus. Car 
vous ſgavez quels commande- 
mens nous vous avons donnez de 
par le Seigneur Jeſus. Car ceft 
icy la volonte de Dieu, votre 
fanRifcation, que vous-vous ab- 
ſteviez de paillardiſe: A ce que 
chacun de vous {Gaci C poſied: r 
ſon vaifleau cn fanRihcation & 
honneur: Noa point avec paſl:- 
on de convoiti{e,commnic les Gen- 
tils qui ne connitlent pole 
Diev. Que perſonn2 ne ftoule 
ou face fon profit au dommage 
de fon frere en aucune effaire, 
daurant que le Seigneur eſt le 
vengeur & t2utes CCS choſes, 
comme auili nous vous Vacons 
auparavant dit & reſtihs, Car 
Dicu ne n0s 2 point appellez a 
ordure, mais a fanctihcation. 
Ceſt pourquoy ccluy qui rejette 
ci, ne rejerte point un honume, 
wa's Dieu qui a auili mis fon 
Saint Etprit ca nous, 


] Des. nous Vous prions & 


L' Evangile, S.Matth. 21,15. 


quarticrs de Tyr &. de Si- 

don. Et voicy une fetnme 
Cananeenne, partie de ces quar- 
tiers1a qui s'ecria,luy difant, Sci- 
gueur, Fils de David, aye pitic 
de moy, ma hlle ſt mitcralle- 
ment rourmnertce dy diablo, Mais 
1 ne hiy repondit mot, Aors 


Fius partant de II, {C retira es 
Lw 
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T1 
les diſciples S'approchans Ie pr:c 
rent, difans, Donne-luy cong: : 
car c!lz crie en nous {uivant. Er 
ii repondit, & ir, JC ne fuis en- 
oye finon aux brebis peries de 
11 maiſon d'I{frath. Er clle vint, 
& Vadora, difant,Scigneur, atic- 
inoy., Etluy, repdndant, dir, I! 
n'ett pas bon de prendre le pin 
dcs eutans, &Klc jerttr aux pe- 
tits chicens. Mais elle dit, Il cft 
bi-n vray, Scigneur: Toutes= 
fs les petits chiens raangent 
des micttes qui tombent de [a. 
table de leurs maitres. Alors 
Jeſus rcyondant luy dit, O ferr- 
me, t4 foy eſt grande, qu'il re 
{ir fait comme tu veux. Er dcs 
ce meme inſtant, ſa hille fur 
pUCTIC. 


Le :roif.eme Drmanche de Cari me. 
La COLLECTE. 


Oas re tppiions, Diet 
Tour-puttavr , quil re 
plaiſe avoicega d aux 

LMtantes requeres de res hum- 

bics ierviteurs, en Erendant 1+ 

bras droi: de ta Majeſte pOLr 
nous defendre CONtre rou5 no 
ennemis, par Jeſus Chriſt nee 

SUISNCUT, AMEN, 


L'Entro, Eph. F. | 


Oycz wonce inmfareurs ds 
Divi, conme chers entatis. 
Fr COcINinez en chariteai:;- 
fi que Caritt nous a aimez,& $ett 
donne foy-tmeine pour nous C1 
vblation X 1ac:ihce 4 Dicu, 02 
odeur de borne fenteur. Que 1& 
pailiariife, & ruure {0 iNure, CIUL 
avarice, Nt {it P2S nEenwnom 
mee ene vous, ainft out! appar 
tent aux SainstNi chott vilaine, 
yo 


%. & I; 


_— 


ni parole feolle, ni platanterie, 
qi fort des choſes yu! ne font 
pas bien ſeantes : niais pluto: 
ation de graces Car vous {Fa- 
Vez cecy, que nv! paillard, ou 
immonde, au avaricicux, qui cft 
idolatre, n'a point d'h:ritage au 
royaume de Chriſt & de Dicu, 
Que nul ne vous ſcduite par de 
vains difſcours ; car pour ces 
ctiotes Pire de Dieu vient ſur les 
erfans de reheilion. Ne foyez 
donc point Ieurs compagnons :; 
Car vous eticz autrefois rene. 
bres : mais maintenant vous 
eres lumiere au Seigneur : che- 
minez comme enfans de lumiere, 
(Car le fruit de VEfprit conſiſte 
en toute debonnairere, juftice, 
& verite.) Prouvans ce qui cſt 
agreable au Seigneur : & ne 
cormmuniquez Point aux Quvres 
infructueutes des renebres, mais 
memes redarzuez les plutor. 
Car il eſt memcs dcshonnete de 
dire les choſes qui font faires 
par eux en cachette. Mais to'- 
res choſes etans miſs en evi- 
dence par 1: lumiere, font ren- 
dues manitcſtes: car la lumicre 
eft clis qui manifſte tour, 
A cau'c acuoy il dit, Reveille- 
roy, toy qui dors, & te releve 
des morts, & Chriſt reclairera, 


L'Evannile. S, Luc 11. 14. 


Eſus jctra hors undiable qui 

etoit muct : Fr 1l avint 

grand le dizble fur forti, 
gie I& muct parla : dont les 
troupcs $etonnerent. Er quel- 
qU1es-vr.> a entre cux dirent , 
C'eſt par Beelzchul prince des 
diables oil jztre hors les dia. 
tics. Mais les autres pour Je 
toner, luy demandotent un 
ine du ciel. Mais Ivy con- 


% 
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noiſant leurs pentees, 'enr dir, 
Tour royaume diviſe contre 
ſoy-meme lera reduit en deſert, 
& troure maiſon divilee contre 
ſoy-meme, rombe en ruine, Que 
fi Saran eſt aulli diviſe contre 
ſ{>5y-mSsme, comment ſubſiſtera 
fon repne? puis que vous dites 
que j= jxtte hors les diables par 
Reelzebul. Que f je jette hors les 
diables par Beelzehul, vos fils par 
quiles jettent-ils hors ? pour cet- 
re cauſe ils ſeront vos juges. Mais 
fi je jette hors les diables par 
le doigt de Dieu, certcs le re» 
ene de Dieu eſt parvenu 3 vous. 
Quand un fort homme bien ar- 
me garde fon hvrel, les choſes 
qu'il a font en ſcurcte, Mais 
fi un plus fort que Iuy ſurvient 
qui le ſermonte , il luy 6re 
routes ſes armes efquelles il ſe 
conhoit, & partage tes depouil. 
les. Qui neſt point avec moy, 
il eſt contre moy : & qui ne re- 
cucille point avec moy, il e- 
pard. Quand Ielprit immonde 
eſt ſorri de quelque homme, il 
cnemine par des lieux ſecs, 
cherchant du repos , & rien 
trouvant point, dit, Je rctour- 
ner2y en m3 maiton dont jo ſuis 
forti: Fr quand 11 vicnt il la 
trouve balliee & parce, Et alors 
i Sen va, & prend avec foy 
ſept autres eſprits pircs que I1y, 
& ils y entrent, & habitent la: 
tilement que la dernicre con- 
dition de cet hamme-l4 cf pire 
que la premicre.Or il avint com- 
me 11 difoit ces choſes, quune 
femme d' entre les troupes eleva 
{a voix, & luy dit, Bien-heurcux 
eftle ventre quit'a porte, & les 
manmelles que tu as tettees. A+ 
Irs i] dit, Mais plut6t bien- 
heurcux ſont ceux qui oyent la 
parole de Dieu, & qui [2 gar- 
dent, 

Le 


yy 


0. LA Ai 


Tely 


{,* O67 ri me Dimanici.e ae 
qe-0 : 
(arzme, 


fe COLLEGTE 


Ous te typptions, Dien 
Tout. priflaut, We te 
plaite nous ortroyer,c 
nous qui reczrons le j:iſte c 
men! do nos pe hez, loyors ml. 
wh Ont AC!liVIcZz pal 
de ra grace, pour } a- 


, 
134! " 


f.r1co rdicu! 
V athiftar 
mour ae norte Seiv 'Cur C&\ Sau» 
veur Ictus Chiilt. dmen, 


LEriter, Gal. 6: 2's 

IS MOY YG!:45 1. VO. '©2 
tre (ous la Lo V, N OYCZ 
vous point la Loy? Car 
il «ft ecric qrAbraham a Cu 
du (ils, Pun de laiervante, OC 
Vautre de la frarche, Mais cue 
I:1 iy gu 1 Qtoir de la fervante 1:4- 
quitelon la chair, & ccluy qui 
etoit de la franche par la pro- 
metle, Lefſquelles cafes doi- 
vent etre entendues par allegoe 
rie + car ce font les deux #!li- 
ances, Fune au monte de Sina 
eneendrant a ſervitude, aqui ef: 
Ag. ar : Car ce mot d'Avar VCut 
tre Sina, qui eſt une montagne 
JAravie, & correſpondante a la 
Jerufalem de maintenant, laqucl. 
Ie ſert avec (es enfans. Mais la 
Jeruſalem d'enh:nc eſt franche, 
laquelle cft 1: mere de nous _ 
Car il cf ecrir, Rejout ry, ſte- 
rile, qui n'cnfantois point : ct> 
force roy &tbecriotc 'y qui rero1s 
point cn travail d'cntane: car il 
y a ben ucoup plas Venks s de 
"ul delai fiee que de cel! C Eva T d- 

Voit un mari. Or quant 2 
mes frerces, nous ſommes enfan 
de la Pr. Ry « ainh q! wh 44 Co, 
Mais comme 2alors cel 1y qt it 
etoit 2:6 1:lon la chai ar per UCUTOIT 


T Dimanche ce Cai 


C20. TJ 
ceuy q'4i Etoit ne {clcn =ſprir, 
weillnient avti memtenart. 
dit VEcuiture ? Jerre 
te & ton tis: car 
le tils de la {cz ſ(cra point 
heritier avec le als de Ia frans 
che. Or, ftrores no1s FC 
mes point enfans de la fervante, 
"nas de la france, 


A 

Ma.s Ot 
oo ? . 

hors la fors 


111. 


L'E; trre, S. Jean. 6.1, 
F Fii;s On alle clitre Ja mer Ge 
| Ga! ilee ("41 Cit de Tih-rias 7*t 
e- do OT AnNGgYs ro!'mne le bi Ce 
yen rt, 3 cauſ Gut ils VEYAIENT | 
ligne qu'il tufoir fir eu 
CTC ONE A 1124S, Mizis | 
mont4 en une mori'aeny, & $ as 
{it 13 avec tics Gitc:ties, O- ! 
ax L £ Paquc (Q'31 cout !a t {3T 


| it 4rccmine  Jelus 
day c ayari leve {is yeux, CC 
vVoyant que de grondes troupes 
venoyent 4 lay, dir a Philipze, 
D'ou achceterons-nous des pains, 
afn que ceux-ct ayert' @ manger ? 
Or 11 difoit c<la pour V'epr O!le 
ver: car il {gavoir bien ce qil 
> VOL faire, Pill ppe luy Ie 
pondir, Pour deux cens deniers 
de pain ne leur fuffroit pas, 
- ce que chicun deux en piir 
foir peu. Er Fun de fes dif- 
akin allav 'oir Andrs trere de 
S'mon Pierre, luy dir, ly a icy 
un verit gary! MN qui a cinq pains 
dorge & deux poiſons dais 
gueſt-ce de ce'a *pour tanc de 
gens? Alors Jeſus dit, Faites al 
1C* fo les ( Or it y avoir 
beaucoup d'herbe en ce licu-la.) 
bs ns done $ aſfirent, envi won 
au nombre de cinq mille. Et Jeſus 
prit les pains, & aptcs qu'il eur 
rendu Erace's, il les diſtrivua aux 
dit, iplcs,% les d ifcip!es% ceux qui 
eroyenr aſts, s, & {cmblablem« ne 
G- dcs 


LY 3. 


54 
des poiflons autant qu'ils en vou- 
ioyert, Ft @prex:qu'ils furcnt 
r4llajiez, i! dit 2 fes diſciples, A- 
mwaſtſez Is pieces qui font. de re- 
ſte, abn que ricn ne ſoit perdu, 
Fs les amefſcrent donc, & empli- 
re:1t donze corbeitles de pieces 
des cing pains d'crge, qui ECro- 
yent demeurez A ceux qui Cn 
avoyent mange, Or les gens a- 
Yens veu le miracle que Jelus a- 
voit fair, difovent, Ccluy-ci eſt 
rerirablement le Prophete qui 
cEv0It Veair au monde. 


Le cinquieme Dimanche de Ca. 
FENNE, 


Ls COLLECTE. 


Tous te ſupp:wons, Dicy 
Tout-puitlant, qu'il re 


plaiſe de jetrer ſur ton 
peuple les yevx de ra miſc ricor- 
de, atn que par ta grande bon- 
re, il ſoit to. ous conduit & con- 
ferve felon Ie corps & {ulon Va- 
me, par Jelus Chriſt ndcre Sci- 
grcur, Amen, 


L'Epitre. NAcb. 9. 11, 


Hriſt etant venu pour Erre 

Ie Sowerain Sacriftcateur 

des bicns avenir, par un 
pius prand & plus parfait Taber- 
nacie, non point tair de main, 
c'elt « dire, non point de cere 
Ktrufture : Er non point par le 
Jang des boucs ou des veaux, 
mais par ſon propre ſang, eft 
Entre une fois &s licux ſaints, a- 
yant obtenu une rcdewption e- 
zsernelle, Car fi le ſang des 
taureaux & des boucs, & la cen. 
dre de la genifſe, dont on fair 
aſperiion, fanFtike les foliliez 


quait @ la char ; Conti 1s 
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lc Sang de Chriſt, qui par IE. 
prit ercrnel $'oſt ottert a Diey 
foy-meme ſans nulfc rache, puri. 
fera-r'il votre conſcience des 
ceuvres mortes, pour ſervir le 
Dica vivant? Et partant il eſt 
Mediateur du Nouveau Teſta. 
ment, afin que la mor: entre. 
venant po?r la rangon des tran. 
ercſhons, leſguelles eroyenr tous 
le premicr Teſtament, ceux qui 
ſont appell.z regoivent la pro- 
meſle deVhericage eterncl, 


L'Evangile. S.Jean 8. 46, 


Efus leur dit, Qui eft celuy 
entre vous qui me redar- 
pucra depeche ? & fi je dis 

la capt copy,o+ | ne me croyez- 
vous point ? Celuy qui eſt de 
Dieu, oit les paroles de Dicu : 
partant ne les oyez- vous point 2 
caule que vous netes point de 
Dieu : Alors les Juifs repondi- 
rent & luy dirent, Ne difbns- 
nous pas bien que tu es un Sama» 
ricain, & que tt1 as le diable? 
Jeſus repondit, Te way point la 
diable, mais jhonore mon Pe- 
re, & vous me deshonorcz, Or 
je ne ch-rche point wa gloire : 
1l y a qui lacherche, & qui en 
juge. En verite, en verite je 
vous dis, que $ quelqu'un garde 
ma parole, il ne verra jawais la 
mort. Pont les Juifs luy dirent, 
Maintenant nous connoiflons 
que ru as le diable. Abraham 
eſt mort & les Propheres, & tu 
dis,Si quelqu'un garde ma parole, 
il ne goltera jainais la mort. 
Es-tu plus grand que notre pere 
Abraham qui eſt mort ? les Pr9- 
phetes auihi ſuur morts : qui te 
fa's ta _roy-meme 2 Jefus repon- 
dit, Si je me gloritie moy meme, 
ima gloire weſt rien 2 mon Pere 
cit ccJuay gui mn? glorine, dvauel 
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yous dires qu'il eft v9tre Dieu, 
Toutesfois vous ne Tavecz po.nt 
connu, mais moy JC le conn"te, 
& fi je dis que J2 ne e CONNO: 
point, je ſeray menteur ſerbla- 
ble 4 vous : mais Je le conn, 
& garde {a parole. —_ 
votre pere a trefla(ili de j»ye ce 
voir cctte mienne jourriive : IN 
la veue, & Fen ct cjou:, Ics 
Jui donc luy direns, Tu n*a; 
point encore cinquante an, & 
tu as ven Alraham. Jef..s ler 
dir, Fn vcrite, cn veriie je 10's 
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dis, avant qu'Abraham +: 5- 
* # $ PIT , BY - 1 WE 
ſuis. Ators ils leverent dos p ere 
res pour jetter Conre Ir»: mais 


Jeſus ſe cacha, & ſortir 1 terre 
p'e,ayant pzfle a iravers d'eus ; 
& ainſi $'n alia, 
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La COLLECTE., 


teu Tout-puifiant & Fe 
terncel, qui asf tend. 


ment ime le gcnre hu- 
main, q'e tw as cnvoye ton Fils 
Jetus Chrift n5tre Sauv: ur, pour 
prend'e 210y n'tre chairs pour 
touftcir la mort de la croix, atn 
ue tout le g-nre humain ſure 
| exemple de 1a grande humilite 
fay nous la grace que nos ſci- 
vidns auth Fexemple de fa pa- 
rience, & que nous ſuyons rene 
dus parucipans de fa reſurreti. 
on, par le meme Jeſus Chriſt 
n-tre Scigneur, Amen. 


L'Ejitrz. Phil. 2, 5, 


U'ly ait donc un meme 
{entims nt en vous,qui a etc 
auth cn Jeſus Chriſt : L-. 
quel etant cn forme de Dicu, na 
point repute rapine d'etre 6gal 


T5 
$ Dieu : Tourcsfois il c'ſt ancan- 
ti ſoy-mem?, ayant pris !a for- 
ire de ſervittur, fait 2a la fem- 
blance dcs hommes : Et erant 
trouve en Fgure comme un hom- 
me, il $'eft ahaifie 19y-meme , 
& a ets obertlarr jafques a la 
mort, voire la m-rt de Ja croix, 
Pour laguclle caute auſTti, Dieu 
la forrerainement cleve X luy 
a donne un nom, qui eft par det- 
fi;s rout nom, ann qu'au Nom de 

"_a 


Tf, tout genoul ic ploye, d2 
C£:% quit font es cieux, OM la 
terre, Oc tou 'a terre 3-Et qQuE 
ronre langie confelle que Jetus 

' 4 Lis 4 a > Fr ”, - ;1 "1% 
Chr:tt Cit iT il $408 vits 4 Id LEVY 


G& Dicu ic ere. 
L' Evaroil:, S. Matth. 27.1» 


Uis guand le matin far ve- 
nu rous !es principaux Sa- 
critcateu's &X les Anciens 

du peurſe tinrcre confull conts 
Jets, pour Ie mettre 3 mo:r A 
raiton dequoy its Famenerent lie, 
& le livrerent 43 Ponce Fikte 
Gouverneu, Alors Judas qu'il a- 
voit tralti, voz ant qu'il eroir cone 
Camne?, 1 repentit, oo. porta 
les trent? pieces dargent at's 
principaux Sacriticateurs & a'x 
Anciens, difant, Jay peche en, 
trahillant Ie farg innuccat. Mais 
Ils luy dirent,' 4uc nous Imporee ? 
tu y avitcras, Albors apres avo:'r 
jerre [ks pieces d'a gent dans le 
temple, il te retiia, & Sen alla, 
& vetrangla. Er les principaux 
Sacrihcateurs ayant pris les pie- 
ces d'argent, dircnt ; 11 n'eſt pas 
rermis de les metrre eu thretor, 
car c'eſt un prix de tang. Er @- 
pres qu'ils eurent pris confcil, 
ils en achetercnt le champ d'un 
potier, pour !a ſepulture des 
etrangers. Ft pour cette cauſe 
ce chawp-la 2 ete appclle juf- 

C4 ques 
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ques a ce jourd*huy, le champ 
de ſang. Alors fur accompli ce 
dont 1] avoit ere parle p:r Jc- 
remie le Prophetc, diſant, Fr 
1's on pris trente pieces d'ar- 
gent, Je prix de celuy qui a ete 
appretie, lequel ceux d'cntre les 
enfans d lirael ont appretic. 
Er les ont baillees pour ache- 
tcr le champ d'un potier, felon 
ce que le Seigneur nyoavoir or- 
donne. Or Jcſus fur prefente 
devant le Gouvcrneur, & le 
Gouverneur l'interrogea, diſant, 
Fs-ru le Roy des Juifs ? Jeſus 
luy dit, Tule dis. Er comme il 
ervit accule par les principaux 
Sacrifcateurs & les Anciens, il 
re repondit rien. Alors Pilate 
tuy dir, N'ois-tu pas combien 
Ms amenent de temoignages 
contre toy ? Mais i] ne luy re- 
pondir rien 2 une ſeule parole : 
te!}lement que le Gouverneur 5'e- 
ronnoit grandement. Or le Gou- 
verncur avoir de cottume de 
reacher au jour de la fere un 
prifonnier au peuple : affavcir 
celuy qu'ils vouloyent, Er a- 
jors 1] y avoit un as don 
table, dirt Barrabas Quand 
done ils furent ef{emblez, Pila- 
re lenr dit, Lequel voulez-vous 
que je vous relache, Barrabas, 
01 Jeſus qu*on appelle Chriſt ? 
(Car il ſcavoit bien qu'ils la- 
voyent livre par envie. Ft com- 
we 1] etcit atls au fiege judi- 
cial, fa fermme cnvoya vers luy, 
diſant, N'aye rien a faire avec 
ce juſte-la: Car j'ay aujourd'huy 
beaucoup ſouffert en ſongeant 
2 cauſe de luy. Alors les princi- 
'Paux Sacrihcatcurs & les Anciens 
perluaderent aux troupcs qu'ils 
demandaſſent Barrabas. & qui'ils 
hiſene perir Jeſus. Fr Je Gou- 
verneur prenant Ja parole leur 
dir, Lequ.l des duux voulez. 
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vous que je vous relache ? 21s 
dirent, Barrabas. Mais Pilate 
leur dit, Que feray-je donc 
de Jefits qu'on appelle Chrilt ? 
Tous luy dircnt, Qu'il fit cru- 
cine, Ft le Gouverncur Icur 
dit, Mais quel mal a-t'il fait? 
Alors ils cricrent d'autant plus 
fort, Qu'il ſoit crucihe, Pilate 
donc voyant qu'il ne gagnoit 
rien, mais que le tumultte vele- 
voir tant plas, prir de Veau & 
lava ſes mains devant le pcu- 
ple, difant, Je ſuis innocent du 
ſang de ce juſte-ici ; vous y a+ 
viſterez. Er tout le peuple r& 
pondant dir, Son ſang fſoir. fur 
nous & ſur nos erfans.. Alors 
il leur relacha Barrabas, & leur 
livra Jeſus apres Vavoir fair 
fiietter, afin qu*il fuſt crucihe, 
Alors les foldats du Gouver- 
neur amenerent Jeſus au Pretoi. 
re, & aſſemblerent devant luy 
toute la bande, Er Vayans deve- 
tu, mirent ſur luy au manteay 
d'ecarlate. Er plierent une cou- 
ronne d'epines, & la mirent fur 
ſa t&tc, & un roſeau cn (a 
main droite, & $agenciiillans 
devant luy ſe moquoicnt de luy, 
ditans, Bien te ſoir, Roy des Ju- 
ifs. Et apres avoir crache con- 
tre luy, ils prirent le rotean, & 
cn frappoicnt ta tere. Puis Se- 
tant moquez de luy, ils lay de- 
pouillerent le manteau, & le 
vetirent de ſes vecemens, & 
Vamenerent pour etre cru-ihe, 
Er comme ils fortoiunt ils trou- 
verent un Cyrenicn, nomine St- 
mon, lequel its contraignerent 
de porter ia-croix diceluy, Fr 
crans arrivez en la place dite 
Golgotha {qui vaut aurant a dire 
que la place du Teſt ) ils luy 
donnerent a boire du vinaigre 
mele avec du hel ; & quand 
il en cur £9.19 k ne voul:t 

pun! 
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Qoint boire, Er apres Favoir 
crucife, ils partagerent ſes ve- 
remens en jerrant le fort, ahn 
que fir accompli ce qui cſt 


- dit par le Prophete, Ils fe font 


partagez mes vetemens, 6c onr 
zerte le fort fur mon faye. Er 
erans aſſis, ils le gardoyent 1a. 
Ils mirent auſſi au deflus de 
ſa t&te non dicton par ecrit 
en ces mots, CELUY-CI EST 
LE ROY DES JUILES. Alors 
deux brigands furent crucinez 
avec luy : Vun 2 droite, & PFau- 
tre a gauche. Er ceux ; pal- 
ſoient pres de Ia luy difovtent 
outrages, hochans la rere, & 
difans, Toy qui defaits le 
temple, & le rebaris en trols 
jours, ſauve roy toy-meme : Si tu 
es le Fils de Dieu, deſcen de la 
croix, Semblablement aui les 
principaux Sacrihcareurs avec 
les Scribes & les Anciens ſe mo- 
quans difoient, Il a ſauve les au- 
tres, il ne fe peur fauver ſoy- 
meme: vil eſt le Roy d'lirael, 
qu*il defcende maintenant de 
la croix, & nous croirons 4 luy, 
7] ſe conhe en Dieu, qu'il le de- 
livre maintenant, $'il Va pour 
agreable : car il a dit, Je ſuis le 
Fils de Dieu. Cela meme luy 
reprochoien: auili les brigands 
qui etoient crucihez avec luy. 
Mais depuis fix hcures il ſe tir 
tenebres ſur tour le pats, jul- 
q"1Cs 2 ncuf heures, Et envi- 
ron les neuf heures Jeſus 8'ecria 
a haute voix, diſant, Eli, Fli, 
lamm- faback hini? c'eſt Idire, 
Mon Dieu, mon Dieu, pourquoy 
wastu abandoniis? Ft QuCl- 
ques-uns de ceux qui etoyent 
1a preſens, ayans ou cela, dis- 
ſoient, Celui-ci appelie Elie. Er 
incontinent quelqu*un Ventreux 
courur, & prit une eponge : & 
Tayant ewplie de vinaigre, la 
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mit a3 Pecntour d'un roſeau, 
& luy en bailla 2 boire. Mais 
les autres diſoient, Laifle, voyons 
fi Elie viendra le ſauver. Er a» 
lors Jeſus ayant crie derechef 4 
haute voix, rendit l'efprit. Er 
voila, le voile du wird 5 le fen- 
dir en deux, depuis le haut juſ- 
ques au bas, & la terre trem- 
bla, & les pierres ſe fendirent:; 
Er les ſepulcres Souvirent, & 
plufieurs corzps des Saints qui 
avoyent ere endormis, fe leve- 
rent: Leſquels erans fortis des 
ſepulcres apres la refurre&ion 
d'iceluy, entrerent en ha faintre 
Cire, & apparurent 2 pluſteurs 
Or le Centenier, & ceux qui 
etoyent avec luy gardans Jeſs, 
ayans veu le tremblement de 
terre, & les choſes qui etoyent 
avenues, eurent grand” peur, 
difans, Veritablement celuy-aa 
Ecoit le Fils de Dieu, 
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Pour "Epitre, Ela,63.1, 


Uieſft celuy qui vient d'F- 
dom, atlavoir de Boſra, 
ayanc les veremens tcints 

en rouge ? certul-ci magnifique= 
ment pare en fa vecure, mar- 
chant felon 1a grandeur de fa 
force? C'eſt moy parlanc-en 
jaſt;ce, qui ay rout pouvo'r de 
ſauver. Pourquoy y a-t'il da rous 
ve A ton VE:ement, & pours 
quoy font tes habits comme de 
cvux qui foulent au preiloir ? Fay 
ere tout {eul 2 fouler-le prefloir, 
& perſonne dentre les peuples 
n'a *te avec moy : & Jay marchs 
ſur eux enma colere; & les ay 
toulez en ma fureur; & lewr Ang : 
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eft ja'lli ſur mes vetemens, dont 
Jay fouille rous mes habits, Car 
lc jour de venzcance eſt en mon 
cxur, & Tan auquel je dois ras 
chercr les micns oft venu. Jay 
donc rega'G&?, & 1] n'y a ev pre 
tonae qui nrVaidaſt, dont jay EE 
etonne, &iln'y a cu perionne 
qui me ſo.\tinſt : mais mon bras 
w'a ſfauve, & ma fireur m'a ſo- 
renu, Ainft jay ule les pevples 
En ma colere, & les ay epyvrez 
en ma furcur: & Jay abbatu par 
terre leur force, Je ramentevrai 
les gratuitez de I Frerncl, qui 
ſont les louanges de Verernel, 
vour !e regaid de tous les bien- 
taits dont I'Erernel a uſe ervers 
nous: car grand eft le bien de 
la maiſon dIfracl,qu*illeur a fair, 
iclon ſes compaſſions, & (clon la 
grandeur de ies gratuitez, -C'eſt 
gu'il adir, Quoy qu'il y ait, ils 
ſont cnfans qui ne degenereront 
point : dont 11 leur a ere Save 
veur. Fr en toute leur angoiſſe 
4 a eieen anvoifle, & PAngede 
{a face les a dclivrez : luy-me. 
) 
we les a racherez par fa dile- 
Qtion & mecci, & les a portez, & 
ies atlevez en tout remps. Mais 
ils ont ere rebclles, & ont con- 
niſteT Eſprit de fa Saintere, donr 
1] 1cur a ete tourne en ennemi, 
& luy-meme a bataille contre 
eux. Etona eu ſouvenance des 
yaurs anciens de Moyſe, & de 
6n penple. On a dit, On eft cc. 
lui qui les faiſoir remonter hors 
de la mer, avec le paſteur de 
{on troupeau ? ou eft celuy qui 
mertoit au milieu d'eux FEſprit 
de fa Saintete ? Qui les mcnoit 
Etant 2 la main droite de Moy le, 
par le bras deſa gloire ? qui fen- 
doit les caux devant eux, afin 
qu'il Vacquiſt un renom cternel ? 
Qui les menoit par ies abyſmes 


auſquels ib n'ont point bronche, 


non plis que le cheval par vr 
pats Ge paturape ? L'Fipric de 
FFtcrncl I's a menc2 tour belle» 
mnt, comme on fait une bere 
quu d<tcend entiine plaine: ainh 
az=tu conduit ton peuple, ahin de 
Cacquerir un renom gloricux, 
Reparde des cieux, & voy de 
habitation de ta Saintete & dc 
ra gloire, Ou cſt ta jalouſic & 
ta force, & Vemotion bruyante 
de tes entrailles & de res com- 
paihons, leſquelles-{e ſont re- 
tenues en mon endroit ? Certcs 
tu Cs notre Pore, encore qu*A- 
braham ne nous reconnuſt point, 
& qu'liraclne nous avouaſt point: 
Eternel,c'eſt-toy qui es notre Pe- 
re, & ton nom eſt, notre Res» 
dempteur de rout remps. Pour- 
quoy nous as-tu fait fourvoyer, 
6 Eternel, hors de tes voyes, & 
pourquoy as-tu Etrange notre 
cur de ra crainte? Retourne= 
toy 2 cauſe de res fervitcurs, 4 
cauſe des tribus de ton heritage, 
Le peuple de ta Saintere a ete 
en poſſeſſion bien peu de remps : 
nos adverſaires ont foule tor 
SanQtuaire : Nous avons Etc 
comme ceux entre leſquelsru ne 
domines point des long-temps, X 
ſur lefquecls ton Nom 1'eſt potar 
INVOQUE, 
L*Evangile, S, Marc 14. 1. 
R deux jours apres etoic 
la fere de Paqucs, & des 
pains fans levain : & les 
principaux Sacrificateurs & Jes 
Scribes cherchoient comment ils 
le pourroyent ſaifirpar tinefle, & 
le mertre a mort Mais ils diſoy= 
ent, Non point durant la fete, de 
peur qu1] ie face tumulte entre 
le peuple., Er comine il &roit 
a Bethanie en la maiſon de Si. 
mon, dir le Lepreax, & eroit a 
table, 1] vint is une femme qu 
avoit uae Loire d'onguens d'aſpic 
liqut= 
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liquide precieux: & elle rompir la 
boite, X epandit V'onguent fur la 
rere d'iceluy. Dont quelques- 
uns farert indigntz en cux-1'E- 
mes, & difoicnt. A quoy ſert le 
negaſt de cer onguent ? Car cer 
onguent pouvoir etre vendu plus 
de trois cens deniers, & etre 
donne aux pauvres. Ainh ils en 
fremifloient 4 I'encontre d'clle, 
Mais Jeſus dit, Laiflez-la : pour. 
quoy luy donnez-vous facherie ? 
clle a fait un bon ate envers 
moy. Parce que vous aurez toll- 
jours les pauvres avec vous, & 
routes les fois que vous voudrez 
vousleur pourrez bien faire: mais 
vous ne m'aurez point toujours, 
Elle a fair ce qui eroit en elle: 
elle a anticipe d'oindre mon corps 
pour Vappareil de ma ſepulture. 
En verite je vous dis,qu'en quel- 
que lieu que cct Evengile fera 
preche en tour le monde, cela 
auſſi qu'clle a fair ſera recite en 
memotre delle. Alors Judas If- 
carior, Vun des douze, $'en alla 
vers les principaux Sacrificatcurs, 
afin qu'il le leur livraſt, Lef- 
quels Vayant on Pejourrent, & 
luy promircot de luy donne. 
argent : & il cherchoir comment 
il le livreroit commodement. Ot 
le premier jour ds pains fans 
levain qu'on facrifoit Pagneau 
dePaque,fes diſciples luy dirent, 
Ou veux-ru que nous ailt ns, ant; 
de rappretre a manger Vagneau 
ne Paque? Adoac it envoya 
deux de ics diiciples, & leur dir, 
Allez en la ville, & un homre 
vous viendra a Tencontre, por- 
tant une cruch2 d'cau: fiiver-lo. 
Ften quelque lieu qu'il entrera, 
dites au maitre de la maifon ; 
Le Maire dit, Ou eſt le lopis 0/1 
je mangeray Vaoneau de Pique 
avec mes diſciples? Er il vous 
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orn&e & preparce, appretez ns 
13 Vagneau de Vaque, Ainft Ies 
diſciples partirent, & vinrenc 
en la ville, & trouverent come 
me il leur avoir dir, & apprete- 
rent Pagneau de Paque. Puis 12 
ſoir tant venu, il |'en vint avcc 
les douze. Er comme ils etoyent 
arable,& mangeoient, Jcſus leur 
dit, Fn verite je vous dis, que 
Fun de vous qui mange avec 
moy me trahira. Lors ils fe pri- 
rent a fe contriſter: & luy di- 
rent Fun apres Vautre, Eſt-ce 
moy?& Pautre,Efſt.ce moy? Mais 
il repondir, & leur dit, C'eſt un 
des douze lequel rrempe avec 
moy au plat. Cerres le Fils de 
Phomme s'cen va, ſclon quil eft 
ecrit de luy: mais _—_ ear 2 
cet homme-la par lequel le Fils 
de Phomme eft trahi ; il elit ere 
bon 2 c& homme-!a de n'etre 
point ne. Er coinme 1's mangeos 
yenr, Jeſus pritle pain : & apres 
avo:r rendu graces, ille rompit : 
puis lz teur ba'illa, & dir, Prenez, 
mangez, cect et mon corps. 
Puis ayant pr:s 1a coupe, il rene 
dit graces, & la leur baillas & 
ils enbeurcnt :0.15, Erillur dir, 
Ceci eft mon {any, le fang du 
Nouveau Tettament, lequel «ft 
repandu pour ptulicurs. Fn ve- 
rite je vous dis, que jen? boiray 
plus du fruir de la vigne, jutques 
a ce jour-[a que je !e b iiray 151 
veau ar Rovatine de Dieu, Fr 
quan} 11s eurcnt chants le canti« 
que, ilss'cn ailorent en la mcnta- 
gne d-s Vovicrs, Alone Tefus lear 
ir, Vous rus cette mt fercx 
Aaaizez en Moy: car il eſt 
ecrit, J2 Fappcray le berzer, & 
les brevis (erone Eparſes, Mais 
apres que je {eray refluſcire, ſiray 
devant vous en Galil-e.Fr Ficrre 
luy dir, Ouand bien tous ſero-. 
yert tear dalizez, ft ! ele ſeray- 
C. 6 ie 
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5 point Quant 24 moy, Alors 
Tefus lui dit, Fn verie je te dis, 
q\/aujourd huy cn cette propre 
nuict, devant que le coq air 
chance de'ix fois, ru me renic- 
res par trois fois. Mais i] ditoir 
encore de plus fort, Quand me- 
me il me taudroir mourir avec 
toy, fi nc re renicray-je point, 
Et tous auſli diſoi:nt de meme. 
Puis apres ils vindrent en un licu 
nomme Gethſemane: Fr il dit 4 
ſes diſciples, Seez vous ict jul- 
ques rant que Jaye prie. Lors il 
pritavec ſoy Pierre & Jaques & 
Jean, & commenga 2 S$'epouvan- 
ter, & 2 erre fort angoifle, A- 
lors il leur dit, Mon ame eſt fat. 
ie de rriftefle juſques a la mort, 
demeurez icy & veiilez. Er S'en 
allant un peu plus outre, il te 
zerta en terre, & prioit z Que 
vil ſe pouvoit faire, Theure fe 
paſlaſt arricre de luy, Et di- 
foit, Abha Pere, routcs choſes 
te ſont poiſibles, tranſporte cet- 
te coupe arriere de moy : toute- 
fois non point ce que je vcux, 
mais ce que tu veux. Puis. il 
vint, & les trouva dormens : & 
il dit a Picrre, Simon, dors-tu ? 
Bas-tv pt veiller une heure? 
Veillez & pricz que vous n'en- 
triez en tentation : Car quant 
A Veſprit i] eſt prompt, mais 
la chair eſt foible. Fr dcrc- 
chef il $'cn alla, & pria, di- 
ſant le meme propos. Puis erant 
retourne, il les trouva derechef 
dormans ; car leurs yeux Cto- 
yent appeſantis: & ils ne {Gavo- 
yentqueluy repondre.Puisil vint 
Sk troiſieme fois, & leur dir, 
Dormez dorenavant & vous re- 
polez: i] ſuffir, Pheure eſt venue : 
woici, le Fils de homme $en 
va. etre livre & mains des me- 
ehans. Levez-vous, allons, voicy, 
#eluy qui me rrakit $approcke, 


Uant Pagqucs, 
Et aulſh-ror, comme 1 parton er. 
core, Judas (qrtiz etoir Pry d: 
douze) vint,X une grande troupe 
avec luy, avec des epces & dc 
batons, de par les principzus 
Sac: ihcate irs & les Scribes & le: 
Anciens. Or celuy qui le trahif 
ioit avec donne un tignel entre 
eux, ditant, Qtiicouque je baiſe. 
ray, Ceſtceluy-la, faitiflez-le, & 
Femmenez ſurement. Quand 
done il fut venu, incontinent il &. 
approcha ac luy, & dit Mairre, 
Maitre : &le baitfa. Alors ils jct- 
tzrene les mains fur luy & le 1ais 
ſirent.. Erquelqu'un de ceux qui 
eroyent ia pretens tira ſon epee, 
& en frappa le ſerviteur du Sou. 
verain Sacrihcatcur,& luy coupa 
Forcille. Alors Jeſus prit la paro- 
lc, & !eur dit, Eftes-vous ſortis 
comme apres un brigand avec e- 
pecs & batons pour me prendre? 
Pero!s tous les jours entre vous 
enſeignant au temple, & vous ne 
m'avez point faiſt;mais tout cecy 
eſt avenu, afn que les Fcritures 
ſoyent accomplics. Alors tous 
I'zyant abandonns,YVenfuirent.Fr 
un certain jeune homme le ſui. 
voit, enveloppe d'un linceul {in 
le corps nud, & quelques jcuncs 
gensle faifirent, Mais en laiflant 
{on linceulilsenfuit arriered'eux 
tout nud.Or de 1a ils emmenercit 
Jeſus au Souverain Sacrificatcur, 
chez lequel Saflemblerent to: 
les principaux Sacrificateurs, I: 
Anciens & les Scribes. Et Pierre 
le ſuivoir de loin juſques dedan: 
en la cour du Souverain Sacrif:- 
cateur; & 1l etoit afiis avec les 
{erviteurs, & ſe chauffoir au feu, 
Or les principaux Sacrificateurs 
& tour le conſiſtoire chercho- 
yent un zemoignage contre Jeſus 
pour le mettre & mort, & n'en 
rrouvoient point. Car plu- 
fieurs difvient de faux rtemot- 
RD oo 


=_ 


Fu 1H 
moi 
form« 
verel 
gnag 
avon 
ferai 
mair 
tiray 
fait 
rout 
n'etc 
lors 


"- 


F ba - 

1 Mardy devant Paques. Gy 
{ervante l'cut veu acrechef, clle 
ſe prit a dire 4 ceux qui eto- 
yenr la preſens, Celuy-cy eft de 
ceux-la. Mais il le nia derechef. 
Er derechefun peu apres ceux qui 
eroyent Ia preſens, dirent 4 
Pierre, Vrayement tu es de ceux- 
i2, car tu £s Galileen, & ron lan- 
gave $'y rapporte. Alors il (ce 
prit 2 {e maudire, & 2 jurer, 
ditant, Je ne connois point cer 
homme-la que vous dites. Er 14; 
coq chanta pour la ſeconde fois, 


204ges contre luy, mais les re- 
m0;gnages 1 etOIent point CONN» 
formes. Alors quelques-uns $'el-- 
verent, & porrerent faux temo!- 
gnage COUrre ui, difans, Nous 
avons Out quiil difoir, Je de- 
ferai ce temple-ici qui eſt fait G2 
main, & en trois jours Jen rcba- 
ricay un autre qui ne {era point 
fair de main. Mais encore avec 
rout cela leurs te&moignages 
netoient point conformes. A- 
lors le Souverain Sacrificateur (C 


Icyant au milieu, interrogea Je- 
fus, diſant, Ne repons-tu rien ? 
Queſt-ce que temoignent ceux- 
ci contre roy ? Mais il fe reut, 
& ne repondit rien, Derechet le 
Souverain Sacrificateur Vinterro- 
gea, & luy dit, Es-ru le Chriſt 
le Fils de Dicu benit ? Er Jetus 
luy dir, Je le fais, & vous ver- 
rez le Fils de homme aſhs 2 la 
dextre de la vertu deDieu,& ve- 
nant & nuces du ciel. Alors le 
Souverain Sacritcateur dechira 
{kts vetemens, & dir, Quavons- 
nous encore 24 foire dz temoins ? 
Vous avez out le blaſphzme, 
q'ie vous en femble ? Alots eux 
r0us. le condamnerent comme 
trant covpable de mort, Er 
quciques-uns ſe prirent a cracher 
contre luy, & 4 luy couvrir la 
face, & 3 luy bailler des foufl-ts, 
& luy difoicnt, Prophetize nous. 
Et les ſergens luy bailloyent des 
cups de leurs verges. Or com- 
me Picrre CQtoit en bas en la 
cour, une des fervantes du Sous 
verain Sacrificateur vint: Et 
quand elie eur apperceu Pierre 
qui ſe chauffoir, elle le regarda 
en face, & luy dir, Er toy. tu 
ctoisavec Jeſus le Nazarien. Mais 
il le nia, diſant, Je ne le connois 
point, & ne {Fay ce que tu dis ; 
& il ſortit dehors au portail, & 
le c09 chanta. * Er quand Ia 


& Picrre ſe reffouvine de la pa- 
role que Jeſus luy avoit dite, De- 
vant que le coq air chante deux 
fois, tu me renieras par trois 
fois, & Serant jerte , 3, il 
pleura, 
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E Seigneurl © t. rol ma ous 
verr P:ycille, & je nay 
puint ere rebelle, & ne 

me fc5 port recule en arrie- 
re. Pay expole mon dos a 
ceux qu! me tra»poicnt, & mes 
Joues 4 c: ux ui me tiroyent Ic 
poll, je 1127 point cache me face 
arric. e des opprobres, ni des 
craciats. Mais 1. Seigneur PEter- 
nel nva aide, & pourtant n'ay-ic 
point ere confus : pourtant ay- 
je rendu ma face ſemblable 3 wr; 
caillou ; car je {Fay que jene ſe» 
ray point rendu honeux. Celuy 
qui me jultihe eſt pres, qui de- 
battra contre moy ? comparoil(- 
ſons enſemble; qui 2ſt mon ad- 
verſe partie? Qu'il approche de 
moy. Voila, le Seigneur VEternel 
nYaidera, qui eſt celuy qui mc 
condamnera ? Voila, eux tous 
ſeront uſez comme un verement, 
larigne les rongera.Qui elt celuy 
Aa'entre vous qui craigne I'Eter- 
acl, qui Ecoure Ia voix dy lervi- 
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teur (icelui?que celuy qui a che- rabas. Ft Pilace repondant leus 
mincen tenebrcs,% n avoir point dit, Que voulez-vous donc que 
de clarte,ait conhance au nom de je face a ccluy que vous appellez 
TEterncl,X qu'il Sappuye ſur ſon Roy de Juis ? Frderechef il; 
Dieu, Voila, vous tous qui al- Secrierent , difans , Crucihe-le, 
Jumez le feu, & qui vous cei- Alors Pilate leur dir, Mais quel 
gnez detincelles, cheminez a mal a-til fait? Fr ils $6crie. 
la lueur de vetre feu, & &s etir= rent tant plus fort, Crucife«le, 
celles que vous avez embraſees : Pilate donc voulant contenter le 
cect vous A te fait de ma pcuple, leur relacha Barrabas, 
main, vous ſerez giſlans en tour. & apresavoir fait folierrer Jeſus, 
mcnt. le livra, afin qu'il fuſt crucihe, 
L"Evangile, $. Marc 15. 1, Ators les foldats I'emmenerent 
T incontincnt au matin, les dans la cour qui eſt le pretoire, 
principaux Sacrificateurs & appellerent route la bande. 
avec les Anciens & lcs Et le vetirent d'une robbe de 
Scribes, & tout le conſiſtoire a- pourpr?2, & luy mirent a Ten- 
yans tenu con{eil lierenr Jeſi:s, & tour de Ja r&e une couronne 
I'emmen<rent,& le livrerent a Pi. d'epines queils avoyent plice, 
late. Er PilateTimrerrogea,difant, Et te prirent 2 le faliier, cn di. 
Es-tu le Roy des Juifs ? Jeſus 16&- fant, Bicn tc ſoit, Roy dec Juif, 
pondant luy dit, Tu le dis, Er Er til; luy fi apoYent la rete 
les principaux Sacrihcateurs Vac- avec un rolcau, & crachoient 
cutoyent de plufieurs chaſes: cont:e ly: & fe mettans & [LL 
mais luy ne repondoit rien. Þi- nous Wy £.\C;ent la reverence, 
lare donc Iinterrogea derochef Puis 4+ 1-7 /.and ils fe furent mo. 
difant, Ne repons-tu rien? Voila quez d. uy, ils le deverirent de 
combien de choſis ils timoi. la robe de powrpre, & le reveti- 
gnent contre toy, Mais Jeſus ne rent de ſes vetemens, & Vem. 
repondit rien non plus, tell2. mcnerent pour Ie crucifier. Fe 
ment que Pilare Sen &exonnoit. cont aipnirent un certain paſſant 
Or il levr relachoit & la fete nonime Simon Cyrcnicn, (lequel 
un prifonnier, 9 que ce faſt venoit des champs, Qui EtO!t 
qu'ils demandaſſent, Ft il y en pcre d'Alexandre & de Rufus) 
avoit un dit Barralas, qui civit de porter 1a croix d'iceluy, 
priſonnicr avec ſes comp ices de Et puis le menercnt en la place 
ſedirion, Iefquels avoient com- de Golgotha, qui vaut autan: 
mis meurtre en la {edition Et le 4 dire que la place du Teſt. 
peuple Yecriant rout haut, Q Puts ils luy baillerent & boire du 
prit a demander qu'il hſt com. vin mixtionne avec de la mir- 
me il leur avoit:0jours fait. Pi. rhe + mais il ne le prit point. Et 
late donc Ieur repondit, diſant, quand ils Peurent crucifis, ils par- 
Voulez-vous que je vous relache tagerent {cs vetemens, en Jet- 
le Roy des Juife? Car il fgavoit rant le fort ſor Iceux, pour {G2- 
bien que les principaux Szcrifica- voir ce que chacun en empor:e- 
teurs Vavoient livre par envic« roit. Or il etoit rrois heurcs 
Mais les principaux Sacrifica- quand ils le cruciherent, Et le 
reurs emeurent le peuple, afin dior de la condemnation pot- 
981] leur relachaſt plurdc Bar- tot en 6crit, LE ROY DES 
| JVIFS, 
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'U1F6S, UI crucifierent auſh 
avec luy deux brigands : Pun 
3 (a droite, & I'autre A fa gau- 
che. Ainti fur accomplie TE- 
criture, qui dir, Er il a ere mis 
au rang des mal-faiteurs. Fr 
ceux qui pafloicnt pres de 12 
lay difoient des outrages, ho- 
chans la tere, diſans, He ! roy 
qui defaits le temple, & le re- 
baris en trois jours, Sauve-toy 
toy-meme, & deſcen de la croix. 
Semblalement auſh les princi- 
paux Sacrificareurs memes fe 
moquans avecles Scribes, diſo- 
yent les uns aux autres, Il a 
fauve les autres, il ne fe pcurt 
fuver ſoy-meme. Que le 
Chriſt, le Roy d'[(raei, deſcende 
maintenant de la croix, afin que 
nous voyions & le croyions. Er 
ceux auſſi qui eroyent crucihez 
avec luy, luy diſotent des ou- 
rages. Mais quand i! fur fix 
heures, il i fit des tenebres fur 
tout le pats ju{ques 2 neuf heures. 
Er a neuf h2ures Jeſus cria + 
haute voix, ditant, Eloi, Elo, 
lamma ſabach:hani? qui vaur au- 
tant 2 direque, Mon Dieu, Mon 
Dieu, pourquoy nvas-tu abat- 
donne? Ft quelques-uns de ceux 
qui Eetoy-nt 12 preſens, ayant 
ouicela, difoient, I] appclle Elic, 
Er quelqu'un accourut, & emplit 
une eponge de vinaigre, & la 
mit a Ventour d'un rota, & 
luy en bailla 2 boire, difant, 
Laiſſez, voyons fi Elie viendra 
pour I'dter, Fr Jeſus apres avoir 
jette un grand cri, rendit Fel. 
prit. Er le voile du temple {c 
fendit en deux, depuis le haur 
juſques en bas. Er le Centenier 
qui etoir [2 vis a vis de luy, vo- 
yant qu'ilavoit rendulVeſprit, en 
criant ainſi, dit, Veritablement 
cer homme &roit le Fils de Dieu, 
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L"Epitre. Heb. 9. 16, 


Ar on il y aun teſtament, 

il eſt neceflaire que la 

mot du teſtareur centre 
vienne. Car es morts le teſta- 
ment eſt cunhrme : veu qui! na 
point encore de vertu durant 
que le rtcſtarcur eſt en vie. C'eſt 
pourquoy auſht le premier meme 
n'a point &te dedie fans fange 
Car apres que Moyſe cur recit? 3 
rcat le peuple, tous les Commane 
demens iclon la Loy, 2y--:: pris 
le ſang des veaux & des boucs, 
avec de eau, & d- la line ricinte 
en pourpre, & de 1; lope, ilen 
fir aſper:iion i++! Iivre, & ſur 
tout 1» per:p/ .jiant, Ceſt icy 
le %. tu :.ftament, lequel 
Dicn vo wilonne, Puis auf 
( i] fir atperiion du fang ſem- 
mtlablement, ſur le Tabernacle 
R {ur tous les vaifleaux du Ser- 
vice, Er prefque rowes cho& 
ſcion la Loy font purifices par 
ſang, & ſans effulion de fang il 
ne ſe fair point de remiſhon, I 
a done fallu que les choſes qui 
repreſentoient celies qui ſonr es 
cieux, fliflent purifices par de 
telles choſes, mais que les ce- 
leftes foient puritces par de pls 
excellens facrihzes que ceux-la, 
Car Chriſt n'c{t point entre & 
Iicux faints faits de main, 
qui eroyent des figures corre(s 
pondantes aux vrais, mais eſt 
entre au ciel mEme, pour main* 
t-nant comparoitre pour nous 
devant la face de Dieu. Mais 
non point qu'il s'offre ſouvente- 
fois foy-meine, ainſi que le Sou- 
verain Sacrificateur entre & 
leux ſaints chacun an avec ut! 
aut;e 
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autre ſang. ( Autrement ul luy 
eir fallu ſfouventefois ſouftrir 
depuis la fondation du monde ) 
mais maintenant en la conſom- 
mation des fiecles, il cſt compa- 
ru une fois pour Pabolition du 
peche, par le ſacrifice de foy- 
meme. Er tout ainſh qu'il «ſt 
ordonne aux hommes de mourir 
unc fois, & apres cela Senſuit le 
jugement : Pareillement aufh 
Chriſt ayant &e offerr une fois, 
pour otcr ies pechez de plue 
ficurs, apparoitra pour la fe- 
conde fois ſans peche 4 ceux qui 
Fattendent a falur. 


L'Evangile. S. Luc 22.1, 


R la fere des pains ſans 
levain qu'on appelle Pa- 
que, approchoit. Er Jes 

principaux Sacrincateurs & les 
S$cribes cherchvient comment 11s 
le po:rroient mettre 4 mort : 
car ils craignotent le _ 
Mais Satan «ntra en Judas me 
nomme lſcariot , qui Ecvit dy 
nombre des dy':zze. Lequel Sen 
alla & parla avec les princi- 
paux Sacrihcateurs & les Capi- 
tain's, comment il le leur li 
vreroit. Dontils flurcnt joyeux, 
& accorderent de ly bailler de 
Fargent, Et 1] en conv.nt avec 
eux, & ch-rchoit le tc mps pro- 
pre pour le leur livrer ſaus emeu- 
te. Orlc jour des pains fa; le- 
vain arriva, auqucl 11 falioit fa- 
cricr Vagneau de Vaque. Et 
Jeſus envoya Picrre & Jean, di- 
fant, Allez, & nous appretez 
Vagneau de Paqre.atin que Nous 
I» mangions. Et ils luy dirent, 
Ou veux-tu que nous Pappre- 
tions? Er il leur dit, wha 
quand vous ſerez entrez en la 
ville, vous reconrerez un hom- 


Le Mecredy devant Pagues. 


me portant une cruche d'eay; 
luivez-le en la maiſcn ol il en. 
trera, Ft dites au ma{tre de la 
maiſon, Le maitre r'envoye dire, 
Ou eſt le logis ou je mangeray 
agneau de Paque avec mes 
Citciples ? Er il vous montrerz 
une grande chambre haute, pa- 
ree : appretez la Vagneau de 
Paque. Alorsilss'en allerent,& 
rrouverent {elon qu'il leuravoir 
dir, & apprecerent I'agneau de 
Paque. Quand done Vheure fur 
venue, 1] fe mit A table, & les 
douze Apotres avec luy. Alors 
li leur dit, Vay grandement de+ 
fire de manger cet agneau de 
Paque avec vcus, avait que je 
ſoutfre, Car je vous dis, que je 
n'en mangeray plus juſqnes 4 ce 
vil foir a:comp!i au royaume 
& Dicu. Ft il prit la coupe, 
& rcndit graces, & dit, Prencz- 
Iz, & la diftribucz entre vous, 
Car je vous dis q.c je ne boiray 
plus du fruit de la vigne, jul. 
QuEE 2 cE que le regne de Dieu 
ſoit ver/2, Puis prenant le pain,& 
ayant rendu praces, 111e rompir, 
& le leur bailla, difant, Cecy 
«ſt r:on corps, lequel ſt donne 
pour Y04s : faites cecy en com- 
memoration de moy, Sembla« 
Uiement auſlt il [cur bailla la cou. 
p2 apres le fouper, difanr, Cette 
coupe «{ſt le nouveau Tefament 
en 12on ſang, qui cf: repandu 
pour vous. Toutcsfois voicy 1a 
main de ce/uy qui me rrahit eſt 
avec moy a table. Er certecs le 
Fils de Thc@me Sen va, itlon 
qu'il cft determine : toutesfois 
12theur - a ct homme-l; par 
qui i] eſt trahi. Alors ils fe pris 
rent a Sentredemander Pun 4 
Tautre, afſavoir qui ſcroit ccluy 
dentr'eux a qui 1] aviendtoit de 
commeetre cela, It aviit auf 
une contention entrieux, q__ 
(9) 
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Jentricux ſervit cſtime le plus 
grand. Mais i! lear dit, Les Rois 
des nztions les maitrif. nt ; & 


-ceux qui uſent Cauthorire ſu1 


elles font nomimez bien faitcurs : 
Mais il n'en ſea point ainh de 
yous: ains le plus grand centre 
yous it <:mme le moindre ; & 
celuy qui gouverne comme ce» 
luy quif.rt. Car lequel eit le plus 
grand, celuy qui eft a table ou 
ecluy qui ſort ? n'eſt-ce point ce- 
luy qui eſt a taule ? or je ſuis au 
milicu de vous comme celuy qui 
ſert, Or vous eres ceux qui a- 
vez perſevere avec moy en mes 
rentstions, partant je vous dil. 
pole le royaume comme mon 
Pere me la diſpoſe. Ahn que 
vous mangiez & beuviez 4 ma 
table en mon royaume, & que 
vous ſoyez aſlis fur des tronrs, 
jugeans les douze ligntes d'If- 
rael. Auſt le Seigneur dir, Si- 
mon, Simon, voici, Satan a de- 
mande de vous cribler comme lc 
bled. Mais Jay prie pour toy, 
que ta foy ne defaille point : 
roy donc,quand quelque jour tu 
icras convert!, conftrme res fre. 
r*s. Et il Juy dir, Seigneur, 
je ſu's tour pret d aller avec toy, 
&en prilon& a la mort. Mais 
Jeſus dir, Pierre, je te dis que le 
c9q ne Chantera point, aijour+ 
Vhuy, que premicrement tu ne 
renies par trois tois dc 19'avoir 
conn. Puis il leur dit, Quand 
je vous ay envoyez fans bourle, 
ſans muletre,, & fans ſoulicrs, 
avcz-vous en faure de quelgue 
caole ? Fr il; rep>ndircnt, De 
rien, Er il leur dir, Mais 
maintenat;t qui a unz bout ſe !a 
prenne, X qui a une ma'ctte 
icmblablement : & qui wen a 
point, vende ta 10be & ache. 
te une clpee. Czr je vous dis, 
quill faur que ceci auſh qui et 
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(crit ſoit accompli en moy, 2il.a- 
voir, Et il a ere mis au rang des 
iniques.* Car certainement les 
choſes qui tort dires de moy,seri 
vont Erre a*comp'ics. Er 11s di- 
rent, Seigneur, voicy deux C- 
pe.s, Fr ul leur dit, c'ct afſez. 
Puis i partir, $'en alla felon la 
coltume au mont des Oliviers, & 
ſes diſciples auth le tvivirent. Er 
quand il fir venu au licu , il 
leur dir, Priez que vous n en- 
tricz en tentation. Alors il te 
retira loin d'eux environ un feck 
de prierre,&5agencu:iJant prioit 
difent, Pere, fi tu vouiols trankl- 
porter cetre coupe arriere de 
moy, tourefois que ma volor.- 
re ne ſoit pointe faite, mais la 
ricnne. Et un Ang: S'apparut & 
luy du ciel le fortinant. Er luy 
ttant en agonie privit plus ie 
ſtamment: & ſa fuzur devinr 
comme des grumeaax de fang 
decou'ans en terre. Puis Sc» 
rant lcve de G pricre, i! vint 
vers ſes d:ſciples,lefquels i] rroa- 
va dormans de triſte{ſe, Fr il 
leur dit, Pourquoy dor 1 ez-vous? 
Icrez-vous, & pricz que vous 
wWentricz en tentation. Fr come 
me i! parloit encore, voict une 
troupe : & ceJuy qui fe nom- 
moit Judas, Fun des douze vint 
devant eux, & sapprocha de Je. 
{us pour le baifer. Mais Jeſus 
Iny dit, Judas, trahi--tu ic Fils 
de homme par un baiſer? A. 
lors ceux qui eroi- nt autour de 
lay, voyant ce qui ven alloir a» 
venir, luy dircnt, Seigncur,frap- 
perons-nous d+ Pufſpec ? Er un 
certain Ventreux fappa le fer» 
Viteur uu Souverain Sacrifica- 
reur, & luy emporta Vorcille 
droite, Mais Jefus prenant la 
parole dit, Laifſez les faire juf- 
ques 1ct, Er ayant toache loreille 
a icclui, il le guerir, Puis Jeſus 
Qt 
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dit aux principaux Sacrificateurs, 
& aux Capitaines du remple, & 
aux Anciens qui ctoient venus 
contre luy,Fſtes-vous ſortis com- 
me apres un brigand, avec des 
Epees & des barons? Bien que 
Jaye ete journcilement au tem- 
ple avec vous, vous n'avez point 
etendu les mains ſur moy : mais 
C'eſt icy vEtre heure & la pui!- 
ſance des tencbres.Alors ils I'em- 
poigncrent, & I'enunenerent, & 
le firent enter en la maiſon du 
Souverain Sacrificateur, Or Fier- 
re {uivoit deloin. Et ayant allu- 
me du fey au milieu de la cour, 
& $etans aſſis enſemble, Picrie 
auſtis &afſit au milicu d'cux. Fr 
une ſervante le voyant aſhs au- 
pres du fey, & ayant V'&il fiche 
ſur luy, dirt, Celui-ci auſh Etoir 
avec luy. Mais iJle nia, difant, 
Femme, je ne le connois point. 
#t un pcu apres un autre le vo. 
yant, Uir, Tues auf de ceux-la, 
Mais Pierre dit, O homme ! je 
n'enſuis point. Et environ Vetpace 
dune heure zpres, quelque au- 
tre afirmoit, Pour vray celui-ci 
auſli eroit avec luy : car il eſt Ga- 
lileen. Er Picrre dit, O hom- 
me! je ne {gay ce que tu dis, Et 
2 Vinſtant, comme 1! parloit en- 
core, Ie cog chanta. Er le Sci- 
gneur fe retournant, regarda 
Pierre: Et Pierre ſe ramentcut 
Ia parole du Seigncur, comme 
11 avoit dir, Devant que la coq 
chante, tu me renieras par trois 
fois. Alors Pierre etant forti 
dehors, pleura ameremer:t. Or 
ceux q'11 tenoient Jeſus, ſe mo- 
quoient de luy,& le frappoicnt : 
Er Vayant bande Juy donnoient 
des coups fur le vitage, & Vin- 
terrogeoicnt, diſans, Prophetize, 
out eſt celuy qui t'a frape? Er 
difoient pluficurs autres choſes 
<citte luy,cn outrageant de pas 
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roles. Quand le jour fit vey 
les Anciens du peuple, & Is 
principaux Sacrificateurs, & 
les Scribes SYaſlemblerent , & 
Femmenerent dans le Conſeil, 
Er ils luy dirent, Si tu es le 
Chrit, di le nous. Fr il leur 
repondit, Si je vous le dis, 
vous ne le croirez point, Que 
fi auſije vous interroge, vous 
ne me repondrez point, & ne 
me laiflerez point aller, De. 
ſormais le Fils de homme {ra 
aihs 2 la dcxtre de la verty 
de Dieu. Alors ils dirent rous, 
Es-tu done le Fils de Dieu ? II 
leur dit, Vous le dites vous. 
m<mes que je le ſuis, Alors ils 
dirent, QUYavons nous beloin 
encore de remoignage ? car 
nous-memcs ITavons ou de fa 


bouche, 
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R en ceci je vous Ce- 

clare, fe ne vous lone 

o.nt: Ceſt' que vous- 

vous afſcmblez non point cn 
mieux, mais en Pis. Car premie- 
rement, quand vous-vcus aflem- 
blz cn VEgliſe, jenrens qu'il 
y a des partialircz cntre vous : 
& jen croy quelque partie. Car 
il faur qu'il y ait n&me des 
herefies entre vous, afhn que 
ccux qui ſent de mite ſoient ma- 
nifeſtez entre vcus. Quand don 
vous-vous afſemblez enſemble, 
cela n'eſt point manger la Cene 
du Scigneur. Car chacun $4- 
vance de prenire {on touper patr- 
ticulier quand cc vient 4 man- 
ger: & Tuna faim,& Pautre fait 
bonne chere. N'avez vous hon 
IN 
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done des waiſons pour manger 
& pour boire ? mepriſez-vous 
[Fgliſe de Dicu ? & faites.vous 
honte 4 ceux qui n'ont pas de. 
quoy ? que vous diray-je ? vous 
louerai-je ? je ne vous loue point 
en ceci, Car Jay receu du Set- 
gneur ce qu auſl1 je vous ay bail- 
le, c'eſt que le Seigneur Jetus 
en la nuit en laquelle il fur 
trahi, prit le pain; Ft ayant 
rendu graces le rompit, & 
dir, Prencz, mangez, ceci ct 
mon corps qui eſt rompu pour 
yous: faites ceci en commemo- 
ration de moy. Semblablemenr 
auſh apres le ſouper, il prir la 
coupe, ditant, Cette coupe eſt la 
nouvelle Alliance en mon ſang, 
faites ceci toutcs les fois que 
yous en boirez en memoire de 
moy.Car toutc fois & quantes que 
vous mangerez de ce pain,& boi. 
rez de cette coupe, Vous annon- 
cerez Ia mort du Seigneur, jul. 
ques ce qu'il vienne.C*eſt- pour. 
quoy quiconque mangera de ce 
pain,ou boira de la coupe du Sei- 
gneur indignement,ſera coupab'e 
du corps & du fang du Se'rncur. 
Que chacun done Yeprouve ſoy- 
meme, & ainſi qu'il mange de 
ce pain, & qu'il boive de cette 
coupe. Car cel:y qui en mange 
& quien hoit indignement,man- 
ge & boit ſon Jogement, ne dif- 
cernant point le corps du Sei- 
| may Pour cette cauſe pluficurs 
ont foibles & malades entre 
vous, & plufieurs dorment. Car 
certes fi nous-nous jugions nous- 
memes, nous ne feri-ns point 
Jugez. Mais quand nous ſommes 
Jugez nous tommes enſcignee par 
le Seigneur » An que nous ne (0. 
yons point condamnez avec le 
monde, Partantr, mes freres, 
quand vous-vous allemblez pour 
Manger, attundez vous un 
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Fantre. Que fi quclqu#Þn a faim» 
qu'il mange en la maiſon, ahn 
que vous ne vous affembliez 
point en jugemerit. Touchant 
les autres points, Pen ordonn2- 
ray quand je feray Venu, 


L*Evangile, $. Lu: 33.1- 


Uis apres ils te leverent 
tus, & le menerent 2 Pi- 
late.Er ils {e prirent 2 Fac 

cuſer, difans, Nous avons trouwe 
ccluy-ci {ubvertifſant la nation, 
& defendant de baiiler le tribut 
2 Celar,$ ie diſant &rre le Chriſt 
le Roy. Alors Pirate Vinterro- 
gea, diſant, Evru le Roy des 
Juifs? Luy repondant dit, Tu le 
dis. Et Pilate dit aux princt- 
p2ux Sacribcateurs, &C aux trou- 
pes, Je ne trouve aucun crime 
en c& homme-ici. Mais ils vet 
forgoient tant plus, diſans, Il e- 
met le peuple, enfeignant par 
toute la Judee, ayant commence 
depuis la Galilee juſques ic1, 
Quand Pilate ouit parler de 
Galilee, ildemanda, f le perfon- 
nage eroit Galileen, Er ayant 
entendu qu'il eroit de la jurit- 
diction d'Hcrode, il le renvoya 
vers Herode : lequel auſh en 
ces Jours-}R <croit en Jerufalem. 
Er quand Herode vid Jeſus, il 
en Air fort joyeux. Car il y 2- 
voit long-remps qu'il defiroit de 
le voir, 4 cauſe qu'il oyoir dire 
pluficurs choſes de luy : & 1 et» 
fcroitqu'il luyverroit faire quel- 
que figne. Or il Tinterrogea 
par divers propos: mais il ne 
luy repondoir rien. Er les prin- 
cipaux Sacrificatcurs & les Scri- 
bes comparurent Bl, Paccufans 
avec grande vehemence. Mats 
Herode avec ſes gens, Vayart 
meprile, & gerant moque de luy, 
aprcs qu'il Veſr revEtu d'un 

Vet os 
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veſtement blen- le renvoya 2 
Pilate. Er en ce meme jou 
Þi!. re & Herode det inrent amis 
entr'eux: car aupata”ant ils e- 
toyent en fnimitic entr eux. A- 
lors Pilate ayanreppelle les prin- 
cipaux Sacrihcareuts, & les Gour 
Verneu:s, & le peuple, Teur dir, 
Vous mavcz pref nte cer hom- 
me comme fſubvertifiant le 
pevp'e: & voicy, len ayent 

tit refgondre d-vanc vous, J2 
nay trouve en ctt homme au- 
cun crime de ceux aefquels 
vous VaccuſezNi memes Herode: 
car j© vous ay renvoyez Vers 
luy, & voict, rien ne Juy a 
tre fair qui emporre qui] tGic 
digre de mort, Quand donc 
je Fauray charie, je le relache. 
rai. Or 11 falloit qi! leur re- 
lIachat  quelqu'un a la fac, 
Donr routes les troupes v'e- 
crierent enſemble, diſans, Oftc 
aous celui-ci, & nous reliche 
Barrahas, lequ?l avoir ere mis 
en priſon pour quelque ſedition 
faire en la ville avec mceurtre. 
Derechef Pilare parla 2 euix vuu- 
lant relacher Jetus. Mais i's S'e- 
crioyent, diſans, Crucine, cruci- 
he-le. Ft pour la troifieme fo's i! 
leur dit, Mais que! mal a fait cc. 
Iny-ci?Je ne trouve enluy aucun 
crime digne de mort : Payant 
done fait towecter, je le relache- 
ral. Mais ils rechargeoient 4 
grands cris, demandans qu'il fuſt 
crucine, & leurs cris & ceux des 
pr.ncipaux Sacrifhcatenrs ſe ren. 
forgoyent, Alors Pilate prononga 
Iz defſiisq e cequ'ils demandyo!. 
ent tit fait. Er il leur relacha ce- 
ly qui pour {dition & pour 
mMCurtre avoir &e mis en priton, 
& lequ:l ils deman«lojert : & as 
bardorna Jeſus a leur volonte. Er 
comme ils le mcnoicnt,ils prirent 
22 (Cam Simon Cyrenien qui 
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venoit des champs & [uy charge. 
rent la croix pour la porter apr 
Jeſs. Kt une grance multitude 
de peuple & de temmies le ſui- 
vorent, leique!s le trappoient la 
portrine,& le ph. urotent Mais le. 
{us ſe rerournant vers elles, dt, 
Filles de Jeruſalem, ne pleurcz 
point fur moy, mals fur vous & 
lar vos enfans. Car voaci, |; 
jours viendront e{quels on dirs, 
Bu n-heweuſcs font les ſteriles, 
& les ventres qui n'ont point E1t- 
fante,& les mainmelles qui n'o::: 
point allaitre, Alors ils le pren. 
dront a dire aux montagnes, 
Tombez ſur nous, & aux c 
teaux, Couvrez nous. Car Sis 
font ces choies au bois verd, que 
{cra-t%i] fait au bois ſec ? Denx 
autres auiti qui eroient maltai. 
reurs furent menez pour les faire 
mourir avec luy. Eſtans done ve. 
n':5 au lieu quieſt appelle lcTett, 
ils le <ruciherent 1a, & les mal- 
faiteurs:I'un a ia droite,& Vautre 
a la gauche. Mais Jeſus difoic,Ve- 
re, pardo:ne leur, carils ne {ca- 
vent ce qu'ils fort. Puis faifant 
ie partage de ſes habilemens, 1!s 
jetrerenr le ſore. Ec le pevple te 
tenoit la repardant, Vareiile- 
ment les Gouverneurs {Cc moquo- 
yent de luy avec eux, ditans, 1! 
a ſauve les autres, q'i'1! 10 ſauve 
ſoy-meme,vil eſt Ie Chriſt Felcu 
de Dicu. Les (oldats auſti te m9- 
quoyent de luy, Sapprochans,& 
luy preſentzns du vinaigre, & 
difans, Si tu es le Roy des Juits, 
lauve-roy roy-meme. Or il y avoir 
un Ecriteau fur luy en lettres 
Grecques, & Romaines, & He- 
bratques, en ces mots, CELUY- 
Cl EST LE ROY DES ]UIES. 
Ft un des malfaiteurs qui ervit 
pendu l'outrageoir, diſanr, Situ 
ex le Chriſt, ſauve-toy toy-me- 
me &X nous; Mais Pautre repolt- 
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Ant, le tancoit,diſant, Au moins 
ne crain-tu point Dizu, ven que 
ta esen la meme condannation. 
Er quant 4 10's, nous y fommes 
juſtemient : car nous recevons 
des choſes dignes de nos forfairs: 
mais celuy-Ci n'a rien fair qui 
ne ſe delt foire.Puis il dira Jelus, 
Seigneur, Souvien-roy de moy 
quand tu Viendras en ton re- 
ene. Alors Jeſus luy dit, En verite 
je te dis, qu'aujourd'huy tu ſcras 
avec moy en paradis. Or 1l eroir 
environ fix heutcs,& il fe hit des 
tenebres par tour le pas julques 
2 neuf heures. Er le Soleil fut 
obſcurci, & le voile dy temple 
ſe fendit par le milicu, Alors Je- 
ſus criant 4 haute voix dit, Pere, 
je remets mon elprit entre tes 
mains. Er ayant dit cela, il rcn- 
ditFeſpric. Or le Centenicr vo- 
yant ce qu1 etoit avenu, gloriha 
Dicu, difanr, Pour vray cet hom- 
me-ci er2it 'uſte, Er toutes les 
troupes qui $'eroyent aflemblecs 
ace ſpectacle, voyant les cloſes 
qui Etolent avenues, $'CN retour. 
noient freapans leurs poitrines. 
Or tous ceux de fa connoiffance 
ſe renoient loin, & les femmes 
qui enſemble I'avoient ſuivi de 
Galilee, regardans ces choles, 
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Tea Tot-puiffant, nous 
re prions qu'it jz plaite 
regarder tavorablement 
cette tienne famille pour laquel- 
le notre Scigneur Jeſus Chriſt a 
bicn voulu ere trahi,& erre livre 
entre les mains d-s machans, & 
endurer la mort de la croix, le 
quel maintenant vit & regne 


E & 
avec toy & avec ic Saint Etprit, 
un ſcul Dieu ercrnellemenc 
Am*n, 
IcuTout-puilſant &Eter- 
nel, qui conduis & qui 
fantihes par ton S. Et. 
prit rout le corps de Veglite, re- 
coy les prieres & les lupplica- 
tions Que nous re pretentons pour 
toutes les diferentes conditions 
de perſonnes qui font en ta 
Sainte egliſe, aftin que chacun 
de ſ:s membres re puifſe (ervir 
en route fincerite & en toute 
plete, felon fa charge & (on em- 
ploy, par Jeſus Chriſt notre Sci- 
Fncur & Sauvcur. Amin. 
Dieu miſericordicux qui 
as cree tous les hommes, 
& qui ne hais aucune de 
tes auvres, qui ne demandes 
point auſh la mort du pecheur, 
mais plutor qu'il fe convertifſe & 
qu'il vive, ayc pitie de rous les 
Juifs, de tous Ie Turcs, de tous 
les Infideles, & de tous les Heres 
riques.Oſte leur toare ignorance, 
rout endurciflernent de coeur, & 
tout mepris de ta parole, Vueil. 
le, notre bon Dicu, les ramencr 
a ton troupea! : ahn q!!ils {oy - 
ent ſauverz avec le reite des veri. 
tables Iſraelites, ne failant plus 
qu*ane ſeule bergerie, (ous un 
{eul Paſteur Jetus Chriſt notre 
Scigneur,gui Vit & qui regne a- 
vec toy & avecle Saint Eſpriczin 
{cul Dicu erernellemcnt. Amen, 
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A Loy ayant Pombre des 
biens 2 venir,non point la 

vive image des choſes, ne 

peut jamals par les memes facri- 
hces, le{quclson offre chacun au 
continuel/cment, fan:tincr ceux 
qui $'y adreflceat Aurrement n- 
cullent-ils pas celle & corre offerts, 
Veu 


7O 
veu que les facrifiatis etant puri- 
fiez une fois, n'cuflent plus eu 
aucune conſcience de peche ? 
O- il y a en ces facrihces la-une 
commemoration des pechez rct- 
terce d'an en an. Car il eſt im. 
poſſible que le ſang des tau- 
reaux & des boucs 6te les pe- 
chez. C'eſt pourquoy entrant 
au monde, il dit, Tu n'as point 
voulu de facrince ni d'offrande, 
mais tu m'as approprie un corps: 
Tun'as point pris plailir es holo- 
cauſtes, ni es oblaticns pour le 
peche. Alors ſay dit, Me voict, 
je viens : au commencement du 
livre il: ſt ec:it de moy, que Je 
face, 0 Dieu! ra volonte. Ayant 
dit auparavant, Tu n'as point 
voulu de facrihce, ni d'offrande, 
ni d'holocauſte , ni d'oblation 
pour le peche, & tun'y as point 
pris plailir : (leiquelles choles 
fonr offertes ſ{clon la Loi) alors 
il a dit, Me voici, je viens ahn 
de fairc,0 Dicu ! ra volonte, Il 
Ste done le premier, ahn qu'il 
etzbliſle le fecend. Par laque!- 
le volonte nous ſommes ſanQi- 
fez, aſſavoir par Voblation une 
ſeule fois faire du corps de Jeſus 
Chriſt, Tour Sacrihcateur donc 
alliſte chaque jour, adminiſtrant 


& cffrant ſouventcfois les me-- 


mes ſacrihces, leſqucls ne pcu- 
vent jaima!s orer les 67 co 
Mais cclui-cy ayznt off.rt un 
{cul ſactifce pour les pechez eſt 
aſſis pour tojours a Ia dextre 
de Dieu: Artend2nt ce qui rcſte, 
aflavoir juſques a ce que ſes en- 
1emis ſoient mis pour le marche- 
pied de ſes pieds. Car par une 
{eule cblation i] a conſacre pour 
ro{1jours ceux qui ſont ſanRihez. 
Er auſli le Saint Eſprit nous le 
temoigne : Car apres avoir dirt 
cn premier-licu , Ceft ici le 
Teſtament yuc je diſpoſeray cn- 
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vers eux apres ces jours-la, dit 
le Scigneur,je mettray mes loi 
cn leur cur, & les ecriray en 
leurs eatendemens.Et n'aurai plus 
ſouvenance de leurs pechez,nm de 
leurs iniquitez. Orlacu il y a re. 
miſton de ces choſes, it n'y a 
plus dHoblation pour le peche, 
Veu donc, freres, que nous a 
vons la liberte « entrer es licux 
ſaints, par le lang de Jetus, par 
le chemin lequel 11 nous a dedis 
nouveau & vivant, par le voile, 
c'eſt a dire, par fa propre chair: 
Et que nous avons un prone Sa 
crihcateur commis fur la maiſon 
de Dicu: AlVons avec un vray 
cxur,en pleineccrtitude de foy, 
ayans les ceurs purih<z de mai» 
raiſe conſcience, & le corps la- 
ve dVeau n:tte, Rctenons a 
profution de n3Itre eſperance 
(ans varier: car celuy qui a pro- 
mis eſt hdcle, Er prenons par- 
de Fun & Vautre, atin de nous in- 
citer a la charite & aux honnes 
ceuvres: Ne delaiſlans poirit n3- 
tre mutuclle aſlemblee, comme 
quelques-uns ont de coirume : 
mais nous admonnetans Pun Vau- 
tre : & cela dautanrt pius que 
vous voyez approcher tc j>ur. 
L'Evangnle, S. Joan 19.1, 
Lors donc Vilate prir c- 
ſus, & le fouutta. Er ics 
{o!dats plicrcnt une cr 
ronne epines y'%ils mirent fur 
la rere, & le vetrent Mun vere- 
ment de pourpre : Ft difoient, 
Roy des Juifs, bien te (vir; Et 
lay donnoient des coups de [curs 
verges, Cela erant faic,Piiatc tor- 
tit derechef dehors, & leur dir, 
Voicy je vous Vamene denors, @- 
fin que vous connouſcz gue je ne 
trouve aucun crime en iuy. Je- 
ſus donc fortit dehors porcant la 
couronne d'tpincs, & Ie vetc- 
ment de pourpre; & Vilae wm 
it 
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dir, Voicy Phomme Mais quand 
ies principaux Sacrificateurs & 
les ſergens le virent, ils $ CCrIC» 
rent, diſans, Crucihe, crucihe,* 
Pilate leur dir, Prencz-le vous- 
memes & le crucitiez: car j® 
ne trouve point de crime en 
luy, Les Juits ly repondirent, 
Nousavons une Loy, & felon n- 
tre Loy il doit mourir : car il 
veſt fait le Fils de Dieu. Quand 
donc Pilate eut out cetre parole, 
il craignit plus fort. Er 1] entra 
derechef au Pretoire, & dit a Je- 
ſus, D' on es-tu ? Et Jeſus ne luy 
donna point de reponſe. Alors 
Pilate luy dit, Ne parles-rtu 
point 2 moy ? ne ſ7ais tu pas 
que jay puiflance de te cruci- 
her, & puiflance de te delivrer? 
Teſus repondit, Tu n'auwrois point 
puillance q :elconque fur moy, 
vil ne t'eroit donne d'enhaur :; 
pour cette ciuſe celuy qui m'a 
livre 2 toy a plus grand peche. 
Depuis cela Pilate rachoir 2 le 
delivrer: mais les Juifs criotent, 
diſzns, Si tu delivres celuy-c1, tu 
n'es point ami de Cefar : car qui- 
conque (e fair Roy, contredit 4 


| Cefar. Er quand Pilate ent out 


EE AY _ 


cette parole, 1] amena [clus de- 
hors, & &aſſit au ſiege judicial, 
21 lieu appelle Pavement, & en 
Hebreu Gabbathz, Or {1 erv.r 
alors Ia preparation de P2q1%, 
environ fs heures, & Pilate dir 
aux Juifs, Voicy votre Roy: Mais 
ils crioient , Oſte , Ore, cruci- 
ele, Pilate leur dir, Crucife- 
ray-je votre Roy ? Les prin- 
cipaux Sacrificateurs repondi- 
rent, Nous n'avons point de Roy 
hnon Cefar. Alors donc it le 
ler livra pour ere crucific. 11s 
prirent done Jeſus, & Femmene- 
rent, Er luy portant 1a croix, 
var en la place quy'on appelle la 


| Flace du Teſt, & on Hebrcu Gol- 
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71 
gocha ; Or ils le crucitierent, & 
avec luy deux autres, Fun dega, 
Vautre dela,& Jefus au miliew.Or 
Pilate ccrivit un ecritcau, & le 
mir ſur la croix: oa il y avoir 
en &crit, JESUS NAZARIEN 
LE ROY DES JUIFES. Plu- 
fieurs donc des Jaifs leurent cet 
ecrireau, d'autant que le lieu or! 
Teſts eroit crucifhe , eroit pres 
delaville : & il eroit ecrit en 
Hebreu, en Grec, & en Latin 
C'eſt pourquoy les principaux 
Sacrificateurs des Juits dirent 4 
Pilate. N'ecri point, Le Roy des 
Juifs: mais, Que celuy-ci a dit, 
Te ſuis le Roy des Juits, Pilate 
repondir, Ce que Jay ecrit, je 
Vay &crit. Or quand les ſol- 
dats curent crucihe Jeſus, ils 
prirent ſes vetemens, & en ft- 
rent quatre parties, A chaque 
{oldat une partie : ils prirenr 
auth le ſaye: mais le faye etoir 
{ans coſiture, rifſu depuis le haut 
tout au long. Dont ils direnc 
entr'ieux, Ne le mettons point 
cn picces, mais jettons le forr 
deflus 2 qui il ſera. Ercela atin 
q:e Vecricure fuſt accomplie , 
dians, Us onr partage mes ve- 
remens cntr'eux, & ont jetre le 
for: fir ma robbe. Les foldats 
done firent ces choſes. Or BR- 
pres de la croix de Jeſus, etoir 
ia mere & la {aur de fa mere, 
Marie fewme de Cleopas, & Ma- 
rie Magdelaine. Fr Jeſus voyant 
ſa mere, & le diſciple qu'il ai- 
moir, erre Ia, dit a fa mere, 
Ferame, voila ton hls. Puis il 
dir au diſciple, Voila ta mere. 
Er des cette h:ure-la, le diſciple 
la receur chez ſoy, Puis aptes 
Jetus ſFachant que routes choles 
eroient deja accomplies , afin 

ue I'Fcriture faſt accomplic, 
dit, Fay foif, Er il y avoir 1a 
un vailleau plein de vinaigre. 
[ls 
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I's empliren: donc de vinaigre 
une eponge, & la mirent a cn- 
rour de I'y Nope, & ly prefen- 
tercnt 2A la bouchs. Et quand 
T-{s ev pris le vinaigre, 1] dit, 
Tout cſt accompli. Et ayant 
baifſe la ere, il rendit Veſprit.A- 
tors les Juifs, ahn que les corps 
ne demeuraflent point er; croix 


av jour du Sabb:t : parce qua- - 


jors <toit le Jour de la prepara. 
tion : (Car c'etoirt le grand jour 
de ce Sabbat-la) prierent Pilate 
qu'on leur rompiſtles jambes, & 
qu'on les 6taſt. Les (cldars donc 
vinrent, & rompirent les jambes 
du premier, de Vautre qui eroit 
crucite avec luy. Mais quand 
ils vinrent 2 Jeſ1s,0 virent quiil 
eroit deja mort, ils ne luy rom- 
pirent point les jambes. Mais 
Fun ds fofdats luy p« rga Ic core 
avec une lance, & incontinent 
il en forut du ſang & de Peau, 
Et celuy qi Va veu ia temoigne, 
& ſon temoignage coſt digne de 
foy : & ccluy-la ſgait qu'il dit 
vray, ahn que vous ic CroF1CzZ, 
Car ces chotes-la {ont avenues, 
afn que Tecriture fuſt accom- 
plic, Pas un de fes os ne ſera 
caſſe: Et encore une autre C- 
criture dit, I's verront ccluy 
qu'ils ont perce, 


La Veille de PASQUES. 
La COLLECTE. 


Ay Seigrei'r, que comme 

nous formes baptiſcz en 

Ja mort de ton Fils bicn- 
heurcux notre Sauveur Jetus 
Chriſt. 2infi nous foyons ene. 
vclis avec luy per unc coutinuel. 
le mortification de nos affcRions 
corromwpues, & qu1'au travers du 
ſepulcre & de la porte de la 
mort, 'n0us pattions 2 la joye de 


de Paques. 


notre reſurreRion, par les mo: | 


rites de celuy qui eſt mort,qui z 
ere enſeveli, & qui cſt refluſcie 
ep2ur nous, Jefus Chriit ron Fils 
notre Seignevr, Amen. 

LCEitre, 1 S,Vicric 3.17, 

L vaut micux que vous ſou. 

fricz cn bien-fiitane, ft tell 

eſt la volonce de Divu, qu'en 
mal-faiiant. Car auth Chriſt a 
ſouftcre une fois pour les pecher, 
luy juſte pour les injuſtes : ati 
qu'il 1OUYyS amenat 2 Dieu, ayant 
ere mortihe en chair, mais viviſic 
par TEſprit: Par lequel auf 
ctant alle, 1] a preche aux &. 
prits en chartre, Ayant ©te ja- 
dis defobeiflans, quand la pati- 
ence de Dieu attcndoir une fois 
es jours de Noe lors que Verche 
$*-ppretoit, en _ un petit 
nombre, aflavoir hit perſonnes 
furcnt ſauvces par Veau. A quoy 
au!li mairtcnant repond, a Pop» 
poſre, la tgure qui no'ts fur 
aſlayoir le Bapteme : no: point 
cc} y per lequeclles ordures de la 
chair ſont nettoyees, mais [arrc- 
ſtation d'une bonne contcience 
devant Dicu, par la returretion 
de Tcfus Chriſt : Qui eſt a 1a 
dextre dc Dieu, ctant alc ©: 
ciel; auquel font affujert:+ ic 
Ang's, & les Puifſances, & is 
Vertus. 


LUEvanniile. SManuth.27.57. 


E ſoir etant venu, ul viii! 

un riche homme qui etoit 

f 4 Arimathee nomme 15 
{.ph, qui memes avoir ete Olte 
ciple de Jeſus. Icchuy vu 4 
Pilate, & demanda Ie corps Ge 
Jeſus. Alors Pilate commanda 
que le corps fuſt rendu. Anh 
Joſeph pric le corps,& Venvelup- 
pa d'un linccul ner, & le mir en 
lon ſepulcre neuf, qu'il avoi 
taille 


tatile 

le und 
du (e; 
rie M 
eroyc 
ſepul 
ct ap 
bat, | 
& le 
vers 

nous 
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| raille EN un roc ; X ayant rou- 
le une grande picrre a la porte 
du ſepulcre, 1] £en alla Er Ma- 
rie Magde'cine, & Pautre Marie 
etoyent la aſſiſcs 3 Pendroit du 
ſepulcre. Or le lendemain qui 
eſt apres la preparation du Sab- 
bat, les principaux Sacrit.atevrs 
& les Pharificrs Saflemblerert 
vers Pilate, difans Seipneur, [I 
nous ſouvicnte que ce {edu Eur. 
IR, quand il vivoit encore, d- 
ſoit, Dans trois jours je reflut- 
citeray. . Commande dore que 
leſepulcre ſoir garde ſeurement 
julques av troitieme jzur, de 
peur que ſes diiciples vicnnent 
e nuict, & le derobent, & di- 
ſent au peuple, I eſt reffuſcire 
acs morts ; dont le dernier ebus 
fera pire que le prewicr. Mais 
Hiate leur dit, Vous avcz la 
parde : allez & Vafſturez com- 
me vous I'crrendez. Eux donc 
Sn allerent, & aſfcurerent le 
lepuicre, ſeellans la pierre avec 
des gardes, 


Le Jour de P ASQUES, 


Anx prieves du Matin, au lic 
du Pſeaume, Venez, mcnons 
joye, &c. /eront chantees ou 
rccitees ſes Antienn s. 

Hrift nvre Paques & ere 
facrihe pour nous. C'eſt 
pourquoy failons Ia telte, 

Non point avec du viel levain, 

ni avec du levain de mauvailtic 

& de malice: mais avec des 

piins fans levain de ſincerite & 

de verite. 1 Cor, 5.7. 

Hiſt erant reffuſcire des 

morts ne meurt plus : Ia 

>d mott na plus de doimi. 
ration fur luy ; car ce qu'il eſt 
mort, il eſt mort pour une fois 

| a pechs ; mais cc auiil ct vi- 


vant, il eſt vivant a Dieu, Vous 
auth faites ainſi vorre conte, que 
vous eres morts 2 peche, mais 
vivans a Dieu en Jc{s Chriſt n0. 
tre $c\gneur. Rom. 6. 9, 


Hrit c> reſſifcire des 
mor:s, & ate fait les pre 
mices des dorman® Car 

depuis que Ja mort eft par un 
howme, auſll la refurretion des 
n:orrs oft par une howyne. Car 
comme cn Adam to'1s mO1cnts 
pareillement auſM en Chriſt tous 
tont vivihez, 1 Gor, 15.20, 


Gloire ſoit au Pere, & auFlls, 

& au Saint Eſprit. 
Repon(c, 

Comme il eroir au commen- 
cement,comme 11 cft maintenant, 
& comme 1] {cra crerivcllement. 
AMEN, 


COLLECTE. 
lcu Tovt-puitfane, qui 

gar Jeſus Chriit ton Fils 

Unique as vaincu la 
n:0:t, & nous as ouverrt la porte 
de la vie cternelle; Nous te 
ſupplions tres. humblement, que 
corame par ta grace lpectale qu 
nous prevent, tu ROY INPUTS 
de bons d:cfirs ; auſtt rar ton at- 
{ſtance continuclle nous les p.uie 
ſions mercre cn «fer, par J-tus 
Chriſt notre Seigneur, qui vit& 
qui regne avec toy, & avec ie 
Saint Efprir, un tcul Dicu erc:- 
1cllement. Amen, 


La 


L'Ftatre. Col. 2. 1, 
 donc vous ercs 1 
avec Chiitt,cherci 
{es qui font cn 3224 
Chriift e&t afſhs a la de a 
Dieu. Pentcz aux cnotes an tore 
en hang, non POINT 1 Curs Qui 
font {ur ia terre, Car yore: 
D OT 


! etthiſcicor 


21.0 
- 


— 
P__ 


xTre 


74 Te Lundi de Ia ſemaine de Paques. 


morts, & vorre vie eſt cachee a- 
vec Chriſt en Dieu. Quand 
Chriſt qui cſt votre vie apparoi- 
tia, alors auſſi vous apparot- 
trez avec luy en gloire. Morti- 
fez donc vos membres qui font 
fur la terre, paillardife, fouillu- 
re, appetite defordonne, mauvai- 
{e convoitiſe, & avarice, qui «ſt 
idolatrie. Pour lefquelles cho s 
Fire de Dicu vient ſur les cntans 
de rebellion. Efquelles auſſi vous 
avez chemine autrefois quand 
Vous vivicz en elles, 


L'Evangile, S. Jcan 20. I. 


E premier jour de la ſe- 
maine, Marie Magdelcine 
vint 2 watin aufcpuicre, 

comme il faiſoir encore obſcur: 
& vid que la pierre etvit oree 
du fpalcre. Alors elle courut, 
& vint 3 Simon Pierre, &a Pau 
tre ditciple que Jets aimoit, 6C 
ler dit, On, a enieve le Seigneur 
a: tepulcre, & nos nc favons 
n3 ON i 1 14118, Alors Pierre pare 
':. & Fautro daciple, & ils 8'n 

hoon a tpalcres & con 
ent Ec rus onfeinble : mai 

ple coo plus vits 
64g Pi: te; IC vinrt le prenier 
ſep:itrri; by $ erat baitls, 
| 1d bign !o& 1:ges mis 2 core, 
'y emma point, Alors 
V int 5. tuivant, & 

27 &rriotu, XX vid lies iin- 

845 95-4 56 X le couverchet 


þ:Y03-.16% & Bk 5 15 


ii avet- vie tur ta tete, non 
prince 2.9 avec es linges, mais 
en coppe en wnliewd part. A- 
tors Faure .nciple qui eroit Ve» 

; le Promicr 8u ſepulcre, y en- 
tra aut. & icvid, & creut. Car 
is ne fcavoii nt pon encore Fe 


taio'r quil reffciraſt 
prac Yy 

Les dic'p CS 0010 

»ci allerent derechet chez cu, 
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Paques. 


La COLLECTE. 

Ieu Tout-puiſſant, qui pe 
Jeſus Chriſt ron Fils, Uni. 

que as vaincu la mort, & 

nous as ouvert la porte de þ 
vie cternelle ; Nous te ſupplion; 
trzs-humblement, que comme 
par ta grace edele qui nous 


previent,ru nous inſpires de bon; | 


defirs ; auſſi par ton aſſiſtance 
continuelle nous l-s puifſſions 
mettre eneffcr, par Jeſus Chriſt 
notre Seigneur, qui vit & qui 
regne avec toy & avec le Sain: 


Eſprit un ſeul Dicu cternelkk 
ment. wAmen, 


Pour Epitre. At, 10, 34, 


OO — 


Ps ayant ouvert fa boy. 


che, dit, Fn verite j'apper- 


Fois que Dicu na point d'- | 


pgard a lapparence dcs prrfon. 


. , . , 
11's, Mais qien route nation 


cel1y qui le craint, & gadonne 
a juſtice, luy eſt agrzable. Cl 
ce quil a envoye figniher aur 
entans dIfrael, annongent la paix 
p-r Jeſus Chriſt, I;quel elt |: 
Seignvur de tous. Vous ſgavez 
la parole avenue par toute [a 
I dee, commengant par la Ga 
likee, apres le hap:eme qe Jean 
a prechz. C'eſt afſavoir, comme 
Dicu a oint du Saint Eſprit & 
de vertu Jeſus le Nazarien, lc 
quel a paſſe de licu en lieu cn 
bicn-faitent, & en gueriflant tous 
ceux qui Etoient oppreſflez du 
diable; Car Dicu eroir avec luy. 
Fr nous {>mmes temoins de tous 
res les cho'cs qui il a faires, tm 
au pais des Juits qu” Jerafalem: 
Iequel ils onr fair mourir le 
pundant au bus. 


—— 
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C'cſt celuy- 
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'B que Dicu a reffiſcire au troi- 


fixme jour, & qu'il a donne pour 
&tre manifeſte, Non point 2 
rout le peuple, mz is aux remoins 
auparavant ordonnez de Dicu : 
a nous qui avons mange & bu 
avec luy apres qu'il a ere reflul- 
cite des morts. Et il nous a com- 
mande de precher au peuple, & 
de temoigner que Cclt luy qui 
e ordonne de Dicu pour Ecre 
juge des vivans & des morts. 
Tous les Prophetes luy rendenrt 
temoignage, que quiconque Cro!- 
ra en luy, recevra remitton de 
tz pechez par ſon nom. 


L*Evarzile. S. Luc 24.13. 


R voicy dcux dentr eu x 
etoicnt en chemin «11 cc 
meme jour, pour aller 

en une bourgade nommee Em- 
maus, laquelle etoir loin de [e- 
ruſalem environ ſoixante ſtades, 
Leſquels devifoient cntt'cux de 
toutes ces choſes qui eroicnt a» 
venues. Ft i] avint comme 1's 
en devitoient & en conferoyent 
entrieux, que Jeſus auſlt luy- 

"me $'erant approche, ſe mit 
2 chemincr avec eux. Mais leurs 
yeux etoicnt retenus, afin quils 
ne le peuſlent reconnoitre. Er il 
leur dit, Qu:ls ſont ccs diſcours 
que Vous tencz avec vous enche- 
minant ? & pourquoy etcs vous 
rout triſtes ? Alors Pun d'eux 
qui avoir nom Cleopas, repon. 
dir, & luy dit, Es-tu ſeu! etran- 
ger a Jeruſalem, qui ne ſgachcs 
point les choſes qui y font ave- 
nues Ces-jours icy ? Et il leur dit, 
Quclles ? IIs repondirent, Tou- 
chant Jeſus le Nazaricn, qui a 
te homme Prophcte , puiffant 
en cuvres & en paroles devant 
Dicu & routle peuple. Fr com- 
mcut Ics principaux Sacrifica- 
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tevrs & nos Gouverneurs [ont 
livre en condamnation de mort, 
& Yont crucihe. Or nous efpe- 
rions que ce fit celuy qui dovorr. 
delivrer Ifracl, & cncore avec 
rout cola, cet aujourd'huy le 
troijieme jour que cs choſes 
ſont avenues. Mais auff1 quelqucs 
femmes dvus nowes nous ont 
grandement eronncz, qui ont 
ere de grand matin au ſepul- 
cre; Er r'ayant point trouve 
ſon corps, fort venues, diſans, 
que memes elles avoyent veuu 
une viſion d'Anges, leiquels di- 
ſoient qu'il eſt vivant. Dont au- 
cuns des notres ſont allez au 10s 
pulcre,& ont trouve ainit que les 
ternmwes avoyenrt dit: mais quant 
a luy ils ne Font point veu ; A. 
lors il leur dit, O gens depour- 
veus de ſens, & rardifs de cazur 
a croire 2 toutes les choſes que 
les Prophetes ont prononcees ! 
Ne falloit-i pas que le Chriſt 
ſouffrir ces* chofes, & quiainſe 
il encrar en fa gloire ? Puis con 
mengant par Moyſe, & ſuivane 
par tovs Is Propheres, il leur 
declaroit en toutes les Ecritures 
I&s chofes qui etoicnt de luy., 
Er ils approchcrent de la bour- 
gade ou ls alloyent : mais luy 
taiſoir ſemblant daller plus loin. 
Mais ils le forgzreng, ditans, Dee 
meurez avec no's: car le foir 
commence 2 venir, & le jour eſt 
dejadecline. Il entra done pour 
demeurer avec cux. Er il avint 
que comme il eroir 2 table avec 
cux,il prit le pain, & rendit gra- 
ces, puis Fayant rompu, 1: leur 
diſtribua. Alors leurs yeux fu- 
rent ouverts, tcll/ement quiils le 
reconnurent 2 mais il fe Sr 
de devant cux. Alorzils direnr 
entr'eux, Nowre caur ne brit. 
loit-il pas dans nous, quand i! 
parloit a nos par le chemin, & 

D 2 7.046 
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nous declaroit les Ecritures ? Er 
ſe levant au meme inſtant, ils 
retourneren: 2 Jeruſalem, ou 11s 
trouverent les onze aflemblerz, 
& ceux qui etoyent avec eux : 
Qui diſoient le Seigneur eſt 
vrayement refluſcite, & $'eft ap- 
paru 2 Simon. Dont CCUXCl 
auſii reciterent les choſes qui 
leur eroyent avenues en chemin, 
& comine il avoit ete reconnu 
Jeux cn rompant le pain. 


Le Mardy d: la ſemaine de 
Paques, 


Ts COLLECTE 


leu Tout-puiſſant, qui par 

Jeſus Chriſt ron Fils uni- 

que as vaincu la mort, & 
nous as ouvert la porte de la 
vie cternclle ; Nous te ſupplions 
z7es-{uumblement, que comme 
par ra grace ſpeciale qui nous 
previent, tu nous inſpires de bons 
defirs ; auſh par ton aſſiſtance 
conrinuclle, nous les puiſſions 
mMmettre en effer, par Jeſus Chriſt 
BSrre Seiyneur, qui vit & qui 
regne avec toy, G& avec le Saint 
Eſprit, un fcul Dieu erernellc- 
ment. Amen, 


Pour FFpitre, A. 13, 26. 


Ommes freres, enfans de 
la race d'Abraham, & 
ceux qui d'etitre vous 

craigncz Dicu, c'eſt a vous yue 
Ia parole de ce falut a ere cn. 
voyee. Car les habitans de Jeru- 
filem, & les Gouverneurs,ne Va- 
yaut point connu, ont memes en 
te condawnanrt accompil les pa- 
roles des Prophetes, qui (e liſent 
chaque Sabbar. Er bicn qu'ilsne 
touraliint en luy aucun crime 


digne de mort, ils r<quirent. pi. 
late qu'il le mit a mort. Et & 
pres qu'ils eurent accompli toy. 
res les choſes qui eroyent &cri. 
tes de luy, on ora du bois, & on 
le mit en un ſepulcre. Mais 
Dieu Va rcfluſcite des morts, & 
il a ete veu par pluficurs jours 
de ceux qui eroyent montez cn 
ſemble avec luy de Galilee 3 Je. 
ruſalem, leſquels font ſes te 
m»1ns envers le peuple. Et nous 
auſſi vous __ touchanr 
la promeſle qui a te faite 4 nos 
Peres, que Dieu Pa accomplice en. 
vers nous qui ſommes leurs en- 
fans,ayant refluſcire Jeſus, com. 
me auth il eſt ecrit au Pſeaume 
ſecond, Tu es mon Fils, je tay 
aujourd'huy engendre. Et pour 
montrer qu'il I'a refluſcite des 
morts, pour ne devoir plus re. 
tourner au ſepulcre, il a Gdit 
ainſi, Je vous donnerai les fainte- 
tez de David aſſeurces. Et c'eſt 
pourquoy il dit aufft en un autre 
endroit, Tu ne permettras point 
que ton Saint fente de corrupti- 
on. Car certcs David apres avoir 
en ſon temps ſervi au conſeil de 
Dicu, eſt endormi, & a ere mis 
avec {cs peres, & a ſenti dela 
corruption. Mais celuy qui Dieu 
a rcfluſcice n'a point 1enti de 
corruption. Qu'il vous ſoit done 
notoire, hommes freres, que par 
luy vous eſt annoncee la remiſſi- 
on des pechez. Er que de tout 
ce dequoy vous n'avez peu etre 
juſtificz par la Loy de Moyle, 
quiconque croir eſt juſtitie par 
luy. Regardez done qu'il ne vous 
avienne ce qui eſt dit es Prophe- 
res: Voyez, contempteurs, & 
vous Etonnez, & ſoyez evanouls: 
car je m'en vais faire une auvre 
cn vorre remps : voire unc wu 
vre que Vous NC Crotrez point f 
quelq un vous la recite. | 
L'Evantie 


n—_y_— 


L'Evangile. S, Luc 24.36. 


Es luy-meme fe preſenta au 

milieu d'eux, & 1. ur dirt, Paix 

(oit avec vous. Mais eux 
tout troublcz & epouvantez pen- 
ſoicnt voir un cfprit, Dont al 
leur dir, Pourquoy Etes-vyous 
troublez,& pourquoy monre-t"il 
despen(ees en vos c#urs? Voyez 
mes mains & mes picds : car Je 
ſuis moy-meme, tatez-moy, GC 
voycz: car un efput na nt 
chair ni os, comme vous Voyez 
que jay. Quard il eut dit ces 
choſes, il leur montra ſes mains 
& ſes pieds. Mais comme en- 
core de joye ils ne croyoient 
point, & $s'eronnoient, 1] [cur 
dit, Avez-vous ici quelque chole 
a manger ? Er ils luy preſeorc- 
rent une piece de poifſon ro- 
ti, & d'un rayon de micl. Er 
Vayant pris, il en mangea devant 
eux. Puis il leur dir, Ce ſont icy 
les difcours que je vous renois, 
Qu#nd yerois encore avec vous : 
qu'il falloit que toures ls choſes 
qui font Ecrires de moy en 14 
Loy de Moyle, & ts Prophetes, 
& es Plezumes, fuflent accom. 
plics. Alors il I-ur ouvrit Ven. 
te-idement pour entendre les F- 
critures : Er leur dit, Il eſt ainſi 
e rir, & ainſi falloit-il que le 
Chriſt ſouffriſt, & refſuſcitaſt des 
morrs ay troifieme jour 2 Er 
qu'on prechaſt en ſon nom la re. 
peruance & la remitſion des pe- 
chez par toutes let nations, en 
commencant depuis Jeruſalem. 
Or vous &es temoins de ccs 
Choles, 


Le 1 Dimanche d apres Paques. 
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Le premicy Dimanche d'apres 


Paqucs, 
La COLLECTE. 
Ere Tout-puiſſant, qui as 


livreron Fils Unique 4 Iz 
mort pour nos offenſes, &T 


qui l'as reflufcice pour notre Ju- 
ſtification : Fay que rejertant ar- 
riere de nous le levain de mauy- 
vaiſtic & de malice, nous te ſer- 


vions to1ou's en fincerite & en 


purere de vie, par les inerires de 
Jeſus Chriſt ron Fils nocre Sex- 


gneur. Armen. 
L'Ejtire. 15S. Jean 5. 4+ 


Our ce qui eſt ne de D.cw 
ſurmonre le monde, & 
c't icy la vikoire qui a 
ſurmonte le monde, aftayoir n5- 
tre foy. Qui eft celuy qui tur- 
monte le monde, finon celay: 
qui croir que Jeſus eſt le Fils de 
Dieu ? Ceftcr Jefus qui «ft ve-. 
nu par eau & par lang, non 
{culement par eau, mais par exu 
& par ſang : & Oct PE{p.ir qui 
en temoigng,vev que VEtprit oft 
la verite, Car il y ena 20s qi 
donnent :moignage au cicl, le 
Pere, la Varolke, & le Saint 
Eſprit : & ces twois la fre vn; 
Ilyen 2 qui donne':; 
temoigrage en ia terre, atla- 
voir Eſprit. Vea', & le fang : 
& Ces trois-'a lc rapportent 2 un, 
St n0-'s recevens le teincignage 
des hommes, le t*moionins 
de Dieu cft plus grand : car c'eſt 
la letemoignage de Diru lequiel 
il a temoigne de fon Fils. Ce 
lay gui croit au Fils de Dieu, it a 
le temoignage de Dicu en oy. 
m*me : celuay qui ne croit 
point a Dieu, i] 1a fair menteur 
D 2 car 


Ln 44 » ' pp 
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6ar il na point creu au temoi- 
nage que Dieu a temoigne de 
ion propre Fils. Et c'eſt icy le 
remoignapge, aſlavoir que Dicu 
nous a donne la vie erternelle : 
& cette vie cſt en fon Fils, Ce- 
ly qui a le Fils, a la vie: cc- 
uy qui n'a point le Fils de Dieu, 
n'a point la vie. 


L' Evangile. $. Jean 20. 19, 


Uand le foir de ce jour-la 
fur venu, qui Etoir le pre» 
mier de la ſemaine,& que 

les portes du lieu ou les diſciples 
ercyent afſemblez, pour la crain- 
te qu'ils avoyent d:s Juifs, eto. 
yent fermtes: Jeſus vint, & fur 
11 au milicu d'eux, & levr dir, 
Paix vous ſoit Fr quand il leur 
eut dit cela, i] Jeur montra ſes 
mains & ſon core. Alors les dif 
ciples scjourrent, quand ils eu- 
4«nt veu le Seigneur, Er illeur 
dit dereckef, Paix vous foir : 
comme mon Pere m'a envoye, 
ain auſh je vous envoye. Fr 
quand il eur dir ccla, i ſouffla 
Gur eux, & leur dit, Recevez le 
Saint Eſprit. A quiconque vous 
pardornerez les pechzz, ils fe- 
rot pardonnez: & a quiconque 
yo's les retiendrez, ils ſcront 
retenus, 


Le dexxieme Dimanch: Gatres 
4 
Pagues. 


La COLLECTE. 


teu Tout-pnifſant, qui 
nous as donne ton Fils 
Unique, & en ſacrifice 
pour le peche, & en exemple 
d'une fainte vie : Fay que nous 
recevionstodjours di: fuy avec un 
eres-profond refer: iocnt un be- 


Te 2. Dimanche d apres Pannues, 
J 


nehce fi incſtimalle : & aue 
chaque jour NOuS-NOus cff>rcions 
auſlt de fuivre les heureuſcs tra. 
ces de fa tres-fainte vie, par le 
meme Jeſus Chriſt notre Sei» 
encur. Amen. 
L'E:itre. 1 S. Pierre 2. 19. 
Ela eſt agreable, fi quel- 
'S qu un, 2 caſe de Ja con. 
ſci: nce quila cnvers Dicyu, 
endure de la facherie, ſouftrant 
injuſtement. Autremert quel 
homneur vous eſt.ce, £1 Grans 
ſoufcrez pour avoir mal fait, 
vous I'endurez ? mais f en bien 
faiſant, &rans tourefois zMiger, 
vous endur*z, voi ou Dicu 
prend plaifir. Car vous tes 
auſh appellez 2 ce'a : veu auf 
que Chriſt a ſouffert pour nous, 
nous laifſant un patron, afin que 
vous enſuiviez ſes traces, Lequel 
n'a point commis de pechs, ni 
fraude avcune 1a ere trouvee 
en a bouche: Lequel, quand on 
luy difoit des outrages, n'en ren» 
doit point: & quand on luy fai- 
foit du mal, r'uſoir point de me- 
naces ; mais ſe remettoir a celu 
qui juge juſtement, L-quel me- 
me a porte nos pech-:z en ſon 
corps ſur le bois: afin qu'erans 
morts 4 pechs, nous vivions 4 
juſtice: par la bature duqucl 
meme vous avez &te gueris. Car 
vousertiez comme des brebis cr- 
rantes ; mais maintenant vous 
eres convertis au Paſteur & E- 
veque de vos amcs. 
L'Evargile. S. Jean 10. IT, 
E ſuis le bon berger: le bon 
] berger met fa vie pour ſes 
brebis.Mais le mercenaire, & 
celuy qui n'eſt point berger (4 
qui n'appartiennent point les 
brehis) voir venir le loup, X a- 
bandonne les brebis, & $'enfuilt : 
& le loup les ravir, & epard 
les brebis. Ainh le mercenaire 
£*cafuit, 


que 
Ons 
tra. 
Wh 


/enfuir, parce qu'il eſt mercenai- 
re, X qu'il ne ſe ſoucie point 
des brebis. Je ſuis le bon ber- 
oer, & connois mes brebis, & 
juis connu des miennes. Com- 
me le Pere me cornoit, auſli je 
connois le Pere, & mets ma vie 

ur wes brebis. Jay encore 
d'autres brebis qui ne ſont point 
de cette bcrgerie : 1] me les faut 
auſſi amener, & clles orrone ma 
yoix, & il y aura un ſeul trou- 
peau, & un ſeul berger, 


wed 
—_ 


Le troiſkme Dimanche d'apres 
Payuss. 


L« COLLECTE 


] t.u Tout-puiſſant, qui 
fais lever la lumitre de 
ta verite & rOus ccux qui 

nr dans Verreur, afin qu'ils pu- 

ifſent rentrer dans les fentiers de 
la juſtice z Fay la grace 4 tous 
ceux qui ſont receus en la com- 
munion de la Religion Chr:ti. 
enne, d'eviter ce qui eſt con. 
traire 2 leur profeiſion, & de 
gadonner 2 routes les choſ” s qui 
luy font convenables, par Jetus 
Chriſt nd:rc Scigueur. Amen, 


L'Fpatre. 1, Pictre 2.17, 


| © us je vous exhor. 
te, qe commeer angers 6c 
voyageurs, vous-vous ab. 
ſt. niczdes convoitifescharnelles, 
gui guerroyent - contre ['aine, 
Ayans vorre converſation hon- 
nete entre les Gentls, atin qu'en 
ce qu'il; d-tra tent de vous com. 
rae Ce mal-faitews, ils gloriticnt 
Dieu au jour de la vitiration,pour 
vos | o 'nes ccuvres qu'ils auront 
veues, Rerdez-vous done ſuicts a 


Le 2. Dimanche Iapres Paques. 
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rout ordre humain pour Famour 
de Dicu, ſoit au Roy, comme 2 
cclay qui eft par deflus les au- 
tres, Soit aux Gouverneurs, com» 
me 2 ceux qui ſont envoyez de 
par luy, pour exercer vengeance 
{ur les mal-f4iteurs, & a la lou- 
ange de ceux qui font bien. Car 
reile eſt la volontede Dieu, qu'en 
failant bien vous fermiez tia 
bouche a Pignorance des hom- 
mes fols. Comme libres, & nc:+ 
point comme ayans la liberte 
pour couverture de malice , 
mais comme furvitcurs de Di. 

Portcz honneur a tis, Aims 
la frarcermce, Cra'ra Div. 


Honvrcz Ie Roy. 


L'Evanrile, S, Jean 16,16 


Eſus dir a ſes ditciplos, Un p- 
rit de teips, & Vous re 
me verrcz point + & decree 

cief, Unpctit ulet-mps, & vo.:s 
me verrez: car je men vais 4 
mon Pere, Donc quc'ques-vi 3 
de ſes diſciples dirent entrieus, 
Qu'eſt=ce qu'il no15 dic? Un pe- 
tir de temps. & ves ne me ve, 
rez point : & derechot, Un pei'r 
de remps, & vous me verrez: 0: 
je m'en Vais a won Pere. Ils ditcce 
yent donc, Qucſt-ce qu'il d:r, 
Un petit d- remps? nous ne {G2 
vons ce Q1 il dir, Er Jeius conno- 
iflant, quils I» vouloy-nr intcr- 
roger, leur dit, Vous demandez 
cutre vous touchant ce que j'ay 
dir, Un pctit de terps, & vous 
ne me verrez plus, & derechef, 
Un petit de temps, & vous me 
verrez.En verite,en verite je vous 
dis,que vous plourerez & lamen- 
tercz,& le monde $'cjoutra:voire 
Que vous ferez conrriſtez ; mais 
vorre triſftefle fora convertic en 
Joye, Quand I: femme enfante, 
D 4 cls 


8% 


«Nc ſent ſes douicurs, parce que 
for terme «ſt venu: mais aprcs 
g.lle a fair un petit cnfant, il 
1% luy ſouvientplus de Tangoiſle, 
por Ia joye quelle a qu*une 
creature humaine cſt nee au 
wonde, Vous dons auſh avcz 
maintcnant dc Ja rriſteſſe : mais 
je vous verray derechef, & vo. 
ere cur $ejou1ra, & perlonne 
ne VUUSUTErTA VOTE JOYC, 


Ct EE I I EI ty, ns 


d.c exatriems Dimanch: dafres 
6 A 
T axes. 


Le: COLLECTES. 


"A len Tour: puifſant,qui ful 
'cais ranger les cours 
rcbclles & les affections 

incorr:gibls des hommes : done 
ne 2 10h peuple cCaimer ce que 
ty command:es, & de dcfircr ce 
q:2 ru promets, afhn que parmi 
rznt de changemens divcrs qui 
2rrivent ence monde, nos cazurs 
puiſient ſearoment ſe ther ot 
te trouvent Is veritables joyes, 
par Jeſus Chriſt ndtre Seigncur, 
Amin, 


L'Exuve. Jaq. 1, 17, 


ute bmuine donation, & 
rout don. parfait eſt d'en- 


haut, dc{:endart du Pere 
0:$ limiercs, par devers lequel 
} oy a point de variation, ri 
d>mbr:ge de changewent, 11 
29.5a de fon prope vouloir en. 
eend:cz par la parole de verite: 
<6n gue 1.0us fuitlions comme les 
preinices de fes creatures, Par. 
rant, mes freres bien-aimez, que 
rout homme ſoit prompr 4 cuir, 
zarcit 2 parler, & tardifa colere. 
Car la colere de homme n'ac- 
<@plit point la juſtice de Dicu, 


Le 4. D:imanche d apres Paques. 


C'eſt pourquoy rejettans tones 
ordures & ſuperfluice de malice, 
recevez en douceur la parole 
plantee en vous, Jaquelle peur 
ſauver vos ames. 


L'Evangile, S, Jean. 16. 5, 


Eſus dir A ſes diſciples, Te 
m'en vais a celuy qui m'a en. 
voye,& pericnne de vous ne 

me demande, Ou vas tu? Mais 
parce que je vous ai dir cetcho. 
ſes, la rriitefſe a rempli vorre 
cur, Toute fois je vous dis la 
verire, i] vous eſt expedient que 
je mien aille ; car fe ne m'en 
vais, le Conſolateur ne vierdra 
point a vous: & 1 je men vais 
je vous Penvoyerai Et quand il 
ſera venu, il convaincra le mon» 
de de peche, de juſtice, &-de 
jugement. De p- che, parce qu1ils 
ne croyent point en moy. De 
juſtice, parce que je m'en vais, 
a mon Pere, & que vous ne 
me vetrrez plus. De jugement, 
parce que le princ? de ce mon- 
de eſt deja juge. Jay a vons 
dire encore pluſieurs choſcs, 
mais vous ne les pouvez porter 
maintenant. Mais quand celuy- 
1: ſera venu, aflavoir Veprit de 
verire, il vous conduira en to! 
re verite: car il ne parlera 
point de par ſoy-memec « mals 
1! dira rout ce qu'il a oi, & 
veus annoncera les choſes a ve- 
nir, Celuy-la me glorihera: 
car il prendra du micn , & 
vous Fannoncera. Tout ce qua 
mon Pere, eft micn, c'eſt pour- 
quoy Jai dit gu'il prendra vu 
mien, & qu'il vous Fanuon- 
Cera, 


Le 5. Dimanche dapres P.uques. 


ls cinguieme Dimanche d'apres 
Paques. 


Ls COLLECTE. 


Seigneur,qui es I'autheur 
() de tour bien, fay nous la 

grace, a nous qui ſommes 
tes hambles ſervireurs, que par 
les faintes inſpirations de ton 
Eſprir, nous n'ayons que de bon- 
nes penſees, & que par ta .con- 
duite favorable nous les puiſſions 
metre en effer, par Jeſus Ciriſt 
ndcre Seigneur, Amen. 


LEputre, S. Jaq. I. 22. 


Fttes en cffer la parole, 

& ne I'ecoutez point 
ſeulement, en vous de- 

cevant vous-memes par de vains 
diſcours, Car fi quelqu'un e- 
coute la parole, & ne la met 
point en effer, il eſt ſemblable 
a Thomme qui confidere en un 
miroir a face naturelle. Car 
5 tant conſidere ſoy-meme, Sc 
s'en Etant alle, i] a auſſi-rv 
oublie quel il etoit, Mais ce- 
luy qui aura regarde au dedans 
de la Loy parfaite, qui eſt de 
liberte, & aura perſevere, n'e- 
tant point Ecouteur oublicux, 
mais metrant en cffet I'wuvre : 
celuy-la ſera bien-heureux en 
c2 qu'il aura fait. Si quelqu'un 
penſe erre religieux entre vous, 
ne tenant point en bride fa lan- 
gue, mais ſeduiſant fon cur, la 
religion d'un tel perſonnape eſt 
vaine. La religion pure & fans 
macule envers ndtre Dieu & Pe- 
r.', Ct de viſiter les orphelins 
& les veuves en leurs tribulati- 
ens, & fe conſerver ſans ne 
entache dg ce monde, 4 
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L'Evangile, S. Jean 16, 23, 


N verite, en verite je vous 
dis, que toutes les choſes 
que vous demanderez au 

Pere en mon Nom, il vous les 
donnera. Juſques 2 preſent vous 
navcz rien demande en mon 
Nom : demandez, & vous re» 
cevrez, aahn que votre joyec foir 
accomplie. Je vous ay dit ces 
choles par ſimilirudes : mais je 
vous parlcray ouvertement de 
mon Pere. En ce jour-la vous 
demanderez en mon Nom, G6 je 
ne vous dis point que je prieray 
le Pere pour vous. Car le Pe- 
re luy-mEme vous aime, parce 
que vous m'avez aimez, & que 
Vous avez cru que je furs itfu de: 
Dieu. Je ſuis iflu du Pere, & 
ſuis venu au monde : derechet' 
je laifle le monde, & m'en vais 
au Pere. Ses ditciples luy dirent, 
Voicy, maintenant tu parles 0u- 
vertement, & ne dis nulle ft- 
militude. Maint2nant nous {ga- 
Vons que tu ſais toutes chofcs, 
& ras befoin qu'aucun tViner- 
roge : par ceia nous croyons que 
tu es ifſy de Dieu. Jeſus re- 
pondit, Croyez-vous maintenant ? 
Voici Theure vient, & eſt deja 
venue, que vous ferez epar: 
chacun a part ſoy, & me delaiſ- 
ſerez ſeul ; mais je ne ſuis point 
leul, car le Pere eſt avec moy. 
Je vous ay dirt ces choſes, atin 
que vous ayez paix en moy : 
vous aurez de Fangoifte au o'1- 
de, mais ay:z bon courage, ay 
vaincu le monde. 


DS re- 


$2 Le Four de ! Aſcenſion. 


Le Jour de PAſccn "on, 


fs COLLECTE 


Iu Tout-puiflnt, nous te 
ſupplions qu" re plaite 


nous faire la grace, que 
comme nous croyons que ton 
Fils Unique Jclus Chriſt notre 
Scigneur cſt monte aux cicux, 
nous y montions auſh de cwur 
& de penſce, & que nous con- 
verſions inceflamment avec luy, 
qui vit & qui regne avec toy, 
& avec le Saint Eſprit, un feul 
Dicu benirt eternellement. A- 
mn. 


Pour ''Epitre, At. 1.1. 


Ous avons fait le premier 
rraitte, © Theophile, tou- 
chant toures les choſes 

cue Jeſus s'eſt mis 2 faire & 2 
enſeigner, juſques au jour qu'il 
fat recen en haut, apres avoir 
donne ſes mandemens aux A» 
porres par Je Saint Eſprit, lef- 
quels i] avoit Eleus. Aufſquels 
auſh apresavoir ſouffert il ſe pre- 
fenta ſoy-meme vivant, avec 
plaficurs preuves afſeurces, E- 
tant veu par eux Pefpace de 

uarante jours, & parlant des 
choles qui apparttennent au 
royaume de Dieu. Er les ayant 
aflemblez, i] leur commanda 
qu'ils. ne ſe departiflent point 
de Jeruſalem, mais qu'ils attcn- 
diflent la promefle du Pere, la- 
quelle, dir-il, vous avez ouic de 
moy. Car Jean a baptize d'cay, 
mais vous ſerez baptizcz du 
Saint Flprir, dans peu de jours, 
Eux donc Etans atlemblcz Vin- 
terrogerent, difans, Scigncur, 
ſera-ce en ce temps-ci que tu 
#abliras le royaume A Lirac! ? 


Mais il leur dir, Ce n'eſt point 4 
vous de connartre Is teraps ou 
les faifors que le Pere a mics 
cn fa propre puifl:nce. Mais vous 
recevrcz la vertu du Saint Flprir 
venant fir vous, & me 1ercz te» 
moins tant en Jeruſalem, qu'en 
route la Judce, & la Samarie, & 
juiques au bour de la rerre. Fr 

uand il eur dirt ces cholſes, i] 
fur cleve, cux le regardans, & 
une nuee le fourenant, Vempo' ta 
de devant leurs yeux. Er com- 
me ils avoient les yeux hchez 
vers le ciel, luy Sen allant, voi- 
ci, deux hommes ſe preſenterent 
devanteux en vetemens blancs : 
Leſquels auſh: dirent, Hommes 
Galileens, pourquoy vous ar- 
rerez-vous regardans au cicl ? 
Ce Jeſus icy, qui a ere eleve en 
haut d*avec vousau ciel, vicndra 
ainhi que vous Vavez contemple 
allant au cicl. 


L'Evargile. S. Marc 16. 14, 


Eſus ſe montra aux onze 

] trans enſemble aſhs, & Icur 
reprocha lcur incredulite & 
durete de cceur, dautant qu 1is 
n'avoyent point creu ceux qui 
Vavoient veu refſuſcire. Er il 
leur dir, Allez vous-en par tout 
le monde, & prichez l'Evangile 
2 route creature, Qui aura crev, 
& aura Ere baptize ſera fauve : 
mais qui n'aura point creu ſera 
condamne. Et ce ſont icy Ics 
fignes qui accompagncront ccur 
qui auront creu : Is jetreront 
hors les diables par mon Nom: 
ils parleront de nouvcaux langa* 
es : Ils chaſſcronr les ſerpens. 
Er quand ils auront beu quel- 
que choſe mort-lle, clle ne leur 
nuira nullement. 11s impole- 
ront les mains fur les malades, 
& ils ſe porteront bien, Or le 
Ser 


Le Dimanche d apres P Ajcenſion. 83 


Scigneur apres avoir parle a eux, 
fit eleve cn haut au cicl: & 
vaffir 2 la dextre de Dicu. Fux 
auſſi &tans partis * precherent 
par tout, 12 Seigneur operant 
avec eux, & conhrmant la Paro- 
le par les ſignes qui Sen en- 
{utyoicnt. 


Le dimanch: d aprts Aſcenſion. 
La COLLECTE. 


Dieu, Gui es Ie Roy de glo!- 
():: qui as Eleve en grand 
triomphe Jeſus Chriſt ron 
Fils Unique en ton royaume ce- 
leſte : Nous te ſupplions de ne 
nous laifſer point deſtiruez de 
conſolation, mais qu'il re plaite 
nous envoyer ron Saint Elprit 
qui nous confole,& nouseleve a1 
lieu on ndcre Sauveur]eſus Chritt 
eſt alle devant ; LTequel vit & 
repne avec toy & avec le Saint 
Eſprit,un (cul Dieuetern.iicment. 
AMEn, 
L'Ejirre. 1 S. Pierre 4. 7. 
A fin de toutes choſes ct 
rochaine, Soyez done ('»- 
at. & veillans 2 prier. Er 
fur tout ayez entre VO1S UNC VC- 
hemente charite: Car la churi- 
te couvriia une multitude de 
pechcz. Soyez hoſpitaliers les 
uns envers les autres ſans mur- 
mures. Que chacun, ielon qu'il a 
receule don, Vadminiftre envers 
ics autres, comme bons diſpen- 
fareurs de la diverſe grace de 
D.cu. Siquelqu'un parle, qu'il 
parle comme les paroles de Dicu? 
1 quelq.*unadminiftre, qu'il ad- 
miniftre comme par la pu Nance 
que Dicu fourni: : ation q!'en 
rOUuUTES ch MCs Dicu ſou.t 0] wt © 
par Jeſus Chriſt, ay. 1 appar. 
ricnt ploire 4 tore .4:1Y acl 
des fiecles, .4men, 


Q 


L"Evanrile. S, Jean 15.26. 
Er S, Jean 16. 1, 


Uand le Confolateur ſera 
venu, Izquel je vous en- 
voycrai de par mon Pere, 

aſlavoir TEſprir de verite, qui 
procede de mon Pere, celuy-la 
remoignera de moy, Et vous 
auflt en remoignerez 2 car vous 
etes des le commencement avec 
moy. Je vous ay dir ccs choſes, 
an que vous ne foyez point 
fcandaliſez. Is vous chafleronr 
hors des Synagogues : meme le 
remps Vient Que quiconque Vous 
fora mourir, penſera faire ſervice 
2 Dicu, Er ils vos feront ces 
choſes, parce qu'ils n*ont point 
connu le Pere ni moy. Mais jc 
vous ay dit ces choſes, ahn que 
Quend 'bvure ſera venus, il vons 
{ouvienne que je vous les ay dites. 


Le Dimanche de (a Pentecore. 
La COLLECTE. 


Dieu, qui comine en cc 
temps as enl{vigne le; 
caurs de tes hivles, oa 
leur envoyaat la luiniere de to:; 
S-inz Efpric: Fay que par Ia 

drefle da mem» Eſprit, nous a. 
yons un doit fentument a1 tort. 's 
choſt's: Fr que nou--1: 
fio:z5 inceflamment en res {aimre 


+44 * * *" A + i ” b Sn X 
confolations, par Ivs werices de 
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Tetus Criſt nitre Sauveur, gu: 
en Panice de ct Eſprit, vit *: 
regne avec toy un lvul Diu 2 
tirnclicmein., 4208. 


Feryr Crue. At. - 


JYnme le jour de Ia Tente- 
co'e Yaccon pliffur « I 


et nent tcl dun 2cchd 


D 5 E 


_ 
© 


—_— 


e4 Le Dimanche 
en vn meme liev. Alors il ſe fir 
foudainementun ſon du ciel,com- 
me d'un vent qui ſouMfle en ve- 
hemence, lequecl renplit roure 
ia maiſon ou ils eroyent allts. 
Er il leur apparut des langucs 
departics commede feu, & clles 
ſe poſcrent fur un chacun 
d'eux, Dcnt ils farcnt rous rem- 
plis du Sainr Eſprir, & commen- 
cerent a parler des langages 
etrarges, ainh que VEſprir 
cur donnoit 2 parler, Or il y a- 
voit des Juits ſejournans 4 Jeruſa- 
2m, howmes devots, de toute 
ration qui e{t ſous le ciel. Apres 
donc quele bruit cn fur fait, une 
multitude vint enſemble, laquel- 
le fit toute emgue, parce que 
chacun les oycir parler en fon 
propre langage. Dont rous &to- 
vent cronnez, & Ygemerveillo- 
yen, dilans, Fun a lautre, Voicy, 
rousceux-ci qui parlent ne ſont- 
ils pas Galilzens ? Comment donc 
chacun de nous les oyons-nous 


parler en notre propre langage. 


auquel nous ſommes nez? - Par. 
thes, & Mcdcs, & Elamites, & 
nous qui habitons en Meſopota- 
mie, & en Judee, & cn Cappa- 
doce, en Ponte, & en Ahe: 
Er Phrygie, & en Pamphylie, 
en Epypte, & & partics de Li- 
bye, qui eſt 2 Vendroit de Cy- 
rene, & nous qui nous tenons A 
Rome : Tant Juifs que proſe. 
iyres, Cretiens & Arabes, nous 
les 0yons parler chacun en nos 
propres langues les choſes ma- 
gnihques de Dieu, 


L' Evargile. S. Jean 14, 15. 
P's dit a ſes diſciples, Si vous 


m'aimez, gardez mes com- 
mandemens. Je prierai le 
Pere, & il vousdonneraun autre 
Conlolargur, pour demeurer ayes 


de la Pentecote. 


vous eternellement. Afavoir 
Eſprit de verite, que le monde 
ne peut recevoir, parce qu'il ne 
le voir point, & ne le connoir 
point : mais vous le connoiflez, 
car il demeure avec vous, & (ra 
en vous. Je ne vous laiflera 
point orphelins, je viendra vers 
vous. Encore un peu, & le mon- 
de ne me verra plus, mais vous 
me verrez: parce que je vis, 
vous auth vivrez. En ce jour-li 
vous connoitrez que je fuis en 
mon Pere,& vous en moy,& moy 
en vous. Qui a mes commande. 
mens & les garde, ceſt celuy 
qui m'aime : & celuy qui maine 
il tera aime de mon Pere, & je 
Vaimerai, & me declarerai 3 
luy. Jude (non pas I{cariot) luy 
dir, Seigneur, dou vient que tu 
te declareras a nous, & non 
point au monde ? Jeſus repon- 
dir, & luy dir, Si quelqu'ur 
n'aime,il gardera ma parole : & 
mon Pere | aimera: & nous vien- 
drons a lay, & nous ferons n6- 
tre demeure chez luy. Qui ne 
nraime point, il ne garde point 
mes paroles.Et la parole que vous 
oyez neſt point micnne, mais 
du Pere qui m'a envoye. Je vous 
ay dit ces choſes demeurant avec 
vous. Mais le Confolateur, qui 
eſt le Saint Eſprit, que le Pere 
cnvoyera en mon Nom, vous en- 
{cignera toures les choſes que je 
vous ay dires,. Je vous laifle la 
paix, je vous donne ma paix : & 
Je ne vous la donne point comme 
le monde la donne. VG6tre cacur 
ne ſoir point trouble, & ne ſoit 
int craintif. Vous avez oui que 

Je vous ay dir, Je m'envais, & 
je men viens a vous. Si vous 
m'aimez, vous ſeriez certes 
joyeux de ce que jay dir, Je 
m'en vais au Pere; car le Pere 
eſt plus grand que moy. Er main- 
| terant 


P—=—_ a6 as YL © 
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tenant je. vous Tai dir, devant 

1il ſoit avenu, afin que quand 
il ſera ayenu vous croyiez. Jen? 
parlerai plus gueres avec vous: 
car le prince de ce monde vient, 
& n'a rien en moy. Mais c'eſt 
afn que le monde connoille que 
jaime le Pere, & fais ainſi que 
le. Pere m'a commande. 


Le Lundi de la ſemaine de (a 
Pentecote 


Le COLLECTE. 


Dieu, qui comme Cn ce 
'Q rems as enſeigne les 

cours de tes fdcles, en 
leur envoyant la lumiere de ton 
Saint Eſprit : Fay que par Ta- 
dreſſe du meme Eſprit, nous 
ayons un droit ſentiment en 
routes choſes, & que nous-nous 
rejourſhons incefſamment en tes 
faintes conſolations, par les me- 
cires de Jeſus Chriſt notre Sau- 
veur, qui en unite de cer Ef- 
prit, vit & regne avec toy, un 
{cul Dieu eternellement, Amen, 


Pour [Epitre. At. 10, 34, 


Lors Pierre ayant ouvert ſa 
bouche,dir,En verite Pap» 

© p:$cois que Dieu n'a point 
d'*tgard a Papparence des per- 
lonnes: Mais qu'en toute nation 
celiry qui le craint, & Sadonne 
2 juſtice, luy eſt agreable. C'eſt 
ce qu'il a envoye ſignifier aux 
enfans d Iſrael, annongant la paix 
par Jeſus Chriſt, lequel eſt Sei- 
gneur de rous, Vous ſcavez la 
parole avenue par toute la Judce, 
en commengant par la Galilee 


apres le Bapreme que Jean 2 , 


preche. C'cſt aſſavoir, comme 
Dieu 2 oin& du Saint Eſprit & 
de verrtu Jeſus le Nazarien,Icquel 
a paſle de lieu en heu, en bien 
faillanc, & en gueriſſant rous 
ceux qui Eroyent oppreflez du 
diable : Car: Dieu etoit avec 
lui. Er nous fommes temoins 
detoures les chofes qu'il a faites, 
tant au pais des Juits qu'a Jeru« 
ſalem: lcquel ils ont fait mourir 
le pendant au bois. Ceſt celui- 
Iz que Dieu a refſuſcice au troi. 
fieme jour, & qu'il a donne pour 
erre manifeſte. Non point 4 
rour le peuple, mais aux tE- 
moins auparavant ordonnez de 
Dieu: 42 nous qui avons mange 
& beu avec luy, apres qu'il 2 
ere reſſuſcite des morts, Er il 
nous a commande de precher 
au peuple, & de remoigner que 
c'eſt luy qui eſt ordonne de Dieu 
pour ere le juge des vivans & 
des morts. Tous les Prophetes 
lui rendent remoignage, que 
quiconque croira Cn lui, recevra 
remiſſion de ſes pechcz par ſon 
Nom. Comme Pierre tenoir en- 
core ce diſcours, le Saint Eſprit 
deſcendit ſur rous ceux qui &E- 
coutoient ce qu'il difoit. Dont 
les tidelesdela Circonciiion, qui 
croient venus avec Pierre, $'t- 
ronnerent que le don du Saint 
Eſprit Eroit auſſi repandu fur les 
Gerils, Car ils les oyoient parler 
des langages, & magniher Dieu. 
Alors Pierre prit la paroledifant, 
Quelqu'un pourroit-il empecher 
qu'on baptizaſt d'eau ceux qui 
ont receu le Saint Eſprit comme 
nous ? Fr il commanda qu'ils 
fiflent baprizez au Nom du Sei- 
gneur. Alors ils le prierent de 
demceurer Ia quelques jours, 


L'Evangile, 
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L'Fvangile. S. Jean 3. 16, 


leu a tellement aime le 
D monde, qu'il a donn? fon 
Fils Unique , ahn quic 
quiconque croir en luy ne peritle 
point,mais qu'il ait la vie erernel- 
ne.Car Dicu n'a point envoye fon 
Fils au mzonde pour condamner 
le monde, mais atin que le mon- 
de ſoit ſauve par luy. Qui croit 
en luy ne ſera point condamn?: 
mais qui ne croir point eſt d.ja 
condamne,car il n'a point creu au 
nom du Fils Unique de Dicu. 
Or voicy la condamnation, Ceſt 
que la lumiere eft venue au 
monde, & les hommes ont mieux 
aime les tenebres que la lumiere, 
parce que leurs cxuvres font 
mechanres. Car quiconque $ a- 
donne a choſes mechantes, hair 
lia lumiere, & ne vienr point a 
la lumiere, de pcur que fes 
euvres ne ſoy-nt redarguecs, 
Mais ccluy qui $'adonne a la ve- 
rite, vient 2 la lumierc, ahn 
que ſes ozuvres ſoyent manite- 
ſtecs, d'autant qu'elles ſont faites 
{ton Dicu. 


—— 


Le Mardy de la ſemaine de la 


Pcntecore. 
Ls COLLECTE. 


Dicu, qui comme en ce 
t2mps as enfeigne les 
caursde tes hdeles, cn 
leur envoyant la lumiere de ton 
Saint Eſprit: Fay que par la- 
drefle du meme Efprit, nous 
ayons un droit ſentiment cn 
toures ch2ſes, & que rove-nous 
rejoutthons inccflamme;it en res 
faintes conlo!arions, par les meri- 
tes de Jelus., Chriſt nowre Sum 


veur, qui en lunite de c& EC. 
prit, vit & rcgne avec toy un 
{cul Dieu eteracllemcnt. Amen, 


Pour FEpitre, AR. 8, 14. 


R quar.d les Apotres, qui 
eroyent 4 Jeruſalem, cu- 
rent entendu que Sama- 

rie avoilt receu la parol- de Dicu, 
ils leur envoyerent Pierre & 
Jean : Leſquels etans 1 defcen- 
dusprierenr pour eux, afin qu'ils 
reccutlent le Saint Eſprit. (Car 
il n'ctoit point encore deſcendu 
{.r aucun d'eux, mais ſeulement 
ils eoyent baptiſez au nom du 
Seigneur Jeſus.) Puis ils leur im- 
polcrent les mains, & ils receu» 
rent le Saint Eſprit, 


L'Evargile, S. Jean 10. 1, 


N verite, en verite, je vous 

dis, que celuy quin'entre 

— point par la porte a la 
bergerie des brebis, mais y monte 
par ailleurs, cſt larron & bri- 
gand. Mais celuy qui entre 
par la perte eſt le berger des 
brebis. Le portier Ouvre 2 ce- 
luy-la, % les brebis oyent (a 
voix, & il appelle ſ{:s propres 
brebis par tet nom, & les mene 
dehors. Er quand il a mis hors 
ſes brehis, 11 va devant elles, & 
les brebis le ſuivent : Car cllics 
connoiflent fa voix. Mais elles 
ne ſuivront point un etranger, 
au contra:re elles $'enflront cn 
arrierc de luy: car clles ne con- 
noiſlenrt point la voix des etran- 
pers, Jeſus leur dir cette fimili» 
tude : mais ils n'entendirent 
point quelies etoyent les choſes 
quit leur difoir. Tefus done leur 
dit derechef, Fn verite, en veri. 
te, je vous dis, que je ſuis la por- 
te det brebis, Tour autan: quil 
£31 


Le Dimanche de [a Trinit?. 


en oft renu devant moy, ſonr des 
larrons & des brigands : mais les 
brebis ne les ont point outs. Te 
ſuis la porte, f quelqu'un enire 
par moy, il (era fauve ; Sc entre- 
ra, & ſortira, & trouvera Parure. 
Le larron ne vient finon pour 
d:rober, & truer, & detruire : 
je ſuis venu afn queiles ayent 
vie, voire queelies en ayent © 
abondance. 


Le Dimanche de la T RL 
NITE'. 


Ls COLLECTE. 


Icy Tout-puifſant & Erer- 
D nel, qui nous as fait Ia 
grace 4 nous qui forms 
res ſervitcurs, de reconnoure & 
de confeſſer par une vraye foy 
la gloire de eternelle Trinire, 
& d'adorerVuniteenla puiflarce 
de la Majeſte Divine : Nous te 
{upplions. qu'au milicu de toutes 
nos advcrhtez, nous ſoyons tol- 
jours defendus & garantis par 
la fermere de cette foy que nous 
avors Cn toy, qui vis & qui rc- 
gnes, un fſeul Dicu etcrnelle- 
mcnt. «Amen. 


Pour ['Epitre. Apoc. 4. 1. 


Pres ces choſes je regarday, 

& voicy une porte ouverte 

au ciel: & Ja premicre 

voix que Javois ovie comme d'u- 
ne trompetre parlant avec moy, 
difoir, Monte icy, & je te montre- 
ray les choſes gui doivent erre 
faires ci-apres. Er incontinent je 
fusravi en cſprit:& voiciun tro- 
ne «toit poſe au ciel, & il y avoir 
—_— aſſis fur le trone. 
r celuy qui Etoir aſls, eroir 
ſemblable de regard 2 une pierre 
de Jaſpe & de Sardoine, & Parc 


$7 


cel-ſt: etvit a Ventour du tro, 
ſembla'ille 2 voir a une Eme 
raude. Er a Ventour du trene 
il y avoit vingt-quarre hepes : 
& je vis ſur les heyes vingt- 
quatre Anciens atlis, verus d'ha- 
billemens blancs, & qui avoyenr 
ſur leurs r#&res des courronn2s 
d'or. Ft du trone procedoyen: 
des &clairs, & des tonnerres, & 
des voix, il y avoir ſept lam- 
pes de feu ardentes devant le 
trone, lefquelles font 1.s ſept 
Eſprits de Dicu. Er au d2vant du 
trone, il y avoir une mer de 
verre ſemblable 2 du cryſtal, & 
au milieu du trone & a Ventour 
du trone, quatre animaux plcins 
d'yeux devant & derriere. Fr 
le premicr animal eroit {embla. 
blea un lion, & le ſecond animal 
ſemblable 4 un veau : & le troi- 
fieme animal avoir la face com- 
me un homme : & le quatricme 
animal eto:r ſemblable a une 
aigle voiante, Ft les quatre ani- 
maux avoirnt chacun A part ſoy 
ſix ailes 2 Ventour : & par de- 
dans ertoyert pleins d'ycux, & 
ils n'ont point de cefle, ni jour ni 
nuict, difans, Saint, Saint, Saint, 
le Seigneur Dicu Tout-puiflant, 
QUI ESTOIT, & QW! EST, & 
QUIEST A VENIR. Or quand 
les aninux dunnoient glowe & 
hogneur,& ation de graces A ce. 
luy qui eroir aflts fur le trdne, & 
celuy qui eſt vivant &s fiecles des 
fiecles, les vingt-quatre ancicns 
le profternoient devant celuy qui 
eroir aſlis fur le trone, & ado» 
rotent le Vivant es ſiccles des fie- 
cles, & jcttoient leurs couronnes 
devanrt le t:8ne, diſans, Sci- 
gncur, tu es digne de recevoir 
pioire, & honncur, & puiflance : 
car tu as cree toutes A ory & 2 
ta volonte elles ſont, & ont ere 
C:CECS, 

L'Eyangite, 


8 Lol. Dimanche dapres la Trinite 


L'Evangile, S. Jean 3. I» 


R il y avoit un homme 
d'entre les Pharifiens 
nommse Nicode 1 e, I'un 


des principaux d'cntre les Juifs, 
Celuy-ci vint de nui& a Jeſus, 
& luy dit, Maitre, nous ſca- 
vons que tu es vn Doteur venu 
de Dieu: car. nul ne pevt faire 
ces ſignes que tu fais, fi Dieu 
n'eſt avec luy. Jeſus repondir, 
& luy dit, En verite je te dis, 
non que quelau'un ſoir ne de- 
rechef, il ne peut voire le ro- 
yaume de Dieu. Nicodeme luy 
dit, Comment IVhomme peut-il 
naitre, quand il eſt ancicn ? 
peut-il derechefentrer au ventre 
de ſa mere & naitre? Jcſus re- 
pondit, & luy dit, En verite, en 
verite je te dis, linon que quel- 
qu'un ſoit ne d'eau & d'Elprir, 
il ne peut voire le royaume de 
Dieu.Ce quieſt ne de la chair,eſt 
chair:& ce qui eft ne de VEſprit, 
eſt Eſprit. Ne Yemerveille point 
que je Cay dit, I] vous faut ere 
nez derechef. Le vent ſouffle ot 
i] veut, & ru entens le ſon : mais 
tu ne ſais d'ou il vient, ni ou il 

va: ainh eneſt-il de trout homme 

qui eſt ne deVEſprir. Nicode- 
me repondit, & luy dit, Com- 
mens, peuvent faire ces choſes? 

Jeſus repondit, & luy dit, Tu &s 

do&eur d'I{rael,$& tu ne connois 
point ces choſes ? Fn verire, en 

verite je te dis, Que ce que nous 

ſcavons nous le diſons, & ce que 

nous avons veu nous le temoi. 

gnons:mais vous ne recevez point 

notre remoignage. Si fe vous ay 

dit les choſes rerriennes, & vous 

ne les croycz point, coment 
croirez-vous fi je vous dis les 
choſes celeſtes > Car perſonne 
v'clt monte au cicl, finon celuy 


qui eſt deſcendu du ciel, aſfz- 
vorr le Fils de Phonume qui «ct 
au ciel. Or comme Moyle tle. 
va le ſerpent au deſert, ainhf 
faut-il que le Fils de Phomme 
ſoit eleve : Afin que quiconque 
croit en luy, ne periſle point, 
mais qu'il ait la vie cternelle, 


— TC 


Le premier Dimanche d'apye: 
la Trinite, 


La COLLECTE. 


Dieu, qui es Pappuy & le 

ſourien de tous ceux qui 

metrent leur confiance en 
toy . Regoy par ta milericorde 
nos ſupplications : & puis que 
Finfirmite de notre nature mor- 
telle r'a pas la puiſſance de faire 
aucun bien fans toy : accorde 
nous le ſuccours de ta grace, a- 
fn qu'en obſervant res ſaints 
commandemens, nous te puil- 
ſons agreer en nos penſees & 


en nos actions, par Jeſus Chriſt . 


n6tre Seigneur. Amen, 
L'Epitre. 1 S. Jcan 4 7. 


Ten-aimez, aimons I'un Vau- 

tre : car la charite eſt dc 

Dieu, & quiconque aime 

eſt ne de Dieu, & connoit Dicu. 
Celuy qui raime point, n'a 
point connu Dieu : Car Dieu ef: 
charite. Fn cela la charite de 
Dicu envers nous eſt manifeſtee, 


que Dicu a envoye fon Fils u- . 


nique au monde, afin que nous 
vivions par luy. En cecy «ft 
la charite, non point que nous a- 
__ aime Dieu, mais parce que 
uy nous a aimez, & a envoyec 
ſon Fils pour etre la propitiation 
pour nos pechez. Bien-aimez, (a 
Dieu nous a ainſi aimes, nous de- 

Ds 2 mag: VMs 
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vans auſh aimerl'un Vautre, Nul 
ne vid jamais Dieu : fi nous- 
nous aimons I'un Vautre, Dieu 
demeure en nous, &ſa charire eſt 
accomplice en nous. Par cecy nous 
co-nouflons que nous demeurons 
en l»y, & luy en nous, pace 
qu'il nous a donne de fon El- 
prit. Ft nous Vavons veu, & re- 
moignons que le Pere a envoye 
le Fils pour ctre le Sauveur du 
monde. Quiconque confeflera 
que Jeſus eſt le Fils le Dieu, 
Dieu demeure en Juy, & luy en 
Dieu. Ft nous avons connu & 
creu la charire que Dien a en- 
vers nous. Dieu cſt chaiite: & 
celuy qui demeure en charite, 
demeure en Dieu, & Dicu en 
ly. En ceci la charits envers 
nous eſt accomplie, (ahn que 
pour le jour du jugement n9::s 
ayons affeurance) que tcl qu'1] 
eſt,rels forames-nous en ce mon- 
de. 1In'y a point de peur en la 
charire, mais la parfaite charire 
chaſſe dehors la peur : car la 
prur apporre de la peine, & cc. 
luy qn a peur n'eſt point accom- 
pli en charite. Nous Taimons, 
dautant que /uy nous 2 aimez le 
premier. S: quelqu*un dit, J'ai- 
me Dieu, & il hair fon fFere, il 
eſt menteur, Car celuy qui n'ai- 
me point ſon frere = il voir, 
comment peut-il aimer Dicu le» 
quel i] ne voir point ? Ernous a- 
vons ce commandement de par 
luy, que celuy qui aime Dicu, 
aime auſh ſon frere, 


L'Evanzile. S. Luc 16. 24. 


R ily avoit un riche hom- 
me, qui fe vetoit de pour. 
pre & de fin lin, & qui 
par chaque jour ſe trairtoit bien 
& magnihquement. 11 y avoir 
dautre part un pauvre, nom- 


$9 
me Lazare, qui giſoir 2 la port© 
diceluy, erant rout plein d'ul- 
ceres. Lequel defiroit d etiC 
raſl.fie des miettes qui rombo- 
yent de la table du riche : & 
memes les chicns venoyent, & 
luy lechoyent ſes ulceres. Or 
il avinc que le pauvre mourut, 
& qu'il tur porte par les Anges 
au icin d'Abraham : or le riche 
au mourut, & fur enſevelt, 
Er lay-ctant en enfer, & elc- 
vant ſes yeux, comme il Eroit es 
tourmcns, il vid: de loin Abra- 
ham, & Lazare au fein d'iceluy. 
Es $S'ecriant, il dit, Pere Abra» 
ham, aye pitie dc moy,. & en- 
voye Lazare, alin qu'il mobile 
deau le bout de ſon doigr, & 
qu'il rafraitchifle ma langue: car 
je ſuis grievement rourmente en 
cette aamme. Er Abraham re- 
pondit, Mon fils, ſouvien-toy 
que tu asreceu tes biens en ta 
vie,& Lazare ſemblablement les 
maux: & maintenant il et con- 
ſole, & tu es grievement tour- 
mente. Et outre tout ccla, ily a 
un grand abyſme crabli entre 
vous & nous: rellement que ceux 
qui veulent pafſer d'ici vers 
vous, ne le peuvent, ni de la 
paſſer ici.Fti! ait,Jete priedonc, 
pere, que tu Venvoye en la mai- 
ſon de mon pere ; Car jay cinq 
F ercs, ahn qu'il leur en arteſte; 
de peur qu'eux auih ne vien- 
nent dans ce lieu de tourment, 
Abr:ham luy repondent, 1ls one 
Moyſe & les Propheres, qu'ils 
les Ecoutent. Mais 1 dir, Non, 
pere Abraham, mais i quelqu'un 
des morts va vers eux,ils S'amen- 
deronr. Er Abraham luy dit,s'ils 
n'«coutcnt Moyfe & les Prophe- 
res, ils ne feront non plus per- 
ſuadez, quard bien quelqu'un 
des morts refluſciceroit, 


Le 
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go Le 2. Dimanche Þapres Ia Trinite, 


plus grand que notre cacur, & 


Le deuxieme Dimanche d'apres 
la Trimte, 


La COLLECTE, 


Seigncur, q"i ne man- 

ques jiwais de f:courir 

& de cordyireceux que 
tu eleves «n ta crainte, & dans 
les etrcintes de ta charite ; Nous 
re ſupplicrs qu'il te plaiſe nous 
courvrir de la protection de ta 
providence, & faire que nous 
ayons todjours ta crainte de- 
Vent les yeux, avec Vamour de 
ton fairt Nom, par Jcſus Chriſt 
ndtre Seigneur, Amen. 


L'Epirre, 1 Jean 3.13, 


Fs freres, ne vous & 
mervcillez point | le 
monde vous hait. En 
ce que nous aimons les freres, 
nous ſgavons que nous forme 's 
transfcrez de la mort ala vie: ce 
luy qui n'aime point ſon frere, 
11 demeureen la mort.Quiconque 
hai: ſon ſtcre eſt meurtrier, & 
vous ſcavez que nul mevrtrier 
nala vie eternelle demeurante 
en ſoy. Acccy nous avons connu 
la charite, ct quiil a mis fa 
vie pour rous :; nous devons 
donc auſſi mertre nos vies pour 
r,os freres. Or celuy qui aura des 
bicns de ce monde, & verra ſon 
frere avoirneceſſite,&luy ferwe. 
ra ſes entrailles, comment eſt-ce 
que la charite de Dicu demcure 
en luy?. Mcs petits enfans, 
raimons point de parole, ni de 
langue : maisd'ozuvre & de ve. 
rite. Car a cecy nous connoif. 
ſons que nous ſomes de verire, 
& nous aflewrons nos ca&urs 
devant luy,” Que fi notre cevr 
no2s condamn?, Dieu certes ct 


connot toutes choſes. Bicn- 
aimcz, fi notre caeur ne nous 
condamne point, nou» avons aſl. 
ſeurance envers Dicu. Ft quoy 
que rous demandions, nous le 
recevons de luy : car nous gar- 
dons fs commandemens, & fai. 
ſons Ics chol. s quiluy ſont agrea- 
bles. Etc ici ton comman. 
dement, que nous croy ons au 
Nom de fon Fils Jcfus Chriſt, & 
que nous nous aimions un Pay. 
tre, comme il nous cn a don. 
ne I© commandement. Fr «(. 
ly qui garde ſes commande. 
mers demcure cn luy, & luy 
en iceluy : & parceci nous con- 
noiflens qu'il demeure en nous, 
aſlavcir par Veſprit qu'il nous a 
donne, 


L*Evangile, S. Luc 14.16, 


Ais il luydit,un homme 
fit un grand ſouper, & 
y convia beaucoup de 
cns. Et envoya fon ſerviteur 
heure du ſouper dire 2 ceux 
qui Etoient conviez, Venez, car 
tout c| deja pret, Mais ils fe 
prirent tous d'un accord a $'ex- 
culcr. Le premier lay dir. Jay 
achete un heritage; & il me 
fur neceflaixement partir pour 
[aller voir: je te prie tizn moy 
pour excuſ?z, Er Vaurre dit, ] a 
achete cirq couples de bouts, 
& j2 m'en vais pour les Eprou- 
vcr: je te pric ticn moy pour 
exculſs, Er autre dit, Jay pris 
une femme cn rariege, & par- 
tart je n'y puis aller. Ainft 
le {ervireur s'en retourna, & rap- 
porra ces choles 3 fon raitre, 
Alors le pere de famille tour en 
colere, dirt a fon f(crvitcur, Va. 
t'en vizement par les places, & 
par les rue; de la vil e, & amere 
C2ans 
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Le 3. Dimanche Iapres Ia Trinite, 


ceans 1:s pauvres, & les impo- 
tens, & les boireux, & les a- 
veugles. Et le ſerviteur dit,Mon 
maitre, il a ere fair ainſi que ru 
2s commande, & 11 y a encore 
de la place. Er le maitre dir 
2u ſerviteur, Va par les chemins 
& par les hayes, & contraint 
d'entrer ceux que tu trouveras, 
afin que ma maiſon ſoit remplie. 
Car je vous dis, que nul de ces 
hommes-l& qui avoyent Ee 
conviez, ne poiltera d& mon 


ſoupe:, 


Le treificme Dimanche d'apres 
la Trinite, 


La COLLECTE. 


'® Seigneur,nous te prions 

de nous ecouter miſeri. 
cordieuſement : & puis 
que tu nous as donne une vehe- 
mente aff-Ction 4 te pricr, ac» 
corde nous la defenſe & la con- 
folation de ton puiſſant ſecours, 
au milieu de toutes ſortes de 
dangers, & dans tcutes nos ad. 
verſitez, par Jeſus Chriſt ndcre 
Seign*ur. Amen, 


UDEjare. 1, Pierre 5, 5, 


Oyez tous ſujers Fun 4 Tau- 

tre-foycz parez par dedat 

1 humilite: parce que Dicu 
refiſte aux orgueilleux, mais il 
fait grace aux humbles. Humi- 
liez vous done fous la puifſ.nte 
main de Dieu, afin qu'il vous 
Cleve quand j1 en ſera remps : 
Dechargeant tour vtre ſouci (ur 
luy : car il a ſoin de vous. $9. 
yez ſobres, & veillez : dautant 
que vorre adverſaire le diable 
chemine comme un lion ru2il. 
fant a Pentour de vous, cher- 
chant qui il pourra devorer, 


OT 
Auquel it vous faur rehiſter, 
trans fermes en la foy, iga- 
chant que les mEmes ſouftran. es 
Sgaccomplifſent en la compagnie 
de vos treres qui cft par le mon- 
de. Or le Dicu de roure grace 
qui nous a appellez 2 la ploire 
erernelle en Jeſus Chriſt, apres 
que yous aurez un peu fufterr, 
vous rende accomplis,vo'1s affer- 
miſfle, fortifie, & etablifſe. A 
luy ſoit gloire, & force aux ſite 
cles des liecies. Amen, 


L'Evan; ile. S. Luc 15.1, 


R tous ics peagers& gens 
de mauvaiſe vie s'appro- 
chojient de lay pour 

Vouir. Dont les Pharifiens & les 
Scrib?s murmuroyent,s iſant, Cc 
Iny-ci regoit les gens de mauvaiſle 
vie, & mange avec cux.. Mais4l 
leur propoſa cette fimilitude, df. 
fant, Qui eſt Thomme dentre 
vous qui ayant cent brebis,s'il en 
perd une, ne laiſſe les quatre- 
vingt & dix-neuf au deſert, & 
ne Sen aille apres celle qui eft - 
perdue, juſques 2 ce qu'il Vait 
trouvee: & Vayant trou»te, ne 
la mette ſur ſes &paules bi-n 
joyeux ; Puis tant venu en la 
maiſon n'appelle ſes amis & 
ſes voiſins, & ne leur die, E- 
j uiffez-vous avec moy : car Jay 
trouve ma brebis qui Eetoir per. 
due? Je vous dis, qu'ainh il y 
aura joye au ciel pour un ſoul 
pech:ur venant 3 Samender, 
plus que pour quztre-vingrs 6C 
dix-neuf jaſtes, qui n'ont po.ne 
beſbin dz repentance. Oa qui eſt 
la femme qui ayant dix Tacks 
mes, fi elle perd une drachme, 
n'al!ume la chande:le, & ne ba. 
lie la maiſon, & ne la cherche 
dil:gemment, juſqu* a ce ql. 
I2 Tait trouvee? Er qrand elle 


o 
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Ia trouvee, rappelle ſes am'cs 
& es voiſines, diſant, Ejoutf- 
ſcz-vous avec moy : car Jay 
trouve la drachme que Pavois 
perdue? Ainſi je vous dis, 
Qu'il y aura joye devant les 
Anges de Dieu pour un 
(cul pecheur venant a $'a- 
mender. 


Le Quatrieme Di- 
manche d apres [1 
Trinte. 


Ia COLLECTE, 


Dicu, qui & le Pro- 
reteur te tous ceux 
qui Safſcurcnt en toy, 
fans lequel il n'y a rien de forr, 
ni rien de faint, augmente & 
multiplie ſur nous ta miſericorde, 
ahn que ſous ta conduite n-us 
uſions tellement des choſes tem. 
porelles, que nous ne perdions 
point les ercrnelles. Fay n9:s 
cetre grace, © Pere Celeſte, pour 
Famour de J:ſus Chriſt n6cre 
Seigneur, Aman, 


L'Etiire. Rom. 8.18, 


'Eſtime que les ſouffiances 
] du remps preſent ne 

tort point 2 contrepeſcr 
a la gloire qui doit tre 
revelce en nous. Carle grand 
& ardcnt dcfir des creatures, 
et en ce qu'elles attendent 
que les cifans de Dicu fo. 
yent revclez. Car les crct- 
rures ſort ſujetres A venite, 
non point. de leur volonts, 
mais 4 cauſe dz celuy qui 
les a affujettes, ſous eſpe. 
rance qu'elles feront aſh de- 
livrees de la fervituade de 
corruption , pour etre en la 
liberte de Ja gloire des cn» 
fans de Dieu. Car nous ſca- 
vons gue toutes les crea» 
tures ſolpircnt, & font en tri. 
vail enſemble juſques 2 main» 
renant. Er non lculement <1. 
les, mais nous aut, qui avons 
Is premices de I'Eſprit, nous- 
memes foipirons en nous 
niemes, cn attendant Fadoprti. 
on, aflavoir la redemption de 
nItre COrps, 


L'Evaneule. S. Luc 6.36. 
Oyez done miſtricordieux, 
comme auſſi vorre Perce 
eſt miſ-ricoxdicux. Da- 
ventage ne jugcz point, & 
vous ne ſcrez point Jugez 3; 
% ne condamnez point, & 
Vous ne ferez point condam. 
nez: quittez, & 141 vous lcra 
quirtte. Donnez, & il vous 
icra donne, On vous donne- 


:2 au rin boane meſure, preſ- 


(ee 
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fie & entaſſee, & qui Sen 
ira pzr deſlus : de la meſure 
que vous meſurerez on vous 
meſurera reciproquement., Pa- 
reillement il leur difoir une ft- 
milicude , Eft-il poſſille qu'un 
aveugle puiſle mener un autre 
aveugle? ne cherrom-ils pas 
tous deux en une fofle? Le 
diſciple n'eſt pas par deflus ſon 
maitre : mais tour diſciple qui 
ſera bien accompli, ſera ren- 
du conforme a fon maitre. 
Davantage , pourquoy regar- 
des-tu le feru, qui cft en Vail 
de ton frere, & tu mapper- 
cois point un chevron en ton 
propre ceil ? Ou comment 
peux-tu dire 4 ton ficre, Mon 
frere , permcts que j'oe le 
fern qui eſt en ton ail: toy 
qui ne vois point vn chevron 
qui eſt cn ton ail? Hypo- 
crite, j tte premierement le 
chevron hors de ron @il, 
& alors tu aviſcras A tirer 
le fera qui cſt en Pocil de ron 
frere, 


Ts C inquieme Di- 
anche d "apres [a 
Trinite, 


La COLLECTE, 


\y, Scigneur, nous te 
{ipplions, que le cows 


des cho{es de ce nion.le 
ſoit fi paihblement ordoune 
par ta conduite, que ton E- 


gliſe re puifſe rotjours ſer. 
vir gayement en toure picte, 
& en route tranquillite, par 
Jeſus Chciſt ndtte Seigneur, 
Amen, 


LEpitre. 1 $. Pierre 2. 9, 


Oycz tous d'un confente» 
ment, & adonnez a unc 
mutuelle compaſſion, vous 
cntr'aimans fraterncllement, mi- 
ſericordieux, gracicux. Ne 
rendans point mal pour mal, 11 
outrage pour Outrage { Mais all 
contraire benifſans : ſgachan: 
que vous etcs appetiez a ccla, 
afin que vous obten'ez I'herit-ge 
de benediQtion. Car que celuy 
vi veut eimer ſa vie, & voir 
fs jours bien.heurcux, garde 
ſa langue de mal, & {cs le- 
vres qu'elles ne prononcent 
point de traude. Qu'il ſe de- 
tourne da mal, & quiil faſſe 
le bien: quiil cherche la paix.6C 
; ay la pourchaſle. Car les yeux 
4 Seigneur font ſur les juſtes, 
& ſes oreilles font enclines 2 
leurs prieres: mais Ia face du 
Seigneur eſt ſur ceux qui fon: 
les maux. Et qui eft-ce qui vous 
fira du mal, fi vous enſui- 
vez le bien? Memes encore 
que vous enduriez quelque 
choſe pour jiſtice , vous ctes 
bien-heureux, mais nz craignez 
point pour la crainte d'eux, & 
n'cn foycz point rroublez. Mais 
lantificz le Seigncur en vos 
CBI», 


L' Evany 12, 
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L'Evangile. S, Lu: $.1. 


R il avint comme la 

foule froir route fur 

luy, pour outr la pa- 

role de Dicu, que luy ſe renojt 
ſur le bord du lac de Geiezarcr. 
Er voyant deux naflel/es qui e- 
roicnt pres du rivage du lac, (or 
les pecheurs en Eroient deſcen. 
dus,& lavoicnt leurs rets}il men- 
ta en l'une des naflclles qui etoir 
a Simon. Et le priade la mcner 
un peu arrierc de terre : puis C- 
rant aths il enſeignoit de la naſ- 
{ele les troupes. Et quand 1] cur 
ceſlede paricr,ildita Simon,Mc- 
ne en pleine cau, & lachcz vos 
rets pour pechcr. Alors Simen 
repondant luy dit, Maitre, nous 
avors travaille toute la nui:t, & 
n'avons ricn pris: toutefyis a ra 
parole je lacherai les hl:z. Ce 
qu'ayans fait, ils enfermerent 
une grande qurantite de poiffons ; 
tellement que leurs flcz ſe rom- 
poient, Dont ils firent ſigne a 
leurs compagnons qui eroicnt 
en Vautre naflclle, qu'!s vinfſent 
pour les aider : leſquels vinrent, 
& ils remplirent les deux naffcl- 
les, tellement qu'elles S'enfor;go- 
yent. Er quand Simon Pierre cut 
veu ccla, il te jerta aux genoux 
de Jeſus diſant, Seigneur, retire- 
roy de moy : car je ſuis un hom. 
me pechcur. Car une frayeur l'a- 
voit du tout faiſi, & rous ceux 
qui etoicnt avec liy, a cauſe 
ela priſe des poiffons qu'ils a- 
voient faire: ſemblablemcnr aut- 
1 Jacques & Jean hls de Zcbe- 
dee, qui eto'cnt compagnons de 
Simon, Alors Jeſus dit a S'mon, 
Naye point de peur : d'ore(- 
navant tn (eras prencur d'hom- 
mes vivans, Fr quand ils eurcnt 
amene les raflclles $ terre, ils 


abandonnerent tout, & le ſuivi. 
Tent, 


Le ſixieme Dimancke datre; ig 
Trinite, 


La COLLECTE. 


Dieu, qui as prepare 4 

ccux Qu taiment, des 

bicns 1 exceliens, q 11's 
patlent, F'entendement des hom 
mes, repan Cn nos caurs une 
ardente amour envers toy, que 
rVaiment ſur tout. s chofſes, nous 
puiſſions jour de I'eftet de tes 
prometles, qui furpaſient ce que 
nous pouvors defwrer, par Jiu: 
Chriſt notre Seignetr. Amen, 


L'Epitre. P.om. 6. 3. 


E ſcavcz-vous pas qu? 
nous 20. Qui avons «te 
baptii-z cn Julius Chriſt, 
avons ere biptiſcz en fa mort? 
Nous fommes donc enfevelis a- 
vec luy en fa mort par le hap- 
reme ; afin que comme Chrit 
eſt reflucite des morts par la 
gloire du Pere, nous aufh pa. 
reill: ment cheminions Cn nou» 
veatite de vie. Car f1 nous avons 
ere faits une meme plante a- 
vec luy par la conformite de a 
mort, auth le ſcron*-nous par 
la conformite de (a reſirreftion. 
Sceachant cela, que n'tre viel 
homme a ere crucizie avec luy, 4 
ce que le corps du peche fuſt re- 
duir aneant: afin que nous ne 
ſervions plus au pecte. Car ce- 
luy qui eft mort, «ſt quitre de 
peche. Or fi nous ſommes morts 
avec Chriſt, nous croyons gue 
nous Vivrons auih avcc luy*? 
Seachans que Chriſt ern! reſ- 
lucite des morts ne MEuNt 
plus ; la mort n'a pins de dv- 
rALnation 


N 
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mination ſur luy. Car ce quill 
£{t mort, i] eſt mort pour une 
fois au pecht: mais ce qu'il 
eſt vivant, il eſt vivant a Dieu. 
Vous auf faires ainſi votre 
conte, que vous Etes morts au 
pechs, mais vivans a Dieu en 
Teſus Chriſt norre Seigneur, 


L' Evargile, S. Matth, 5. 20. 


tre juſtice re ſurpaſle celle 

des Scribes & des Pharifens, 
vOus n'entrerez point au Troy- 
aume des cieux. Vous avez en- 
rendu qu'il aere dit aux Anciens, 
Tu ne tueras point, & qui ruera 
ſcra puniflahle par jugement, 
Mais moy je vous dis, que qui- 
conque fe courrouce contre ſon 
frere fans cauſe, ſera puniſlable 
par jugement : & qui dira a {on 
frere, Raca, ſcra puniffable par 
conſeil : & qui luy dira, Fol, 
ſera punifſable par la gehenne 
du fru. Si donc tu apportes 
non offrande 4 Vautel, & qu 13 
11 re ſHOuvienne que ton frere a 
quelque choſe contre toy, laiftc. 
la ton offtrande devant Taurcl, 
& ren va: reconcilic roy pre- 
miercment avec ton frere, & a- 
lors vien & offre on offcande. 
Sois bien-tor d'accord avec toi 
adverſe partie, tandis que tu cs 
en chemin avec elle, de per 
que ton adverſe partic ne te li- 
vre au juge, & que le juge ne 
re livre au ſergent, & que tu ne 
lo;s mis en priſon. En verite je 
te dis, que tu ne fortiras point 
de Ia juſques 2 ce que ru aycs 
rendu le dernier quadiin, 


Pre dir 4 ſes diſciples, Si v0- 
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Le feptiems Damanche d apre: 
la Tri nite, 


La COLLECTE. 


Dieu de toute puiflance & 

de toute force, quies Iau- 

theur & le donateur de 
tous biers; Grave en nos cxurs 
l'amour de ton faint Nom, aug- 
mente en nous la vrayec pie- 
re, entretien nous en toute bon- 
ne ezuvre, & nous y maintien 
par ta grande miſericorde, pou: 
amour de Jeſus Chriſt notre 
Scigncur. Amen. 


L'Ezitre. Rom, 6. 19. 


E parle 4 la fagon des hom- 
mes, 2 cauſe de Pinfirmite 
de vorre chair. Ainfi donc 

que vous avez applique vos 
membres pour ſervir a la touil- 
lure & 3 Tinſquite: ainſi appli- 
q'":cz maintenant vos membres 
pour (crvir 2 la juſtice, en fſain- 
rerte, Car lors que Vous eticz 
ſerts du pechz, vous Eticz francs 
quant a [la juſtice. Quel fruit 
donc aviez vous alors es choſk's 
deſquelles matncenant vous avez 
honte ? cerrtes leur fin eſt la 
mort. Mais maintenant ayant 
ere aftcanchis du peche, & raits 
{cr$2 Dieu, vous avez votre fruit 
en fanctincation : & pour fin 
la vie eternclle. Car les gages 
du peche, c'eſt la mort : mais le 
don de Dieu, c'eſt la vie erer- 
nelle par Jctus Chriſt note Sci. 
eneurs 


DEyangil:. 


96 Le 8. Dimanche dapres la Trinite, 


L'Evangil:, S, Marc 8.1. 

N ce jour-la comme ul y 

avoit de fort grandestrou- 

pes, & qu'ils ravoyent 
rien a manger, Jeſus appclla 
ſes diſciples, & leur dit, Je ſuis 
Emeu de compaſhon envers les 
roupes: car il y a deja trois 
jours qu'ils ne bougent d'avec 
moy, & ils r'ont rien 2 man- 
ger. Erfi je les renvoye 2 jeun 
en leur maiſon , ils d<fau- 
dront en chemin : car quelques- 
uns d'entricux font venus de 
loin. Ses diſciples Iuy repon- 
dicent, D'ou les pourra-t'on ici 
raſlafier de pain en ce deſert ? 
Et il leur demenda, Combien a- 
vez-vous de pains? Ils luy di- 
rent, Sept. Alors il commanda 


aux troupes de saflcoir par tcr- . 


re, & prit les ſept pains, & a- 
pres avoir rendu graces il les 
rompir, & les bailla a ſes difci- 
ples, pour lcs mettre devant les 
troupes: & ils les mirent devant 
elles. Ils mangerent donc, & 
furent rafſaſi&z, & emporterent 
du refte des pieces de pain, fepr 
corbeilles. (Or ceux qui en a- 
voyent mange Etoycnt environ 
quatre mille.) Puis il leur donna 
CONge. 


Le huitieme Dimanch: d'apres 
la Trinte, 


La COLLECTE. 


Diey, dont 14 Providence 

infalliable dirige routes 

choſes a'1 ciel & eſt la ter. 
re; No''ste prions bien humble- 
ment, qu'il re plaile d'ctoigner 
de nous toutes les choles nuifi- 
Lies, & nous accorde celles qui 
novs font utiles, par Te Chriſt 
notre $eigr.cur, Amen, 


L"Epi: re, Rom. 8. 12, 


Es freres, nous ſommes 

derteurs non point A la 

chair, pour vivre ſclon 
la chair. Car ft vous vivex ſe. 
lonla chair, vous mourrez, mais 
fi par Eſprit vous mortitez les 
faits du corps, vous vivrcz. Car 
tous ceux qui ſont conduits par 
I'Eſprir de Dieu, font enfans de 
Dieu. Car vous navcz point 
receu un Eſprit de (ſervitude 
pour etre derechct en crainte ; 
mais vous avcz receu TE(prit 
d'adoption , par lequel nous 
crions, Abba Perc. C'eſt ce 
meme Eſprit qui . rend temoi. 
gnage 4 n6tre Eſprit que nous 
{5mmes cnfans de Dicu. Fr fi 
nous ſormmes cnfans, nous fom. 
mes donc heritiers:; heritiers dis. 
je de Dieu, & coheritiers de 
Chriſt voire fi nous ſouffrons 
avec luy, atin que nous ſoyons 
g!orificz avec luy. 


L'Evangite, S, Matth, 7. 15. 


Onnez-vous garde des 

faux Prophetes qui vien- 

nent 4 vous en habit de 
brebis, mais au dedars {ont dcs 
loups raviſſans. Vous les connot 
trcez 2 leurs fruits; cucille-t'on {cs 
raitins des Epin2s, ou les hgucs 
des chardons ? Ainfi tour ben 
arbre fait de bons fruits, mais 
le mauvais arbre fair de mau- 
vais fiuits, Le bon arbre ne 
peut faire de mauvais fruits, 
nile mauvais arbre faire de bons 
fruits, Tout arbre qui ne fair 
point de bon fruit, eſt coupe 
& jctrte au tztu., Vous les con- 
noitrez donc a Icurs fruits, 
Tous cevx qui me diſent, Sct- 
gncur, Scigneur , ncutreront 
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' accablez dans le deſert. 


— 


pas au royaume des cieux : mais 


ccluy qui fair la volonte de mon 
Pere qui eſt aux cicux. 


—_—_— 


 ———— 


Le nexvieme Dimanche « apres 
la Trinite, 


La COLLECTE. 
Ous te prions, Scigneur, 
qu'il te plaiſe nous don- 


N 
ner [Eſprit de penſer & 


de faire tocjours les choſes qui 
ſont juſtes & droites ; ahn que 
nous qui ne pouvons faire au- 
cun bien fans toy, ſoyons par toy 
rendus capables de vivre felon 
ta fainte volonte, par Jetus Chriſt 
gotre Seigneur, Amen, 


L'Epitre, 1 Cor. 1o. 1, 


Es freres, je'ne Veux p3s 
que vous ignoriez, que 
nos Percs ont tous ere 

ſous la nute, & ont tous paſle 
par la mer: Et ont tous ete ba- 
tſez en Moyſe en la nute & en 
la mer. Et ont tous manpe d'une 
meme viande fpirituelle. Er 
ont rous beu d'un meme breu- 
vage (piriruel : Car ils heuvoient 
de la pierre fpiritu:lle qui les 
ſuivoit, & la pierre eroic Chriſt, 
Mais Dieu n'a point pris pla'ifir 
en pluſicurs d'eux, car ils ont ere 
Or ces 
choſes ont ets des excemples 
pour nous, afin que nous. ne ſo. 
yons point convoiteux des cho. 
les mauvaiſes, comme eux aufh 
ont convoite, Fr que vous ne 
deveniez-point idolatres, comme 
quelques-uns d'entrieux : ainſi 
qu'il eſt ecrir, Le peuple eſt 
aſſ's pour manger & pour boire, 
puis ils ſe font levez pour joiier, 
Er que nous ne palllardious point, 


Le 9. Dimanche d apres la Trinits. 
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comme quelques-uns d'cntr'eux 
ont paillarde , & font rombez 
en un jour vingt trois mille. 
Er que nous ne trentions point 
Chriſt,comme autli quelques-uns 
d'entrieux l'one tente, & ont 
ere derruits par les ferpens, Et 
que vous ne murmuriez point, 
comme auſh quelques-uns d'en- 
r:*cux ont murmure, & ſont pe = 
ris par le deſtruteur. Or toutes 
ces choſes leur avenoient ea ex- 
emple, & ſont ecrites pour nous 
admor,eter, comme ceux aul- 
quels les derniers temps ſont 
parvenus. Ceeft pourquoy que 
ccluy qui Seſtime ere debour, 
regarde qu'il ne rombe. Tenta- 
tion ne vous a Point fſaifis finon 
huwaine : Or Dicu «ſt fidele, 
lequel ne permertra point que 
vous ſoyez tentez outre ce que 
vous pouvez : mais i] donnera 
avecla tentation Viffue, afin que 
vous la puilſkez fotrenir, 


L' Evangile. S. Luc 16. 1. 


avoit un homme riche, qui 

avoir un maitre dhorel , 
lequel fir accuſe enversluy com- 
me ditlipateur des biens d'ice- 
luy. Lequel il appella,& luy dit, 
Qu'eſt=ce que j'ois dire de roy ? 
ren conte de ton adminiſtration z 
Car tu n'auras plus la puifſance 
de manier la depenſe, Alors le 
maitre d'hotel dit en ſoy-me. 
me, Que feray-je, mon mature 
m'$:ant adminiſtration? je ne 
puis fouir la terre, & jay hon. 
re de mendier, Or je ſay ce 
que je feray, atin que quand 
mon admiruſtrarion me ſera 
Gree, qurlques-uns me re got. 
vent en leurs maiſons. Alors 
il appeila un chacun des dettenc 
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F' dir 2 fes diſciples, il y 


9% Le 19. Dimanche daprts Ia Trinite. 


de fon maitre, & dit au premier, 
Combicn dois-tu a mon maitre ? 
/ Lequel dir, Cent mcfures dhu- 
ile. Er il luy dir, Pren ta fe- 
dule, & raſicds vite, & en eE- 
cri cinquante. Puis il dit 2 un 
autre, Et toy, combien dois-ru ? 
Lequel dir, Cent meſurcs de 
froment., Et il luy dir, Pren ta 
ſedule, & cn &cri quatre-vingte, 
Et le maitre loua le maitre d*h0- 
tel inique, parce qu'il avoir fait 
prudemment : ainſi les enfans 
de ce fiecle font plus prudens 
en leur generation, que ne font 
es enfans de lumiere. Et moy 
auili je vous dis, Faitcs-vous des 
amis des richefles iniques, aftin 
CUE quand vous defraudrez, ils 
3-28 TeGIIVEnNt Es tabornacles Ce 


FOrNCS, 


Ls dixieme Dimanche d'apres 
la Trimte, 


COLLECTE 
Scigneur, ouvre Voreille 
de ta miſcricorde aux 
prieres de tes humbles 
terviteurs: Fr afin quiils puiſ- 
{nr obrenir leurs requetes, don- 
"e leur de demander les choſes 
a: re font agreables, par Jclus 
Chit noire Scioneur, Amen. 


T.a 


L Epitre. 1x Cor. 12, 1. 


Ouchant !:s dons fpiritu- 

cls, jz ne veux point, frc- 

res, Que vous foyez ignne 
rans. Vous ſgavez comme vous 
eticz Gentils, qui etiez trant- 
partes apres les idoles inuertee, 
it:07) que Vous Etiez mMenc?, 
Pource j2 vous fais avoir, que 
11 parianc par PEſpric de Dicu, 
pe dit gue Jelis oft malediftion; 
& tl ng prut dive gue Jeits coſt 


Seigneur, finon par le Saint EE 
prit. Or il y adiverſirede dong: 
maisil y a un meme Eſprit. 11 
y a auſh diverſite d'adminiftra. 
zlons: mais il y a un meme Sei. 
gneur, 11 y a pareillement diver. 
hire d'operations : mais il yaun 
meme Dicu, qui opere toutey 
choſes en tous. Mais 2 chacun 
eft donnee la manifeſtation de 
PEiprit pour ce qui eſt expedi- 
ent. Car a Tun cft donne par 
Eſprit, la parole de ſapience : & 
2 Faure, felon le meme Eſprit, 
la parole de connoiffance : Eta 
Fautre la foy en ce meme Eſprit: 
& 2 T autre des dons de gueriſon 

en ce meme Eſprit : Er a Pautre 

des operations de vertus : & I 

Fautrc la prophetic: & & Tautre 

© don de diſcerner les elprits; 

X a Vaurre Ja diverſite de lan- 

2ages : & Alaurre le don dit 

re pccrer les langages. Mals ce 

icul & meme Elprit fait toutes 

ces choſes, diſtrihuant particu. 

lierement a chacun felon qui! 

Veur, 


L'Evangile, S.Luc 19. 41, 


T quand il fur approche, 
voyant la ville, il pleura 
ſur elle, difanr, O fi roy 

auſſi euſles connu,voire au moins 
en cettetienne journee les ciofes 
q::1 apparticnnent 2 ta paix!mais 
maintenant el!cs font cachees de 
devant tes yeux. Car les jours 
viendonr tur toy que tes enne- 
mis Caſhegeront de rranchees, 
& r'environnerone, & t*enferrce 
ront de tous cept & te raſe- 
ront toy,& res enfans qui (ont en 
toy, & ne? laifleront cn toy pier- 
re {r pierre, parce q!2 tu ns 
point conau le remps de ta viita- 
tion. Puis erant entre autemple, 
tie pric 2 jerter hors ceux qui 

verdotent 
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vendoient & achetoient cn ice- 
luy : leur difant, il eſt ecrir, Ma 
maiſon eſt la maiſon de priere : 
mais vous en avez fait wine ca- 
verne de brigands. Et 1 etoir 
rous les jours enſeignant au tem- 
ple. 


D—_— 


Le Dimanche onzieme dapres la 
Trinite, 


La COLLECTE, 


Dicu, qui manifeſtes la 

toute-puiflance de ta 

force , principalcment 
lors que tu fais miſcricorde, &c 
que tu as compaſſion; Epan ſur 
nous abondamment ta grace, a- 
fin que marchant dans les ſen. 
tiers de. tes commandemens , 
nous puiſhons obtenir Veffer de 
tes promeſles graruites, & erre 
faits participans de tes threſors 
celeſtes, par Jeſus Ch:iſt notre 
Seigneur. wAmen, 


L'Epttre, x Cor. 15, 1. 


R je vous declare, frercz 
PEvangile que je vous ay 
annonce, & que vous a- 

vez reci, & auquel vous-vous 
tenez fermes : & par lequel vous 
ercs auſſi ſauvez, 1 vous retencz 
en quelle manicre je vous V'ay 
annonce : ſi ce n'eſt que vous 
ayez cri en vain, Car avant 
routes choles, je vous ay baills ce 
que javois auſſi reg!, affavoir, 
= Chriſt eſt mort pour nos pe- 
chez,ſelon les Ecritures. Et qu'il a 
ere enſeveli,& qu'il eſt refluſcite 
le troiſieme jour, {lon les Ecri. 
tures : Et qu'il a ere vi de Ce. 
Fas, 5 puis des douze, Depuis 
il a ae v2 de plus de cing cons 
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freres I une fois, defſquels pluſt- 
eurs ſont vivans j-1ques 2 pre- 
ſent, & que!ques-uns dorment, 
Dcpuis il a ere viide Jaques, OC 
puis de tous les ApStres. Er apres 
rous, il a ete auf vi de moy, 
comme d'un avorton, Car je ſuis 
le moindre des Apotres, qui ne 
ſuis pas digne d'erre appelle A- 
pre, dautantque jay periecut? 
'Feliſe de Dieu. Mais par la 
v1ace de Dieu, Je fuis ce que Je 
(vis: & fa grace qui ct envers 
moy, n'a point ete vaine, mais 
Jay travailie beaucoup plus 
qu'cux tous: routcfois non point 
moy, mais la grece de Dieu quit 
eſt avec moy. Soir donc moy, 
ſoir eux, nous prechons ainſi, & 
vous lavez ain: creu. 


L' Fuancile, S.Luc 1s. 9. 


Eſus dit cctre fimilitude 2 
quclques-uns qui ſe confo- 
yent en eux-memes d'etre 

juſtes, & qui renoient les autres 
pour rien. Deux hommes mon- 
rerent au temple pour prier, Pur 
Pharifien & Yautre Peager. Le 
Pharifien ſe tenant a part prioir 
en {oy-meme, difant r<l'es cho+ 
ſes, O Dieu ! je re rens grace, 
que je ne ſuis point comme le 
reſte des hommes, q"i ſont ra- 
viſleurs, injuſtes, adulceres, ni 
memes auff1 comme ce Peager. 
Je jeine deux fois la ſemiaine + 
je dorine ladiſine de tour ce que 
je poflede. Mais le Peager tera 
nant loin, rWofvit pas memes 1c. 
ver les yeux vers le cicl : mais 
frappoir fa poitrine, difant, O 
Dieu! fois appaiſ® eavers moy 
qui ſuis pecheur, Je vous dis gque 
celui-ci deleendir jultifie on ta 
maiſon piuth: que Pare, Car 
qQuiconque Selpve, itra abaifle: 
& qui $galaille, tvratleve. 

E 2 Le 


£09 Le 12.0 13. Dimanche d'apres la Trinite. 


Le dowt.ieme Dimanche d'apres 
la Tr init c P 


Ls COLLECTE. J 


Leu Erernel & Tout-puif- 
D lant, quiesroſjours plus 
prompt & nous ecouteT 
que nous ne ſommes ſoigneux 
de te prier, & qui as accoltu- 
ane de nous donner plus que nous 
me meritons, & plus que nous 
me demandons: Epan fur nous 
mbondamment ta fainte grace, 
mous pardonnint tout ce qui 
pourroit troubler nos conſcien- 
Ces, & nous donnant ce que nous 
ne {ommes pas dignesde deman-+ 
«cr, tinon par les merires & par 
I'entremiſe de Jeſus Chriſt ton 
ils ndtre Seigneur, Amen. 


L'Epitye. 3 Cor. 3.4- 


Ous avons une te!le con- 
fiance en Dieu par Chriſt, 

Non point que nous ſo. 

yons ſuffiſans de penſer quel- 
que choſe de nous, comme de 
nous-memes , mais ndrre fuffi- 


{ance eſt de Dieu. Lequel auſl ' 


nous a rendus ſufkſans pour etre 
Miniſtres du nouveau Tefta- 
ment: non pas de lettre, mais 
«I Eſprit : car la lettre tue, mais 
J'Efprit vivine. Que file mini- 
ficre de morr, Ecrit en lettres, 
& grave en pierres, a &re glo- 
xieux, rellement que les enfans 
<irae] ne pouvotent regarder 
<n la face de Moyſe, pour la 
gloire de {a face: (laquelle gloi- 
re devoir prendre tin) Com- 
m-nt eft-ce que le miniſtere de 
CEſprit ne ſera plus glorieux ? 
Car it le miniſtere de condamna- 
cion a ere pglorieux, le miniſtre 
de juſtice le ſurpaſſe de beau- 
coup © ore. 


L'Evangsle, S. Marc 7.13 


Eſus rant parti de Tyr & 
de Sidon, vint a la mcr de 
Galilee, par le milieu des 
quarters de Decapolis. Alors on 
luy 8mena un fſourd, ayant le 
parler empeche : & on le pria 
qu'il luy imposat les mains. Et 

Iaytant tire a partde la multity. 

de, il mit ſes doigts &s oreilles 
diceluy : & ayant cache, luy 
toucha la langue. Puis en re. 

gardant au ciel, il ſoilpira, & 
luy dit, Hephphartah, c'eſt 4 dire, 

Ouvre-toy. Et incontinent es 

oreilles furent ouvertes, & le 

lien de fa langue fur delie, & il 
parla aiſemenrt, Et il leur com. 
manda de ne le dire a perſonne, 
Mais plus il le defendoir, & plus 

fs le publioient : Er ils $'tron- 

noient tant & plus, difans, Il a 

rout bien fait : il fait owr les 
ſourds, & parler les mcuts, 


"I 


Le trcieme Dimanche 4 apri: 
la Trinits, 


La COLLECTE, 
leu Tout-puiſſant Sc miſe- 

ricordieux,qui ſeul dor.- 

nes 2 ton pcuple fidele 
de te rendre un vray & lovable 
ſervice; Nouste prions de nous 
faire la grace que nous te puit- 
ſions ſervir ſi fid:;lement cn cet- 
te vie, . que nous Nc manquions 
pas d'obtenir entin la jouuſſance 
de res promefles, par les meri- 
res de Jeſus Chriſt nvrre SCl- 
pneur, Amen, 


L'Epi- 


, 
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L'Epitre, 1 Gal. 3.16. 


Es promeſles ont ete faires 
a Abraham, & A a (e- 
mence. 11 ne dir point, Et 
aux ſemence, comme parlant de 
pluſicurs : mais comme d'une, & 
a ta ſemence, qui eſt Chriſt, 
Voila donc ce que je dis, quant 4 
I'slliance qui auparavant a ere 
confirmee de Dieu en Chriſt, 
que la Loy qui eſt venue quatre 
cens & trente ans apres, ne la 
peur enfreindre, pour abolir la 
promeſſe. Car 11 [heritage eſt 
de la Loy, il n'eſt plus par la 
promeſle, Or Dieu Pa donne a 
Abraham par la promcfle. A 
quoy done ſert la Loy ? Elle a 
ere ajoiiree a cauſe des tranſ- 
greſſions, juſques a ce que la ſe» 
mence vint, au regard de la- 
quelle la promeſle avoic &r6 fai. 
te: & a ere ordonnee par Jes An- 
ges par le miniſtere d'un Mo. 
yenne 7. Or le Moyenneur n'eft 
point d'un ſeul: mais Dieu eft un 
ſeul. La Loy done a-tel'c ere 
ajo4rte contre les promefſes de 
Dicu? aink n'avienne : car fi 
la Loy etit ere donnee pour pou- 
voir viviter, vrayement la ju» 
ſtice ſeroir de la Loy. Mais 
Ecriture a tour enclos ſous le 
peche, afin que la promeſle par 
la fy de Jeſus Chriſt, fiir don- 
n*2 aux croyans, 


L'Evangile, $, Luc 10, 23, 


[cen-heureux ſont les yeux 
qui Voyent ce que vous 
voyez Car je vous dis 

que plufieurs Prophetes & plu- 
tieurs Rois ont defire de voir les 
choſes que vous voyez, & ne les 
ont point veues, & dourr les 
choles que vous oyez, & ne le 


ont point oui's. Alors voicy un 
do.:teur de la Loy, qui fe leva le 
rentant, & difant, Maitre, que 
feray-je pour herirer la vie ercr- 
nelle ? Aquel il dit, Qu'eſt-il 
&crir en la Loy ? comment lis-ra? 
Er i] repondirt, & dit, Tu aime- 
ras le Seigneur ton Dieu de tout 
ron caxur, & de toute ton ame, 
& de toute ra force, & de roue 
ta penlee ; Fr ton prochain com- 
me toy-meme. Alors it luy dit, 
Tu as droitement reponda - fay 
ccla, & tu vivras. Mais lay tz 
vou'ant juſtitier, dir 4 Jeſus, Ec 
qui eſt mon prochain ? Jetus re- 
pondar, dit, Un homme deicen- 
doit de Jeruſclem 4 Jerico, & 
tomba entre les mains dee br:- 
gands, qui le depotiillerent: & 
apres qu'ils Veurent navre do 

lutieurs coups, ils Sen alterent, 
e laiſfirs a demi mort. Or pat 
rencontre un Sacrificateur det- 
cendoir par le chemin : & quand 
il le vid, il pafla de autre co:e. 
Semblablement auth un Levite 
Erant arrive a Veniroir, & te 
voyant, paſla de Vaurre core, 
Mais un Samaritain paſfant ſon 
chemin, vint a I'endroit dice 
luy, & le voyent fir emu wo 
compaſhon, & Sgapprochint 1:y 


- 


reffcrra ſes playes, & y nit dt + 
ſus de Thuile & du vin : puis le 
mit ſur fa Ee, & le mera days 
Ihotelleric, & le ven a. Le ln. 
demain an depart il.tira dews dc. 
niers, & les bailia a lhe ; & 
dit, Penſe-le: & rout ce que ru 
depenteras davantage, je te !e 
rendray a mon retour. Lequel 
done de ces trois re ſembc avoir 
ete le prochain 2 cclvy qui rom» 
ba entre les mains des brigangs. 
Et i] lay dit, Clay qui a ule de 
miſericorde envers luy. Jeſus 
done luy dit, Va, & toy aut tay 
le ſemblable, 

E y Le 


102 Le 14. Dimanche Papres la Trinite, 


Le onuatorLiteme Dimanche d'4- 
pres la Trimite, 
La COLLECTE. 

teu Tout-puiffant & Frer- 

nel, augmente nous Ia 

foy, Teſperance & la cha- 

rite, Fr ahin que nous obtenions 

cx que tu nous promets, fay que 

nous aimions ce Que ty nous 

comirandes, par Jeſus Chriſt no- 
ire Seigneur, Amen. 


L'Epitre, Gal. 5.16, 


Heminez ſelon I'Efprit, & 
vous n'accomplirez _ 
les convciriſes de la chair : 

Car la chair convoite contre PEC 
prit,c I'Efprit contre la chair, & 
«e's ch>{es-la font oppolees one 
2 Vautre : txIlement que vous ne 
{aites point les choſes que vous 
vo'driez. Que ft vous etes con- 
duirs par VEſprit, vous n'etes 
point fous la Loy. Car les cu. 
vres de la chair font manifeſtes, 
quelles ſont adultere, paillar- 
©:{e, fouillure, infolence, 1dola-» 
r:.-, ernpoiſornement, in;miriez, 
igrelics, depits, coleres, con- 
Wntions, diviions, Rerefies, Cn- 
v:'$, Meurtres, YVrongnerics, 
--11;maidifes, & choſes fermblae 
is a celles-R ; defquelics je 
0.487r0d's comme eullt fy pre- 
«7, QUE CEYX Qui commettent 
tiles choſes n'hericcrone 
wt ic royaumede Dicu, Mais 
ic fruir de Velprit ſt charitey 
zoye, paix, cſprit patient, bonte, 
Loyaute, douceur, temperance. 
La Loy ne saddrefle point con- 
tre de telles choſes. Or ceux 
qui font de Chriſt, ont crucihs 
la chair avec les affections & les 
ccnveitites Vicele, 


L'Evangile. S,Luc 17.11, 


T 1] avint que Jeſus allant 
en Jeruſalem, il paſloir 
par le milien de la Sama- 

rie & de la Galilee, Er comme il 
Entroit en une bourgade, dix 
homreeslepreux le rencontrerent, 
leqquels Yarreterent de loin, & 
eleverent leurs voix, diſans, Je. 
{us norre Maitre, aye pitie de 
nous. Ft quand il les eur veus, 
il leur dit, Allez, montrez-vous 
aux Sacrihcateurs, Et il avint 
qu'en Sen allant, ils furent net- 
royez. Fr Pun dentreux vo. 
yant qu1l eroit gueri, Sen re» 
tourna, glorihant Dieu 4 haute 
voix. Ec fe jetta en terre ſur 
fa face aux pieds d'iceluy, luy 
rendant graccs. Or il Etoit Sa- 
marirain. Alors Jeſus prenant 
la parole dir, Les dix n'ont-ils 
pas et& netroyez ? & les neuf ou 
ſont-ils? Nul ne Yeſt trouve, 
qui ſoit rerourne pour rendre 
eloire 4 Dieu, finon c<&t ctran- 
ver. Alors il luy dit, Leve-toy : 
va, ta foy ra fauve, 


Le quintieme Dimanche d'apres 
la Trimite, 


fo COLLECTE 


Ueilles, Seigneur, par ta 
clemence inhnic regar- 
der continuellement r'n 
Feliſe : Er parce que la fragilite 
de I'homime eſt relte, que nous ne 
ſcaurions ſubſiſter ſans roy, ga- 
ranti nous toljours fg [e- 
cours de routes les choles nuitht- 
bles, & nous adreſle 3 toutes les 
choſes qui peuvent avancer 1.0- 
tre (alu, par Jeſus Chriſt notre 
Scivagcur. Amen, 
: L'Ejitre. 


GT "5 cy TY 


* vs - Þ 
Le 15. Dimanche Tapres la Trinite. 10} 


L'Epiire, Gal. 6, LI. 


Ous voyez quggh's gran- 
des lertres je'Wous ay 
ecrites de ma propre 

main. Tous ceux qui cherchent 
une belle apparence cn la chair, 
ſont ceux qui vous contraignent 
d'etre circoncis, afin ſculement 
qu'ils n'endurcnt point de perfſc- 
cution pour la croix de Chriſt, 
Car ceux-l4 mEmes qui ſont cir. 
concis ne gardent point la Loy; 
mais ils veulent que vous ſoyez 
circoncis, afin qu'ils ſe glorin. ne 
en vorre chair. Mais po:r noy, 
ja ne m'avicnne que je me glo- 
rihe, firon en la croix de notre 
SeigneurJeſus Chriſt, par laquelle 
I: monde m'eſt crucine, & moy 
au monde. Car cn ]cſus Chriſt ni 
circoncihon ni prepuce n'a au- 
cune vertu,mais la nouvelle crea- 
ture, Ft tous ceux qui marche- 
ront felon cette regle. paix & 
miſc! icorde ſoit fur cux, & ſur 
Tifrael de Dicu. Au reſte, que 
nul ne me donne de la faſch:ric, 
car je porte cn mon corps ls fie- 
rriflevres du Seigneur Jeſus 
Freres, Ia grace ndire Seignou: 
Jeſus Chriſt toit avec vorre cipriz 
Amen, 


'Fvargile. $. Matth. 5.24. 

Ul ne pcut fervir 3 dewus 
maitres ; car 0! il haira 

Pun, & aimera lautre : 

ou ils $attachcra a 1 un, & me- 
priſera autre. Vous ne Fouvez 
tervir 2 Dicu, & 4 Mammon, 
Partant je vous dis, Ne Gyez 
point en foucy pour votre viece 
que vous wang rez, & ce que 
vous boircz ; ni pour votre 
corps, dequoy vous 1erez VEcis. 
La vie net elle pas plus que la 
nourritiire, & le corps plus que le 


vetement ? Regardez aux oilc- 
aux ducicl: car ils ne ſemeiir 
ti ne moiſſornent, ni natlen- 
blent en des greuiers : & vorre 
Pere celcſte 1-s nourrit. N'etcs- 
vout Fas b. aucoup plus exc: liens 
qu'eux ? Er quicſt celuy d ent 
vous, qui par {on ſouci puiſſe a 
joitcr a ia ſtature une coudee ? 
Er pourquoy et: £-vous en fouci 
du veremen:r Apprenez bien 
comme croifliat les Is des 
champs: its ne travaillent, nine 
filent. Neantmoins js vous dir, 
que Sa'o:70n meme, cn toute fa 
ploire, 1. a point ere Vetu comme 
I'un d'eux. Si Dicu don: revert 
aini Vherbe des champs, Qui eſt 

ujourd'huy, & demain clt mite 
a1 four, te Vous revetira-il pas 
bea coup plutot. 6 gens de pe- 
rite foy ? Ne foyez donc point 
en ſoucy, difans, Que mange- 
ron5-nous ? ou q« Ce boirons-nous ? 
on dequoy (er11s-nous Verus ? 
(Veu que ks Payens recherchent 
toutes ces chuus,} Car votre 
Pere celette cornoir que Vous 
avez bu{oin de toutes ces chotrs- 
la, Mais chcr.hoz promicterreat 
le Royaume de Nicu, & Aa 
juſtice, & routes ces chotts 
vous feront baiilees par dctlus, 
Ne toyez doiic poiut en fouci 
du lenceniain ; Car Ie Iendes 
main fe fuuciera de ce qui ie 
CONCOrne. A Cl1aqiiE j2ut iuftic 
lun ati tion, 


UG 


Le {ixieme Dimanc's d'apres 
is Irie, 


La COLLECTE 
Scigneur, nous vc lappli- 
OIiS QUE ta Yrace Contie 

4 . E ® . 
nae.lc puritie & maintts 


enne ton E gilite ; & pai Ke quclle 
+ 32 


104 Te 17. Dimanche a apres la Trinite. 


ne peut ſubfiſter ſans ton ſecours, 
conſerve la totjours par ta bon- 
te, & par ton aſliſtance, pour 
amour de Jeſus Chriſt noe 
Seigneur. (Amen, 


L'Erirre, Epheſ, 3. 13. 


laHez point 2 cauſe de mes 

eribularions que Jendure 
pour ſamour de vous, ce qui eſt 
v6tre gloire. Pour laquelle cauſe 
Je ploye les g:.noux devant le 
V&=re de nate Scigneur Jeſus 
Chriſt : (duquel route la parcn- 
8 <cft nommee aux cieux & en 
la rerire.) Afin que ſelon les 
richefles de fa ploire, il vous 
donne d'etre puiſſemment for- 
rifiez par ſon Eſprit en Thomme 
interieur : Tellement que Chriſt 
hahite en vos ce&eurs par la foy: 
atin qu'erans enracinezs & fon. 
dez en charite, vous puiſhez 
finalement comprendre avec tos 
les Saints, quelle eſt la /argeur, 
& la longueur, la profondeur & 
ia havteur ; Ft connoitre la di. 
Ietion de Chriſt, laquelle ſur. 
paſſe toute connoiflance : ahn 
que vous ſoyez remplis en toute 
plenitude de Dieu. Or 4 cely 
qui par la puifſance qui agir en 
nous avec efficace, pcurt faire en 
route abondance par defſus tour 
ce que nous demardons& pen. 
fons: A luy foit gloire eni'Fgliſe 
de Jeſus Chriſt, cn tous les 22:'$ 
au fiecle des ficcles. Amen. 


li requiers que Vous ne Vous 


L*Evany ile, $,Luc7.1t. 


R il avint que Jeſus alloic 
en une ville, nommee 
Nain: & pluſfienrs de ſes 

diſciples, & une grofle troupe, 
alloicnt avec luy, Er comme il 
approchoirt de la porte de la 


ville : voicy, on portoit dehorg 


un mort, hls unique de 1a mere, | 


laquelle &Eroit veuve : & une 
grandgagg>mpagnie de la ville 
etoit ec elle. Er quand le Sci. 
gneurl eut veue, il fut emey de 
compaſſion envers elle, & luy 
dit, Ne plcure point. Er getant 
approche, il roucha la bitre (or 
ceux qui portoyent le corpss'ar. 
retcrent) & il dit, Jeune h»m. 
me, je re dis, leve-toy. Et celuy 
qui eroit more ſe raſhit, & com- 
menga 2 parler, Fr il le rendit3 
ſa mere. Er la crainte les ai. 
fir tous & ils gloritioicne Dieu, 
diſans, Cerres un grand Prophete 
seſt leve entre nous, 3 cues 
Dieu a viſite ſon peyple, Et ce 
bruir courut de luy par toute la 
Judee, & par toure la contrte 
dalentour, 


Le Dimanche dix.ſeptieme d'aprii 
la Trinite. 


La COLLECTE, 


que ta grace nous previen- 

ne & nous accompagne ins 
ceſſamment, nous enclinans tote 
jours 2 toutes fortes de bonnes 
ceuvres, par Jeſus Chriſt notre 
Seigneur, Amen, 


Ay ory nous te ſupplions 


L"Epitre, Fpheſ. 4. I. 
| E vous prie donc, moy le pri- 


ſonnicr au Scigneur, que 

vous cheminicz dignement 
comme il cſt ſcant a la voration 
a laquelle vous eres appclier : 
Avec toute humilite & douvceur, 
avec -un eſpric patient, fuppor- 
tans 'un Vaut-? en charie: 
Ftans ſoigneux de garder lus 


n.ts deVEiprir par le licnde pai 1 
[ 


II NS 


' Fl S © e, 
Te 18. Dimanche d apres la Trintte. 


Ml y a un ſeul corps & un ſeul Ef 
prit, comme auth vous eres ap- 
pellez en une ſeule eſperance dC 
v6rre vocation. Il y a un ſeul 
Seigneur, une ſcule foy, un ſenl 
bapteme ; Un ſeul Dieu & Pere 
de tous, qui eſt furtous, & par- 
mi tous, & en vous touse 


L"Evangile. $ Luc 14. I. 


L avint auſſi que luy erant 
entre en la maiſon d'un des 
principaux des Pharifens 

en un jour de Sabbar pour pren- 
dre fa refetion, ils Vobſervorenr. 
Et voici, un homme hydropi- 
que &toit 1a devant luy, Er Je- 
ſus prenant la parole, parla 
aux Docteurs de la Roy, & aux 
Pharifiens, diſant, Eft-1l per- 
mis de guerir au jour dn Sab- 
vat? Fr ils ne dirent mot, A. 
lors ayant pris le malade, 1 le 
guerit, & le renvoya. Pais leur 
repondanr, il dir, Qui (cra ce- 
luy d'entre vous qui aura un 
aine ou un beeuf qui tombe en 
un puits, qui ne le retire hors 
incontineut au jour du Sabbat? 
Er ils ne « uvoent repli- 
uer 2 ces choles. [1 propoſoir 
auſN aux conviez une ſimilirude, 
prenanr garde comme ils chot- 
fifloient les premieres places 4 
table, cn luy diiane, Quand tu 
{eras convie par quelqu'un aux 
ndces ne te mcts point 4 table 
an plus haut lieu, de peur qu'il 
avienne qi*un plus Cle 
que toy foit convie par luy. Kr 
= celuy gui aura convie & toy 
luy, vienne, & te die, Fay 
place a celuy ci: & qu'alors ru 
commences avec honte a tenir 
le ru bas lieu. Mais quand 
tu ferasconvie, va, & te mers au 
plus bas lieu; afin que quand 
(Eluy qui ta convie viendra, :1 


_ 
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te die, Mon ami, monte plus 
aut. Alors cela te rournera 
a honneur devant tous ceux qut 
ſeront 2 rable avec toy, Car 
quiconque 5'eleve 1c12 abaifſe, & 
quiconque Yabaiſle ſera eleve, 


Le dix-buitieme Dimancixe d 4- 
pres a Trinnte, 


La COLLECTE. 


Eigneur, nous te ſupplions 

qu'il te plaiſe faire la grace 

a ton peuple derehiſter ax 
rentarions du monde, de la chaic 
& du diable; Er de te ſuivre 
cn purete de caur & defprir, 
roy qui es le feul vray Dieu. 
par Jeſus Chriſt n3zre Seignen 
Amen. 


L' Epitre. 1 Cor. i. 4. 


Dieu & cauſe de vous tou- 

chant la prace de Dicu qui 
vous eft donne en Jeſs Chrilt : 
De ce quen toutes choſes vous 
etes enrichis en luy, en tour 
don de parvle & en toute cor:- 
noiflance: felon que le temoi- 
gnage de Jeſs Chriſt a tte cone 
hirme en vous, Telic:nene qu''! 
ne vous defiur aucun don, pot: 
dant que vous atrendez la ma+ 
niteſtarim de ny:re Seigne';; 

_ 7 

Jelus Chriſt, L»quel auih vor 
attermira jug ues 2 14 fin, povr 
efre trreprebentiLles en la jours 
nee de- rkre Senor Welk: 
Chi, «. BY. 


Ih rens totjours graces 2 mg 


106 Te ry. Dimanche.d apres la Trinite, 


L' Evangile. S. Math, 22. 34 


Uand les Phariſtens en- 
rendirent quil avoir ter- 
me la bouche aux Sad- 

auciens, ils Saflemblcrent d'un 
accord, & Fun dJentrieux, do- 
eteur dc la Loy, Tinterrogea cn 
le tentant & difant, Maitre, le- 
qucl eft le grand Commandc- 
mer de la Loy, Jefus luy dir, 
I't aimcras le Seigneur ton 
Dieu ic rout ton cucur, & de 
Ute ron ame, & de toure ta pun- 
fe. Celuy-ci ct ic premicr & 
I grand Commandement. Fr 
': tecond ſemblable A iccluy 
oft, Tu aimceras ton prochain 
comme toy-meme, De ces 
&cux commandemens depen- 
dent toute la Loy & les Prophe- 
2&8. Et les Tharifiens erans al. 
iemblez, Jeſus les intterrogea, 
<:fant, Que vous ſemble-t"il du 
Chriſt 2 de qui eſt-il Fils? Ils 
lay repondirent, De David. 
Xt 4] leur dit, Comment donc 
David Tappelle-t'il en Efprit, 
Seigneur ? difant, Le Seigneur a 
dir 2 mon. Seigneur, Sicds-toy 2 
ma dexttc, julquesa ce que jaye 
mis tes ernemis pour le mar- 
chepied de tes picds, Si donc 
David Tappelle Seigncur, com- 
ncnt eft-11 jon Fils? Er nul ne 
iuy pcuvoir repondre un ſeul 
mot: X perſonne ne Toſa plus 
iet2rroger depuis ce jour-l2, 


Le 


dix-neufuviem: Dimanche 
apres la Trinite, 


La COLLECTE. 
Dieu, puis que fans toy 
nous ne te pouvons agreer, 
tay nous la grace cn tg 


miſericordes, que ton Saint E(- 
pric conduiſe & adrefle nos 
cXxurs en routes choſes, par Jeſus 
Chriſt notre Seigneur. Amen, 


L' Epitre, Eph. 4. 17. 


Oicy done ce que je dis & 
atteſte de parle ___ 

Ocſt que vous ne chemi. 

nicz plus comme auili le reſte des 
Gentils chemine en la vanite de 
leurs penſees; Ayans leur en- 
tendement obſcurci de tenebres, 
& erans etrangers de la vie de 
Dieu, a cauſe de ignorance qui 
eſt en cux, par I'cndurciflement 
de leur cazur, leſquels ayans 
perdu tour ſentiment, fe font 
abandonnez a diflolurtion, pour 
commettre roure ſouillure, 1 
qui en feroit pis. Mais vous 
n'avez point ainh appris Chriſt, 
voire fi vous Vavez ecoute, & 
fi vous avez ee enſcignez de 
par luy, ainſi que la verite et 
en Jetus: Afavoir que vous de- 
pouilliezle viel homme, quant2 
la converſation- precedente, le- 
quel fe corrompr par les” con- 
voitiſes qui ſeduiſent : Et que 
vous ſoycz renouvellez en let 
prit de votre entendement: Ert 
que vous ſoyez revetus du nou- 
vel homme cree ſelon Dieu er 
juſtice & vraye (intete. Celſt- 
pourquoy ayans depouille le 
menſo:ge, parlez en veritecha- 
cun avec ſon prochain: car nous 
ſonmmmes membres les uns des 
autres. Couroucez-vous, & ne 
pechez point : que Je ſoleil ne 
{e couche point ſur votre cour- 
roux. Et ne donnez point lieu 
au diahle. Que celuy qui dero- 
boir, ne derobe plus : mais plutor 
qu'il travaille en ouvrant de ſes 
mains en ce qui cft bon : aff 
quil ait pour departir a celuy 
8 qui 


Te 20. Dimanche d apres la Trimte. 


11 a beſoin, Que nul propos in- 
£2 ne forte de votre bouche : 
mais ccluy qui eſt bon A Tuſage 
dedification, afin. qu'il dorne 
grace & ceux qui loyent. Et re 
contriſtez point le Saint Eſprit 
de Dieu, par lequel vous avez 
ere ſeellez pour le jour de la re- 
demprtion. Que route amer- 
rume, & colere, & ire, & crie- 
rie, & medifance, foyent orees 
de vous, avec toute malice. Mais 
ſoyez benins les uns envers les 
autres, pleins de compaſſion, & 
pardonnans les uns aux autres, 
ainſi auſſi que Dieu vous a par- 
donne par Chriſt, 


L'Evanrile, $, Matthh, 9. 1, 


Efus Erant entre en la na(l- 

{clle, il repaſla, & revint en 

fa ville. Er voicy, on luy 
preſerta un paralyrique giſant 
en un lick, Er Jeſus voyant leur 
foy, dirau .oup” 0g Ba Aye bon 
courage, mon fils, tes pechez te 
ſont pardonnez. Er voicy, qucl- 
ques-uns des Scribes difoicnr en 
cux-memes, Celuy-ci blaſpheme. 
Fr Jeſus voyant leurs penſces, 
ieur dit, Pourquoy penlez-vous 
du mal en vos ceeurs ? Car le- 
quel eft le plus aitz de dire, Tes 
pechez te font pardonnez : ou 
dedire, Leve-toy, & chemne? 
Or afin que vous ſgachiez que 
ie Fils de Thonum* a pouvoir 
en la terre de pardonner les 
pechez, Leve-toy, (dit-il a: pa- 
ralytique) pren ton lik, &r'en 
vacn ta maitfon. Et i! & leva, 
& en alla en fa mifon. Ce 
que les troup2s YOYants, ellos 8'c- 
tonnerent, & vlotihercnt Nivy 
qui avoit donne un tcl pouvo): 
zux homme*, 
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Le ving tieme Dimanche dapres 
la Trinite, 


La COLLECTE. 


leu Tout-puiſſant & tres. 
miſericordieux, ' garanti 


nous par ta grande bonte 
de tour ce qui nous pourroir 
nuire : afin qu'etant bien diipo- 
{cz de corps & d'efprit, nous 
puiſſions nous employer gaye- 
ment aux choſes que tu veux 
que nous faſſhons, par Jeſus 
Chriſt n$tre Seigneur, Amen, 


L'Epitre, Eph. 5. 15. 


Viſez donc comment vous 
cheminerez{oigneuſementg 
_ * non point comme etans 
denuez de fagefſe, mais com- 
me etans ſages: Racherans lz 
teinps, car les jours ſont mau- 
vais. Ceſt pourquoy ne foyez 
point fans prudence, mais biery 
entendans quelle eft la volon'- 
du Seigneur, Et ne vous euyvrez 
point de vin, anquel'il y a de* 
la diffolution : mais ſoycz rem- 
plis de VEfprit : partans entre: 
vous par Pſeaumnes, loiiinges, 
chanſons fpirituclles: chiurans 
& pſalmodians en v8:re cvur 
au Seigneur. Rendaas to.1jo.!!'s 
graces pour routes cRutcs, a; 
Nom de 1d:re Seigient Tots 
Chriſt, a nScre Dicu & Vere, 
Vous {o!!metrans les viis 212% aus 
tres en lacrainte de Niviu, 


' *; - 
L Fuanc ile, S, Atih, 22. T, 


Lors Tetus prenant a parc - 
le, lenr parla de rechet er 
funilitude, ditanr, Le re” 

yYauinz des cicux cit tents 


F, & 2 4 


108 Le 11. Dimanche dapres Ia Trinite. 


He 2 un Roy qui fit les n'ces 
de fon fils. Et envoya fes {.r- 
viteurs, pour app-ller ceux 
qui avoient ete convicz aux 
noces: mais ils n'y voulurent 
point venir. Derechcf ilenvoya 
d'autres ſ{crviteurs, dilant, Di- 
res A ceux Qui Eroyent convicz, 
Voicy, jay apprete mon diner: 
mes taureaux & mes b*tes en- 
graiſices ſont tuces, & tout eſt 
prer, vencz aux noces, Mais 
eux n'en tcnans conte, Sen al- 
lerent, I'un a4 mietairie, & Vau- 
ere 2 fon traiſic. Et les autres 
prirent ſes ſerviteurs, & les ou- 
ragerent, & les tuerent. Quand 
le Roy Ventendir, i] ſe mit en co- 
lere, & ayant envoye ſes gens de 
guerre, 11 fit perir ces meurtri- 
ers-la, & briila leur ville. Alors 
U dit 4 ſes ſerviteurs.. Or bien, 
les ndces ſont appretees, mais 
ceux qui etoyent. conviez n'en 
ttoyent pas dignes. Allez donc 
aux carrefours des chemins, & 
autant que vous en trouverez 
conviez-les aux noces. Alors ſes 
ſerviteurs ſorrigent vers les che. 
mins, & aſlemblerent autant 
qu'ils en trouverent, tant mau- 
vais que bons : tellement que le 
lieu des ndces fur rempli de 
ens qui Etoyent 4 table. Er 
Roy y Erant entre yg voir 
ceux qui Eroyent 4 table, vid 1d 


un homme qui n*etoir pas veru. 


Cune robbe de ndces: Er il luy 
dir, Compagnon, comment es» 
wu Entre icy fans avoir une rob- 
be de ndces ? Fr il eut la bou- 


«<he cloſe, Alors.le Roy dit aux 


ferviteurs,Liez-lepieds & mains, 
V le jettez Es tenebres de de- 
Hors : R il y- aura pleur & 
mmm de dents. Garil y. a 

ucoup, d appellez, mais peu 
ecleus, IT n ew 


=_ 


Le vingt-unieme Dimanche 
d apres la Trinite. 


Ts COLLECTYE, 


Ous te prions, 6 milcri. 
cordieux Seigneur, qu'il 
te plaiſe daccorder a tes 


hdceles ton pardon & ta paix ; 
atin qu'etant nettoyez de tous 
leurs pechez, i's te ſervent en 
rranquilite d'eſprit, par Jeſus 
Chriſt nocre Seigncur, Amen. 


L'Ej:itre. Eph '6. 10. . 


Es freres, fortifez-vous 
M au Seigneur, & en la 
uiſlance de ſa force. 


Soyez nol won de toutes les ar. 
mures de Dieu, afin que vous 


uiſhez refiſter contre les em- 


aches du diable. Car nous 
n'avons point la lutte contre le 
ſang & la chair, mais contre les 
Principautez, contre les Puil- 
ſances, contre les Seigneurs du 
monde, Gouverneurs des tene- 
bres de ce fiecle, contre les ma- 
lices ſpiriruelles qui ſont es licux 
celeſtes. C'eſt pourquoy prence 
toutes les armures de Dieu, ahin 
que vous puiſhez reſiſter au mau- 


vais jour, & ayans tout ſur- 


monte demeurer fermes. Soyez 


donc fermes, ayahs vos reins. 


ccints de verite, &etans reverus 
de la cuiraſſe de juſtice. Et ayans 
les pieds chauſſez de la prepara- 
tion de  FEvangile de paix. 
Prenans ſar tour le bouclier-de 
la oy, par lequel yous puilſiez 
Ereindre tous les dards enflam- 
mez du malin, Prenez auſſt le 
caſque de falur, & Veſpee de 
Eſprit, qui eſt la Parole de Dieu, 
Priant en toute forte de priere 
& de requete, entout remps, en 

wat ie ag: elprir, 
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eſprit,& veillans 2 cela avec tou- 
te perſeverance & requere pour 
tous les Saints. Er pour moy, a- 
fin que la parole me ſoit donnfe 
3 bouche ouverre cn hardictle : 
afn de dorner 4 connvitre le 
myſtcre de I'Evangile : Pour le- 
quel je ſuis Ambaſladeur cn la 
chaine, afin que je parle franche- 
ment comme il me faur parlcr. 


L'Evangule, $, Jean 4. 46. 


* cour, duquel le fils eroir ma- 
lade 4 Capernaum. Celuy- 

1a ayant entendu que Jeſus eroir 
venu de Judee en Galilee, $'en 
alla vers luy, & le pria qu'il de- 
ſcendiſt pour guerir ſon hls: Car 
ils'en alloit mourir. Alors Jeſus 
luy dir, Si vous ne voyez dcs 
ſignes & des miracles, vous ne 
croyez point, Ertce Seigneur de 
cour luy dir, Seigneur, deſcen 
devant que mon fils meure. 
Jelus luy tir, Va, ton fils vir, Cer 


I y avoit un Seigneur de 


homme creut 2 la parole que Je- 


ſus luy avoir dite, & Sen alloir, 
Fr comme deja il deſcendoir, 
ſes ſervireurs luy vinrent au de- 
vant, & oy apporterent des 
nouvelles, diſans, Ton hls, vit. A- 
lors il demanda 2 quelle heure il 
Fetoit trouve mieux. Et ils luy 
dirent, Hier ſurles ſept heures la 
hevre le laifſa. Le- pere donc 
connut que c'Etoir 4 cette m2- 
me heure-lz que Jeſus luy avoir 
dit,Ton fils vit. Et il crut,& toute 
ſa maiſon, Jeſus fit encore ce ſe. 


cond figne, quant il fut venu 


de Judee en Galilee, 


Le vingt & deuxieme Dimanche 
d"apres la Trimitc 


La COLLECTE. 


Ucilles,Seigneur, entrc- 

\ renir lEglite, qui eſt ra 
famille, dans une piete 
continuelle, atin qu'trant ex. 
cmpre d'adverſite ſous la faveur 
de ta protetion, el'e Sadonne 
devotement 2 ton ſervice, & 2 
Fexercice des bornnes aQzuvres, 2 
la gloire de ton Nom, par Je-. 
ſus Chriſt ndtre Seigneur, A» 
men, 
L'Ejitre, Phil. I. 3, 


F rens graces 2 mon Diet, tou- 


res le fois que je fais 'men- 

tion. de vous, faiſfans rtoil- 
jours des prieres avec joye pour 
Vous tous, en toutes mes oraiſons, 
A cauſe de la communion de VE- 
vangile que vous avez demon- 
tree, depuis le premier jour juſ-" 
ques A maintenant: Eftant atleu- 
re de cela meme, que celuy qui 
a commence cette bonne azuvre 
en vous, Facheveray juſques 2 la 
journte de Jeſus Chriſt : Com» 
me il. m'eſt raiſonnable de pen- 
ſer cela de vous tous, parce que 
je retiens en mon caxur que yous 
avez tous ere participans ile la- 
grace avec moy en mes liens, & 
en la defenſe & confirmation de 
VEvangile. Car Dieu m'eſt te. 
moin comme je vous affetionne- 
rous dune cordiale affeftion 
de Jeſus Chriſt. Er je requiers 
ceci, afin que votre charite 3 
bonde encore de plus en plus, 
avec reconnoiſfance & toute in« 
relligence :. Afn que vous dif- 
cerniez les choſes contraires,pour 
Erre purs & fans achoppemene 
jufques A la journee de Chriſt, 
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Eſtans remplis de fruits de Ju- 
ſtice, qui ſont par Jeſus Chriſt, 
3 la gloire & louange de Dieu. 


L' Evanrile. $.Matth. 18. 21. 


lerre dit 2 Jeſus, Seigneur, 

juſques 2 combien de fois 

mon frere pechera-t'il con- 
re moy, & je luy pardonneray ? 
Sera-ce bien juſques 2 ſcpt fois ? 
Teſus luy repondir, Je ne te dis 
point juſques a lept fois, mais 
juſques a ſept fois ſeprante fois. 
Partant le Royaume des cieux 
c{t accompare a un Roy, Ic- 
guel voulut conter avec ſes fer- 
vireurs, Et quand it cut com- 
mence 2 conter, on Iuy cn pre- 
ſenta un qui devoit di: nile ta- 
lens. Et d'autant qu'il n'avoit pas 
dequoy payer, fon {cigueur 
commanda qu'il fiiz vendu, luy 
& ia femme, & (es cnfans, & 
rout ce qu'il avoit, & que la det- 
re fiir payee, Or ce terviteur- 
1a ſe jertant cn terre, le ups 
plioit, difant, Seigaeur, uſe de 
patience envers moy, O& je te 
zendray le rout. Alors le Set. 


2neur de ce {crviteu” !*, etant 
em de compailion, :. :£ acha, 
& luy | quitta la Gert Mais 


guand ce ſervitcur-la fur parti, 
il trouva Fun de ces compa- 
pnons de fer» ice, qui luy devoir 
cent deniers, Icquci 1 faifir, 5: 


- 


errangloit, difant, Pays 1 


ce Que tu me do ;r for (0.2 
pagnon de (c ſe je#22"t 0 
s picd- le luy o tart, 
Uſe c:.- par: **7+Qrs. ni''y, 3K 
Jes. rend. ..y 'e tout, Mais i 
nen vouti,” cn tyre, a'11s Pen 


alla, & lc vir ew prifo!: riſque 
a ce qi] et paye lac irie, Or 
{es autres con pagnons de ter- 
vice voyant ce qui avoir <e 
it, firent fort marris, dont 


ls s'en vinrent & declarcrent 4 
leur Seigneur rout ce qui avoir 
ere fair. Alors fon {eigneur Vap- 
pella, & luy dit, Mechant ſer- 
viteur, je t'ay quitte toute cette 
dette, parce que tu m'cn as pris : 
Ne te falloit-il pas auſli avoir 
pitie de ton compagnon de ſer- 
vice, ainſi que javois en pitie 
de toy ? Alors fon ſcigneur 
ertant en colore, le livra aux 
ſergens, juſques & ce qu'il Juy 
elit paye tout ce qui luy Etoit 
aeu. Ainf yous en fera mon 
Pere celeſte, $ vous ne pardon- 
nez de c&ur chicun 2 ſon frere 
ics fautes, 


Le vinrt & tyoiſieme Dimanche 
Pl # 
d aprts la Trinte, 


Ls COLLECTE. 


Dicu nvrre retraite & n\- 

tre force, qui es i'sutheur 

de tote piets, prete I's. 
rc. aux prieres ardentes de 
ron Fglite: & fay que les choſes 
que nous demandons avec foy, 
n92* Tes obrtenions en cer, 
par jcius Chriſt nvtre Seigneur, 
Amen, 


."Fpitre, Phil. 3. 17. 


+ Oyczdonc Tun accord mes 
my, :mitatcurs, freres, & conſi- 
% derez ccux qui cheminent 
ain, ſclo!1 que vous nous avez 
pour patron. Ca: pluſicurs che- 
mincnt, deſquecls is vous ay ſou- 
vent dit, & maintenant je le 
dis auſh) en picurant, qu'ils tont 
CPnet,'s de la croix de Chriſt, 
c {qui 15 11 fin eſt perdition, ic 
'!J:Cu deſqu-1s ct 1. YeNtere, & 
la gloire et levr confuilon, gui 
ontleur affection aux choſrs ter- 
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-onnes. Mais nocre coverta- 
rion eſt de bourgeois des cieux, 
10 auſh nous atrendons le Sau- 
veur, aſſayoir le Seigneur Jeſus 
Chriſt. Lequel transformera 
nitre.corps vil, ahn qu'il foir 
rendu conforme 2 ſon corps glo- 
ricux, {elon cerre efficace, par 
laquelle il peut memes aflujertir 


:2utes choſcs 2 loy. 
LEvangile, $. Marth, 22.15. 


Lors les Pharifiens Ye- 
tans retirez, prirent con- 
ſeil comment ils I'en/ace- 
roicnt en paroles, Et Juy envo- 
yerentleurs diſciplcs avec des He- 
rodiens, diſans, Maitre, nous {Ga- 
vons que tu es veritable, & que 
tu enſeignez la voye de Dieu C11 
verite, & que tu nete ſoucies 
de perſonne: car tu ne regar- 
despoint a Vapparence des hom- 
mes, Di nous donc ce qui te fem- 
ble 2 Eft-il permis de payer le 
tribut 3 Cefar, ou non ? Er Je- 
ſus connoifſant leur malice, dit, 
Hypocrites, pourq':9y me tentCz- 
vous? Montrez-moz la mon- 
noye du tribut. Et ib> Juy pre- 
ſ{enterent un denier : Er 1! leur 
dit, De qui eſt cette image, 6 
certe inſcription ? Lis ly dirent, 
De Ceſar. Alors il leur dit, Ren- 
dez done 2 Celar les chotes Qui 
lont 2 Cefar, & a D.cu ce qui ap- 
partient a Dieu. Oyans ccla 
is se:onnerent, & le laiffant &er 
ailerent, 


Le vingt & quatrieme Dimar-« 
che dapres la Trimte, 


Ls COLLECTE. 


Ueilles, Seigneur, pardon- 
ner 4 ton peuples ſes of- 
tenſes, afin que par ta 

grande bonte, nous ſoyons affran- 
chis des liens de rous les pechez 
que n6rre infirmite nous a fair 
commettre. Fay nous cette grace, 
0 Pere ccleſte, pour amour dc 
Teſus Chriſt notre benin Sei- 
oneur & Sauvcur. Amen. 


L' Epizye. Col. 1. 3. 


Ous rendons tojours gra- 
ces de vous a Dieu, qui eſt 
le Pere de notre Seigneur 

Jeſus Chriſt, prians to%jours pour 
Vous, ayans out parler de vo- 
tre foy en Jeſus Chriſt, & de la 
charite que vous avez envers 
rous les Saints : Pour Peſperance 
qui vous eſt reſervee es cieux, 
laquelle vousavez ci-devant ouic 
par la parole de verite, affavoir 
de IEvangile. Qui cſt parvenu 
a vous, comme aulli il eft par 
rout le monde, & #utife ainſi 
en vous, depuis le jour que vous 
avcz out & connu la grace de 
Dicu c1 vere, comme auſſi vous 
Vavez appris d'Epaphras n6tre 
cher compagnon de ſervice, ai 
> hicle Miniftre de Chtiſt 
pour vous: Lequel aufi nous a 
Jcclare vorre charite, que vous 
avez en IFiprit. Et partant auth 
des jour que nous avon enten- 
du cela, nous ne ceſſons de prier 
pour vous, & de demander que 
vous foyez remplis de la con- 
no:fTance de la volonts d'iceluy, 
en toure fapience, & intclligence 
{piituglle: Afun QUE V9Us chemi- 

nics 
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cheminiez dignement comme 
il eſt ſcant ſelon le Seigneur, cn 
luy plaiſant entierement, frutti- 
Gant en toute bonne acuvre, & 
croiflact cn connoiflance de 
Dieu. Eſtant fortihcz en route 
force ſclon la vertu de fa gloire, 
en toute ſouffrance & eſprit pa- 
tient avec joye. Rendant graces 
au Pere, qui nous a rendus Ca- 
pables de participer a Vherirage 
des Saints en la lumiere. 


L'Evangile, $. Matth. 9. 18, 


(} oc Jeſus difoit ces 
choſes, voici venir un 
Scigneurde cour, lequel 
ſe proſterna devant luy, dilant, 
Ma fille eſt maintenanr decedee, 
mais vien, & mets ta main ſur 
elle, & elle vivra. Et Jeſus 
serant leye, le ſuivir avec ſecs 
diſcipies. Ft voicy, une femme 
travaillee d'une perte de ſang 
depuis douze ans, vint par der- 
riere, & toucha le bord de ſon 
vetement, Car elle diſoit en 
ſoy-meme,Si ſeulement je touche 
ſon verement, je ſcray gueric, 
Alors Jeſus &erant retourne, & 
la regardant, dit, Aye hon 
courage, ma hile, ta foy ra ſau- 
vee. Fr en ce meme inſtant la 
femme fut guerie. Et quand Jeſus 
fur venu en la maiton de ce 
Seigneur-la, & eut veu les me- 
neftriers, & la troupe la aflem- 
blee qui meneir un grand bruit, 
i] leur dit, Rerirez-vous: car 1x 
jeune fille n'eſt pas morte, mais 
elle dort. Er ils fe moquoyenr 
de luy. Et quand la troupe I' 
afſemblee eur ere miſe dehors, 
il entra & prit la main de la 
ome fille, & elle ſe leva. Erle 

it eN COurvt par tout Ce Quatre 
ticr-l2, | 
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Le vingt & cinguieme Dimanche 
d'apres la Trimte, 


La COLLECTE, 


Eigneur, rouche tellement le 

0 cur de tes hdeles, que 

frutihant abondammene 

en toute forte de bonnes ceuvres 

ils en regoivent de toy le loyer 

tres-abondant, par Jeſus Chriſt 
notre Seigneur, Amen. 


Pour PEpitre Jer. 23. $. 


Oicy, les jours viennent, 

ditI'Erernel, que je feray 

lever a David un germe 
juſte, & il regnera comme Roy : 
i adreſſcra & exercera juge- 
ment & juſtice en la terre. Es 
jours dicelui Juda ſera mis 4 
ſauvere, & lirael habitcra en 
afleurance ; & Ceft icy ſon nom 
duquel on Vappellera, L'Eterne!, 
ne Juſtice, Pourtanr les jours - 
s'en vont venir, dit-PErterncl, 
qu'on ne dira plus, L'Eternel eft 
vivant, qui a fait remonter les 
enfans d'Iſrael hors du pays d'E- 
gypte. Mais FEternel eſt vi- 
vant qui a fait remonter, & qui 
a ramene la ſemence de la mai- 
ſon d'I{rael du pais de devers A- 
quilon, & de tous les pais aul- 
quels je les avois dechaflez, & ©: 
habireront en Icur terre. 


L*Evangile. $. Jean 6. 5. 


Eſus donc ayant leve (es yeuxs 

& voyant que de grandes 
troupes venoient 2 luy, dit 

a Philippe, D'ou acheterons- 
nous des pains, afin que ceux- 
ci ayent a manger ? (Or il diſoir 
.cela pour Veprouver ; car il 


ſcavoi: 
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Le Four de 


fravoit bien ce qu'il devoit fai- 
re.) Philippe luy repondit, Pour 
deux ccns deniers de pain ne 
leur ſuffiroit pas, 2 ce que cha- 
cun d'eux en prit tant foit pen, 
Et I'un de ſes diſciples, alſavoir 
Andre frere de Simon Pierre, 
luy dit, Il y a ici un petit gar- 
con qui a cinq pains d'orge & 
deux puifſons : mais qu*cſt-ce 
de cela pour tant de gens? A- 
lors Jcfus dir, Faites affcoir les 
ens. Or il y avoit beaucoup 
'herbe en ce licu-la. Les gers 
done Safkrent environ au non» 
bre de cinq mille, Fr Jefus prit 
les pains, & apres qu#il eut ren- 
dy graces, il les diftribua aux 
diſciples, & les diſciples & ceux 
qui etoyent afſir, & ſembla- 
blement des poiflons aurar:t 
vilgen vouloient.Etaprec qu'i's 
urene raſtaſiez, il dit & ſes dif- 
ciples, Amaſlez les pieces qui 
font de reſte, afin que rien ne 
foit perdu NIls les amaſſerent 
donc, & emp'irent douze cor. 
beilles de pieces des cinq pains 
Torge, qui E2yent demeurces 
a ceux qui en avoyent manges. 
Or [cs gens ayans veu le mirac'e 
_ Jeſus avoir fair, difoyenr, 
« Oo eſt verirablement le 
Prophete qui, devoit venir au 
monde, 


$'il y a encore drs Dimanches dr. 
vant le Dimanche de Ad. 
vent Von prendra |: ſervice 
de quelqu'un des Dimanches 
gut auront &te omni apres 
PEpithanie pour ceux qui 
manquerent icy, Et Sil y en 
a moins qu'il n'y en a tic de 
marquet, on omettra le eſte, 
Pourvew qu'on diſe tokjours 
cette dermiere ColleFe,cetre E- 
pitre & cet Evangile, le Di. 
manche de devant Advent, 


S Andre. 
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Le Jour de S. ANDRE, 
La COLLECTE. 


teu Tour puiſl.nt qui as 
D fait la-grace 2 ron Ap9- 
tre S. Andre doberwr 


promptement 2 la vocation de 
ron Fils Jeſus Chriſt, & dele fot- 
vre fans aucundclay : Fay nous 
auſſi a tous cette grace, qu'crans 
appellcz par ta Sainte Parole, 
nous nqus PpOrtions Inconrine IT 
a ſvivre cn toute oberffance ts 
fints commandemens, par 'e 
mE#me Jeſus Chriſt n5tre Sei- 
pneur. Am.n. 


L Epitre, Rom. 10. 9, 


ta bouche, & que ta croyes 

en ton caur que Dieu I'a 
refſuſcies des morrs, tu ſcras 
fauve, Car de caeur on croit & 
j -ſtice,& de bouche on fair con- 
feſhon & (alut. Car VEcriture 
dit, Quiconque croit en luy ne 
ſera paint conſis, D'aurant quiil 
n'y a point de difference du Ju:'f 
ni du Grec: Caril y a un me. 
me Seigneur de tous, qui eſt ri. 
che envers tous c2ux qu il invo» 
nt. Car quiconque invo- 
Le le Nom du Seigneur ſera 
auve. Comment done invo» 
queront ils celuy auquel ils n'onr 
point creu? & comment croi- 
ront-i's en celuy duquel ils n'onr 
Foint Out parler ? & comment 
orront-i!s $il n'y 2 quelqu*un qui 
lwur prehe ? Er comment 
prechera-ron, finon quiil y en 
air qui ſoyent envoyez ? Ainlt 
qu'il cſt ecrit, O que les picds 
de ceux qui annoncent la paix 
ſont beaux,voire de ceux qui an. 
noncent les choſes bonnes ! Mais 
touS 


0g tu confeſſes le Seigneur de 


I14 
rous n'ont pas obet aPEvangile : 
car Efaie dit, Seigneur, qui a 
cri a n6tre predication ? La 
foy donc eſt par Four, & Vourr 
par la parole de Dieu. Mais 
je demande, ne lont ils point 
out ? Au contraire leur ſon ct 
alle par route la terre, & leurs 
paroles juſques aux bouts du 
monde. Mais je demande, Iſrael 
ne Fa-r'il pas connu ? Moyle le 
premier dit, Je vous provoque- 
ray a jalouſie par celuy qui n'eſt 
oint peuple; je vous emouvray 
2 ire par une nation deſtitute 
d'intelligence, Er Efaie Sen- 
hardit rout A fait, & dir, Tay 
ete trouve de cenx qui ne me 
cherchoyent point : & ſuis mani- 
feſtement apparu a ceux qui ne 
Senqueroyent point de moy. 
Mais quant a Ifreel, i] dit, V'ay 
rout le jour erendu mes mains 4 
un peuple rebelle & contre- 
difant, 


L' Evangzile, S. Matth, 4.18, 


T comme Jeſus cheminoir 

lelong de la mer de Ga- 

lilte, 1] vid deux freres,Si- 
mon qui fut dir Pierre, & An- 
dre fon frere, qui jettoient leur 
file en la mer: car ils etoyent 
pecheurs. Fr il leur dit, VE& 
nez apres moy, & je vous feray 
pecheurs d'hommes. Et eux in. 
continent laiflans leurs blez, le 
ſuivirent. Fr de I|A &ant alls 
plus outre, il vid deux atttres 
freres, Jaques fils Ce Zebedte & 
Jean ſon frere, en une naſſelle, 
avec Zebedee lcur pere, qui ra- 
colitroient leurs filez: & il les 
appella. Et eux incontinent a- 
yans laiffe leur naſlelle & leur 
pere, le ſuivirent, 


_ —— 


Saint Thomas. 


Saint THOMAS U"Aporye, 
Lo COLLECTE, 


Teu Tout-puiſlant & vi. 

vant eternellement, qui 

pour nous affermir ta. 
vantage en la foy, as voulu que 
ton Ap6:re S. Thomas dourir 
de la rcfurretion de ton Fils : 
Fay que nous croyons 1 indubi. 
rablement & fi parfaitement en 
ron Fils Jeſus Chriſt, que ndcre 
foy ne ſoit jameis rejetree- en ta 
preſence: Exauce nous, Seigneur, 
par le meme Jeſus Chiiſt, au. 
qucl avec toy & avec le Saint 
Eſprir, ſoir tour honneur, & 
route gloire, maintenant & 4 
jamais. Amen, 


LEritre. Eph. 2. 19. 


Ous n'eres done plus 

errangers bi forains mais 

combourgesvis des Saints, 
& domeſtiques de Dicu: Eitans 
edificz ſur le fondement des A» 
potres & des Propheres, Jeſus 
Chriſt l:y-meme etant Ia 
mairreſſe pierre du coin :; En 
qui rout T'edifice rapporte & a- 
ja{te cn{emble, fe leve pour etre 
un temple faint au Scigneur : 
En qui vous <tes entemble e- 
dificz pour ere un taberracle 
dc Dicu cn Eſprit, 


L'Evargile, S. Jean 20 74 


RThomas Iun des douze, 
appelle Didyme, 1ero!! 

FOINt AVCC CUX qg”and le- 

ſus vint. Dont les autres dit- 
ciples luy dirent, Nous avons 
veu le Scigneur. Mais il lcur 
dir, Si je ne vois les enſcignes 
dcs cloux en (cs meins, & * 
jc 


mM I 


onde * ace ac ia Sa . BY 


La Converſion de S. Paul. I15 


ke ne mets mon doigt Ia ou 


zoient les cloux, & 1 je Pour L'Epitre, AR. 9.1, 
mets ma main a ſon c6te, je -— —_— 


k croiray point. Et huit jours 

res ſes diſciples Eroyent dere- 
chef 1k dedans, & Thomas avec 
eux. Alors Jeſus vint, les portes 
trans fermecs, & fur 1a au mi- 
lieu F'eux, & leur dir, Paix vous 
ſoit. Puis il dit 4 Thomas, Mcts 
ron doigt ici, & regarde mes 
mains: avance auth ta main & 
la mets 4 mon c*te ; & ne ſois 
point incredule, mais fidele. Fr 
Thomas repondir, & luy dit, 
Mon _ & mon Dicu. Je- 
ſus luy dit, parce que tu mas 
veu, Thomas, tu as cri: bicn- 
heureux ſont ceux qui n'ont 
point vet, & ont crii, Jeſus fr 
auſh pleufieurs autres Hhgnes en 
la preſence de ſes diſciples, lef- 
quels ne ſoint point Ecrits en ce 
livre. Mais ces choſes ſont &cri- 
res, afin que vous croy1cz que Je- 
ſus eſt le Chriſt le Fils de Dieu, 
& qu'en croyant vous ayez la 
vie par fon Nom. 


La Converſion de S.P AUL. 
La COLLECTE. 


D.e,qui par la predica- 
tion du bien-heureux 

Apvtre S. Paul, as fait 
reſplendir la lumiere de PEvan- 
gile par tout le monde : Nous te 
prions de nous faire la grace que 
nous ſouvenant de ſa merveilleu- 
le converhon, nous t'en temoi- 
gmons notre reconn»iflance, ſui- 
vant la fainte dodtrine qu'il a 
enſeignee, par Jeſus Chriſt ndtre 
Seigncur, Amen, 


T Saul &tant encore tout 
H enflamme de menaces & 

de tuerie contre les diſci- 
ples du Seigneur, Serant @- 
drefſe au SouverainSacrihcateur, 
luy demanda des lettres de fa 
part pour porter & Damas aux 
Synagogues : afin que v'il en 
trouvoit quelques-uns de cette 
{ete, hommes & femmes, il les 
amerar licz a Jeruſalem, Or il 
avint qu'en cheminant, il ap» 
procha de Damas, & ſubirement 
une lumicre reſplendit du ciel, 
comme un eclair a I'enrour de 
lay. Dont &rant tombe par terre, 
il ouit une voix qui luy difoir, 
Saul, Saul, pourquoy me perſe- 
cutes-tu? Er il luy repondir, 
Qui estu, Seigneur? Er le Sei- 
gneur dir, Je ſuis Jeſus, lequel 
tu perſecutes: il reſt dur de 
regimber contre les aiguillons, 
Et tout tremblant & etfraye il 
dit, Seigneur, que veux-tu que 
jc faſſe ? Er le Scigneur luy dit, 
Leve-toy,& entre en la ville,0c 
la i] re ſera dit ce que tu dois 
faire. Or les hommes qui che- 
minnient avec luy Sarrecerent 
tovr epouvantez, oyans bien la 
voix, mais ne voyans perſonne, 
Et Saul {e leva de terre, & ou- 
vrant ſes yeux ne Voyoit pere 
ſonne: & ils le conduitirent par 
la main, & le menerent 2 Da- 
mas, ou il fur trois jours ſans 
voir, & ſans manger ni boire. 
Or il y avoit un certain diſci- 
ple 2 Damas, namme Ananias, 
auquel le Seigneur dit en viſion, 
Ananias : Et il dit, Me voicy, 


Seigneur, Et le Seigncur luy dir, 


Leve.roy, & ten va cn la rue 
ui eſt nommee la Droite, & 
Sr en la maiſon de Judasun 
nomme 
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nomme Saul, qui eſt de Tarle, 
car voila, il prie. (Or Saul a- 
voitve! en viſion un perſonnage 
nomme Ananias, entrant, & 
Iuy impoſant la main, afin qu'il 
recouvrat la veue) Et Anarilas 
repondit, Scigneur, Jay ou 
parler 2 pluficurs touchant ce 
perſonnage, combien de maux 
il a fait 2 tes Saints en Jeruſa- 
lem. Memes aufli il a authorite 
de par les principaux Sacrifica- 
teurs de lier tous ceux qui invo- 
quent ton Nom. Mais le Sei. 
pnevur lui dir, Va : car il neſt 
un inſtrument d'c'ite, pour por- 
rer mon Nom devant les Genrils, 
& les Rois, & les enfans d'Ifrael. 
Car jc luy montreray combien il 
Ju ut ouffrir pour mon Nom. 
Ananias done s'en alla, & entra 
en la maiſon : & luy impoſant 
les mains dir, Frere Saul, le Sci- 
or Jeſus qui reſt apparu par 
chemin par lequel tu venois, 
m'a envoye ahn que tu recou- 
vresle veue, & que tu ſoisrem. 
pli do Saint Eſprit. Et auſſi. 
tot il cheurt de [M yeux COm- 
me des &cailles, & Aa Tinſtant 
il recouvra la veue, puis il ſe 
leva, & fut baptiſe, Er ayant 
mane i] reprir ſes forces. Ainh 
Saul fur quelques jours avec Ics 
diſciples qui eroient 2 Daman, 
Er precha incontinent es Syra- 
gogues, que Chriſt eroirt le Fils 
de Dieu. Dont tous ceux qui 
Foioyent Etoyent comme ravis 
hors d'cux-memes, & diſoyert, 
N'eſt.ce pas celuy-ci qui a de- 
troit 2 Jeruſalem ceux qui in- 
Vequoient ce nom-la : & eſt ve. 
nu ict expres afin qu'il les ame. 
rat liez aux principaux Sacrih. 
cateurs? Mais Saul ſe fortihoit 
de plus en plus, & confondoir les 
Juifs qui habiroicnt. a Damas, 
confirmant que celuy-ci etoir 
le Chriſt, 


La Puriacation. 


L'Evangile, S. Matth.t 9, 27, 
Lors Pierre prenant la 
parole luy dit, Voicy 


A nous avons tout delaiſſe, 


& Yavous ſuivi : que nous en a. 
viendra-t'il doric ? Et Jeſus leyr 
dit, Fn verits, jc Vous dit, que 
vous qui m'avez ſuivi en la re. 
generation, quand le Fils dg 
homme ſera afſis au trdne de 
fa gloire, vous auſh ſerez af 
ſur douze trones, lugeant leg 
douze lignces d'Ifrael, Fr qui. 
conque «aura delaifle maifons,ou 
freres, ou ſxurs, ou pere, oy 
mere, ou femme, ou enfans, oy 
champs 2 cauſe de mon Nor, j1 
en recevra cent fois autant,& he. 
ritera la vie erernclle. Mais ply. 
Ceurs qui ſont les premiers {e. 
ront les derniers, & les derniers 
ſeront les premiers, 


Le preſentation de CHRIST 
dans le Temrie, appells Come 
munement la PURIFICATL. 
ON de MARIE la S, VL 
ERGE. 


Is COLLECTE, 


leu Eternel & Tovt-puiſ. 

fanr,nous ſuppliors hum. 

blement ra Maj.ſte, que 
comme Jeſus Chriſt ron Fils 
Unique t'a &e preſente ce jour 
au remple en ndtre propre chair; 
nous auſſi comparoiſtons devant 
toy en purete & en netrete de 
cur, par le meme Jeſus Chriſt 
ton Fils notre Seigncur, Amen, 


Pour 


VC 
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La Purifhcation. 


Porr F Epitre, Malech. 3. 1. 


Oicy, jenvoyeray mon 

meager, & il accolitre. 

ra le chemin devant 
moi : & incontinent le Siegneur 
que vous cherchez, entrera en 
ſon rewple, & le meſſager de 
lalliance, que vous ſouhaitez : 
yoici,il vient, a dir I'Eternel des 
armees. Et qui poutra porter le 
jour de fa venue ? & qui pour- 
ra ſubſiſter quand i] apparoitra ? 
car il eſt comme celuy qui raf- 
fine, & comme le ſavon des fou- 
lons. Er il ſera aflis comme ce- 
loy qui raffine, & purihe Var. 
gent : il nettoyera les fils de Le- 
vi, il les epurera comme I'or & 
Pargent: & ils ſcront a VEter. 
nel gens offrans oblations, ainſi 
qu'il appartient, L'oblation de 
Juda & de Jeruſalem ſera plai- 
lantea'Eternel, comme es jours 
de jadis, & comme es premiers 
ans, Je m'approcheray de vous 
pour juger, & je ſeray remoin 
ſubit contre les enchanteurs, & 
contre les adulteres, & contre 
ceux qui jurent fauſſement, & 
contre ceux qui fraudent le loyer 
du mercenaire, la veuve, & 1'or- 
phelin, & qui font tort a Vetran- 
per,&qui ne me craignent point, 
aditl'Eternel des armees. 


L'Evangile. S, Luc 2. 22, 


T quand les jours de la pu- 
FE rincation d'icelle furent 

accomplis felon la Loy 
de Moyle,ils le porterent4 Jeru- 
{:lem, pour le preſenter au Sci. 
2neur, (Comme il eſt ecrit 
en la Loy du Seigneur, Que tour 
ale ouvrant la matrice ſera 
appelle ſaint au Seigneur.) Et 
pour offcir Toblation, felon qu'il 


7 
eſt dir en la Loy du Scigneur, 
une paire de tourerelles,ou deux 
pizeonneaux. Or voici, 1] y a- 
voit un homme 4 Jeruſalem qui 
avoit nom Simeon: cet homme. 
la eroit juſte & craignant Dieu, 
lequel attendoit la conſolation 
d'Uracl : & le Saint Eſprit 
(toit ſur luy. Er il avoit ere as 
verti divinement par le Saint 
Eſprit, qu'il ne verroit point la 
mort que premierement il n'evr 
veule Chriſt du Seignevr. Ice. 
luy etant meu par VEſprit vine 
au temple : & comme le pere 
& la mere portoient dedans le 
tir enfant Jeſus, pour faire de 
uy felon la cotirume de la Loy :; 
Il le prit entre ſes bras, & benir 
Dieu, & dir, Scigneur, tu laiſ- 
ſes maintenant aller ton fervt. 
teur en paix, felon ra parole: 
Car mes yeux ontveu ton ſalue : 
l-quel tu as prepare devant la fa. 
ce de tous lespeuples: La lumiere 
pour eclairer les nations, & pour 
erre la gloire de ron peuple 
Ifrael. Er Joſeph & la mere &4'i- 
celuy s'etonnoient des choſes qui 
erojent dices de luy, Et Suneon 
les benit, & dit a Marie mere 
d'iceluy, Voici, celuy-cy eſt mais 
pour le trebuchement & pour 
le relevement de pluſftieurs en 
[{rael, & pouretre un figne au- 
quel on contredira, (Et meme 
auſſi une eſpee percera ta propre 
ame) afin que les penſces de 
pluſieurs cazurs ſoyent dEcon- 
vertes. Il y avoit auſſi Annela 
Propherefſe, fille de Phanuel, 
de la lignee d'Aſer : laquelle 
eroit deja avancee en ige, & a- 
voit vecu avec ſon mari ſept ans 
depuis fa virginite, Etelle erant 
veuve denviron quatre-vingts 
& quatre ans, ne bougeoit du 
temple, ſervant 4 Dieu en je0. 
nes & cnoraiſons, nuit & jour. 
Et 
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Er &tant ſurvenue en ce meme in- 
ſtant, elle lowvir auſ de fa 
part le Seigneur, & parloit de 
luy A tous ceux qui atrendojent 
ja delivrance a Jeruſalem. Et 
quand ils curent accompli tout 
ce qui eſt ſelon la Loy du Sel- 
eneur, ils $'cn retournerent Cn 
Galilke 2 Nazareth leur ville, 
Or le petit enfant croiſloit & ſe 
fortifioit en eſprit, etant rempl: 
de ſapience, & la grace de Dicu 
etoir ſur luy. 


Le Jour dc Saint MATTHIAS. 
Lea COLLECTE 


Teu Tout-puiffant, qui as 
dleu Matthias ton fidele 
ſervireur, pour &re du 

nombre des douze Apdtres, en la 
place du traitre Judas : Fay que 
ton Egliſe, ctant tolijours gar- 
dee des faux Aporres, ſoit con- 
duite & gouvernce par de vrais 
& fideles Paſtcurs, par Jclus 
Chriſt nStre Scigncur, Amen, 


Powr L'Epitre. ARt.1. 5, 


N ces jours-la Pierre ſe le- 

va au milicu des diſciples 

(& la etoit aſlemblee une 
—_—_ d'environ fix vingrs 
perſonnes) & dir, Hommds tre- 
res, il falloit que cetre Ecriture 
fat accomplie, que le Saint El- 
prit avoir predite par la bouche 
de David, rouchant Judas, qui a 
ere la guide de ceux qui ont 
pris Jeſus. Car il etoit du nom- 
bre avec nous, & avoit regu ſa 
part de cette adminiſtration. Luy 
donc v'erant acquis un champ du 
falaire de mechancere, & Serant 
precipire, Seſt creve par le mi- 
lieu, & routes (es entra'lles onr 
tte epandues, Ce qui a ©: 
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Saint Matthias. 


connu de tous les habitans de 
Jeruſalem : rellement que ce 
champ-'a a ere appclle en leur 
proprelangue, Haceldama, c'eſt 
2 dire, le champ du ſang. Car 
il eſt ecrir au livre des Pſeau- 
mcs. Que ſa demeure ſoit 
deferte, & qu'il n'y ait nul qui y 
habire. Item, Qu'un autre pren- 
ne ſon adminiſtration. Il faur 
donc que entre ces hommes-1; 
qui fe tont afſemblcz avcc nous: 
rout le remps que le Scigneur Je. 
{as eſt alle & venu entre nous: 
Commengaas depuis le bapteme 
de Jean, juſques au jour qu'il a 
ere cnleve davec nous, quel. 
quun dentr'eux ſoit remoin a- 
vec nous de 1a reſurrection, A- 
lors i!s en preſenterent deux, af. 
ſavoir Joſeph appelle Barſabas 
(qui etoit ſurnorme Juſte) & 
Matthias. Et cn priant, ils di. 
rent, Toy Seigncur, qui connois 
tes carurs de rous, montre le. 
quel de ces deux tu as Eleu : As 
tn qu'il prenne fa part de ce 
miniſtere & Apoſtolat, dont Ju- 
das Seſt derourne pour gen aller 
en ton lieu, Alors ils jetrerent 
le fort ſur eux : & le fort cheut 
ſur Matthias, qui d'un commun 
accord fur mis au nombre des 
orze Aporres. 


L' Evangile. S, Matth. 11. 25. 


N ce temps-12Jeſus prenant 
la parole dirt, Je te rens 
graces, © Pcre, Seigneur 

du cic] & de la terre, dece 
que tu as cache ces choles aux 
ſages & aux enrendus, & les as 
revelees aux perits enfans, Il eſt 
ainſi, Pere, parce que tel a ere 
ton bon plaihr. Toutes choſes 
m'ont ere donnees en main de 
mon Pere : & nul ne connoi: 
IcFils, fnonle Pere; & nul auſh 
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ne connoit le Pere, ſinon le Fils, 
& celuy 3 qui le Fils Faura vou- 
Iu a. Venez 2 moy, vous 
rous qui eres travaillez & char- 
gez, & je vous ſoulageray. Char- 
gez mon joug fur vous, Sc appre- 
nez de moy, que je ſuis debon- 
naire & humble de cur : & 
vous trouVerez repos 2 Vos ames. 
Car mon joug eſt aiſle, & mon 
fardeau leger. 


L'.Annonciation de la Birn.heu- 
reuſe VIERGE MARIE. 


fs COLLECTE. 


Ous te prions, Seigneur, 
d'epandre ta grace en 
nos caurs, afin que 

comme par I'envoy d'un Ange, 
nous avons appris PIncarnation 
de ton Fils, auth par fa croix & 
par {a paſſion, nous ſoyons con- 
duits 2 la gloire de fa returre- 
ion, par le meme Jeſus Chriſt 
notre Seigneur. Amen. 


Pour L'Epitre. Eſai 7.10, 


T I&terncl pourſuivit de 
parler avec Achaz, difant, 
Demande ſigne por toy, 

de 'Erernel ton Dieu, demande- 

le, ſoit au plus bas licu, foit au 
plus haut. Fr Achaz, dit, Jz 
n'en demandray poiu”, & ne 
renteray point rErternel. Lors 

Elate dirt, Ecoutez maintenant, 6 

maiton de David. Vous eſt-ce 

= de choſe de travailler les 
ommes, que vous travaillez 
auſſi mon Dieu ? Partant le 

Seigncur luy-meme vous don- 

nera un figne : Voicy la Vierge 

ſera enceinte, & enfantera un 
hls, & appelleras fon Nom Em- 
manuel, 11 mangera beure, & 


Annonciation. 


IT9 


miel, tant qu'il ſgache rejetrer le 
mal, & elice le bien, 


L'Evanrile, S. Luc 1.26, 


T au faxieme mois, PAnge 

F Gabriel fur envoye de 
Dieu en une ville de Ga» 

lilee, laquelle avoit nom Naza- 
reth, vers une Vierge fiancee 4 
un homme qui avoit nom Jo» 
{eph, de la maiſon de David : & 
le nom de la Vierge etoit Marie. 
Et PAnge erant entre au lieu ot 
elle eroir, luy dir, Bien te ſoit, 
qui es receue en grace : Le Sei- 
pneur eft avec toy, tu es benire 
entre les femmes. Er quand 
elle Veur vi,- clle fur forr 
troublee 2a cauſe des paroles 
d'iceluy : & penſoir en elle meE- 
me q «lle etoir cetre ſalutation. 
Alors FAnge luy dit, Marie 
ne crain point. Car tu as trouve 
grace devant Dieu. Er voicy, tu 
COncevras Cn ton ventre, & tu 
enfagteras un Fils, & appelleras 
{on nom JESUS. 11 (era grand, 
& (cra appelle le Fils du Sou» 
verain, & le Seigreuc Dicu luy 


donnera le trone de David fon Y 


Pcre, Et il regnera ſur la mai- 
fon de Jacob erernell-menr, & 
ilny aura nulle tn a fon rcgne, 
Alors Marie dit al Ange, Com- 
ment ſe fera cecy, veu que je ne 
connois point d'homme ? Er 
VAnge repondant luy dir, Le 
Saint Eſprit ſurviendray en toy, 
& la vertu du Souvcrain t'enom« 
brera: dont cela autli qui nat. 
tra de toy Sainr, fra appeile 
le Fils de Dieu. Er voila Elifa- 
ber ra Couſine, elle a auiTt entan- 
te un fils en 1a vicilletle : & c'eſt 
icy le fixieme mois a celle qui 
eroit app-llee ſterile. Car chote 
quelconque ne fera impoſſible 
par devers Diew Et Marie 

dir, 
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I'20 Saint 


dit, Voicy la ſervante du Sei- 
gneur : qu'il me foir fait felon 
ta parole. Ainh VAngle parti 
«avec clle. 


_—__—_— 


Le Jour de Saint M ARC. 
La COLLECTE. 


Ieu Tout-puifſant, qui as 
D inſtruit ta ſainte Eglie 
par la do&rine celeſte 
de ton Evangeliſte S. Marc. Fay 
nous la grace que nous ne ſoy- 
ons pas comme des enfans flot- 
rans, demenez ga & 14 4 tous 
vents de dodrine : mais que 
nous ſoyons bien affermis& bien 
fondez en la verite de ton Saint 
Evangile, par Jeſus Chriſt ndtre 

Scigneur. Amen. 

L'Ejirre, Eph. 4. 7- 

I A grace eſt donnee 2 cha- 
cun de nous, ſclon la me- 
ſure du don de Chriſt. 

Pour laquel'e choſe i] dit, Erant 

monte en haut, il a mene ca- 

ptive une grande multitude de 
captifs, & a donne des dons aux 
hommes. Or ce qu'il eſt monte, 
qu'eſt<ce autre choſe ſinon que 
premierement il &roit deſcendu 

Es parties les plus bafſes de la 

terre? Celuy qui cſt deſcendu 

C'eſt le meme qui eſt monte ſur 

tous lescieux, afin qu'il remplir 

roures choſes. Luy-meme donc a 

donne les uns pour ere Ap0- 

tres, & les autres pour etre 

Propheres, & les autres pour 

erre Evangeliſtes, & les autres 

pour ere Paſtcurs & DoReurs : 

Pour Iaflemblage des Saints, 

pour Pazuvre du miniſtere, pour 

Fedification du corps de Chriſt : 

Juſques 2 ce que nous nous ren- 

contrions tous en Funire de la 


foy,de & la connoiflance du Fils 


Marc. 


de Dieu, en homme parfait, 2 ! 


meſure de la parfaite ſtature de | 


Chriſt. Ahn que nous ne ſoyons 
plus cnfans flottans, & erans de- 
menez ca & la 4 tous vents 


de docrine, par la piperie des | 


hommes, & par leur ruſe & cau- 
releuſement ſeduire:Mais ahn 

ae ſuivans la verite avec la 
5 ary nous croiſhons en tout 
en celuy qui eſt le chef, aflavoir 
Chriſt.Duquel rout le corps bien 
a juſte & ſerre enſemble par tou. 
tes les jointures du fournifſe- 
ment, prend Paccroiſſement du 
corps, {clon la vigueur qui eſt 
en la meſure de j nk partie, 
pour Tedifcation de ſoy-meme 
en charite, 


L'Evangile. S Jean 1s.1. 

E ſuis le vray ſep, & mon 

Pere eſt le vigneron. 1! taille 

tout ſarment qui ne porte 
point de fruit en moy, & & 
monde celuy qui porte qu fruit, 
ahn qu'il porre plus de fruit. 
Vous eres deja ncts pour la pa* 
role que je vous ay dite.Demeu- 
rez en moy, && moy Cen Vous, 
Comme le tarment ne peut por- 
ter de Juy-mEme de fruit, $'il ne 
demeure au ſep: ni vous auth 
ſ:mblablement, fk vous ne de- 
meurez en moy., Je ſuis le lep, 
& vous en etes les larmens. Ce- 
luy qui demeure en moy,& moy 
en luy,porte beaucoup de fruit: 
car hors de moy vous ne pou- 
vez rien faire. Si quelqu'un 
ne demeure en moy, il eſt jerte 
hors comme le farmcar, & fe 
ſeche : puis on VYamaſle, & on 
le mer au feu, & il brile, Si 
vous demeurez cn moy, & 
mes paroles demcurent en vous, 


demandez tout ce que vous: 


voudrez, & il vous ſera fait. 
En ccla mon Pcre eſt gloribe, 
que 


ue vous apportiez beaucoup 
fp fruit: & alors vous devicn- 
dres mes diſciples. Comme le 
Pere m'a aime, ainh je vous ay 
aimez ; demeurez en mon a- 
mour. Si vous gardez mes com- 
mandemens, vcus demeurercz en 
mon amour: comme Jay garde 
les commandemens de - mon 
Perc, & je demeure en fon a- 
mour. Je vous ay dit ces choſes, 
afin que ma joye demeure en 
vous, & que votre joye ſoit 
accomplie. 


DR —C—— 


Le Jowr de S. PHILIPPE & 
S. JAQUES, 


La COLLECTE, 


eu Tout-puiſſant , en la 
vraye connoiflance du- 
quel ccnſiſte la vie etcr- 
nelle: Fay nous Ia grace de 
bien & parfairemerit connoitre 
que ton Fils Jeſus Chriſt eft la 
voye, la verite, & la vie, afin 
que ſuivant les traces de tes SS. 
Apotres. S. Philippe & S.Jaques, 
nous marchions termement dans 
le chemin qui mene 2 h vie 
eternelle, par le meme Jeſus 
Chriſt ton Fils notre Scigneur, 
Amen. 


DEpitye, $. Jaq. 1.1, 


du Seigneur Jeſus Chriſt, 

aux douze lignees qui eres 
eparſes, ſalut. Mes freres, tenez 
pour une parfaite joye, quand 
vous cherrez Yo diver(es renta- 
tons: Sgachans que I' ve 
de vorre toy engendre —_— 
Or il faur que la patience ait 
we Eeuvre partaite, afin que 


Jas ſcrviteur de Dieu, & 
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vous foyez partaits & entiers: 
de forte que rien ne vous defail- 
le. Que fi quelqu'un dentre 
vous a faute de ſapience, qu'il 
la demande a Dieu: qui la donne 
2 tous benignement, & ne lz 
reproche point, & elle luy ferz 
dennee: Mais qu'il la demande 
en fy, ne doutant nullement : 
car celuy qui doute c{t ſembla- 
ble au flor de la mer, agite du 
vert & demene. Or que cer 
homme-la ne Sattende point de 
recevoir choſe: aucune du Sei- 
greur. L!homme double de caxur 
eſt inconſtant en toutes ces Voyes., 
Or que le frere qui eſt de baſle 
condition ſe glorihe en fa hau- 
tefle. Que le riche au contraire 
ſe glorihe cn fa baſſe condition : 
car i] paſſera comme la fleur de 
'herbe. Car comme le Soleil 
ardent n'eſt pas plutor leve, 
que Pherbe eſt briilee, & ſa fleur 
eſt cheure, & fa belle apparen- 
ce eſt pecrie: rout ainſi auſh fle. 
rrira le riche avec ſes entrepri- 
ſes. Bien-heureux ct Thomme 
qui endure tentation: Car quand 
il aura &tre rendu eprouve, il re- 
cevra la couronne de vie, que 
Dieu a promiſe 4 ceux qui [ai. 
ment. 


L' Evangile, S. Jean 14. 1, 


eſus dir a ſes diſciples, V&. 
I tre ceurne ſoit point trou- 
ble: vous croyez en Dieu * 
croyez auſh en moy. Il y 2 
plufieurs demeures en la mai. 
ſon de mon Pere: Sil roi 
autrement, je vous Feufſe dir. 
Je vay vous appretcr lieu. Er 
quand je nyen feray alle, & 
vous auray prepare le lieu, je 
retourneray derechet, & vous 
recevray 2 moy, 2hn que a 
ou je ſuis, vous foycz aulli. 
F ks 
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Ft vous ſcavez Ia ou je vais, 
& ſcavez j chemin. Thomas 
luy dir, Scigneur, nous ne ſga- 
vons Iz cu tu vas: comment 
done pouvons-nous ſgavoir le 
chzmin ? Jeſus luy dit, Je ſuis 
le chemin, & la verite, & la 
vie : nul ne vient au Pere fi- 
non par moy, Si vous Me con» 
noillies, vous connoitriez auſl 
mon Pere : & des maintenant 
vous le connoiſſez, & vous Ia- 
vez veu, Philippe luy dir, Sci. 
gneur, montre nous le Pere, 6c 
il nous ſuffit, Jeſus Iuy r&- 
pondit, Je ſuis depuis fi Jong- 
remps avec vous, & tu ne mas 
point connu ? Philippe, qui ma 
Vcu, il a veu mon Pere, & com. 
menr dis-tu, Montre nous le 
Pere ? Ne crois-tu point que je 
ſais en mon Pere, & le Pere en 
moy ? les paroles que je vous 
dis, je ne les dis point de par 
moy-meme ; mais le ' Pere qui 
demeure en moy, ceft celuy 
qui fait Jes auvres, Croyez 
10y que je ſuis cn mon Pere, 
& le Perc en moy : finon, cro- 
yez moy pour ces @uvres, Fn 
verite, en verite je vous dis, Qui 
croit en my, celvy-li auſh fera 
les eeuvres que je fais, &en fera 
fe plus grandes que celles-ci : 
car je m'cn vais au PerE.Ft Quoy 
que vous demandicz en mon 
Nom, je le fray. 


Saint BARNABE Aftorre. 
La COLLECTE. 


Eigneur Tour-puifſant, qui 
as enrichi ton S. Ap6tre 
Barnabas dcs dons excel- 
ens du S. Eſprit: Ne permets 
pas que nous foyens deſtituez 
6e.tes dons qui ſont divers & 


Saint Barnabe. 


cen grand nombre, ni de a 
grace d'en bien uſer totljours 4 
ton honneur & 2 ta ploire, par 
Jeſus Chriſt notre Scigneur, A- 


men, 
Pour L' Epitye. AQ. 11. 22, 


Ont le bruit en vintjuſques 
aux oreilles de PFpliſe 
ui etoit 2 Jeruſalem: 4 
raiſon de quoy ils envoyerent 
Barnabas, pour paſſer juſqu's 
Antioche, Lequel etant ar- 
rive, & ayant veu la grace de 
Dieu, ſe rejoair, & les exhor. 
toit tous de perſeverer avec fer. 
mere de caeur au Seigneur, Car 
il etoit homme de bien, & 
plein du S. Eſprit & de foy ; 
&. une grande multitude fur 
adjointe au Seigneur. Vuis Bar- 
nabas s'en alla a Tarſe, pour re- 
chercher Saul. Et Vayact trouve, 
il le mena 4 Antioche : & il a- 
vint que Tan entier, ils s'afſem. 
blerent avec I'Fgliſe, & enſci- 
gnerent un gran pores telle. 
ment qu'2 Antioche premiere- 
ment les diſciples furent nom. 
mes Chretiens, En ces jours- 
la quelques Propheres deſcendi- 
rent de Jeruſalem 2 Antioche. 
Et Pun deux nomme Apgabus ſe 
leva, & figniha par I'Ffprit qu'u- 
ne grande famine devoit ave- 
nir par tout le monde, laquelle 
auſh avint ſous Claude Ceſar, 
Et les diſciples, chacun felon ſon 
pouvoir,determinerent d'envoyer 
queegue choſe pour ſubvenir 
aux freres demeurans cn Judee. 
Ce qu'ls firent auſh, Fenvoyant 
aux Anciens par les mains de 
Barnabas & de Saul, 


L'F vane 
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Saint Jean Baptiſte. 


L'Evangile. $. Jean 15. 12, 


'Eſt icy mon commande- 
ment, que Vous-VO..S Al- 
miez I'un Vautre, comme 

je vous ai aimez. Nul n'a plus 
grande amour que celle-ci ; al- 
tavoir quand quelquun met 
ſon ame pour ſes amis. Vous 
terez mes amis, fi vous faites 
rout ce que je vous commande. 
Je ne vous appelle plus ſervi- 
reurs : car le ſervitevr ne (Fair 
ce que ſon maitre fait : mais je 
vous ay nomme mes amis, parce 
que je vous ay fait connoure 
tour ce qui jay out de mon Pe. 
re. Cer/'eſt point vous qui m'a- 
vez eleu, mais c'eſt moi qui vous 
ai eleus, & qui vous ai etablis: 
ahn que vous alliez, & apportiez 
du fruit, & que votre Fir ſoit 
permanent: afin que tout ce que 
vous demanderez au Pere en 
mon Nom, il vous le donne. 


Saint JEAN BAPTISTE, 
La COLLECTE, 


leu Tout-puifſant, par la 
providence duquel ron 
ſervirtcur Jean Baptiſte 
naquit miraculeuſement, & fit 
envoye pour preparer chemin 2 
ton Fils notre Sauveur, en pre- 
chant !a repentance : Fay nous 
la grace de ſuivre tellement fa 
faivre vie, & a fainte Dottrine, 
que nous ayonsune veritable re- 
penrance telle qu'il a prechee ; 
& qu'a ſon exemple novs pro- 
poſions conſtamment Ja verite ; 
gue nous reprenions hardiment 
le vice ; & que nous ſouffrions 
patiemment pour la cauſe de la 
verite,par Jeſus Chriſt ndtre Sei- 
gneur. Amen, 


I2J 


Poxr [ Epure. Ela. 49.1. 


Onſolez, conſolez mon per - 

p'e, dira vorre Dieu, Par- 

tez a Jeruſalem felon fon 
ceeur, & luy cricz, qui ſon remps 
prefix cſt accompli, que for 1Nt- 
quite eſt renue pour acquiree, 
qu'elle a receu de lamain de PE- 
rernel le double pour tous ſes pe- 
chez.La voix de celuy qui crieau 
deſert eſt, Accoitrez le chemin 
de VErcrnel, dreflez parmi les 
landes les fentiers. 4 notre Dieu, 
Toute vallce tcra comblce, & 
toure montagne & cotau ſeronr 
abbaiſſez: & les licux tortus ſe. 
ront redreflcz, & les licux rabo- 
reux ſeront applanis, Alors Ia 
gloire de I Etcrncl ſe manifeſte- 
ra, & toute chair enſemble le 
verra. Car la bouche de VEter- 
nel a parle, La voix dit, Cries: 
Er on a repondu, Que crierai-i. ? 
Toute chair eſt comme Vherbe, 
& toure a grace eſt comme la 
fleur d'un champ. Lherbe et 
ſechte, & la fleur eſt cheute, 
d'autant que fe vent de VErter« 
ncl a (-ufle defſus ; vrayemenc 
le peuple ct comme Pherbe. 
L'herbe eſt ſechce, & 1a fleur eſt 
chite : mais la porole de nd%tre 
Dicu demeure ceternellemeur. 
Toy Sion, qui annonces bonnes 
nouvelles, monte fur une haute 
montagne : Jeruſalem qui an- 
nonces bonnes nouvelles, eleve 
ta VOIX ac force, eleve-la, ne 
crain point; di aux villes de Ju- 
da, Voici n%tre Dieu. Voici, le 
Seigneur VEternel viendra con. 
rre le forr, & ſon bras domine. 
ra lur iccluy ; voici, fon falaire 
cſt avec luy, & fon loyer marche 
devant luy, Il paitra fon trou» 
peau comme ut b oger, atone 
F 2 bis 


124 
blera les agneaux entre ſes bras, 
& les levera en fon tein : 1] con» 
duira celles qui allaittcut, 


LU Evangile, $, Luc 1. 57. 


Rletcrmed'Elizaherh fut 

| acccmpli pour enfanter ; 
 & &|lle enfanta un hls. 

Et ſes circonvoiſins,& (es parens, 
ayans entendu que le Seigneur 
evcit amplement declare 1a mi- 
ſericorde envers elle, Sen re- 
jouifloient avec ell-, Fr il avint 
qu'au huitieme jour, ils vinrent 
ur Circoncir le petit enfant, & 
Fapreltoient Zachatie, da vom 
de ſon pere. Mais fa mere prirt la 
parole, & dit, Non: mais 11 fe: a 
nomme ſean. llsluy dirent, lIn'y 
a aucun cn ta parente qui ſoit 
appelle de ce nom Lors ils firent 
ene a't pere diceluy qu'il de- 
clarit comment il vouloir qui! 
fit n»mme. Lequel ayant dc- 
mande des tablertcs, ecrivir, di- 
ſant,Jean «eſt ſon 110m. Dont tous 
furent emerveilles. Er 4 Pinſtant 
fa boucho fur ouverte, & ta lan- 
gc delice, rcllement qui] per- 
Joit cn | vant Dieu. Dont crain- 
te w'vinta to sles circonvoilins 3 
& 70'res *es piroles furent di- 
v\guecs par rout le pats des 
mo::tagnes de Judee. Et tous 
ceux qi les entendirent les mis 
r.nt en leur ceeur, di'ans, Que 
ſ-r2-ce de ce petit enfant ? Frla 
main du Seigneurctoit avec lui. 
Alors Z:charie fon pere far rem- 
ply du Saint Efpric,& prop heri- 
z2, dilant,Benir toir le Seigneur, 
le Dicu OIfrael, 1. ce qu'il a vis 
ſite & a fair delivrance de ton 
pevple. Ft nous a eleve lacorne 
de falur en la maiton de David 
fon ferviteur, Ainſt qu'il en a par- 
le ger Ia bouche de tes Saints 


Le Tour de S. PIERRE. 


Propheres, qui ont ere de tout 
temps, Que nous ferions fauvez 
dentre les mains de nos enne. 
mis, & de la main de tous ceux 
qui nous haitlent : Pour faire mi- 
tericorde envers nos peres, & 
avoir memoire de fa fainte al- 
liance ; Qi cft le jurement 
qu'il a jure 2 Abraham ndtre 
pere: Atlavoir qu'il nous donne. 
roit, quapres etre delivrez de la 
main denos ern2mis, no11s le ſer. 
virions ſans crainte, en 1ainters 
& en juſtice tous les j »urs de n6- 
tre vie. Et toy petit enfant, tu 
{cras appellele Prophetre du Sou- 
verain, C# tu iris devant la fa- 
ce du Seigncur p>ur preparer 
ſon chemin ; & pour donner 
connoiſlance da falut 2 fon peu- 
ple, par la remiſſion de leurs pe- 
chez. Par les entrailies de la miſe- 
ricorde de n3re Dieu, deſquelles 
10us a viſite POrient d'enhaur, 
Afin qu'il reluife a ceux qui font 
als en tenebrcs & en ombre de 
mort, pour adrefler nos picds 
au chemin de paix. Et le petit 
cnfart croifloit, & etoir fortifie 
cn cſprit : & fut dans les de. 
ſerts juſques au jour qu'il devoir 
erre dovne 2 connotre 4 1fracl, 


Le Jour de Saint PLERRE- 
La COLLECTE. 
lev Tcut-puifſant, qui par 


ron Saint Eſprit as confers 
bcazcoup de- dons excel- 


* lens aron Aporre S.Pierre,& luy 


as donne charge expreſle de pat- 
we foignezuſement ton troupeal ; 
Nous te {upplions de faire que 
rous les Eveques & Paſtcurs pre- 
ch nt diliycmment ta fainte Pc- 
rol, & que le peuple s'y 19% 
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mette en toute obciſſance, afin 
qu'ils puifſent recevoir la cou. 
ronne incorruptible de gloire, 
par Jeſus Chriſt ndtre Seigneur, 


Pour ”Epitre. AR. 12.1. 


N ce temps-la, le Roy He- 
rode ſe mit a mal-mener 
quelques-uns de ceux de 

PFeliſe. Et mit 4 mort par Tepee 
Jaques frere de Jean. Et voyant 

ue ccla Etoir agreable aux Juift, 
il fit encore davantage, & Ya- 
vanca d'empoigner auilt Pierre, 
Or c'etoit &s jours des pains fans 
vain Etquand 11 Peut emp31. 
ene, il le miten priſon,& le bail- 
la 2 garder 2 quatre quatraines 
de foldars: le voulant produire 
au ſupplice devant le peuple a- 
pres la feſte de Paque. Ainfi Pi- 
erre etoit garde en la priton : 
mais I'Eplile faiioir fans cefle des 
prieres 4 Dieu pour Juy. Et com- 
me Herode le devoir produire 
au { pplice, Picrre dormoir cette 
nui:tla entre deux (oldats, lie de 
deux chaines, & les gardes de- 
vant la porte gardoyent la pri- 
ſon, Er voici, un Ange du Sci- 
eneur ſurvint,& une lumiere re- 
{ſplendit en la priſon: & frap- 
pant le cote de PierregilVeveilla, 
dilant, Leve-roi legerement Ft 
les chaines tomberent de fes 
mains, Alors VAnge luy dir, 
Cein-roy, & chauſle res ſouliers, 
Ce qvyil fir, Puis il lui dir, Jette 
ta robbe ſur toi, & me ſui. Lvi 
donc fortant, le ſuivit, & il ne 
ſcavoir point que ce qui ſe faiſvit 
par Ange fir vrai : mais il pen. 
foir voir quelque viſion, Et 
quand ils curent paſſe la pre. 
miere & la ſeconde garde, ils 
vinrent 2 la porte de fer qui fe 
rend en la ville, laquelle You- 
vrit 4 cuxd'elle-meme, & ttant 


Sui JTAQUES Aporre. 
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ſortis ils paſſerenrt une rue, & in- 
continent T Ange fe departir de 
luy. Alors Pierre erant revenu 4 
ſoy-meme, dir, Je connois main- 
tenant pour vray que le Seig- 
nevr a envo3e ton Ange, & ma 
delivre de la main d'Herode, & 
de toute Vattente du peuple des 


Juits, 


L'Evangile, S. Matth. 16. 13. 


ſaree de Philippe, interrogca 

{es diſciples, diſ:nt, Qui di- 
ſent les hommes Que je ſuis, not 
le Ei! de Phonume ? Er ils luy re- 
por:dirent, Les ns Jean Baprifte : 
les autres, Flie: & les autres, Je- 
remie ou un des Prophcres. IT 
leur dir, Mais v0us,qui dires vous 
que je ſuis? Simon Pierre re. 
pondant dir, Tu es le Chriſt le 
Fils de Dicu vivant. Et Jeſt: re- 
pondant Iluy dit, Tu es bien- 


I venant Es partics'de Ce- 


heureux,Simon fils de Jonas : car 
la chair & le ſang ne te Va pas 
revele, mais mon Pere q1 ct 6 


cicux. Et je te dis auſh, que ty 
es Pierre, & ſur cette pierre j'&- 


detieray mon Fgliſe : & les por 
tes denter n'auront point de 
force contrelle. Et je re donne= 
ray les clefs du royaume des 
cicux: & quoy que tu auras lie 
en terre, il (era lie es cieux: & 
qioy que tu auras delie en terre, 
il ſera delie es cieux. 


— 


Saint JAQUES Aporre. 
La COLLECTE. 


Dieu miſericordieux, fay 
nous la grace, que comme 
Jaques ron Saint Apetre 


abandonnant ſans delay fon 
pae, & tout ce qu'il avoir, 


F 3 fur 


I 20 
tur oberflint a la vocation de 
201 Fils Jeſus Chriſt, & le fui- 
Vit: nous aufh renongant 4 tou- 
res les affections mondaines & 
charnelles, puiſſions Erre rotl- 
jours prers 2 ſuivre tes ſaints 
Commandemens,par Jeſus Chriſt 
ndtre Seigneur. Amen, 


Powr L'Epitre, AR, 11, 27. 
& 12. 20, 


N ces jours-la quelques 
Prophercs deſcendirent 
de Jeruſalem 4 Antioche, 

& Vun d'eux nomme Agabus ſe 
leva, & figniha par TEfprir, 
qu'une grande famine devout a- 
venir par tout le monde : la- 
quelle auſh avinr ſous Claude 
Ceſar. Er les diſciples chacun 
ſelon fon pouvoir , determine- 
rent d'envoyer quelque choſe 
pour ſubveniraux freres demeu- 
Fans en Judee. Ce qu'ils firent 
auſh , Fenvoyant aux Anciens 
par les mains de Barnabas & 
de Saul. Er en ce meme temps- 
B, le Roy Herode ſe mit 4 mal 
mener quelques-uns de ceux de 
VEgliſe. Er mit a mort par 
Tepee Jaques frere de Jean. Er 
voyant que cela etoir agreable 
aux Juifs, il fir encore davan- 
tage, & Savancga d'empoigner 
auſll Pierce, 


L*Evazgile. S. Maith. 20. 20. 


Lors la mere des fils de 
Zebedee vient a luy avec 

{es hils, ſe proſternarr, & 

Tay demandant quelque choſe. 
Er i] luy dir, Que veux-tu ? Elle 
luy dir, Ordonne que mes deux 
$iis qui ſont icy, ſfoyentaſhs Vun 
2 ta main droite, & Vaurea ta 
gauche en ton Royaume. Er 
;l.is repondant , dit, Vous ne 


Samt Barthelemi. 


ſcavez ce que vous demandez, 
Pouvez vous boire la coupe que 
je dois boire, & ere baprizez 
du bapteme duquel je dois ere 
baptize / Ils luy dirent, Nous 
le pouvons. Er il leur dit, De 
vray, vous boirez ma coupe, & 
ſerez baptizez du bapteme du. 
quel je fcray baptize: mais de 
{eoir a madroite ou 4 ma gauche, 
ce n'eſt pointi moi dele donner, 
mais il fera donne a ceux auſquels 
il eſt prepare de mon Pere, Les 
dix autres ayans out cela, fi 
rent indignez contre les deux 
freres. Or Jeſus ics ayant ap- 
pellez, leur dit, Vous ſgavez 
que les princes des nations les 
maitriſent ; & que les grards 
uſent d'authorire fur clles. Mais 
il ne ſera point ainſi entre vous; 
au contraire quiconque Voidra 
erre grand entre vous, quil 
ſoir votre miniſtre. Er quicons 
que voudra etre le premier 
entre vous, qu'il ſoit vorre ſer- 
vireur, Tout ainſi que le Fils de 
Ih>mme n'eft point venu pour 
Erre ſervi, mais pour ſervir, & 
donner 1a vie en rangon pour 
pluſficurs. 


DI gs 
 m—_ 


Sant BARTHELEMI 
Aporre. 


C@aCOUOULIEGCTE 
Dieu Tout-puiſſant & 
Frernel, qui as fait la 


©, grace a ton Aporre 


Barthclemi de croire en verite 
ta parole, & de la precher ; 
Donne a ton Egliſe, & daimer 
la parole, qu'il a creue, & de re- 
cevoir & de precher ce quill a 
enſcigne par Jeſus Chriſt norre 
Seigneur, Amen. 


Powr 
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Saint Matthieu. 
mangiez & beuviez 4 ma table 
en moy. royaume, & que vous 
ſoyez aſſis ſur des trones, it 
peans les douze lignees < U- 
racl, 


Pour [Epitre. At.5. 12. 
T beaucoup de hgnes & 
FE de miracles ſe faifoyent 
entre le peuple par les 
mains des ApStres, & ls er0- 
yent tous d'un accord au porche 
de Saloon : Er nul des autres 
ne Soloit adjoindre 4 eux, mais 
le peuple les magnifioir. Et de 
plus en plus s'augmentoir la mul- 
titude de ceux qui cryoient au 
Seigneur tant d*hommes que de 
femmes, Tellement qu'ils appor- 
toient les malades es rucs, & les 
meitoient en des petits lifts & 
coucherres, ahin que quand Pier- 
re viendroit, au moins ion om» 
bre paſſat ſur quelquun d'en- 
tr'eux. Pareillementle populaire 
des villes qui etoyent voilines, 
$all. mbloit a Jeruſalem, appor. 
tant les malades, & ceux qui 
etoyent tourmentez des efprits 
immondes, le{quels :ous eroyent 
gueris, 


L*Evangile, S,Luc 22. 24. 

L avint auſh une contention 
entr'eux, lequel d*cntrieux 
ſeroit eſtime le plus grand. 
Mais il leur dit, Les rois des va- 
tions les maitriſent: & ceux qui 
uſent d'authorite ſur elles, ſont 
nommes bien-faiteurs, Mais il 
n'en ſera point ainſi. de vous : 
ains le plus grand entre vous, 
foie comme le moindre: & celuy 
q :1 gouverne, come celuy qui 
ſert, Car lequel eſtle plus, celuy 
qui ct a table, ou celuy qui 
lert ? n'eſt<ce pointceluy qui cſt 
a table? Or je ſvis au milieu 
de vous comme celuy qui err, 
Or vous eres ceux qui avez per. 
ſevere avec moy en mes tcnta- 
tions, Partant je vous diſpoſe 
le royaume, comme mon Pere 
me Ia diſpoſe, Atin que vous 
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Saint MATTHIEU 
Apotre, 


La COLLECTE, 


Ieu Tout-pifſant, q 1 par 
ton Fils bicn-aime as ap» 
pelle Matthieu da heu 

du peage 2 !a charge IAporre 
& d'Fvangeliſte : Fay nous a 
grace de renncer 4 tvs defirs 
d*avarice, & 4 tout amour del- 
ordonns des richefles, & de foi- 
vre ton Fils Teſts Chriſt, qui eu 
l'unice du Saint Eſprit vit & 
regne avec toy ai trul Dicu E- 
tcrnellement. Armen. 


L'Ejitre. 2 Cor. 4. 1. 


Our cette cauſe ayant ce 
P miu.ſtere, ſelon la mitcri.. 
corde que nous avONs Ie» 

Ceue, nous ne nous relachons 
point. Mais nous avon Entiere- 
ment rejetre !es cacheties de 
honte ; ne _cheminans point a» 
vec ruſe, & ne taliizaus point 
la parole de Dieu, mais nous ap- 
prouvans 4 toute contcience des 
hommes devant Dieu, par la ma- 
nifeſtation de la verize. Que fi 
norr* Fvangile eft en:ore cou- 
vert,i] eft couvert a ceux qui pe- 
riſlent, e{q els le Dieu de ce tie- 
cle a aveugle les entendemens, 
allavoir ds incredules, ann que 
la lumiere d+- VEvangile de la 
gloire dei. hrift, (qui elt Vimage 
de Dieu) ne lcur reiplendir point. 
Car nousne rous prechons point, 
nous-memes, mais Jefus Chriſt le 
E 4 Sei» 
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Seigneur : & que nous ſommes 
vos ſ{erviteurs pour Vamour de 
Jeſus. Car Dieu qui a dit que 
ha lumiere reſplendit des re- 
nebres, eft celuy qui a relui en 
Nn2s ca&urs pour donner illumi- 
n2tion de la connoiflance de la 

loire de Dieu en la face de Je. 
& Chriſt, 


L' Evangile, S, Matth. 9.9, 


Uis Jeſus paſſant outre, vid 
un homme aihs au lieu du 
peage, nomme Matthieu, 

& luy dir, Sui-moy : & fe levant 
il le ſuivit. Er comme Jeſus e- 
toit 2 table en la maiſon dice- 
luy, voicy, pluſieurs peagers & 
mal-vivans, qui eroyent hi ve- 
nus, ſe mirent a table avec Jeſus 
& ſes diſciples, Ce que les Pha- 
rifiens voyans, ils dirent a ſes 
diſciples, Pourquoy votre Mai- 
tre mange-t'il avec les peagers 
& gens de mauvaiſe vie? Et Je- 
ſas ayant entendu cela, leur dit, 
Ceux qui ſont en ſante n'ont pas 
beſoin de medecin : mais ceux 
qui ſe portent mal. Mais allez, 
& apprenez ce que c'eſt, Je veux 
miſericorde, & non point facri- 
fice. Car je ne ſuis point venu 
appeller 4 repentance les juſtes, 
mais les pecheure. 


Saint MICHEL @& toxs les 
ANGES. 


to CULLECTEYE 


Dieu Frernel, qui as or- 
donne les minifteres des 
Anges & des hommes 
dens un ordre admirable ; Fay 
par ta grace, que comme tes 
{aints Anges te ſervent continu- 
ellemenr dans le cel, ils nous 'fe- 
courent auſſi, & nous defendent 


Saint Michel 


par ton ordre ici.bas tur {a ter. 
re, par Jeſus Chriſt notre Sei. 
gneur. Amen, 


Pour ["Epitre. Apo. 12.7, 


Michel & ſes Anges com. 
battoyent contre le Dra- 
gon: & le Dragon .combarttoit 
& ſes Anges. Mais ils ne furent 
pas les plus forts, & leur lieu ne 
fut plus trouve au cicl: Et fur 
jette le grand Dragon, le fer. 
pent ancien, appelle le Diable & 
Satan, qui ſeduit tout le monde, 
il fur jerte en la terre : & es 
Anges firent jettez avec luy, 
Alors Jouis une grande voix 
au ciel, difant, Maintenant ef 
avenu le falut, & la force, & le 
regne de notre Dieu, & la puil- 
ſance de fon Chriſt : car Vac- 
cuſateur de nos freres eſt dejet- 
te, qui les accuſoit devant ndtre 
Dieu, jour & nuit. Mais ils I'ont 
vaincu 4 cauſe du fang de I'A- 
gneau, & 2 cauſe de la parole de 
leur temoignage, & n'ont point 
aims leurs vies juſques 4 les ex- 
poſer 2 la mort. Partant &jouil- 
ſez-vous, cieux, & vous qui y 
habitez : malheur ſur vous ha. 
bicans de la terre & de la mer, 
Car de diable eſt deſcendu vers 
vous,tant en grande fureur, ſGa- 
chant qu'il a peu de temps. 


F y eut une bataille ay ciel, 


L'Evang1le, S. Matth. 18, 1. 


N cette meme heure-l} les 
diſciples vinrent a Jeſus, 
difans,Qui eſtle plus grand 

au royaume des cieux'? Er ]:- 
ſus ayant appelle un petit enfanr, 
le mit au milieu d'eux, & dit, 
En verite je vous dis, que fi 
vous n'etes changez, & ne de- 
venez comme les petits enfans, 

VOUs 


Saint Luc, 


vous n'entrerez point auroyaume 
des cieux. Partant quiconque fe 
ſera humilie ſoi-meme, comme 
e& ce petirenfant, c'eſt celuy-'2 
qui eſt le plus grand au royaume 
des cicux. Et quiconque regoit 
vn tel perit enfant en mon Nom, 
il me regoit, Mais quiconque 
ſcandalize un de ces petits q1 
c:oyent en moy, il luy vaudroit 
mieux qu'on luy pendir une 
mecule d'aſne au col, __ fir 
plonge au profond de la mer. 
Malheur au monde 4 cauſe des 
ſcandales : Car il eſt neceflaire 
qu'il avienne des ſcandales : 
toutcfois malheur a Vhomme 
par qui ſcandale avient. Que fi 
ta main ou ton picd te fait chop- 
per, coupe-le, & le jerte arriere 
detoy: Car il vaut mieux que 
ta entres boiteux ou manchot en 
la vie, que davoir deux pieds 
ou deux mains, & etre jetre au 
feu eternel. Er fi ton ail te 


fait chopper, arrache-le, & le. 


jette arricre de toy, Car il vaur 
mieux que tu entres en la vie, 
n'ayant qu'ua ail, que d'avoir 
deux yeux, & ere jerte en la ge- 
henne du feu. Prenez garde que 
vous. ne meprifiez pas un de ces 
petirs. Car je vous dit qu'es 
cicux leurs Anges voyent to()- 
jours la face de mon Pere qui 
eſt es cieux, 


—_— c—ew — - 


. Saint LUC /Evangelifts; 
La COLLECTE. 


leu Tourt-puiffant, qui as 
appelle Saint Luc le me- 


decin (la louange duguel 
eſt en Evangile) pour ere E- 
vangeliſte & medecin de Pame, 
ris re plaiſe* par les remedes 
autaires de la do&rine qu'il 
3 enſcignte, gueric toures les 


F29 
maladies de nos 4mrs, par les 
merites de ton Fils ]-fus Chriſt 
notre Seigneur, Amen. 


L'Epitre, 2 Tim 4+ 5+ 
Ais toy, vcille en tou- 
M tes chokes, endure-les 
aflitions,fais I'wuvre 
d'un mas , ren ton mi- 
niſtere pleinement approuve. 
Car de moi, je m'en vais main- 
tenant Ere mis pour aſperfion 
du facrifice, & le remps de 
mon delogement eſt prochain, 
Tay combatu le bon combat, 
jay acheve la courſe, jay garde 
la foy. Quant au reſte, la cou- 
ronne de juſtice m'eſt reſervee, 
laquelle le Seigneur juſte jugz 
me rcndra en cette journe-la 2 
& non ſeulement & moy, mais 
auſſi a rous ceux qui auronrt 
aime ſon apparition. Diligente- . 
roy de venir bien-tor vers moy, 
Car Dewas m'a abandinne, a- 
yant aime ce preſent fiecle, & 
Sen eſt alle a Theſlalonique, 
Creſcens en Galatie, Tite en- 
Daliratie. Luc eft ſeul avec moi. 
Prens Marc & Tamenc avec toi; 
car i] n'eſt bien utile pour le mis. 
niſtere. Jay auſh envoye Tychi- 
que 2 Ephele.Quand tu viendras, 
apporre avec toy la mantelins 
gue jay laifleea Troa'-chez Car- 
p2, & les livres, mais principale» 
ment {es parchemins. Alexandre 
le forgeron na fair ſentir beaus - 
coup de maux: le Seigneur tuy 
rende {clon {es ceuvres, Duquel-. 
auih donne toi garde : car il a 
grandement reliſte 4 nos paroles, 


L'Evangile.'S, Luc 10, I. 


R apres ces choles, le Sei- 
Jroce en ordonna auſk 
oixante & dix autres, & . 


Fs £xr 
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en tout lieu ch i] devoir venir. 
Er il leur difoir, La moifllon ct 
grande, mais il ya peu Touvri- 
rs : priez d2nc le Seigneur de 
ia moiſſon qu'il poufſe des ou- 
viiersen fa moiflon. Allez, voi- 
ce j2 vous envoye comme ds 
agneaux au milieu des loups. 
Ne portez ni bourſe, ni malette, 
ni ſouliers: & ne ſaltiez perfon- 
nc par !e chemin, Et en quel- 
que maiſon que Vous entrerez, 
dites premierement, Paix ſoit 2 
cette maiſon. Que ſi quelque 
enfant de pix eft 12, vorre paix 
repoſera ſur luy: fin2n, elle re- 
tournera 4 vous. Er demeu- 
rez en cette maiſon-la, mange- 
ans & beuvans de ce qui ſera 
mis devant vous. Car Touvrier 
eſt digne de fon (alaire. 


Saint SIMON & Saint JUDE: 
La COLLECTE., 


Teu Tout-puiflant, qui as 
edifie ton Egpliſe fur le 
fondement des Apotres 

& des Propheres, Jeſus Chriſt 
ly-meEme erant la Maitrefſe.pi- 
erre.du coin: Fay que nous ſoy. 
ons tellement unis enſemble en 
Tunire de VEfprit par leur do- 
Qrine, que nous ſoyons faits un 
faint Temple qui te foir agrea- 
ble, par Jeſus Chrift necre Sei. 
gneur. Amen, 


L'Epitre, $. Jude 1. 


Uge (erviteur de Jeſus Chriſt, 

& frere de Jaques, aux ap- 
pellez qui font ſanRihez en 
Dieu le Pere, & conlervez par 
Chrift: Miſericorde, & 

paix, $ dileRion vous ſoit mul. 


Saint Simon & Saint Jude. 


ſoit que m'erudiant entierement 
a vous ecrire du falur commun, il 
m'a ere neceflaire de vous 6. 
crire, pour vous exhorter a ſol- 
renir Je combat pour la foy, 
laquelle a ee une fois baillee 
aux Saints. Car quelques-uns 
ſe ſont gliflez, leſquels des long. 
temps auparavant Etoyent en 
rdllez 2 une telle condemnation , 
gens ſans piete, changeans ha 
grace de hee Dieu en difloluri- 
on, & renongans le ſeul Domi- 
nateur Jeſus Chriſt notre Dieu & 
Seigneur. Or je vous veux ra- 
mentevoir ces choſes, veu qu'une 
fois vous ſgavez ccla,aflavoir que 
leScigneur ayant delivre le peu- 
ple .4 pais d'Fgypte, detrui- 
fit puis apres ceux qui n'avoient 

int creu. Et a reſerve ſous 
'obſcurite en des liens erernels, 
juſques au jugement de la gran. 
de journce, les Anges qui n'one 
point i leur origine, mais 
ont delaifle leur propre domici- 
le, Comme Sodome & Go- 
morrhe, & les villes circonvoiſt- 
nes, leſquelles ayant paillardeen 
pareille maniere que ceux-la, & 
Serant debordees apres une au- 
tre chair, ont ere propoſees pour 
exemple, ayant receu jugement 
de feu eternel. Er ceux-ci ne- 
antmoins ſemblablement etanc 
endormis, d'une part ſcuillent 
leur chair, & dA ailleurs mepri- 
ſent la ſeigneurie, & blament, 
les digaites. 


L'Evangile, S, Jean 15.17, 


E vous commande ces choſes, 
ahn que Vous-vous aimiez 
Vun Yautre. $i le monde 

vous a en haine, tgachez qu'il 
m'a eu en haine premier que 
vous. $i vous cuſhez &e du 


monde, le monde aimeroir ce 


4 Splice. Bicocaimez, comme aink 
gut 


— - - -» 


La Touflaints; 


qui ſeroir fien: or parce que 
vous n'ctes point du monde, 
mais que j© vous ai Eleus du 
monde, nt le monde vous 
a en haine. a mog mie de 

parole que je Vous ai dite, 
q le Gviceur n'eſt jg 

lus ue ſon maitre. $S'i 

pls graves auſſi vous per- 
ſecuteront-ils: ils onr garde 
ma parole, auſſi garderont-ils la 
votre. Mais ils vous feront 
toutes ces choſes cauſe de mon 
Nom, parce qu'ils ne connoiffent 
poior celuy qui m'a envoye. Si 
je ne faſſe venu, & n'euſle parle 
2 eux, ils n'auroient point de 
peche: mais maintenant ils 
n'ont point d'excule de leur pe- 
che. Celuy qui na en haine il 
a auſh en hathe mon Pere. Si 
je n'eufſe fait entreux les ccu- 
vres que nul autre n'a faites, ils 
n'auroient point de peche: mais 
maintenant ils les ont veues, & 
ont eu en haine & moy & mon 
Pere, Mais c'eſt afin que ſoir 
accomplie la parole qui eſt e- 
crite en leur Loy, ils m'ont eu 
en haine ſans cauſe. Mais quand 
le Conſolareur ſera venu, lequel 
je vous envoyerai de par mon 
Pere, afſavoir VEſprit de verite, 
qui procede de mon Pere, ce- 
iuy-la remoignera de moy. Et 
vous auſh en remoignerez, car 
vous eres des le commencement 
avec moy. 


La TOUSSAINTSE, 
ta COLERETY. 


leu Tout-puiflant, qui as 

joint enſemble res tleus 

en une meme focierte, & 

ea une meme communion au 
corps myſtique de Jeſus Chriſt 
won Fils Unique udtre Seigncur ; 


IJT 
Fay nous la grace de ſuivre tc 
lement res Saints bien-heureur, 
en toute verru & en toute piete, 
que nous puiſhons parvenir A la 
jouiflance des joycs inenarra*s 

les que tu as preparees 2 ceux 
qui t'aiment en verite, par Je- 
{us Chriſt ndtre Seigneur. As 


men. 
Pour |Epitye, Apoc. 7. 23 


Uis je vis un autre Ange 
qui montoir du cote d'Ori- 
ent, tenant le ſceau du Dieu 

vivant, lequel cria a haute voix 
aux quatre Anges, auſquels il 
eroit donne de nuire 2 la terre 
& & la mer, diſant, Ne nui- 
ſez point 2 la terre, ni ala mer, 
ni aux arbres, juſques 2 ce que 
nous ayons marque les {erviteurs 
de notre Dieu en leurs fronts. 
Er jouis le nombre de ceux qui 
eroyent marquez, il y avoit cent 
quan quatre mille UCZ 
e routes tribus des enfans d'I{- 
rael, Delatribu de Juda, dou» 
ze mille marquez. De la tri. 
bude Ruben, douze mille mar- 
| De la tribu de Gad, 
ouze mille marquez. De la 
tribu d'Afer, douze mille mar- 
-_ De la tribu de Nepthali, 
ouze mille marquez. De la tri- 
bu de Manaſſe, douze mille 
warquez. Dela tribu de Simeon, 
douze mille marquez. De la 
tribu de Levi, douzemille mar. 
_ De la tribu d'lffacar, 
uze mille marquez. De la tri. 
bu de Zabulon, douze mille 
marquez. De la tribu de Jo- 
ſeph, douze mille marquez. De 
la tribu de Benjamin , dous 
ze mille marquez. Aprts ces 
choſes je regarday, & voicy, 
une grande multitude, laquelle 
nul ne ſgauroit nombreg detoutes 
- bet © 
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"nations, & tribus, & peuples, & 
langues, qui ſe renoir devant le 
trone, & en 1 preſence de 
VAgneau, vetus de lo-gues 
robbes blanches, & ayans des 
palmes en leurs mains, Er ils 
crioyent 2 haute voix, diſans, 
Le ſalut eſt de nvtre Dieu, qui 
eſt aſlis ſur le trone de VA- 
gneau. Et tous les Anges ec teno- 
yent 2 Ventour du trdne, 8 des 
Anciens, & des quatre animaux, 
'& le proſternerent devant le 
trone ſur leurs faces, -& adore- 
rent Dieu, diſans, Amen, low- 
ange, & ploire, & ſapience, & 
ation de graces, & honneur, & 
puiflance, & force appartient 4 
notre Dieu &s ſiecles des fiecles, 
Amen. 

L'Evang1ile. S. Matth. 5. 1. 
Efus voyant les troupes,monta 
ſur une montagne : & com- 
me il ſe fur afhs, ſes diſciples 
gapprocherent de luy. Er ayant 
ouvert {a bouche, il les enſei- 
gnoir, diſant, Bien-heureux ſont 
tes pauvres en eſprit, Car le ro- 


Tz Communion: 


one des cieuxeſt 2 eux. Biens 
eureux ſont ceux qui menent 
deuil, Car ils ſeront conlolez. 
Bien-heureux ſont les debon- 
naires. Car ils heriteront la ter. 
re. Bien-heureux ſont ceux qui 
ont faim & ſoif de juſtice. Car 
ils ſeront raflafiez, Bien-heu- 
reux ſont les miſericordieux. Car 
miſericorde leur {era faite, Bien. 
heureux ſont ceux qui ſont nets 
de coeur. Car ils verront Dieu. 
Bien-heureux ſont ceux qui pro- 
curent la paix. Car ils ſ{eronc ap- 
pellezenfans de Dieu. Bien-heu. 
reux ſont ceux qui ſont perſecu- 
tcz pour juſtice. Carle royaume 
des cieux eſt a eux. Vous ſerez 
bien-heureux quand on vous 
aura injuriez & perſecutez, & 

uand, a caufe de moy, on aura 
dit contre vous en mentant quel- 
que mauvaiſe parole que ce ſoit, 
Ejourflez-vous & vous egayez 
car votre loyer eſt grand aux 
cieux, Car ainſi ont-ils perſe. 
cute les Prophetes qui om <:e 
devant vous, 


LOR 


DR E 


Pour PAdminiſtration de la Sainte 
CENE ou COMMUNION, 


Ous ciux qui pretendent 
participer ala Sainte Come 
 muwnion, le _ ſgavorr 
au Miniſtre quelque heure du 
jour precedent, 

Que 5'il Sim trouve quelqu'un de 
fi manvaiſe vie, que! Egliſe en 
ſort ſcandalizze ; ou qui ait 
fait aucun tort a ſon prochain 
par ſes paroles ou par ſes ath- 
ans: le Miniftre en -ayant con- 
aJance, loppellera & lover: 


tira de ne pas preſumer d ap- 
proch:y de la table du Ser 


gneur, que premierement us | 
wait donne dis temoignage! | 


evidens de ſa r.pentance & at 
fon amcndement de vie, afin ds 


' 


| 
| 


ſatisfaire a Egliſe qui en aw | 


roit 66 ſcandalizbde ; & qu'il 


nait donne contentemnt 4 | 


ccox auſquels 11 auroit fax 
fort, ow qu'il wait fait f& 
reirre porer le moins gut! ® 
—Qj —”—— ww ”— 


—_—— 


| 


' 
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La Communion. 


bonne intention de le faire le 
plutor qu'il luy ſera piſſible. 


Le Miniftre uſera du meme pro- 


cede envcrs cenx entre leſque!s 
il verra qu'il y a de la haine 
& de la rancune; ne leur per- 
mcttant point de payticiper a 
la table du Seignewr, juſyues a 
ce qu'il ſgache gu'ils ſorent re» 
conciliet, Que ſs une des par- 
vies eſt contents de pardonncy 
dr bon caur le tort qui aurot 
fie fait ; &. de reparer les 
fautes qu elle auroit pers comm 
mettre de ſon cote ; Et que 
D autre partie ne vueil!c point 
S'accommoder pour tout cela, 
nm ſe laiſſer perſuader a faire 
wne bonne paix, mais au con- 
traire demeurcy dans (on opt- 
niaftirete & dansſa malice ; En 
cecas, le Miniſtre doit admet» 
tre a la Communion ccluy qui 
ſerepent ; mais non pas autre 
gut continue dans ſon opinia- 
ftrere; mais avec cette lims- 
ration, que towt Miniftre qui 
aura rejerte aucun on la ma- 
mere qui a ele ſpecifice en ce 
paragraphe, ow dans ciluy qui 
precede immediatement, ſera 
ollige d'en informer U'Ordi- 
naire, & deluy en rendre rai- 
ſon quinze jours apris pour le 
plus tard. Et OOrdinaire pre- 
cedera centre la prrſinne of. 
fenſante ſuivant le Canon, 


L a Talle lors qu on fera la Sainte 


Cene, etant couverte d une 
belle nape bien Uanche, (era 
dans le corps de Egliſe ou 
dans l: Chzur, au lie og il eſt 
ordonne de faire les Prieres 
du Matin & du Soir, Et le 
Pretrc etant dibour aupres de 
la Table du cots du Nord, dira 
POraiſon Domin.:cale avec la 


Collette ſmivantg , bs, perpls 
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Oftre Pere qu: cs aux 
N Cicux: Ton Nom (oic 
ſanQihe: Ton & 

2 


vienne, Ta volonte foir faite 
en la tcrre comme au cicl. Don- 
ne-nous aujourd*huy .ndtre pain 
quotidien : Er nous pardonne 
nos offenies, comme nous par- 
donnons 4 ceux qui nous one 
offenſez. Er ne nous indui point 
en tentation: Mais nous delivre 
du mal. Amen. 

leu Tout-puifſant, 2 qui 
D tous les caeurs ſont de- 

- couverts, 2qui tous les 
defirs ſont connus, & 2 qui nul 
ſecret n'eſt cache ; ſanctihe les 
penites de nos caurs, par I'os 
peration de ton Saint Eſprit, 
afin que nous puiſſions Caimer 
parfaitement, & dignement cer 
lebrer ton Saint Nom, par Je- 
ſus Chriſt n6cre Seigneur, A- 
men, 


Alors le Prerre- ſe tournant vers 
le penple, recitera diſtinfte- 
meat [es Dix Commandemens, 
& le peuple ttant a ginous, 
apres chaque Commandement 
demandera pardon a Diu de 
F avoir tranſgreſſe par le paſs 
& implorera le ſecours de (4 
grace, afin de le powvor gar- 
dr a | avenir, en la manitts 
guy ſuit, | 


EX OD. XxX, 


Le Minifire, 

IEU prononga ces paro'es, 
diſant, Je ſuis VErcrnel 
ton Dieu. Tu n'auras 

point d autres Dicux devant ma 
face. 
Le Penple. 
Seigneur aye piric de nous, 6 
encline nos caeurs & garder ce 


commandement, 
£2. 
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Ls Meniſtre, 

Tu ne te feras point d'image 
taillee, ni aucune reſemblance 
des choſes qui ſont IR haut & 
cieux, ni.ici bas en la terre, ni 
& eaux deflous la terre. Tu netc 
proſterneras point devant elles, 
& ru ne les ferviras patnt. Car 
je ſuis I'Erernel ton Dieu, le Dieu 
forr quieſt jaloux, ifant Vini- 
quite des peres ſur les enfans, 
en la troifieme, & en la quatrie- 
me ion de ceux qui me 
hai & failant miſericorde 
en mille generations 4 ceux qui 
m'aiment, & I ceux qui gardent 
mes commandemens. 

Le Peuple. 

Seigneur aye pirie de nous, & 
encline nos caurs 2 garde ce 
Commandement. 

Le Miniſire. 

Tu ne prendras point le Nom 
de I'Ererncl ton Dieu en vain : 
car TEterncl ne tiendra point 
pour innocent celuy qui aura 
pris ſon Nom en vain, 

Le Pemple. 

Seigneur aye pitie de nous, & 

encline nos ca@urs 4 garder ce 
ment. 
Le Miniſtye, 

Aye ſouvenance du jour du 
repos pour le ſanifier, Six 
jours tu travailleras, & feras tou- 
te ton @euvre: mais le ſeprieme 
jour «ft le repos de VErernel ron 
Dieu. Tu ne feras aucune ceuvre 
en iceluy, ni roy, ni ton fils, i 
ra fille, ni ton ſerviteur, ni ta 
fervante, ni ton betail, ni ron 
Etranger qui eft dans tes portes, 
Car en fix jours PEtcrnel a fait 
les cieux & la terre, & la mer, 
& tout ce qui eſt en iceux, & 
eſt repoſe au ſeptitme Jour : 
& 'pourtant TEternel a beni 


le jour du repos, & 1a ſanRike, 
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Le Peuple, 

Seigneur aye pitie de nous, & 
encline nos caeurs 4 garder cc 
Commandement. 

Le Miniſtre. 

Honore ton pere & ta mere; 
afin que res jours foient prolon. 
gez ur la terre, laquelle I'Ftcr- 
nel ton Dieu re donne, 

Le Pemwplc, 

Seigneur aye pitic de nous, & 
encline nos cceurs a garder ce 
Commandement. 

Le Miniſtre. 

Tu ne tueras point. 

Le Peuple. 

Seigneur aye pitie de nous, 
& encline nos c@urs 4 garder ce 
Commandement. 

Le Mimiſftre, 
Tu ne paillarderas point. 
Le Peuple. 

Seigneur aye pitie de nous, & 
encline nos caurs a garder ce 
Commandemenr. 

Le Mimiftre. 
Tu ne deroberas point. 
Le Pewple. 

Seigneur aye pitic de nous, & 
encline nos cazurs & garder ce 
Commandement. 

Le Miniſtye. 

Tu ne diras point faux temoi- 

gnage contre ton prochain. 
Le Peuple. 

Seigneur aye pitic de nous, & 
encline nos cazurs 2 garder ce 
Commandement. 

Le Miniſtre, 


Tu ne convoiteras point ſa ' 


maiſon de ton prochain. Tu ne 
convoiteras point la fernme de 
ron prochain, ni ſon ſerviteur, 
ni ſa ſervante, ni ſon bauf, ni 
ſon aſne, ni aucune choſe qui ſoit 
a ton prochain. Le Pexple. 
Seigneur ayepitie de nous, & 
Sci. 20us 86s © 
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en nos c28urs, nous ren ſuppli- 
ONS- 


"Alors ſwiura une de ces deux 
Collefes pour le Roy, le Pre- 
tre ſe tenant debout comme 


auparavant, & diſant, 
Prions DIEU. - 


Teu Tout-puiſſant, dont 
D leregne eſt erernel, &c 
dont la puiffance eſt 
infinie, ſois propice 4 toute ton 
Feliſe : & diſpoſe rellement le 
eur de ndtre ROY & de n06. 
tre REINE, que ſcachant de qui 
ils ſont les Miniftres,ils cherchent 
ſur routes choſes ron honneur & 
ta gloire. Fay nous auſh la grace 
anus tous, qui ſommes leurs ſu. 
jets, que conſiderant bien leur 
[contimeG 2avernzment,nous leur 
rendions honneur , ſervice & 
oberſſance en toure h1milite, & 
en toute fdelite, en roy & pour 
amour de toy, ſelon ta Sainte 
Parole, & ſclon le commande- 
ment que tu nous en as fair, par 
Jzſus Chriſt n6tre Seigneur, qi 
en Vunice da Saint Fprit vir & 
regne avec toy Dizu eternelle- 
ment, Amen. 


Gs, 


t-u Erernel & Tout-puil- 
D fant, puis que tu nous 

.. enſeignes par ra Sainte 
Parole, que les ccurs des Rois 
font en ta main, & que tu les 
enclines ſeln le bon p'aifir de ta 
lapeſſe Divine ; Nous te ſappli- 
ons bien humblement de c5n- 
duire & d'adrefler tellement le 
ceur de nStre Roy GUILLA- 
UME & de n6tre Reine MARIE, 


gen toures kurs penkes , <n 
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routes leurs paroles, & en toures 
leurs ations, ils cherchent rot- 
jours ton honneur & ra gloire ;& 
qu'ils s'erudient 2 maintenir en 

roſperite, en paix & en piere, 

e peuple dont tu leur as commis 

la charge. Exauce nous, 6 Pere 

de mifericorde, pour amour de 

Jeſus Chriſt ron Fils ndtre Sei+, 

gneur, Amen. 

Alors ſera dite la Collefe du 
jour. Et immediatement apres 
la ColleFte, le Pretre lira Epi- 
tre, diſant, L'Epitre (ou la 
portion de TEcriture qui fe 
doit lire pour PEpitre) eft au 
Chap. de-—-Commengant au 
verſer---Et guend il aura a- 
cheve de lire PEpitre, il diva, 
Icy finit 'Epitre, Alors il lirs 
PEvangile (tout le peruple ſe 
tenant debout) diſant, Le Saint 
Evangile eſt &Ecrit au Chap, 
de---Commengant au verſet--- 
Et apris la | ture de Evan- 
File, [ira chantte ow recite ls 
Conf (ſion ſuivante, le peuple 
le tenant encore debout come 
me auparavant, 

E croy en un ſeul Dieu le Pe- 
re Tout-puiflant , Createur 
du ciel & de la terre, & de 

toutes les choſes viſibles & invi- 

hbles. Er en un ſeul Seigneur Je. 
ſus Chriſt Fils Unique de Dieu, 
engendre du Pere devant tous 
les fiecles, Dieu de Dieu, Lumie- 
re de Lumiere, vray Dieu de 
vray Die',, engendre & non pas 
fair, erant de la meme, ſub- 
ſtance avec le Pere, & par le- 
quel routes choſes ont ere faires : 
qui pour Vamour de nous, & 
pour ndtre ſalur, eſt deſcendu 
du ciel, & ayant pris chair de 


_ la Vierge Marie par Ioperation 


du Saint Eſprir, a er& fait hwn- 
me: a &e auſh crucifie pour 
nous ſous Ponee rn EM 
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ſouffert, & a tte enſeveli : & 
ot refluſcite le rroifieme jour 
felon les Ecritures : eſt monte 
aux cicux, & eſt aſlis 2 la dex- 
tre du Pere: & il viendra dere- 
chef avec gloire, pour juger les 
vivans & les morts; & fon re. 
gne n'aura point de fin. Je croy 
au Saint Eſprit, qui cſt le Sei- 
gneur & VAutcur de la vie, qui 
procede du Pere & du Fils,X qui 
avec le Pere & le Fils, eſt ado- 
re & glorife, qui auih a parle 

ar les Propheres. Et je croy une 

ainte Fglife Catholique &% A- 
poſtolique Je conf llc un Bapte- 
me en remilſion des pechez ; Et 
Jattens la reſurreRion des morts, 
& la vie du ſiecle 2 venir. Amen. 


eAlors le Miniſtre declarev3 au 
penple lts jorers Je Fere ou8 de 
Jewne qn1 duivent erre obſ-r- 
wet la ſemaine ſarvante, Et 
alors avſſi, ſi Vocc=ſion le ye» 
quiert, ſera dcnne avertiſſe- 
anent de la Saintc Cen: ; alors 
ſe Pablieront les annonces des 
promeſſes de mariage ; & ſe li- 
ront les brov:ts, citations & ex- 
communications, Et rien ne ſee 
ra declare ni public en Ez liſe 
pendant le /.ryvice Divin, que 
par l- Miniſire; @& rien ne ſes 
7a pulls par le Miniftre, gue 
ce qu1 off porie par les Regles 
ac ce livre, 0 qu ſera enjoint 
de la part du Roy, ou par | Or- 
d:naire du liew. 

Pwuis ſurvra le Sermon, 0 une 
d.s H.melies qui ont deja pur 
Lliees, ou qui le ſcront CY-4- 
pres avec authirite, 

sAlors le Pretre rctourneva a la 
table du Serirneur, & commen- 
cera | Offertoive, diſant wne 
9 pluſicurs des Sentences ſui» 
vantes, ſe/on qu'il luy ſemblera 
te plyps a preps, Rn 
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Ainfi reluiſe vorre lumiere de: 
vant Ics hommcs , afin Qu'iis 
voyent vos bonnes &uvres, & 
qu ils glorihent voire Pere qui 
eſt aux cieux. S. Matth. 5, 16, 

Ne vous amaſlez point des 
thrcfors en la terre, ou la tipne 
& la roville gatent tout, & 

a les larrons percent & dro. 
bent: wais amaſſiz vous dey 
threſorsau cicl, ou la tigne & 1; 
rouille ne garent ricn, & ov 
les Iarrons ne percent ni ne d& 
robent. S, Matrh. 6. 19, 20. 

Toures les choſes auſſi que vous 
voulcz-que les hommes vous fa- 
cent, faites-les leur auſſi ſ{cmbla- 
blement : car C'eſt Ia la Loy & 
Is Prophetes. S. Matth. 7. 12, 

Chacun qui me dit, Scigneur, 
Seigneur, n'critrera poirit au r0- 
yaume des cieux: mais celay 
qui f+it la volonte de mon Pere 
qui eft aux cicux. 8. Matth. 7, 
21, 

Zachee ſe prcſentant Ia, dit ay 
Seigneur,Voicy,Scigneur,j2 don» 
ne la moitie de mes biens aux 
pauvres; & (1 jay circonveny 
quelqu'un de quelque choſe, 
Jea rens le quadtuple, S, Luc 
19. 8. 

Qui eſt-ce qui va jamais a 11 
guerre fa folde ? qui plante la 
vigne,& qui n'en mange pointdu 
fruir? qui pair le rroupeau, & 
qui ne mange point du laict du 
troupeau? 1 Cor, B. 7. 

St nous vous avons ſeme les 
choſes ſpirituelles, eſt-ce fi grand 
cas que novs recueillions les v0- 
tres charnclI'cs? 1 Cor. 9. 11. 

Ne ſ{gavez-vous pas que ceur 
qui vaquent aux choſes facrees, 

1angent de cc qui eſt ſacre ? X 
que ceux qui fervent @ Tautel, 
participent 2 Vautel ? De me 
me auth le Seigneur a ordon» 


Ie, QUE CEux gui annoncent | 
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{Evangile, "vivent de V'Evangile. 
1 Cor, 9. 13, 14+ 

Qui ſeme chichement , re- 
cyeillerai auſh chichement : & 

i ſeme liberalement, recueilli- 
12 auſh liberalement. Que cha- 
cun en face ſelon qu'il a propoſe 
en ſon caxur, non point 2 IC. 
gret, Ou par contrainte ; car 
Dieu aime celvy qui donne gaye- 
ment. 2 Coy. 9. 6, 7- 

Que celuy qui eſt enſeigne en 
la Parole, face participant de 
tous ſes biens celu qui Fenſci- 
gne, Ne vous abuſez point, 
Dieu ne peut erre mocque : car 
ce que Thomme aura ſeme il le 
moiffonne! a. Gal. 6. 6, 7. 

Pendant que nous avons le 
temps, faiſons bien 4 tous, Mais 
pincipalement aux domeſtiq 1es 
de la foy. Gal. 6. 10. 

La piers, avec un contente» 
ment d'eſprit,c{t un grand gain. 
Car nous n'avons rien apporte 
au monde, auſh eft-il evident 
que nous n'en pouvons ricn enm- 
porter, 1 Tim. 6. 6. 

Denonce A ceux qui ſont ri- 
ches en ce monde, qu'ils ſoient 
fciles 2 diſtribuer, communica- 
tifs, ſe faiſant un threſor d'un 
bon fondement pour avenir, 
afin qu'ils apprehendent la vie 
eternelle. 1 Tim. 6. 17, 18, 
19. 

Dieu n'eſt point injuſte pour 
mettre en oubli votre ceuvre, & 
le travail de charite, que vous 
avez montre envers ſon Nom, 
entant que vous avez ſubvenu 
aux Saints,& que vous y ſubve. 
nez. Heb. 9, 10, 

Ne mettez point en oubli 1 
heneficence, & la communica- 
tion : car Dieu prend plaifir a de 
tels ſacrifices. Heb. 13.16, 

Qui aura des biens de ce mon. 

» & verra ſon frere avoir n2- 
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ceſſite, & luy fermera fes en- 
trailles, comment demeure la 
charite de Dieu eu lny ? 1 Jean 

3.17. 

Fay aumone de tes biens : ne 
derourne point ta face du pau- 
vre, & la face du Seigneur ne 
ſera point detournte de toy. To. 
bie 4. 7. 

Selon que tu auras des biens 
en abondance, fiiv-en aumone ; 
Si tes biens ſont petits, ne crains 
point de faire aumine du peu 
que tu as, Car tu mets cn thre- 
ſor un bon depor pour la necel- 
ſite. v. $, 9, 10. 

Celuy qui a pitie du chtif, 
prece 2 Fternel,& i] luy rendra 
ſon bien-fait. Prov. 19. 17. 

Bien-he:reux eſt cely qui ſe 
porre (agement envers le cherif: 
I'Erernel le delivrera au joar de 
Ga calamice. P41. 2. 


Pendant gu'on lit ces Sentences, 
les Diacres, les Curatewrs de 
[Egliſe, ou d'autres perſonnes 
propres & qui l'on en a donne 
la charge, receurout les aumo- 
nes pour les pawures & les au. 
tres charitez, du penple dans 
un boſſin convenable, dont la 
Paroiſſe doit faire proviſion 
pour cet offer, & les apporte. 
rent avec reſpett au Miniſtre, 
qu4i les preſentera & les poſera 
bumblem:nt ſur la Table. 

Et quand lin fera la Sainte 
Cene, aloys le Miniſire mettya 
ſur la Table autant de Pain 
& deVin qu'il jugera qu'il en 
pourra erre beſain, Cela fait, 
le Miniſtre aira, 
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Prions Dieu pouy toute [Egliſe 
Chretienne mulitante ics bas 
en la terre. 


Teu Eternel & Tout-puiſ- 

D ſant, qui par ton S, A» 
p*rre nous as enſeigne 

de faire des requttes, des ſup- 
plications, & des ations de gra- 
ces pour tous les hommes ; nous 
re ſupplions bien-humblement 
qu'il te plaiſe [* ac. 

®* ect ſora cepter not atumones 
ems lors @ nos oblations @} 
gquil n'y recevoir nos prie. 
aura point res que nous pre- 
d aumone, ſentons & ta Di- 
: vine Majeſte, re 
priant _ continuellemenc 
a PEgliſe Univerſelle IEſprit de 
verite, d union & de concorde ; 
& de foire que rous ceux qui 
font profeſſion de ton Saint 
Nom, conſentent a la verite de 
ea ; & vivent- en concor- 
de & en charits fraternelle, 
Nous te ſupplions auſh de ſau. 
ver & de defendre tous les Rois, 
tous les Princes, & tous les Sei. 
eneurs Chretiens ; & fingulie- 
rement le Roy GUILLAUME & 
la Reine MARIE ; afin que ſous 
eux nous puiſſions mener une vie 
paiſible & rranquille en route 
iere & en toute honnerete: Fay 
Fa eracea tos ceux de leur Con. 
ſeil, & 2 rous autres qui ſont 
conſtitues en authorite ſous 
eux, qu'ilsadminiftrent la juſtice 
en route rondeur, & en toute 
Equire, afin que les pechez 6 les 
vices ſoyent punis, & que la 
vraye religion, la picte & la ver- 
ru ſoyent entrerenues & avan- 
cees. Fpan tes graces,6 Pere Ce- 
leſte, ſur rous les Eveques, & 
ſar rous les Miniftres,afin qu'il 
manifeſtent la verite & Peh- 
cace de ta Sainte Parole, tant 
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par leur vie que 'par leur bg 
arine, & qu'ils adminiftrey 
conveniblement tes ſaints $ 
cremens, Epan tes praces {; 
rour ron pevple, & particuliere, 
ment fur Vatlemblee ici prefer, 
re, afin qu'ils ecoutent, & qui 
recoivent ta Sainte Parole & 
toute humilite d: caur, & & 
route reverence convenahle, x 
ſervans en ſaintetE & en juſtice 
tous les jours de leur vie. Auf, 
Seigneur, nous te prions bien 
humblement qu'il te plaiſe px 
ta bonte, conſfoler & ſecourir 
tous ceux Qui en cette vie pu 
ſagere ſont dans le trouble, day 
Fafiction, dans la neceſſitt, 
dans la maladie, ou dans quel. 
que autre adverſite que ce ſoit 
Er nous beniſflons auſſi tw 
ſaint Nom pour tous tes ſeryi 
teurs qui ſont decedez en ta foy 
& ena crainte, te ſuppliant d: 
nous faire Iz grace d'imiter 6 
bien leurs exemples, que now 
puiſhons avoir part avec eut 
en ton Royaume Celeſte. Ac 
corde nous ceci, 6 Pere, pour 
Famour de Jeſus Chriſt noe 
ſeul Mediateur & Avocat, A 
men. 


Quand le Minifire avertit dela 
Colebration de la S amte Cm 
(ce gu'il fora tonjours le Dv 
manche ow quelque jour it 
Fete gut precede 1mmediate 
ment) & la fin du Sermon 
de [ Honnlieal lira {| Exhorts 
r10n [uruyante. 


Hers & bien-aimes,je me 
propoſe, Dicu aidant-- 
prochain d'adminiſtrer i 
tous ceux qui auront les dilf6 
fitions de piete & de deveriot 
requiſes, le Sacrament tres-plcin 


de conſolation, du Cpt 
ang 
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Yang dn Chriſt, ahn qu'ils le IC- 
goivent en memoire des meri- 
res de fa Croix & Paſſion, par 
le ſeul moyen deſquels nos ob- 
tenons remiſſion des pechez, 

ſommes fairs participans du Ro- 
yaume des cieux. C'cK pour- 
quoy nous ſommes obligez de 
I graces A Dieu Tout- 
puiffant qui cft n6tre Pere Ce- 
leſte, de ce qu'il a donne fon 
Fils ndtre Sauveur Jeſus Chriſt, 
non ſeulement afin qu'il mou- 
rit, mais auſhi pour nous etre 
viande & nourriture ſpirituelle 
ence faint Sacrement, Ce qui 
tant une choſe & Divine & 
fi pleine de conſolation pour 
ceux qui y participent digne- 
ment, & fi dangercuſe pour 
ceux qui preſument d'y partici - 
per indignement ; il ft de mon 
devoir de vous exhorter, que ce- 
pendant vous ayez 2 confiderer la 
dignite de ce faint Myſtere, & 
le grand danger qu'il y a d'y 
parriciper indignement, & ainſi 
de ſonder & dM'examiner vos 
propres conſciences ; & ce non 
kgerement, & comme ont ac- 
cotrume de faire ceux qui dif. 
fimulent avec Dicu, mais en tel- 
le forte que vous puiſſiez venir A 
ce Feſtin Celeſte en route fain- 
tete & purete, & avec ['habir 
de ndces que Dieu demande en 
PEcriture Sainte, que vous y 
loyez admis comme dignes de 
communier A cetre fainte Ta- 


ble 


Pour cer effer, il faut premie- 
rement que vous examiniez v0o- 
tre converſation 4 la regle des 
Commandemens de Dieu ; Er 
en rout cc en quoy VOus recons 
norrez vous-memes que vous 
avez pechs, ſoit de volonts 
ou de parole, ou d'eff:t, que 


' R vous deploriez chacun fon 
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iniquite, & qe vous en faciez 
votre confeſhon a Dieu Tour- 
puiſſant, avec une entiere re- 
ſolution de vous amender. E: 
fi vous trouvez que vous Na- 
yes pas offenſe Vieu ſeul, par 
vos pechez, mais auſſi vos pro- 
chains; en ce cas VOus-VOUS Ie- 
conciliercz avec eux , trart 
prets de faire reſtitution, & de 
donner ſatisfaction avtant qz'il 
vous ſera polib!e pour toates les 
injures, & pour tous les torts 
que vous aurez fairs 4 autruy ; 
Er &tans prets ſemblablement 
de pardonner 2 ceux qui vous 
aurons offenſcz, comms vous 
defirez d'obrenir de Dieu Ie 
pardon de vos offenſes. Car au- 
trement la participation. 2 
Sainte Cene, ne fair qu'accrot- 
tre votre condamnation. C'et- 
pourquoy fi arcyn de vous eſt 
un blaſphemateur du Nom de 
Dieu ; Si aucun de voiss0 

ſe (a Parole, ou s'il en medir; 
Si aucun de vous eft adultere, 
ou malicieux, ou envieux, ou 
autrement coupable de quelque 
= crime ; Repentez-vous 

e vos pechez, ou bien nap» 
prochez point de cette fainre 
Table, de peur quapres avoir 
participe 2 ce faint Sacrement, 
le diable entre en vous, com- 
me il entra en Judas, & vous 
remplifſe de toute iniquire, & 
entraine en perdition vos corps 
& vos ames. 

Et parce qu'il ne faut pas . 
qu aucun vienne A ha Sainte 
Cene qui nait une pleine con- 
hance en la miſcricorde de Dieu 
& une conſcience trangquille ; 
Sil ya aucun de vous qui avec 
tout cela ne puitle mettre fon 
clprit en repos, mais a encore 
beloin de conſolation , ou de 
conſeil, qu'il Fadrefſſe I moy, 


ou 


I 40 
A moy, ou 2 quelque autre Mi. 
niftre de la Parole de Dieu qui 
air la prudence & les lumieres 
neccflaires, & qu'il decouvre 
ſon mal, fin qu'il regoive par 
le miniſtere dc ia Parole de Dieu 
les bcnefices de Vabſoluticn de 
ſes pechez, avec les conleils ſpi- 
rituels, & les avis qui peuvent 
appaiſer fa conſcience, & le de- 
livrer dc toute forte de doutes, 
& ec {cropules, 


Os, als £45 qu'il eye que le pen 
fle neglige de vemrr a la Sain- 
re Cene, ais liew de Exhortalt. 
en precedante, il fera cel..cy. 


Hers & b'en-aimez Freres, 

Je me propoſe de Cele- 

brer-..--prochain, avec 
Vail:iRance du bon Dieu, la Sain. 
te Ccne de notre Seigneur Jeſus 
Chriſt, 2 laquelle je vous convie 
de Ia part de Dieu, vous tous 
q'1 eres icy preſens: Et nous 
vous ſupplions pour amour du 
Seigneur Jeſus Chriſt, que vous 
ne retuſiez pas d'y venir, puis 
que vous y tres fi amiable. 
ment conviezde la part de Dicu 
meme. Vous ſgavez combien 
c'eſt une choſe f heuſe. & del- 
obligeante, quand apres que 
Ton a prepare un grand & ſoin- 
ptueux Feſtin, & que Von a de- 
Ja fair ſervir toutes ſortes de 
mets, en forte qu*il ne manque 
plus que les Convies pour fe met- 
rre table, & qu'ils font i in- 
grats, que de refuſer d'y venir 
ſans juſte cauſe, Qui eſt-ce de 
VOus, Qui en ce cas ne fit indi- 
gne, & qui n'eſtimir qu'on luy 
auroir fait une grande injure, & 
un tort infigne? Ceſt- PI 
mes Freres bien-aimez en Jeſus 
Chriſt, prenez bien garde qu'en 
vous abſtenant de ce Saint re» 
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_ vous ne Provoquiez la & 
ere de Dicu contre vous. 11 
bien aiſe de dire, Je. ne veur 
pas conumurnier, parce que ja 
d'autres aftaires du monde qui 
m'en empechunt, Mais ces ex. 
cuſes-l4 ne ſcront pas fi ail 
ment receves & approuvees de 
Dieu. Si quclquun dir, Je fu 
un grand pecheur, c'eſt pour. 
quoy jay peur d'en approcher, 
pourquoy donc ne Vous repen. 
tez vous, & pourguoy ne vou 
amendez vous point ? Quan 
Dieu vous appclle, & vous con. 
vie, n'avez vous point de hone 
de dire, Nous n'y voulons poiut 
aller? Er lors que vous devrie 
vous convertir a Dieu, vos 
voulcz vous excuſer, & dire 
que Vous n'e:es pai encore 
prets ? Confidcrez lerieuſement 
en vous-meines que de tells 
mauvaiſes excuſes font bien peu 
valables devant Dieu. Ceux qui 
refuſerent de ſe trouver au Fe 
ſtin dont il eſt parle dans T'Evan. 
gile, parce que Pun avoir ache. 
tE un hcritage, que Vautre you- 
loir eprouver ſes barufs, & le 
troifieme, parce qu'il avoit pris 
femme, ne furcnt pas exculc 
pour cela. Quant a moy, je ſui 
prer, & felon le devoir de ma 
charge, je vous convie au Nom 
de Dieu, je vous appelle de la 
part. de Chriſt, je vous exhonte 
autant que vous aimez & que 
vous cheriſſez votre propre falut 
que vous participiez 2a cette 
Sainte Communion. Er comme 
le Fils de Dicu a bicn voulu of 
frir: & donner ſa vie & ſon ame 
en la Croix pour vere falut;c> 
auſi vorre devoir de faire k/ 
Sainte Cene en commemorate | 
on du Sacrifice de {a Mort,ſelot 
qu'il Ya ordonne luy-meme.! 
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confiderex bien en vous-memes 
combien grande injure vous fai- 
res 4 Dieu, & combien grande 
eſt la peine qui pend fur vos 
tires pour un rel mepris : 
vand vous-vous abſtenez vo- 
lontairement de la Table du 
Scigneur, & que yous-vous 1e- 
parez de vos freres qui viennent 
pour {e repaitre en ce Feltin 
de cette nourtiture ccleſte, Si 
vous conliderez ſerteuſement ces 
choles, le Seigneur vous fera la 
prace de revenir 4 Vous-meEmes, 
& de prendre une meilleure re- 
{olution. C'eſt ce que nous de- 
manderons pour vous par nos 
prieres aſhdues a Dicu Tout-puil- 
lant, qui eſt notre Pere celeſte. 
Pur le Pretre fera cctte Exhor- 
tation, 
Hers & bien-aimez auSci- 
(* pneur, qui avez intention 
de vcnir 21a Sainte Com- 
munion du Corps & du Sang 
de notre Sauveur , il faur que 
vous confideriez bien ce que 
Saint Paul ecrit aux Corin- 
thiens, comment il exhorte cha. 
cun de S$'examiner, & de ve. 
prouver ſoigneuſement ſoy-mc- 
me avant que de prefurrer de 
manger de ce pain, & de boire 
de cette coupe, Car comme le 
bien qui nous en revient eſt 
prand, fi avec un cur vraye- 
ment repentant & avec une toy 
VIVe, nous recevons ce Saint Sa- 
cement, parce qualors nous 
mangeons fpirituellement la 
chair de Chriſt, & que nous 
beuvons ſon ſang, qu'alors nous 
habitons en Chriſt, & Chriſt cn 
nous, nous ſommes un avec 


4 | Chriſt, & Chrift eſt un avec 
* | n0u5; Auſhi le danger eſt grand, 


h nous le recevons indignement: 


' Car alors nous ſormmes cou- 


pables du Corps & du Sang de 
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Chriſt n*tre Sauveur, nous mar- 
geons & nous beuvons notre 
propre jugement, ne dilcernans 
point le Corps du Seigneur, 
ncus allumons Vire de Dieu con- 
tre nous z nous le provoquons 2 
nous charier de diverles maladies 
& de pluficurs differentcs cipe- 
ces de mort. 

C'eſt pourquoy, mes Freres, 
jugez vous vous-memes, afin 
que vous ne ſoyez point jugez 
du Seigneur ; Repencez-vous ie- 
rieuſement de vos fautes paſlees; 
ayez une ferme & vive foy en 
Teſus Chriſt notre Sauveur; A. 
mendez-vous, & ayez ue pars 
faire charire pour rous vos pro- 
chains. Par ce moyen vous e- 
rex digncs de participer 2 ces 
Saints Myſteres. Er fur toutes 
cloſes, il faut que vous rendiez 
graces tres-humbles, & de tour 
votre cacur, 2 Dieu le Pcre, le 
Fils, & le Saint Eſprit, de la 
Redemption du monde, par la 
Mort & Paſſion de Chriſt nd. 
tre Sauyeur, Dieu & homme : 
qui Feſt humilie juſques 2 la 
mort de la Croix, pour nous mi» 
ferables pecheurs, qui etions 
gifans dans les tencbres, & dans 
Vombre dela mort, afin de pou- 
voir nous faire enfans de Dieu, 
& de pouvoir nous clever a la 
vie eternelle. Er afin que nous 
ayons 2 nous ſouvenir continuel. 
lement de la grande & exceſtive 
charite de Jefus Chriſt notreMai. 
tee, & notre Sauveur Unique, 
mouransainſi pour nous, & des 
benetices infinis qu'il nous a ac» 
quis par Teffuſion de fon ſang 
precieux, il a inſtirue & ordons 
ne ces ſaints Myſteres pour 
nous Erre des gages de ſon 
amour, & des monumens per- 
peruels de ſa mort, 2 uvtre 
grande & eternelle conſolation. 
A 


I 4 
A luy donc avecle Pere, & avec 
le Saint Eſprit, rendons ince{- 
ſamment aRions de graces, ſe- 
lon que nous y ſommes tres-ob- 
ligez, nous ſoiimetrant entiere- 
ment & {a fainte & bonne yo- 
lonte, & nous cfforgant de le 
fervir en vraye juſtice, & en 
vraye faintere rous les jours de 
notre Vie, Amen. 


iAlors le Pretre diva @ ceux qui 
viennent receuoir la Sainte 


Cene. 
\/ chez d'une veritable & 
ſerieuſe Repentance de 
nos pechez ; qui avec la Chari- 
te que vous devez avoir pour 
vos prochains, & qui eres reſo. 
lus de mener une vie nouvelle, 
en vous conformant aux com- 
mandemens de Dicu, & en che- 
minant 2 Vavenir en ſes ſaintcs 
voyes : Approchez vous de cet- 
te fainte Table, & venez y re- 
cevoir ce Saint Sacrement 4 
vorre conGlation ; & faites v8. 
tre humble confeſhon 2 notre 
Dieu Tout-puiflant : Vous re- 
nant humblement 2 genoux. 


Ous tous qui etes tou- 


MAloys ſe fera cette Confeſſion 
generale, au Nom de tous 
ceux qui ont deſſein de parti. 
cipey a la Sainte Cene, par 
un des Miniſtres, tant luy que 
le peuple ſe mettant humble. 
ment a genoux, & diſant. 


leu Tout-puifſant, Pere 
D de notre Seigneur Je- 

ſus Chrift, qui es le 
Createur de tout le monde, & 
le Juge de tous les hommes ; 
nous reconnoiflons, & nous de- 
plorons la multitude de nos pe- 
cl2z, & des iniquitez que nous 


juſtemenr ron ire, & ton indig. 
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avons malheureuſement com; | 
miſes de temps en temps con. 

tre ta Sainte Majeſte, par nos | 
penſces, par nos paroles, & pa | 
nos ations ; provoquant tres. | 


nation contre nous : mais nous 
ſommes touchez d'une ſerieule 
repentance , & nous gemiſſon; 
en nos ceurs pour ces peche: 

ue nous avons commis ; tl 

ouvenir nous cn eſt doulouren 
& afligeant, & la charge in. 
ſupportable: Aye pitie de nous, 
aye pitie de nous, © Pere tres. 
miſericordieux, pour Vamour de 
Jeſus Chriſt ron Fils n6tre Sei. 
gneur. Pardonne nous tour le 
paſſe, & nous fay la grace que 
nous te puiſhons etre agreables, 
& que nous te ſervions rotjours 
aVavenir en nouveaure de vie, i 
I'honneur & 2 la gloire de ten 
faint Nom, par Jetus Chriſt n5- 
tre Seigneur, Amen, 


Apres ccla le Pretve (ou |Ew- 
que 5'il eſt preſent) ſe tenant 
debout, & ſe tournant ve 
le penuple, prononcera cetti 
abſolution, 


E Dieu Tout-puiſſant, qui 
eſt notre Pere celeſte, & 


qui par ſa prande mi. 
ſericorde a promis la remiſſion 
des pechez a tous ceux qui 4 
yant les c@eurs rouchez d'une ve- 
ritable repentance, ſe convertil- 
ſent 2 luy avec une vraye foy, 
vueille avoir pitie de vous, vous 
pardonne vos pechez, & vous 
en delivre, vous ſoiitienne & 
vous aftermiſſe en tour bien, & 
vous conduiſe 2 la vie eternelle, 
par Jeſus Chriſt notre Seigneu!. 


v1men, 
Are 


| 
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| 
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Apri: le Pretve dire. 


| Fcoutez les paroles de conſola- 


rion, que Jeſus Chriſt pro- 
poſe 4 tous ceux qui ſe con- 
vertflent a luy fans feintiſe, 


Enez 2 moy vous tous qui 
eres travaillez & chargez, 


& je vous ſoulageray. 
Matth, 1 ok a 
Dieu atellement aime le mon- 
de, qu'il a donne ſon IG, 
ahin que quiconque croit en luy 
ne periſſe, point, mais ait la vie 
cternelle, Jean 3. 16, 

Ecoutez auſſi ce que dirt S. 
Paul, 

Cette parole eſt certaine, & 
dipne d'erre entierement receue, 
ceſt que Jeſus Chriſt eſt venu 
au monde pour fauver les pe- 
cheurs. 1 Timm. 1. 15- 

Fcoutez encore ce que dit 
S. Jean. 

St quelqu'un a pechs, nous 
avors un Avccart envers le Pere, 
aſlavoir Jeſus Chriſt le juſte: 
& c'eſt luy qui eft la propitiati- 
en pour nos pechez. 1 Jean 2, 
4 


Le Pretrye continuera diſant, 


Flevez vos ceurs en haur, 
Reponſe, 
Nous les <levons au Sci- 
oneur, 
: Pretre, 
Rendons graces au Seigneur 
notre Dicu. 
Reponſe. 
_ Il eft raifonnable, & il eſt 
Juſte que nous Jluy rendions 
Praces. 
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MAMloys le Pretre ſe tournant 
vers la Table dw Seignenr, 
asr a. 

L eft tres-raiſonnable, il 
eſt tres-juſte, & il eſt de 
notre devoir, quien tour 

temps, & en tous 

lieux nous re ren- 
dions graces, © 

Seigneur, * Pere 

Saint, Dieu Tout» 

puiflant & Eter- 


nel, 


® Cs mot: 
(Pere Saint) 
dotrvent etre 
omis le Di- 
manche de la 
Trinite, 


Iry ſuivya la Preface propre; 
ſcelon le temps, Sil y en a: 
ſinon, alors ſuivya immedia« 
rement. 


'Eft-pourquoy avec les 
( Anges & les Archanges, 
& avec toute Varmee ce- 
leſte ; nous louvons & nous ma+- 
oenitions ron Nom glorieux, r'ex- 
altant continuellement, & difant, 
Saint, Saint, Saint, Sei. 
gneur Dieu des Armees: les 
cieux & la terre ſont remplis 
de ta gloire, A toy ſoit gloire, 
© Dieu tres-haut, Amen. 


PREFACES proprezs. 


Au jour de Noel, & aux ſept 
jours ſurvans, 


Arce que tu as donne Je. 

ſus Chriſt ron Fils Uni- 

que, afin qufil naquit 
comme en ce temps pour nous: 
lequel par Poperation du Saint 
Eſprit, a &re fait vray homme 
de la ſubſtance de la Vierge 
Marie 1a mere, & ſans aucune 
tache de pech?, afin quiil 
nous nettoyaſt de trout peche, 
c'eft-pourquoy avec les Anges, 
GC SAWS 


Tl 


Au jour de Paques, & anx 
. ſept jours ſmavans. 


Ais principalement nous 
ſommez obligez de te 
loucr pour la Reſurre- 

Rion glorieuſe de Jeſus Chriſt 
ton Fils notre Seigneur, Car 
c'cſt luy qui eſt le vray Agneau 
de Paque, qui a ete otfert pour 
nous, & qui a ote le peche du 
monde ; qui auſh par ſa mort a 
detruit la mort, & -qui par fa 
Reſurre&ion nous a donne la 
vie erernelle. C'eſt pourquoy 
avec l:s Anges, &c, 


Au jouy de "Aſcenſion, & aux 
ſept jours ſurvans. 


Ar ton Fils bien-aime Jeſus 
Chriſt nocre Seigneur, qui 
apres (a glorieuſe Reſurre- 

Qion veſt manifeſte a ſes Ap0- 
tres, & eſt monte aux Cieux en 
leur preſence pour nous y pre- 

arer place, afin qu' au lieu ou 
1] eft, nous y puiſhions auſſi mon. 
ter pour regner avec luy en 
gloire. C'eſt pourquoy avec les 
Anges & les, &c. 


Au jour dela Pentecote, & aux 
ſept jours ſurvans. 


Ar Jeſus Chriſt ndtre Seig- 
neur,ſclon la tres- veritable 

"  promeſle duquel, le Saint 
Eiprit deſcendit en ce remps 
ſoudainement du Ciel, avec un 
ſon comme d'un vent qui ſouffle 
en vehemence, & en torme de 
langues de feu qui ſe repoſa ſur 
les Apotres, pour les inftruire, 
pour Ics conduire en toute 
verite; leur donnant le Don de 
diverles langues, avec la har- 
dicfle & te zcle ardent qui 
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eroienr neceſſaires pour preche| 
conftamment a toutes nations | 


PEvangile, par lequel nous ſom. 
mes amencz des tenchres, & de 
Ferreur, en la clarte & en hl 
vraye connoiflance de toy, & 
de ton Fils Jeſs Chirſt, Ce 
pourquoy avec les Anges, &c, 


En la Fete de la Trinite ſeu 
lemont, 


tres-juſte, & il eſt de ndtre 

devoir, qu'en tout temps, & 
en tous lieux, nous te rendions 
graces, 6 Seigneur Dicu Tout- 
puifſant & Erernel, qui es mn 
ſeul Dicu, un ſul Seigneur, non 
pas une ſeule perſonne, mais 
trois perſonnes en une ſeule &- 
ſence. Car ce que nous C0- 
yons de la gloire -du Pere, nou 
le croyons auſh du Fils & de 
Saint Efprit fans aucunc diffs 
rence, ou inegalite, C'eſt pour 
quoy avec les Anges,Gc. 


T eſt tres-raiſonnable, il > 


Apres chacune deſone!les Prifa- 
ces, ſera chants ou dit imme 
diatement, 


'Eſt pourquoy avec les An- 
ges & les Archanges, & 
toute 'ArmE des Cieurx, 

nous lowons & nous magnihons 
ron Nom glorieux ; Yexalcant 
continuellement, & diſant, Saint, 
Saint, Saint, Seigneur Dieu des 
arinees, les cieux & laterre {ont 
remplisde ta gloire. A toy foit 
gloire, 9 Dieu Trcs-haut, .Amn 


VAicti 


"Mars le Pritre etant 4 genoux 
aupres de la Table du Sergnenr, 
dira la priere [urvante, au 
nem de tous cenx qui dorent 
recevoir la Sainte Cine, 


Ous ne preſumons pas, 6 
miſericordieux Seigneur, 
d'approcher de cette tien- 

ne Table en nous conhart en 

nos propres juſtices, mais en la 
multitude de tes grandes com- 
paſons, Nous ne ſommes pas 
dignes de recucillir les micttes 
qui rombent de ta Table, Mais, 

Scigneur, tu es toc:jours le meme, 

& tu as cela de propre, detre 

tolhjours enclin 2 miſericorde. 

Fay nous donc la grace, Dieu 

wes-benin, que nous mangions 

tcllement la chair de ton Fils ]c- 

ſus Chriſt, & que nous beuvions 

rellement fon ſang, que nos 
corps qui ſont remplis de peche 
ſoient nertoyez par ſon Corps, 

& que nos ames ſoyent lavees 

par ſon ſang precieux, & que 

nous demcurions toujours en luy, 

& luy cn nous. Amen, 


Aloys le Pretre ſo tenant debout 
a la Tatle, en forte gw il puiſ- 
ſe dautant plus aiſement, & 
avec d autant plus de bicne 
ſeance rompre le pair devant 
le peuple, & prendre la coupe 
enrre ſes mains, il dira la 
priere de la Conſecration, en 
la mamere qui ſuit. 


leu Tout-puiflant & nd- 

tre Pere Celeſte, qui par 

ta grande miſericorde as 

livre ron Fils Unique Jeſus Chriſt 
notre Seigneur 4 la mort de la 
Croix pour notre Redemprion, 
__ setant une fois offert ſoy- 
» a preſcnts une oblation 
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pure, un facrihce parfait, une (a- 
tisfaction ſuthſante pour les pe - 
chez de tout le monde, & a in- 
ſtirue & commande en fon Sainr 
Evangile la commemoration per. 
petuelle de fa mort precicuſc j.f(- 
ques 2 ce qu'il vienne ; Ecoute 
nos pricres, 6 Pcre de miſceri- 
corde, & nous fay la grace que 
recevant ces tiennes creatures de 
pain & de vin, ſ{clon la fainte 
inſticution de Jeſus Chriſt ron 
Fils notre Sauveur, cn comme- 
moration de ſa Mort & de ſz 
Paſſton, nous puiſſions Ctre faivs 
participans de ſon Corps & de 
ſon Sang precicux : lequel en le 
meme nuict qu1l 


fur livre 4 prit du 
pain, & ayant ren- 
du graces 6 le 
rompxit, & dit, 
Prenez, marigez, c 
ceci cft mon Corps 
qui eſt rompu 
pour vous, faites 
ceci en memoire 
de moy. Sembla. 
blemcnt auſſi, apres 
le fouper, & il 
prir la Coupe, & 
ayant rendu gra» 
ces, il la leur don- 
na, diſant, Beuvez- 
Cn tous. e Car ce- 
ci eſt mon lang, le 
ſang du Nouveau 
Teſtament, lequel 
eſt repandu pour 
vous & pour plu- 
fieurs en remiſſion 
de leurs pechez ; 
faites cect routes 
les fois que vous 
en boirez cn me- 
moire de moy. 


G 


a Icile Pre. 
tre prendra 
la Patene 
entre ſcs 
mains. 

b Ics il rome 
pra le bain. 
C It 11 met « 
tra [a main 
ſur tour le 
pain, 

d [ti] prev- 
dra ia come 
pe en [4 


main. 


C Icr il mt ee 
trala main 
ſer chague 
vaiſſcan 
(ſoit Caice 
0:4 Flacen,) 
ui! y a dts 
vin pour 
ere conſag 
cre, 


ley 
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Alors le Miniſtre recevra le pre- 
mier la Commuriton ſous les 
deux eſpeces ; puis la donnera 
de mime aux Evtques, Pre- 
rr(s & Diacres (xSil y cn @ de 
preſens :) Apres ul la donneya 
auſſi par ordre en la main au 
peuple, chacun terant bumble. 
ment a Tenoux. Et en donnant 
le pain a quelqu un, i! dira, 


E Corps de ndtre Sei- 
gneur Jeſus Chriſt, qui a 
Ere donne pour toy, gar- 
de ton corps & ton ame pour la 
vie eternelle : pren & mange 
ceci en memoire que Chriſt eſt 
mort pour toy, & te repais de 
lui en ton ca&ur avec ation de 
race, 
Et le Miniſtre qui donnera la 
Coupe, a chacun, dira, 
E Sang de notre Seigneur 
Jeſus Chriſt, qui a ere re- 
pandu pour toy , garde 
ron corps & ton ame pour la vie 
eternclle : boy cecy en memoire 
que le Sang de Chriſt a ere re- 
pandu pour toy, & luy en rens 
graces. 
$4 ce qu'il y eu de pain & de 
vin conſacre «ft tout conſomme 
avant que tous ayent commus- 
nie, le Pretre cn dot conſa« 
crer davantage &n la maniere 
cy-devant priſcrite :; commen- 
cant pay cc mots, Chriſt no- 
tre Sauveur cn la meme nuict 
qu'il fur, &c, powr benw le 
pain ; & par ceux-cy, Sem- 
blablement auſh apres le tou- 
per, &c. pour benir la Coupe. 


Quand tous auront Communie, le 
Miniſtre retourncra a la Ta- 
ble du Secigneur, & y poſera 
avec r:ſpett ce qui reſte des ele. 
mens conſ[acr.%, lis copurant 
«un lingeUanc, 
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Alors le Dretre dira [Oraiſon 
Dominicale, le peuple vepetant 
chaque demande apres luy. 


Oftre Pere qui es aux 
Cieux : Ton nom ſoit 
ſanRtihe : Ton ___ Vi- 

enne ; Ta volonte ſoit faite en 
la terre comme au Ciel. Donne. 
nous aujourd*huy notre pain quo- 
tidien: Et nous pardonne ney 
offences, comme nous pardon. 
nons 2 ceux qui nous ont offen. 
cez, Et ne nous indui point en 
rentation: Mais delivre nous du 
mal. Car a toy eſt le regne, la 
puiſſance & la gloire, aux hiecles 
des ſiecles. Amen. 


Apres ſera dit ce qui ſuit, 


Seigneur & Pere Celeſte, 

nous tes humbles ſeri. 

reurs , ſupplions rres-in- 
ſtamment ra bonte paternelle, 
qu'il re plaiie de recevoir mis 
{crico:dieviement ce facrifice de 
lovanges & dactions de graces 
que nous te preſentons, te priant 
rres-humblement de nous accor- 
der que par les merites de la 
Mort de ton Fils Jeſus Chriſt, & 
par la foy en ſon Sang, nous & 
toure ton Felife, puiſhons ob» 
tenir la remithon de nos pechez 
avec tous Ics autres fruits & 
tous les autres bencfices de ta 
Paſhon, Et maintenant, © Sei- 
gneur , nous te preſcntons nos 
corps & nos ames, nos perſon» 
nes, & rout ce qui eſt en nous, 
en uacrifice ſaint, vivaur, & ral 
ſonnable : re ſuppliant tre-hum- 
blement, que nous tous qui a 
vons ets fairs participans de 
cette ſaint Communion, ſoyons 
remplis de ta grace, & de ta 
bencdiction celeſte. Et quo 
que nous ſoyons indignes 4 _ e 
e 


La Communion. 


de nos pechez infinis, de t'offrir 
aucun ſacrifice ; neantmoins nous 
te prions d'accepter ce devoir & 
ce ſervice que nous te rendons, 
n'ayant point egard a ce que 
2us avons merite, mais nous 
pardonnant nos offences par Je- 
lus Chriſt norre Seigneur ; par 
ael & avec lequel en Punire 
du aint Eſprit te ſoit rendu, 0 
Pere Tout-puifſant , tour hon- 
neur & route gloire, aux ficcles 
des fiecles. Am:n, 


Ou cecy. 


leu Fternel & Tout. puil- 
D ſanr, nous te rendions 
graces de tout notre 
cur, de ce qu'il t'a plev nous 
fuſtenter de la nourriture ſpiri- 
tuelle du corps & du ſang pre- 
cieux de ton Fils Jeſus Chriſt n0- 
tre Sauveur, nous tous qui avons 
rticipe a ces ſaints myſteres (c- 
= ton ordonnance ; Er de ce 
ue tu nous aſſures par ce moyen 
& ta faveur envers nous, & que 
nous ſommes faits vrays mem- 
bres de ton Corps myſtique, qui 
eſt la compagnie bien-heureufe 
de tous les tideles, & qu'auſh 
par eſperance nous ſommes he. 
ritiers de ron Royaume cternc}, 
par les merires de la precicuſe 
Mort, & dz la Paſſion dc ron 
Fils bien-aime. Er nous te ſup- 
plions maintenant, © Pere Cele. 
ſte, qu'il te plaiſe de nous aſſi- 
ſter rcilement de ta grace, que 
nous puiſſions continuer cn cette 
comp3gnie bien-heureuie, & fai. 
re toutes les honnes qeuvres que 
tu as preparecs pour nous, atin 
que nous y cheminions, par Jety 
Chriſt rotre Seigneur, auquel 
avec le Sainr Eiprir, ſoit rour 
honneur & gloire au fiecle des 
lixcles, Am.n, * 
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Alors ſera dit ou chante, 


Loire ſoit a Dieu aux 

Cieux tres-hauts, & en 

terre paix, envers les 
hommes bonne volonte, Nous 
te louons, nous te beniflons, nous 
radorons, nous te glorifons, 
nous te rendons graces pour ta 
grande gloire, 6 Seigneur Dieu, 
Roy des Cieux, Dieu le Pere 
Tout-puiſſant. 

O Seigneur, Fils unique Jeſus 
Chriſt, 0 Seigneur Dieu, Agneau 
de Dicu, Fils du Pere, qui otes 
les pechez du monde, aye pitie 
de nous ; Toy qui ves les pe- 
chez du monde, regoy nos pri. 
cres: Toy qui tc fieds ala f wu 
rre tu Perc, _ pitie de nous. 

Car tu es ſcul Saint, ru cs ſeul 
Scigneur, tu es ſeul, 0 Chrilt, 
avec le Saint Eſprit, tres-haut cn 
la gloire de Dicule Pere, Aman, 


Alors le Pritre ( eu VEveque 51 
eſt preſent) donnera conre an 
penple avec cette venediction, 


A paix de Dicy, laquelle 

ſurmonte tout entende- 

ment, garde vos Ceurs 
& vos 1{-ns en la connoiflance & 
en la diieRion de Dieu, & de 
ſon Fils Jeſus Chriſt n6:re Sej- 
gncur. Er la benedi&tion de Dieu 
Tout-puiſlant, le Pere, le Fi's & 
le Saint Eſprir, foir avec vous 
tous, & y demeure crermnetic- 
ment. Amen. 
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Cert aines Colleftes qui ſe dotvent 
dire apres VOffertoire , quand 
il n'y a point de Communion, 
»ne on pluſiewrs chague jour, 
on lis peut auſſi dire toutes 
tes fois qu'il y en aura occaſion, 
apres les Colleftes des Prieres 
du Matin ow du Soir, de la 
Communion, ou de la Litamie, 
« la di(cretion du Miniſtre, 


Kauce en ta miſericorde, 
FE 6 Seigneur, les prieres 

les ſupplications que nous 
te faiſons, & diſpoſe tellement 
aos voyes pour acquiſition du 
falut ererncl, que parmitant de 
changemens, & tant d'accidens 
de cette vie mortelle, nous a- 
yons to!ijours la defence de ton 
aide prompte & favorable, par 
Jeſus Chriſt notre Scigneur. A- 
men, 


'©Q, Seigneur Tout-puifſant 

& Dieu Eternel, nous 
te prions qu'il te plaile 
tellement ſanRiher, conduire & 
gouverner nos corps & nos ames 
dans les ſentiers de ta Loy pour 
faire tes Commandemens, que 
nous ſoyens rotijours gardez en 
corps & en ame, maintenant 
& 2 jamais, par ta ſouveraine 
prote&tion, pour amour de n$- 
tre Sauveur Jeſus Chriſt, A- 
ow. £ 


Ay nous la grace, © Dieu 

Tour-pui{L.nt, que les pa- 

roles que nous avons a- 
jourd*huy owes de nos orei!les 
Exterieures, ſoient rellemenr 
gravees intcrieurement dans nos 
CQurs \ ta bonte, que nous 
en puiſhons produire les fruits 
d'unc bonne & ſainte vie, 2 
Ihonncur & 2 la gloire de ton 
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Saint Nom par Jeſus Chrift 
tre Seigncur, Amen. 


Ueille , Seigneur, nov 
prevenir par ta favey 
& par ta grace, en tos 
tes nos ations, & nous y avay, 
cer par ton alhſtance continuelle 
afin qu'en toutes les ceuvrs 
que nous aurons commencte; 
continutes & achevees en toy, 
nous puiſſions glorifier ton fain 
Nom, & parvenir enfin 2 | 
vie eternelle par ta miſericord: 
en Jeſus Chriſt notre Seigneu, 
Amen, 


Teu Tout-puifſant, qui ef 
la fontaine de toute {a 
gefle, qui ſgais ce don: 
nous avons beſoin avant que 
nous le demandions, & quel. 
le eſt notre ignorance en ds 
mandant, nous te ſupplions 4's 
voir compaſſion de nos infirmi. 
rez ; & que les choſes qu'i cat. 
ſe de notre indignite nous n's- 
ſons, & qu'a cauſe de notre + 
veuglement, nous ne ſgavons ps 
demander, il re plaife nous le 
accorder, par les mcrites de ton 
Fils Jeſus Chriſt notre Seigneur, 
Amen, 


teu Tout-puiflant, qui 4 
promis d'exaucer les re- 
quetes dc ceux qui rinvo- 

quent au Nom te ton Fils, now 
re ſupplions qu'il re plailede 
preter Toreille favorable” aux 
prieres & aux ſupplicartions que 
nous t'avons maintenant preler- 
tees, & faire que rour ce que 
nous avons demande en foy, {e- 
lon ta volonte, nous le puitſions 
obrenir en cffer, pour le ſoulage- 
ment de nos neceffitez, & pout 
Favancement de ta gloire,par Je- 
ſus Chriſt notre Seigneur. _ 
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Aux Dimanches & aux-jours 
he Fere (Sl n'y @ point d. Com- 
munion) ſera dit tout ce qui ſe 
doit dive a la Cene, juſques ala 
fin de la Priere generale , pour 
|: bien & la proſperire de I Egli- 
ſe univerſe lle de Chriſt, avec wne 
ow Pluſieurs de ces dernieres 
Collettes, concluant par la bene- 


dithion, 


Et lon ne celelyera point [a 
Cene dis Sergneur, $il ny a un 
nombre convenalle de perſonnes 
pour communier avec le Pretre, 


dont il jugcra felon ſa prud.nce. 


Et quand 1! n'y auryort en toute 
la Paroſſe que vingt perſonnes 
en age de diſcrition pour pour 
voy communier, fi eſt-ce gail 
n'y aura point de Communion 
il ny a quatre, ou trois du 
moins, qus communicnt avec le 
Pretre, 


Quant aux Fgliſes Cathedya- 
les & Cullegiaies, ow if y @ plue 
fiewre Prerres, ils feront la (ene 
ro enſemble ave les Pretres , 
tus les Dimanchcs pour le moins, 
fice n'eſt qu'ils ayent juſte ra'ſon 
den uſer autrement, 


Et pour otey tomte occaſion 
de debat & de ſapcyſtition que 
l'on pourroit avoir touchant le 
Pain & le Vin, jl ſuffire que le 
pain ſoit comme celuy que lon 
mange ordinairement , pourves 
qwil ſoit du meilleur pain de 
from:nt qui ſe puiſe commode- 


m-:nt trowver. 


Que 5'il y a de veſte du Pain 
du Vin qui nayent point tte 
conſacy2s, le Miniſtre en diſpoſera 
omme du ſien ; Que 511 en reſte 
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de celuy qui a ere conſacye, on 
ne emportera point hors de UE- 
eliſe, mais le Pretve & cenx de; 
Communians qu'il appellera alors 
le mangeront & le botront avec 
reſpetf & gravite ummediate- 
ment apres la benedithon, 


Le Miniſtre & les Curateurs 
de 'Egl:ſe feront proviſton du 
Pain & du Vin pouy la Cone aux 
depens de la Paroſſe. 


Et remaronez que chaque Pa- 
ro! (ſien communicya pour le mems 
trois fois Pannee,dont Pune ſera 4 
Pagque. Et tous les aus a Pagues 
chaque P arciſſien comptera avec 
le Refeur, avec le Vicazre, ow 
avec le Sulſtitut, ou avec celuy 
0k ccux qus ſcront par eux come 
mis, & als leur payeront a luy ow 
a cux tous les droits Eccliſtaſtie 
ques qui ſont dus & payables cn 
cc temps-la ſclon la cont ume, 


Apres que le ſervice divin ſera 
fait, Pon diſpoſers de Vargent 
donne a VOffertoire, a tels uſages 
picux & charitables que le Mint- 
ftre & les Caratenrs de UVEgliſe 
trowueront a propos. Et encas de 
diff.rent Von en diſpoſera ſclon 
qu'il plaira a ' lOrdinaire d'cn 
ordonner.. 


Sar ce qu'en cet Office pour Pad- 
miniſtration de la Cene du Set- 
gneur, il eſt ordonne que les Com. 
munians la receuront @ genoux ; 
lequel ordre eſt ttabli a bonne in- 
tention, aſſavor t ant pour ſigni- 
fier par la notre gratitude & 
notre humble veconnoiſſance des 
bencfices de Chriſt qu y ſont den- 
Net 4 FOHS CEMX Qu COMMUNIENE 
dignement , que pour eviter la 
prophanation & le deſordre qus 
dutrement pourroent 5'en en(ut- 
G 3 vre 


IfFO 
wre en Padminiſiration de ſa 
Sainte Cene ; Ss eſt-ce que de 
Pur que cctre genufietion ne ſoit 
mal intcypr:tee & tonurnee en 
abs, ſoit par ignorance & infir- 
-n11e : ſort par malice & opinia- 
rrete ; L'on declare en c« lieu 
gue par la, lon na point inten= 
i:on ae deferey aucunce adoration 
au Pain ou au Vin du Sacrement, 
Qu: ſont 'a veceus corpore!/ement, 
vs aucune Priſence Corpoyclle de 
ia chaty naturelle ou du ſang de 
Chrijt, & qu aucune adoration 
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ne leur doit ttye defiree: Cay |, 
Pain & le Vin du Sacremeint ds. 
meurent teujours dans eur vray 
& nature'le ſulftance ; Oſt pour. 
guoy ils ne detvent point ety; 
adorez,, (Car ce ſerott Idelatri, 
ce gut doit Etre abhorre de tow 
fidcles Chretiens,) Et le Corps na. 


turel & le Sang de Chrift notre. 


Sauveur ſont au Cel, & nonici, 
ftant une choſe contraire a lg 
virite du Corps natur.l de Crif 
que dere en plus d'un lien als 


forts, 


L ADMINISTRATION 


D 


Ul 


BAPTESME des Enfans en Public 
dans V'Egliſe. 


ſeroit tres-convenable que le 

Bapteime ne fut adminiſtre 
g*'aux Dimanches & aux jours 
de Fete, lors que le peuple ſe ren- 
eonrre en plus grand nombre, tant 
afin gue Afſemblee qui eft la 
preſente, puiſſe temoigner de la 
riception des nowueaux ba®tiſer, 
dans PEgliſe de Dieu, que parce 
q#'au Bapteme des Enfans, cha- 
ge perſonne qui iy trowve (c p:ut 
fouvenr par la de la profeſſion 
particuliere, qu'il a faite luy. 
meme devant Dieu en ſon Ba- 
preme. Pour laquellz yaiſon il 
eſt auſſi expedient que lc Bapte- 
me ſoit adminiſtre en languc vul- 
Faire. Neantmoins 511 y a ncceſſi» 
re, en pourra baptiſer les enfans 
qnelqu autre jour que ce ſoit, 


[| L fant avertir le peuple quil 


Et remarquer, qu'il y aur 
deux Parrains & une Marrain 
power Enfant male ; & pour cha. 
gue file un Parrain & deux 
Marraines. 

Quand il y aura des enfants 
baptiſer, les Peres & les Meres en 
donneront avis aw Miniſtre le 
ſoir auparavant ou au matin 
de bonne hexre, avant les Prie. 
res dus matin. Puts les Parrams 
& les Marraines, & le peuple ſe 
rendront aupres des Fonts avec 
les Enfans, immediatement aprts 
la dermiere legon des Pricres du 
matin & du jor, ſe/on que le Mi» 
niſtre aura ordonnt ſelon ſa pris 
dence, & le Pretre {ce rendant 
aupres des Fonts (qui ſeront alori 
remplis dean pure) & iy tenant 
debout, dira, 


Cet 
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Cit Enfant a-c'il deja ere bapti- 
ze Ou non ? 


S'ils repondent que non ; Alors 
le Pretre continuera en (a 


maniere qui [uit, 


Hers & bien-aimez, puis 
ue tous les hommes 
ont congeus &C nez cn 

peche; & que notre Sauveur 
Jeſus Chriſt dit, que nul ne peur 
entrer au Royaume de Dieu, $'il 
neſt regencre, & ne de nouve- 
au d'eau & du Saint Eſprit: Je 
vous ſupplie de prier Dicu le Pe. 
re par notre Seigneur Jeſus 
Chriſt, que par ſa bonte & par 
{a mitericorde, il luy plaifſe don- 
ner4 6 enfant ce qu':! ne peut 
avoir de /a nature ; c'eſt qu':/ 
ſoit baptize d'eau & du Saint 
Eſprit, qu't{ ſoit receu en TE- 
eliiz Chretienne, & qu's! en de- 
vienne #1 veritable membre. 


Alors le Pretre dira, 


Prions Dieu. 


Teu Tout-puifſant & E- 
rernel, qui par t2 gran» 
de miſcricorde as fauve 

Noe & 1a famille dans Tarche, 
dentre ceux qui perirent au de- 
luge: & qui as {eurement con- 
duit les cntans de I{racl ton peu- 
ple au travers de la mer rouge, 
hgurant par cela le faint Bapte- 
me: Et qui par le Bapteme de 
ton Fils bien-aime Jekas Chriſt 
au fleuve du Jordain, as ſanti- 
he Peau pour le lavement myſti- 
que du peche: Nous te ſupplions 
il te plaiſe par ta milericor. 

e infinie, regarder en pirie cet 
Enfant, le lavant & le ſanRik- 


IFT 
ant par ton Saint Eſprit, afin 
qu'srant delivre de ton ire, 4 
ſoit receu dans Varche de Vegliſe 
Chretienne: & qu'etant atter- 
mi en la foy, joyeux en eſpe- 
rance, & enracine en charitc, 
paſſe tellement les ondes ora- 
geuſesde ce monde, qu't! arrive 
enfin au port de la vie eternelle, 
pour y regner aveCc toy, aux fic- 
cles des fiecles, par Jeſus Chriſt 
notre Seigncur. Amen, 


leu Tout-puiſſant & Im- 
mortel, qui eſt Vaide de 
ceux qui font dans la ne- 

ceſſits, le refige de ceux qut 
ont recours 2 toy, la vie des 
croyans, & la reſurre&ion des 
morts: Nous te prions pour c&t 
enfant, afin que venant 4 ton 
ſaint Bapreme, il ait la remil- 
fion de les pechez par regenera- 
tion ſpirituelle ; Regoy-le, 0 Sei- 
gneur, comme tu as promis, par 
ton Fils bien-aims, ifant z De- 
mandez & il vous ſera donne, 
cherchez & vous troaverez,heur- 
rez & il vous fera ouvert, Don- 
ne-nous donc maintenant, puif- 
que nous demandons, fay que 
nous trouvions puiſque nous 
cherchons, & nous ouvre la 
porte puitque nous heurtons : 
afin que cer enfant puifle avoir 
la jourſſance de la benediaion 
etcernelle de ton lavement ce- 
leſte : Et qu's/ parvienne & ton 
Royaume erernel que tu as pro- 
mis, par Jeſus Chriſt ndrre Sei- 
gneur, Amen, | 


Ps 
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Pxis le Penpie ſe levera, & le 
Pretre dira, 


Fcoutez les paroles de V'Evan- 
vile ſelon S. Marc au dixie- 
me chapirre, an verſet 13, 


L avint vn Jour qu'on pre- 
E | ſenta des petirs enfans A 
£A Chriſt, afin qu'il les tou- 
chat: mais les dif! iples repre- 
noient ceux qui les preſentoient. 
Ce que Jeſus voyant, il en fur in- 
digne, & leur dit, Laiflez les pe- 
tits enfans venir 2 moy, &ne les 
emptchez pas: Car a rels eſt le 
Royaume de Dieu, En verite 
je vous dis, que quiconque ne 
recevra le Royaume de Dieu 
comme -petit enfant, il n'y en- 
trera point. Es apres les avoir 
pris entre {es bras, leur impo. 
fant les mains, il les benir. 


\Aprts la lefiuve de PEvangile 
le Niniftre fera cette brieve 
Exhortation ſur les paroles de 
{ Evangie. 


Ten-aimez, Vous entende2 
B en cer Evangile, les paro- 

les de notre Seigneur Je- 
ſus Chriſt, comment il comman- 
doit que les petirs enfans luy 
fuſlent amenez, comment il re- 
prenoit ceux qui les vouloient 
empecher de venir a luy, 
comment il exhorte toutes per- 
fonnes 2 1miter Teur innocence ; 
vous connoiſſez auſh par fon 
geſte exterieur, & par ſon 
ation, comment il declare fa 
bonne volonte envers eux. Car 
3l les prend entre ſes bras, il 
leur impoſe les mains, & il les 
benit, Ne doutez done point, 
mais croyez hien <certainement 
qu'auſh 131 recevra favorable. 


ment ce petir enfant icy preſent, 
qui'l embrafſera de Fl miſeri. 
corde, qu'il luy donnera la be. 
nediQion de la vie cternelle, & 
qu'il le fera participant -de ſon 
Royaume eternel. C'eſt pour. 
quoy Erant ainſi perſuadez de 
la bonne volonte de notre Pere 
Celcſte envers cer enfant, qu'il 
a declarce par fon Fils Jeſu 
Chriſt, & ne doutant nullement 
qu'il n'approuve par ſa prace, 
Fauvre de charire que nous fai. 
ſons en apportant c&s enfant 
a ſon ſacre Bapteme, rendons 
luy en grace avec foy & avec 
devotion, diſant, 


Teu Tout-puifſant & Prer- 
nel, Pere Celeſte, nous te 


remercions tre--humble. 
ment de ce qu'il t'a pleu nous 
appeller 2 la connoiffance de ta 
grace, & nous donner de croire 
en toy. Augmente nous cette 
connoiflance , & confirme en 
nous a jamais cette foy, donne 
ton Saint Eſprit & cet Enfant, 
afin qu'il ſoit regenere, & qu'il 
ſoir fair hericier du (alut erer- 
nel, par n6tre Seigneur Je- 
ſus Chriſt, qui vir & regne 
avec toy & avec le Saint EL. 
prit, maintenant & A jamais. 
Amen, 


Alors le Pritye parlera aux 
Parrains & aux Marraint! 
en cette maniere. 


Ten-aimez, vous avcz ap- 
porte icy ces enfant pour 
erre baptiſe ; vous avez 

prie quiil plaite 4 ndtre Seigneur 
Jeſus Chriſt de le recevoir, & d2 
le delivrer de ics pechez, de le 
ſanRifer par ſon Saint Eiprit, 
& de luy donaer le Royaume 


des cieux & la vie eternelle. 


Vous 


le. 
us 
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Vous avez auſſi entendu, que 
n&tre Seigneur Jeſus Chriſt a 
promis dans ſon Evangile de 
donner toutes ces choſes que 
yous avez demandees : laquelle 
promeſſe de fa part il gardera 
& accomplira tres-aſlurement. 
Ceſt pourquoy apres cette pro- 
meſſe faite par Chriſt, cer en- 
fant doit auſſi de fa part fidele- 
ment promettre par Vous, qul 
eres [3 Repondans (juſques A 
ce qu'il ſoit en age de s'y obli- 
—_ -meme) qu'z/ renoncera 
au diable & 2 routes ſes azu- 
vres, qu's! croira conſtamment 
3 la ſainte parole de Dieu, & 
vil gardera en toute obei(- 
Ge ſes ſaints Commande- 
mens. 


Je demande donc. 


Renonces-tu (au Nom de cet 
Enfant) au diable & a toutes 
ſes ceuvres? 2 la vaine pompe & 
2 la vaine gloire de ce monde, 
& A toutes ſes convoitiſes, & 
aux aftefions corrompues de la 
chair, tellement que tu ne les 
ſerviras point, & que tu net'y 


laiſſeras point conduire? 


Reponc-, 
Ty renonce entierement. 
Le Miniſtre, 

Crois-tu .en Dieu le Pere 
Tout-puiffant, Createur du 
ciel & de la terre? Er en 
Jefus Chriſt ſon Fils Unique rd. 
tre Seigneur, & qu'il a ere con- 
eu du Saint Eſprit, nay de la 
Vierge Marie, & qu'il a fouffert 
ſous Ponce Pilate, a && crucifie, 
mort & enſeveli: qu'il cſ 
deſcendu aux enfers, & le troifie- 
me jour eſt reſſuſcize des morrts, 
qua eſt monte aux cieux, & 
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Pere Tour-puiflant, & qu2 de li 
il viendra 4 Ia fin du monde 
juger les vivans & les morts? 
Er crois-tu au Saint Eſprit, Ia 
Sainte Fgliſe Univerſclle, la 
communion des Saints, la re- 
miſſion des pechez, la refurre- 
Aion de la chair, & la vie 
cternclle apres la mort ? 
Reponce, 
Je croy tour cela fermement, 
Le Miniſtre. 

Veux-tu Etre baptize en cet» 
te foy ? 

Reponce, 

C'eſt ce que je defire. 

Le Miniſtre. 

Veux-tu done faire Ia fainte 
volonte de Dieu, & garder en 
route obeiflance ſes ſaints Com- 
mandemens ? Er veux-tu y che. 
miner tous les jours de ta vie? - 

Reponce, 

Je le veux, 


Alors le Pretre dira, 


Dieu de miſcricorde, fay 

quele viel Adam ſoit tel- 

lement enſevelien cer en- 
fant, que le nouvel homme ſoix 
refluſcite en luy. Amen. 

Fay que routes les affetions 
charnelles meurent en lay, & 
que toutes les choſes qui appar- - 
riennent 2 VEfprit y puifſent vis 
vra & croitre, Amen, 

Donne {uy force & pouvoir,: 
afin qu'i/ puitle obtenir la vidtoi- 
re, & triompher du diable, du 
monde, & de la chair. 

Fay que quiconque teſt ic 
dedie par notre Miniſtere, ſoit 
auſſt dotie de vertus celeſtes, & 
eterneſlement recompenſe par 
tamiſericorde, 6 Seigneur Dieu 
beni, qui vis & qui gouvernes 
toutes choſes, aux hecles des 
ſiecles. Amen, 

08 Dieu 
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leu Tout-puiſſant & E- 
D ternel, dont le Fils bien. 

aime Jeſus Chriſt, a re- 
pandu du ſang & de Veau de 
ſon core tres-precieux, pour la 
remithon de nos pechez, & a 
commande a ſes diſciples d'aller 
enſeigner toutes les nations, les 
baptizant au Nom du Pere, & du 
Fils, & du Saint Eſprit ; Nous 
te prions d'avoir egard aux 
prieres de cette tienne affem- 
blee, ſanftike cette eau pour le 
lavement myſtique du peche, & 
nous accorde que cer Enfant 
qui y doir ere baptize, re. 
goive la plenitude de ta grace, 
qu's/ demeure totijours au nom- 
bre de tes hdeles & chers en- 
fans, par Jeſus Chriſt n6tre 
Seigneur, 


KAlors le Pretre prendra PEn- 
fant entve (is mains, & dira 
aux Parrains & anx Mar- 
ralnes, 


Nommez cet Enfant, 


Ft alcys le nommant apres eux 
(si's efſeurcnt que [Venfant 
le peut tnin ſouffrir) 1 le 
plongera dans Vean avec prou- 
dence & precaution, diſant, 


N. Je te haptize au Nom du 
Pere, & du Fils, & du Saint 
Eſprit. 


Mais Yils aſſeurent que | Enfant 
eſt foille, 11 ſuffira de luy ver. 
ſer de Peau ſar |: viſage, en 
wſant des mem«cs paroles, 


N, Te te babtiz2 au Nom du 
Pere, & du Fils, & du Saint 
Eſprit, : | 


Alors le Pretre dita, 


Ous recevons cet enfant 
en la compagnie de ['F- 
oliſe Chretien- 

ne; + Frnousle fi- + Ty |; 
gnons du figne de la Pretre 
Croix, pour ſignifier fera |: 
qu'a Favenir il aura ſigne 4 
point de honte de con- 1a Cre 
tefſer la Foy de Chriſt ſar le 
crucihts ; mais qu'il front & 
combarttra wvaillam- Enfant 
ment ſous ſon Enltei- 
ene, contre le peche, contre le 
monde, & contre le diable, & 
wil ſera conſtamment fdele 
foldat de Jeſus Chrift, & quiille 
ſervira fidelement, juſques au 
dernier ſotipir de ia vie, Amen 


Puis le Pretre dira, 


FAR maintenant, Freres bien 
aimez, puis que cer e» 
fant eſt regenere, & 

u'il eſt ente eu corps de I'Fglile 

Fa Chri&, rendons graces a Dieu 
pour ces benchces, & d'un con- 
mun accord prions Dieu Tout- 
puiflant, qu'il luy face la grace 
que le reſte de fa vie foit confor- 
me A ce COMmENcement. 


Puis on dira, tous ſe mettant 
a genoux. 


Oftre Pere qui es aut 
cieux : Ton Nom ſoit 
ſantihe: Ton regne 

vienne. Ta volonte ſoir faite en 
la terre comme au cicl. Donne- 
nous aujourd'huy notre pain 
quotidien; Et nous pardonne 
nos offenſes, comme nous par 
donnons a ceux qui nous ont of- 
fenſez. Et ne nous indui point en | 
tentation : Mais nous delivre du | 
val, Amen, | 


# 


Apre 
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Apres le Pretre dira, 


Ous te rendons graces de 
tout ndtre cacur, Pere trec- 
miſericordieux,de ce qu'il 

ra pleu de regenerer cet entant 
par ton Saint Eſprit, de la recc- 
voir pour ton enfar:t par adopri- 
on,& de lincorporer en ta fainte 
Feliſe: Etnouste ſupplions hum- 
blement de luy faire la grace, 
qu'etant mort a peche, il vive 
2 la juſtice, & qu'erant enſeveli 
avec Chriſt en ſa mort, il cruct- 
he le vieil homme, & qu'il ancan- 
riſe entierement le corps du pe- 
che, & que comme il eſt fair 
participant de la mort de ton 
Fils, i] le ſoit auſh de fa reſurre- 
Rion, tellement qu'enfin il ſoir 
fair heritier de ton Royaume 
erernel avec le reſte de ra Sainte 
Feliſe, par Jeſus Chriſt ndcre 
Seigneur, Amen, 


Aloys tous Setant lever, le 
Pretre parlant aux Parrains 
& aux Marraines, leur fera 
cette Exhortation, 


Uis que c& enfant a promis 
P par vous qui eres. /es re- 
pondans, de renoncer au 
diable & 2 toutes ſes cruvres, de 
croire en Dieu & dc le fervir; 
Vous devez vous ſouvenir que 
c'eſt votre devoir que cer miles 
ſoit inſtruir auſſi-r9t quiil en ſe- 
ra capable, A reconnoitre quel 
eſtle vacu, la promeſle & la pro- 
feſſion ſolennelle, qu'il a fair ici 
par vous. Et afin qu'il puiſſe 
mieux comprendre ces choſes, 
vous Vexhortiez de frequenter 
les Preches: & ſur tout vous au. 
rez le ſoin de luy faire appren- 


Ge le Symbote des Apotres, 
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'Oraiſon Dominicale, & les Dix 
Commandemens en langue vul- 
eaire, & routes les autres choſes 
qu'un Chretien doit ſgavoir, 6c 
qu'il doit croire pour le falut de 
{on ame. Vous ferez auſſi que cer 
enfant ſoit elevea la vertu pour 
mener une vie fainte & Chre- 
tienne; ſe ſouvenant rotljours 
que le Bapteme nous repreſen- 
re notre profeſſion, qui eſt de 
ſuivre Fexemple de notre Sau- 
veur Jeſus Chriſt, & de nous y 
conformer , afin que comme 
Chriſt cfſt mort & reſluſcite 
pour nous, auſh nous qui ſom- 
mes baptizez mourions au peche, 
& reſluſcitions 2 la juſtice, mor. 
tifiant continuellement toutes nos 
affetions mauvaiſes & corrome 
pues, & nous avangant de jour 
en jour en toute faintere de 
vie, 


Pais il ajoutera, diſant, 


Ous devez avoir ſoin que 
cet enfant ſoit amene & 
VEveque, afin quil le 

confirme auſſi-tor qu'il ſcaura 
dire le Symbole, I'Oraiton Do- 
minicale, & les Dix Commande- 
mens en langue vulgaire,& qu'il 
ſoit plus amplement inſtruit dans 
le Carechiſine de VEgliſe qui a 
ere publie pour cer cffer. 


Il eſt certain par la parole de 
Dieu, que les enfans qui ont 
ere baptiſez,, & qui meurent 
avant que d'avoir commis da 
peche attue!l, ſont indubitablg- 
ment ſauvet, 


Pouy otey tout [crupule touchant 
uſage du ſignede la Croix aw 
Bapteme, l'on en pourra voir 
G6 is 


« 4 
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la wraye explication Ef les ju- 
ftes raiſons gue lon a wes de 
la retenir, dans le X XX, Ca- 


non qui fut premierement 
public en lan 1604, 


UCADMINISTRATION| 


D 


u 


BAPTESME des Enfans, qui le fait en 


particulier dans la maiſon. 


Les Miniſtres de chague Pa- 
roiſſe exhorteront ſouwvent le 
pernple de ne point differer le 
Bapteme de leurs Enfans plus 
long-temps gue le premicr ou 
dewxieme Dimanche apres la 
wa'ſſance, ow quilque jour de 
Fere qui echet entre deux, fi ce 
n'eſt pour quelque cauſe d'im- 
portance & raiſonnable qui au- 
ral approbation du Miniſtre, 


Et les avertiront auſſi de me point 
faire bapti er leurs Enfans en 
particulur dans la maiſon 
ſans grande raiſon, & ſans ne- 
ceſſite, Mais quand il y aura 
neceſſits de les y baptiſer, ence 
cas le Bapteme ſera admini» 
fire en cette maniere, 


Premiercment, que le Miniftre de 
la Paroifſe (ou en ſon abſence 
quelgu'autre legitime Miniſtre 
qui ſe pourra trowver) inyogue 
te Nom de Die avec ceux qui 
ſeront la preſens, & qu'il diſe 
POraiſon Dominicale, & au- 
Fant de CollefFes qui ſe dotuent 
dire ſelon la forme preſcrite 
pony le Bapteme qui fe fait 
en public, que le temps & la 
meceſſite le permettront, Et 
«lors !' Enfant erant womme 


par quelgu'nn des aſſiſtan, 
le Miniſtre luy verſera at 
[eau ſur le viſage, diſant 


paroles, 


N. Je te baptize au Nom du 
Pere, & du Fils, & du Saint 
Eſprit. Amen, 


Puis chacun # agenowillant, lt 
Miniftre vendra graces 4 
Dies, & dira, 

Ous te rendons graces de 

rout ndtre caur, Pere tres 

miſericordieux, de ce quiil 
ra pleu regenerer cet Enfant par 
ton Saint Eſprit, le regevoir pour 
ton Enfant par adoption, & lin- 
corporer en ta ſainte Egliſe : Et 
nous te ſupplions humblement 
de luy faire la grace qu'etant 
mort au peche,il vive 41a juſtice, 

& qu'etant enſeveli avec Chriſt 

en ſa mort, il crucifie le vieil 

homme, & qu'il aneantifſe en- 
tierement le corps du peche ; & 
= comme il eſt fair participant 

e la mort de ton Fils, il le ſoit 
auſſi de ſa reſurreRion, telle- 
ment qu'enfin il ſoit fair heritier 
de ton Royaume cternel avec le 
reſte de tes Saints, par le meme 

Jeſus Chriſt ton Fils notre 

Sauvgur, Amen, 

# 


—— 


— 


Et 
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ft qw'ils ne dowtent poins gue 
Enfant ainſi baptiz.s ne ſoit 
legitimement & ſuffiſamment 
baptizs, & qu'il ne doit point 
ttre rebaptiz#. Neantmoins ſi 
[Enfant ainſi baptizs ſwruit, 
il eft expedient qu'il ſoit pre- 
ſents en | Egliſe, afin que ſi le 
Miniftre meme de la Paroiſſe 
4 baptizs PEnfant, il puiſſe 
aſſurer  Aſſemblee de la wraye 
Forme du Bayteme par luy 
adminiſtree en particulier ; 
augquel cas il dira ainſs, 


Je vous declare & vous afſeu- 
re qu'en preſence de pluſieurs 
remoins, en wn tel temps, & en 
wn tel liew, Yay baptize cet En- 
fant felon Vordre preſcrit legiti- 
me de PEgliſe, 


Que ſi Enfant a tie baptize 
par quelque autre Miniſtre 
legitime , le Miniftire de la 
Paroiſſe cn | Enfant eſt ne, os 
de celle ou i! a tte baptizs, $1n- 
formera ſi | Enfant a ttt ba- 
prize legitimement ow non ; Et 
en tel cas, ſi cenx quis appor- 
tent quelque Enfant al Egliſe, 
repondent qu'il a tte baptize, 
alors le Miniftre les examine- 
Ya encore, diſant, 

Par qui a etc baptize cet En- 
fant? 

Qui etoir preſent quand ctr 
enfant a ere baptize ? 

Er parce que Ion peut avoir 
omis quelque choſe effentielle a 
ce Sacrement, ſoit par crainte, 
ou par precipitation, comme il 
peut arriver en une telle extre- 
mite ; - Je vous demande devan- 


De quelle liqueur a &te bapti- 
ze cet Enfant? 
Avec quelles paroles a-t'il $r6 
—_— 


Que ſs le Miniſtre trouve par les 
reponces de cenx qui apportens 
[ Enfant, que toutes choſes a- 
yent ett faires comme elles le 
doivent etre ; aloys il ne ve- 
baptizera peint [enfant, mais 
le regeura comme vray mem- 
bre de PEgliſe Chrettenne, en 
diſant, 


u'en ce cas tout a ere bien 

it, & felon Vordre requis 
au Bapreme de ct Enfant : le- 
quel eranc ne en peche originel, 
& ſubjer 2 Tire de Dieu, eſt 
maintenant, par le lavement de 
regeneration au Bapteme, receu 
2u nombre des Enfans de Dieu, 
& des heritiersdela vie eternel- 
le. Car notre Seigneur Jeſus 
Chriſt ne refuſe point fa grace & 
fa miſericerde \tels petits enfans, 
au contraire il les appelle tres. 
amiablement 2 ſoy, comme ſon 
Saint Evangile le temoigne 4 
ndtre conſolation, en ces paroles, 


J E vous declare & vous afſeure, 


L'Evangile, S. Marc 10, 13. 


Lavintun jour qu'on preſenta 
[| a Jeſus Chriſt des perirs en- 
fans, afin qu'il les touchir, 
mais les diſciples tangoyens ceux 
ui les preſentotent. Ce que Je- 
us voyant, il en fur indigne, & 
leur dir, Laiflez les perits enfans 
venir 2 moy, & ne les empe- 
chez point: Car 2 tels eſt le 
Royaume de Dieu, En verite je 
vous dis, Que quiconque nerece. 
vra le Royaume de Dieu com- 
me petit enfant, il n'y entrera 
point, Et apres les avoir pris 
entre ſes bras, leur impoſant les 
mains, Ul Ies benit, 


Apres 
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Apres la lefture de PEvangile, 
le Miniſtre fera cette brieve 
Exhcrtation ſur les paroles de 
"Evancile, 


Ien-aimez vous entendez en 
B c&t Evangile les paroles de 

Chriſt ndtre Sauveur, com- 
ment il commandoit qu'on luy 
amenar les perirsenfans, comment 
il blamoit ceux qui aurotent 
voulu les empecher de venir a 
luy, comment il exhortoit cha- 
cun d'imiter leur innocence. Vous 
reconnoifſez comment par ſon 
veſte extericur & par ſon aFion, 
il declare ſa honne volonte 
envers eux: Car il les embrafla 
entre ſes bras, il leur impoſa 
les mains, & il les benit; ne 
doutez done point, mais croyez 
bien certainement, qu'auſh il a 
receu favorablement ce perir 
enfant icy preſent, qu'il Ia receu 
entre les bras de ſa mifericorde, 
& que felon qu'il Va promis en 
fa ſainte Parole, il luy donnera 
la bencdiction dela vieeternelle, 
& le fera, participant de ſon 
Royaume celeſte. C'eſt pourquoy 
tant ainſi perſuadez de Ia 
bonne volonte de ndtre Pere 
celeſte qu'il a declaree envers 
c& Enfant par fon Fils Jeſus 
Chriſt, rendons Juy en graces 
avec foy & avec devotion, & 
diſons la priere que le Seigneur 
luy meme nous a enſeignec. 


OftrePerequi es aux cieux, 
TonNom ſoit ſanRihe.Ton 


regne vienne. Ta volonte 
foit faite en la terre comme au 
ciel, Donne-nous aujourd'huy 
netre pain quotidien ; Et nous 
pardonne nous offences comme 
nous pardonnons A ceux qui 
ous ont offenſez 3 Et ne nous 


indui point en tentation : Mai: | 


nous delivre du mal. Amen. 


teu Tout-puifſant & Frer. 

nel, Pere Celcſte, nous 

re remercionstres-humble- 
ment de ce qu'il t'a pleu nous 
appeller 2 la connoiflance de ta 
grace, & nous donner de croire 
en roy. Augmente nous cette 
connoifſance, & confirme en 
nous 2 jamais cette foy, Donhe 
ton Saint Efprit 2 cet Enfant, 
ahn qu'etant regenere, & fait 
heritier du falut erernel, par nd. 
tre Seigneur Jeſus Chriſt, il con- 
tinue 2 te ſervir, & qu'il obtien- 
ne Veffet de ta promeſle, parle 
meme Jeſus Chriſt ton Fils nd. 
tre Seigneur, qui vit& qui regne 
avec toy & avec le Saint Ef. 
prir, maintenant & A jamais 
AMen, 


Aloys le Pretre demandera lt 
Nom de Uenfant, qui tt ant pre- 
nonce pay les Parrains & par 
les Marraines, le Miniſtre dirs, 


Enonces-tu (au Nom de ct 
Enfant) au diable & 1 
 roures ſes ceuvres? 4 ha 
vaine pe, & 4 la vaine 
gloire de ce monde,& a toutes ſes 
convoitiſes, & aux affeQions 
corrompues de la chair, tellement 
que tu ne les ſerviras point, & 
que tu ne t'y laifſeras point 
conduire ? 
Reponce, 
Py renonce entierement, 
Le Miniſtre, 

Rois-tu en Dicu le Pere 
Tout-puiflant, Createur du 


ciel & de la terre? Eten 


Jeſus Chriſt ſon Fils Unique nd- 
tre Seigneur, 6 qu'il a ere con- 
ceu du Saint Eſprit, nay de la 
Vierge Marie, & qu'il a ſouffert 
ſous Ponce Pilate, a &r& crucitie, 

mort 


- 


— — 
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mort & enſeveli : qu'il eſt de- 
{endu aux enfers, & le rroifie- 
me jour eſt refſuſcire des morts; 
il eſt monte aux cieux, & 
| aſfis & la dextre de Dieu le 
Pere Tout-puiflant, & que de 13 
i] viendra 2 la fin du monde 
juger les vivans & les morts ? 

Ft crois-tu au Saint Eſprit, la 
Sainte Egliſe Univerſelle, la 
communion des Saints, la re- 
miſſion des pechez, la reſurre- 
Aion de la chair, & la vie 
crernelle apres la mort ? 

Reponce. 
Je croy tout cela termement. 
Le Miniftve, 

Veux-tu done faire la fainte 
volonte de Dieu, & garder en 
toute obeifſance ſes ſaints Com- 
mandemens ? Er veux-tu y che- 
miner tous les jours de ta vie ? 


Repdnee. 
Je le veux. 


Alors le Pretre dira, 


7Ous reccvons cet Enfant en 

la compagnie de VeEgliſe 
Chretienne, * & nous 
le fignons du figne 
de la croix,pour ſigni- 
her qu'a Pavenir 11 
n'aura point de hon- 
te de confefſer la foy 
de Chriſt crucike, 
mais qu'il combattra 
vaillamment ſous ſon 
cnſeigne, contre le 
peche, contre le monde, & 
contre le diable, & qu'il ſera 
conſtamment fidele foldat de 
Jeſus Chriſt, & quiil le ſervira 
fidelement juſques au dernier 
ſoipir de fa vie, 


* Icy le 
Prirre 
fera le fe. 
ene de la 
Croix ſur 
le front 
de PEn- 
fant, 


Pais le Pretre diva, 


R maintenant, Freres bien. 
aimez, puis que cet Enfant 
eſt regenere,& qu'il eſt en. 
te au corps de VEgliſe de Chriſt, 
rendons graces a Dieu pour ccs 
benefhices, & d'un commun ac- 
cord prions Dieu Tour-puiſlanr 
qu'il luy face la grace que le 
rcſte de (a vie ſoit conforme ace 
commencement, 
Alors le Pretve dira, 
Ous te rendons graces de 
rout notre cur, Pere tres- 
mitcricordieux,de ce qu'il 
r'a pleu regenerer cer Enfant par 
ron Saint Eſprit, Ic recevoir pour 
ron Enfant par adoption, & Tin. 
corporer en ta ſainte Fgliſe : Er 
nous te ſupplions humblement 
de luy faire la grace qu'ttant 
morr au peche, il vive4 la juſtice, 
& qu'etant enſeveli avec Chriſt 
en ſa mort, il crucife le vieil 
homme, & qu'il aneamtifſe en- 
tierement le corps du peche ; & 
_=_ comme il eſt fair participant 
e la mort de ton Fils, il le fir 
auſi de fa reſurre&ion, relle- 
ment qu'enfin il ſoit fair heritier 
de ton Royaume eternel avec le 
reſte de ta Sainte Egliſe, par Je- 
ſus Chriſt notre Seigneur, Amen. 


Puis tous Sttant lever, le Mi. 
niſtre parlant aux Parrains 
& aux Marraines, leur fer 
cette Exhortation, 


Uifque cet Enfant a promis, 
P= vous qui eres ſes repon- 
dans, derenoncer au diable 

& 2 routes ſes ceuvres, de croire 
en Dieu, & dele ſervir ; vous de- 
vez vous ſouvenir que c'eſt vdtre 
devoir, de voir que c& En- 
fane ſoit inſtruir auſſi-tdr qu'il 
cen 
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ſcitions 2 la juſtice, mortifant 
continucllement toutes nos af. 
fections mauvaiſes & corrom. 
pues, & nous avangant de jour 
en jour en toute vertu & en 
route ſaintete de vie. 

Mais fi ceux qui apportent En. 


en ſera capable, A reconnoitre 
quel eſt le vacu, la promeſle & 
Ia profeſſion folennelle qu'il a 
faire ici par vous. Er afin qu'il 
puiſſe micux comprendre ces 
choſes, vous exhorterez de fre- 
quenter les Preches, & ſur tour 


vous aurez le ſoin de luy faire 
apprendre le Symbole des Ap6- 
tres, I'Oraiſon Dominicale, & les 
Dix Commandemens en langue 
vulgaire, & routes les autres c 
ſes qu'un Chretien doit ſgavoir, 
& qu'il doit croire pour le ſalur 
de ſon ame. Vous ferezauſh que 
c&t Enfant ſoir Cleve en la vertu 
pour mener une vie fainte '& 
Chretienne. Se ſouvenant toi 
jours que le BaptEme nous re- 
preſente notre profeſſion, qui eſt 
de ſuivre' Vexemple de notre 
Sauveur Jeſus Chriſt, & denous 
conformer, afn = comme 
Chriſt eſt mort & re 
nous,auſſi, nous qui ſommes _ 
tiſez mourions au peche,& reflu- 


uſcite pour N. je te 


re, & du Fils, & du Saint EC- 
prit- Amen, 


fant en UEgliſe, font des ve. 
ponſes douteuſes & incer. 
taines aux queſtions du Pre. 
tre ; de ſorte qu'il ne pariſh 
pas par la que Enfant a tt 
baptize d'eau au Nom du Pe- 
re, & du Fils, & du Saint 
Eſprit, qui ſont les Parties e- 
Sſentielles du Bapteme : A. 
lors le Pretre le baptizera (wi. 
vant la forme du Bapteme 
Public : excepte gu'en plonge- 
ant Enfant dans les Fonts, 
il wſera de ces formulaives de 
paroles, 

Si tu wes point deja baptizt, 
baptize au Nom du Pe- 
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repondre pour eux-meme. 


Leys que des. perſonnes qui ſont 
Plus avanctes en age doivent 
etre baptizees, les Peres & 
les Meres, ou d autres perſon. 
nes prudentes, en donneront a- 
vis de bonne heuye, (du moins 
wne ſemaine auparevant) 4 
FEveque, ou a celuy a qui il en 
donnera [a charge, afin qu'gin- 


fi on ait le ſoin convenalle de 
les examiney, power wor Fils. 
ſont ſuffiſamment inſtruit1 
dans les principes de la Religi- 
on Chretienne, & qu on les ex- 
horte de ſe preparer eux-mi- 
mes par prieres & par june 
Pour la reception de ce Saint 
Sacrementr, , 

[2 


- 
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Et 51ls ſont trowvez, capables, les 

Parrains & les Marraincs (le 

le ttant aſſemble le Di- 
manche ou le jour deFete mar- 
que) ſeront la pour les pre- 
ſenter aux Fonts, immedi ate- 
ment apres la ſeconde legon, 
aux Prieres du Matin ou aux 
Prieres du Sotr, comme le Mt- 
niſtre le trouvera 4 propos ſe- 
lon ſa prudence. 

Et ttant la, le Pretre deman- 
dera ſi aucun de cenx qui ſont 
la preſens, a ere baptiz4 ou 
non ; Sls repondent que non, 
alors le Pretre dira ainſi, 

Hers & bien-aimez, puis 

( que tous les hommes ſont 

congeus & nez en peche, 

(& que ce qui eſt n& de chair eſt 

chair) & que ceux qui font en la 

chair ne peuvent plaire a Dicu, 
mais vivent en peche, commet- 
tant pluFeurs pechez aQtuels ; 

& que Chriſt xdcre Sauveur dir, 

que nul ne peut entrer au Ro- 

yaume de Dieu, $'il neſt re- 
ere, & ne de nouveau 
'cau & du Saint Eſprit: Je vous 
ſupplie de prier Dieu le Pere 
notre Scigneur Jeſus Chriſt, que 
par fa bonte & par (a miſericor- 
de,il luy plaiſe donner a ces per- 

ſonnes ce qu'elles ne peuvent a- 

voir de leur natare ; qu'elles 

ſoient baptizees d'cau & du Saint 

Eſprit, & receues en la Sainte 

Feliſe deChriſt,& qu'ellesende. 

viennent de veritablesmembres, 


Alors le Pretre dira, 
Prions Diey, 
(Et ics toure [' Aſſerblee ſe met+ 
Ira a genoux,) 
leu Tout-puiflant & E- 
D ternel, qui par ta gran- 
de miſericorde as ſauve 
Noe & fa famille dans Iarche, 
d'entre ccux qui perirent au de- 
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luge : & qui as ſeurement con- 
duit les enfins Q'iſracl ron peu- 
ple au travers de la mer rouge, 
figurant par cela le faint Bapte- 
me : Er qui par le Bapteme de 
ton Fils bien-aime Jeſus Chriſt 
au fleuve du Jordain, as ſan&i- 
fie Veau pour le lavement myſti- 
que du peche: Nous te ſupplions 
; he re plaiſe par ta mitericor- 
e infinie, regarder en pitie 
ces perſonnes, les lavant & les 
ſan&ihant par ton Saint Eſprit, 
afin qu'erant delivrees de ton 
ire, elles ſoient receuts dans 
Varche de VEgliſe Chzeienne : 
& qu'etant aftermies cn la foy, 
joyeux en eſperance, & enraci- 
nees en charite, elles paſſent 
tellement les ondes orageuſes de 
ce monde,qu'elles arrivent enfin 
au. port Je fa vie eternelle, pour 
y _ avec toy, aux. kecles 
des fiecles,par Jeſus Chriſt norre 
Seigneur. Amen. 
teu Tour-puifſant & Im- 
mortel, qui eſt Faide de 
ceux qui ſont dans la ne- 
ceſſire, le relige de ceux qui 
ont recours A toy, la vie des 
croyans, & la reſfurreRion des 
morts : Nous te prions pour ees 
perſonnes, afin que venant4 ton 
Bapteme.,elles ayent la remiſſion 
de leurs pechez par regenera- 
tion ſpirituelle. Regoy-les,6 Sci- 
gneur, comme tu as promis, par 
ton Fils bien-aime, difant, De- 
mandez & il vous ſera donn&, 
cherchez & voustrouverez,heur- 
rez & il vous ſera ouvert.Donne- 
nous donc maintenant, puiſque 
nous demandons, fay que nous 
trrouvions puiſque nous cher- 
chons,&nous ouvre la porte,puiſ. 
que nous heurtons : afin que ces 
perſonnes, jouilſent delabenediAt- 
on erernelle de ton lavement ce- 
leſte, &qu'clles parviennenr ton 
Royaume 


162 Le Bapteme de ceux qui ſont en Age. 


Royaume eternel que tu as pro- 
mis, par Jeſus Chriſt notre Sei- 
gneur, Amen, 


Alors t: Peuple ſe levant,le Pre- 

tre ara, 

Ecoutez les pzroles de VEvangile 
ſelon S. Jean, au Chap. 3. au 
verſcrt 1, 

L y avoit un homme d'entre 
les Pharifiens nomme Nico. 
deme, un des Principaux 
dentre les Juifs. Celuy-ci vint 
de nuict a Jeſus, & luy dir, 

Maitre, nous ſgavons que tu es 

un Dotteur venu de Dieu. Car 

nul ne peut faire ces ſignes que 
ru fais, fi Dieu n'eſt avec 
luy.Jeſus luy repondit & luy dir, 

Fn verite, en verite je te dis, fi- 

non que quelqu'un ſoit ne dcre- 

chef, il ne peut voir le royaume 
de Dieu. Nicodeme luy dit, Com- 
ment peut homme naitre,quand 

il eſt ancien? peur-il derechef 

Entrer au ventre de fa mere & 

naitre ? Jeſus repondit, En verit, 

en verire je t2 dis, finon que 

_—_— ſoir ne d'cau & dee. 

rit1l ne peutentrer au royaume 

e Dieu.Ce qui eſt ne de la chair 

eſt chair, & ce qui eſtnede I'F. 

ſprit eſt Eſprit. Ne tmerveille 

point de ce que ay dit, 11 vous 
faut etre nez derechef. Le vent 
ſouffle ou il veur,& ru oisle ſon, 
mais tu ne ſFais d'ouil vient, ni 
ou il va: ainſi en prend.-il de rout 
homme qui eſt ne de VEſprit. 
Apres cela il fera "Exhor- 
tation ſutvante, 
Ten-aimez, vous oyez cn 
B cet Evangile les paroles 
expreſſes de Chriſt n0- 
tre Sauveur, que ſinon que quel- 
qu'un foir ne d'eau & dEſprit, 

il ne peur entrer au royaume de 

Dieu. D'ou vous pouvez recon- 

noitre la grande neceſſite de ce 


Sacrement, lors qu'on le peut rs 
cevoir, Ainfi immediatement z 
vant ſon aſcenſion au ciel, ſelc' 
que nous le lifons dans le dernie 
chapitre de I Evangile ſelon $ 
Marc,il commanda a ſes diſciph 
diſant, Allez vous en par tout | 
monde, & prechez I'Evangile; 
toutes creatures.Qui aura creuk 
aura ere baptiz:,ſera ſauve: mai. 
qui n'aura point cr, ſera con- 
damne.Ce qui nous montre auſ: 
le grand benehice qui nous en re 
vient.C'eſt-pourquoy PAporre$ 
Pierre la premiere fois qu'il pre. 
cha VEvangile, pluſieurs ayan 
eu componttion de caur, & Juy 
ayant dit a luy & au reſte ds 
Aporrcs, Hommes Freres,que fe, 
rons-nous ? 11 repartit & leur dir, 
Amendez-vous,& ſoyez bapriſe 
un chacun de vous en remiſhion 
des pechez, & vous recevret |: 
don du Saint Eſprit. Car la pro 
meſſe vous cft faire L-yous 2 vos 
enfans, & A tous ceux qui ſont 
loin, tant que le Seigneur ndtre 
Dieu en appellera. Er par pluf- 
eurs autres paroles, il les exhor- 
toir, diſant,Sauvez-vous de cette 
generation perverſe. Car comme 
le meme Aporre le temoigne en 
un autre lieu, le Baptme auſl 
nous fauve encore maintenant, 
non point celuy par lequel lc 
ordures de la chair font net- 
royees, mais Vartcſtation d'une 
bonne conſcience devant Dieu 
par la refurretion de Jeſus 
Ch iſt. C'eſt-pourquoy ne doutez 
nullement, mais croyez bien a- 
ſeuremenr qu'il recevra favors 
blement ces perſonnes ici preſen- 
res, qui ſont vrayement rep-M- 


antes, & qui viennent a luy par 


foy, qu'il leur accordera la re 
miſſion de leurs pechez, & quil 
leur donnera fon Saint Efſprit, 
qu'il leur communiquera lc 

; bene- 


| 
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benediions de la vie etcrnclle, 
& qu'il les fera participans de 
ſon Royaume erernelle, Eſtanr 
donc ainſi perſuadez de la bon- 
ne volonte de notre Pere celeſte 
envers cs perſonnes, laquelle il 
a declarze par ſon Fils Jeſus 
Chriſt, rendons luy en __ 
avec foy & avecdevotion,difant, 


Ieu Tout-puiſſant & E- 
D rernel, Pere Celeſte, 

nous te rendons graces 
tres-humblement de ce qu'il t'a 
pleu nous donner de croire en 
toy. Augmente nous cette Con» 
naiffance, & confirme en nous A 
jamais cette foy, Donne ton 
Saint Eſprit 2 ces perſonnes, afin 
qu'elles ſoyent faites heritieres 
du falur cternel, par notre Sei- 
eneur Jeſus Chriſt, qui vir & 
qui regne avec toy, & avec le 
Saint Eſprit maintenant & A ja- 
mais. Amen. 


Pur le Pretre parlera en cette 
maniere aux perſonnes qui 
doivent etre baptiz/es. 

len-aimez qui eres ici ve- 
nus, defirant de recevoir 
le Saint Bapteme, vous 
avez entendu comment I'Afﬀem- 
blec a prie qu'il plaiſe & n6cre 
Seigneur Jeſus Chriſt de vous 
recevoir, & de vous benir, & 
vous delivrer de vos pechez, de 
vous donner le royaume des 
ceux, & la vie etcrnelle. Vous 
avez auſſi entendu que notre 

Seigneur Jeſus Chriſt a promis 

en ſa Sainte Parole d'accorder 

toutes les choſes que nous luy a- 

vons demandees par nos prieres, 

laquelle promefſe il accomplira 
"= art tres-certainement. 
elt pourquo res cette 
promeſle faite Cheife vous de- 
vez auſh luy promettre fidele. 
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ment de votre part, en la pre- 
ſ.nce de ces perſonnes qui ſont 
remoins pour vous, & de tou- 
te cette Aſſemblee,que vous rc- 
noncerez au diable & a toutes 
ſes ceuvres,que Vous croirez con- 
ſtarament a la Sainte Parole de 
Dieu, & que vous garderez en 
tout oberflance ſes Commande- 
mens. 


Alors le Pretve fera les queſtions 
ſutyantcs a chacune des per- 
ſennes qui dorvent etre bapti- 
Utes, "une apres Vautre. 


Demande. 

Renonces-tu au diable & A 
toures ſes ceuvres? 4a la vaine 
poinpe & a la vaine gloire d- 
ce monde, & a toutes {es con- 
voitiſes, & aux affections cor- 
rompues de la chair, tellement 
que tu ne les ſuivras point, & 

ue tu ne t'y laifleras point con- 
ire ? 
Reponce, 
]'y renonce entierement, 
Demande. 

Crois-tu en Diet le Pere 
Tout-puiflant, Createur du ciel 
& de la terre? Et en Jelus 
Chriſt ſon Fils Unique norre 
Seigneur, & qu'il a ere conceu 
du Saint Eſprit, ne de la Vier- 
ge Marie; qu'il a ſouffert ſous 
Ponce Pilate, a &e crucihe, mort 
& enſeveli : qu'il cft deſcendu 
aux enfers, & le troifteme jour 
eſt refſuſcire des morts : qu'il eft 
monte aux cicux, & eſt aſlis a 
la dextre de Dieu le Pere Tout- 
puiflant ; & que de 1a il viendra 
ala fin du monde pour juger 
les vivans & les morts? Et Crois- 
tu au Saint Eſptit, fa Sainte E- 
; =o Univerſclc,la Communion 

es Saints, la remiſſion des pe- 
chez, la reſurreFion de la 
chair, 
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chais, & la vie eterncelle apres la 
mort ? 
Reponce. 
Je croy tout cela fermement. 
Queſtion, 

Veux-tu Etre baptize en cette 
foy ? 

F-zponce. 

C'cſt ce que je dehire. 

Demanae. 

Veux-tu donc faire la fainte 
volonte de Dieu, & parder en 
route obeiflance ſes ſaints Com- 
mandemens ? Er y veux-tu che- 
mincr rous les jours de ta vie ? 

Reponce. 

Je le veux, 


Alors le Pretre dira, 


P-: de miſericorde,fay que 


le viel Adam ſoit tellement 

enſeveli en ces perſonnes, 

_ lenouvel Homme y foit rel- 
uſcite, Amen. 

Fay que- toutes les affe&ions 
charnelles meurent en elles, & 
que toures les choſes qui appar- 
tiennent 2 ['Eſprit puiſlent vivre 
& croitre, Amen, 

Donne leur force & pouvoir, 
ahn qu*dles puiſſent obtenir la 
viRtoire, & triompher du diable, 
du monde, & de la chair. Amen. 

Fay que t'etant ici dediees 
par nitre Miniſtere, elles foyent 
auſli douzes de vertu celeſte, & 
eternellement recompenſecs par 
ra miſericorde, 6 Seigneur Dieu 
beni, qui vis & qu gwvernes 
routes choſes aux ſtecles des fie- 
cles. Amen, 

Icu Tout-puifſant & E- 
D ternel, dont le Fils bien. 

aime Jefus Chriſt, a re- 
_— du ſang & de Teau de 
on c9te tres-precieux, pour la 
remiſſion de nos pechez, & a 
commande a ſes diſciples daller 


enſeigner toutes les nations, les 
baptizant au Nom da Pere, & dy 
Fil: & du Saint Eſp:it ; Nous 
re prions d'avoir :g:rd aux 

rieres de cette tienne aflem 

lee, & nous accord? que c« 
perſonnes qui ſeront baptizces en 
cette eau, regoivent la plenitude 
de ta grace, queelles demeurent 
to1jours au nombre de tes fide. 
les-& chers enfans, 
Chriſt notre Seigneur. Amen, 


Alors le Pretre prendra par li 
main droite chacrtn de cenx 
qui doivent etre baptiſ.z, & 
les plagant commedement 
aupres des Forts ſelon ſa pru. 
dence, 11 demandera |: Nm 
aux Parrains & aux Mar 
raines, pus les plonrera dani 
leau, on verſera de Pea ſur 
chacun d'eux, diſant, 


N. Je te baptize au Nom du 
Pere, & du Fils, & du Saint 
Eſprit, 


Le Pretre dira immediatement 


apres, 


Ous recevons cette per- 
Ne en la compagnie de 
l'Egliſe Chreri- 
enne; + Et nous lefi- +lyle 
gnons du figne de la Prerre 
Croix , pour ſignifier fers {e* 
qu'a Vavenir il n'aura ſigne de 
point honte de con- la Croix 

feſſer la Foy de Chriſt (ur le 
crucifie : mais qu'il front de 
combattra vaillam. "Enfant 
ment ſous ſon enſci- 
ene, contre le pechs, contre le 
monde, & contre le diable, x 
w'elle ſera conſtamment fidele 
{1dar deJeſus Chr iſt,8 qu'elle le 
ſervira fidelement, juſques au 


dernier ſolipir de ſa Vie 
PT 


par Jeſus | 


Pui le Pretre diva, 


R maintenant , freres 
bien-aimez,puls que ces 
perſonnes ſont regene- 

rees, & qu'elles ſont entees au 
corps de I'Egliſe de Chriſt, ren- 
dons graces 4 Dieu pour ces be- 
nefices, & d'un commun accord 
prions Dieu Tour-puiſſant, qu'il 
leur face la grace quele reſte de 
leur vie ſoit conforme ace com- 
mencement, 


Tus on dire POraiſon Domini. 
cale, tows ſe mettant a ge- 
noux. 

Oftre Pere qui es aux 

N Cieux : Ton Nom foir 

ſanQifhe, Ton regne vi- 
enne : Ta volonte ſoit faite en 
la terre comme au Ciel. Donne- 
nous aujourd'huy notre pain 
quotidien: Et nous pardonne nog 
offenſes, comme nous pardon- 
nons 2 ceux qui nous ont offen« 
ſez. Et ne nous indui po'nt en 
tentation: Mais nous delivre du 
mah, 


Apres le Pretre dira, 


| Ere Celeſte,nous tc remer. 
cions de tout notre cur, 


de ce qu'il t'a pleu nous 
appeller 2 !a connoifſance de ta 
grace, & novs donner de croire 
en toy. Augmente nous cette 
connoiflance , & confirme en 
nous 2 jamais cetre foy. Donne 
ton Saint Eſprit & ces perſonnes, 
an qu'etant maintenant rcge- 
nerees, & faires heritieres du ſa. 
lur erernel, par Jeſus Chriſt n0- 
tre Seigneur, clles continucnt 2 
te ſervir, & qu'elles obriennenr 
res promeſles, par le meme Je- 
lus Chuift ton Fils notre Sci- 


— 
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gneur, qui vit & qui regne avec 
toy en Tunice du meme Saint 
Eſprit, eternellement. Amen, 


Alors tous ttant debout, le Pre- 
tre fera Exhortation ſurvan- 
te, en parlant prenmerement 
aux Parrains & anx Marrai- 
nes, 


"Ty Uis que ces perſonnes one 
P promis en vd6tre preſence 

de rcnoncer au diable & 
a toutes ſes ceuvres, de croire en 
Dieu & de le ſervir ; vous de. 
vez vous ſouvenir que c'eſt v0- 
tre devoir, de leur repreſenter 
quel vau, quelle gs & 
quelle profeilion ſolennelle, elles 
ont faire en preſence de cetre 
Aﬀemblee, & particulicrement 
en la votre, de vous qui &es 
leurs Temoivs. Ft vous devez 
auſh les exhorter de travailler 
avec toute forte de diligence, 4 
ſe bien inſtruireen la fainte Pa- 
role de Dieu,afin que par ce mo- 
yen elles puifſent croitre en la 
connoiflance de ndtre Scigneur 
Jeſus Chriſt, & vivre em ce pre- 
ſent fiecle religieuſement, juſte- 
ment, & ſobrement, 


Put parlant aux perſonnes nou. 
vellement baptizees, il cont. 
nuera, @& dira, 


T quant 4 vous qui avez 
Þ maintenant reveru Chriſt 
au Bapteme, c'eſt auſi 
votre devoir, puiſque vous 
eres faits Ics enfans de Dieu 
& de lumiere par la foy en Je- 
ſus Chriſt, de chemiger d'une 
maniere quireponde 4 votre vo- 
cation Chretienne, & ſclon qu'il 
eſt ſeant aux enfans de lu. 
miere : vous retouvenant tot. 
jours que le Bazteme nous 
repre. 
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repreſcnter notre profeſſion, qui 
eſt de ſuivre Vexemple de notre 
Seigneur Jeſus Chriſt, & d'erre 
faits emblablcs 4 luy, afin que 
comme il eſt mort & reſluſcite 
pour nous, ainſi nous - qui ſom- 
mes bapriſcz mourions au peche, 
& retluſcitions 2 la juſtice, mor- 
tihant continuellement routes 
nos affeFions mauvaiſes & cor- 
rompues, & nous avangant cha- 
que jour en toute vertu & en 
ſaintere de vie. 


[! eſt expedient que toute perſon- 
ne qui aura ete ainſi baptizze 
ſeit confirmee pay [ Eveque 
auſſi-tor qu'il ſe pourra faire 


Catechiſme. 
apres fon Bapteme, afin ml 


ainſi elle pmiſſe tire admi/e 4 
la Sainte Cene, 

$1 les perſonnes qui n\auroim 
point ete baptizzes en leuy 
fance , ſont preſentees pon 
etre baptiztes, avant gu 
d'etre en age de diſciytin 
pour pouuoir repondre pow 
elles-memes : i ſuſfira d'uſ 
de 'Office powr le Baptem| 
public des Enfans ( ow en © 
d'extreme danger ) de "Off 
pour le Bapteme en particul. 
er, en changeant ſeulement | 
mot de pctit erfant, ou 4 
perſonne, ſelon que Poccaſin 
le requerra, 


CATECHISME 


OU 


INSTRUCIION 


Que route perſonne doit apprendre avant que dere 
preſentez a I'Eyeque pour ere confirmee, 


Demande. 
(_ Omen vous appellez-vous? 


Reponce, 
N. ou M. 
Demande. 
Qui vous a donnece Nom? 
Reponce. 
Mes Parrains & mes Mar- 
raines en mon Bapteme, auquel 


Jay &e fair membre de Chriſt, 

cntant de Dicu, & hcritier 6d: 

Royaume des Cicux, 
Demande. 

Qu*eſt-ce que vos Parrains & 
vos Marraines ont fait alors pout 
vous ? 

Reponce, 

Ils ont promis & vous trois 
choſes en mon Nom ; Premiere 

tent que Je renoncerois au - 


: 
: 
l 


ou. 


*& 
/e 


vcre 


1:1ſt, 
T 0: 


ns & 


pour 


trois 
ere- 
dit 

bl 


ible, & a routes {es ceuvres, 2 
roures 1es convoirites criminel- 
les de la chair ; Secondement 
que je croirois tous les Articles 
de la Foy Chretienne ; Er en 
roifieme lieu que je ferois la 
volonte de Dieu, & que je gar- 
derois ſes ſaints Command2- 
mens y cheminant tous les jours 
de ma vie. 
D:mande. 

Ne penſes-tu pas que tu Cs 

tenu de croire & de faire cc 


qu'ils ont promis pour toy ? 


Reponce, 

Out certainement 3 & Dicu 
aidant, je TVaccompliray auſh : 
Et je rens graces de bon caczur 2 
udtre bon Dieu & Pere Cele- 
ſte, de ce quill m'a appelle a 
cr etar de {ur par Jeſus Chriſt 
notre Sauveur ; 6 jele prie qu'il 
me face la grace d'y perſevercr 
juſques & la fin de ma vie. 

Le Catechiſte, 
Recite les Articles de ta foy. 
R-ponce, 

E croy en Dieu le Pere Tout- 
puifſant , Createur du ciel 
& de la terre, Er en Jeſus 
Chriſt ſon Fils Unique notre 
Seizneur, qui a ere conceu du 
Saint Eſpric, ne de la Vierge 
Marie, i] a ſouffert ſous Ponce 
Pilate, a &re crucifie, mort & 
cnſeveli, il eſt deſcendu aux en- 
fers. Le troifieme jour il eſt re- 
luicite des morts ; il eſt aſſis 4 
ladextre de Dieu le Pere Tout- 
puiſſant. Erde 12 il viendra ju- 
ger les vivans & les morts. Je 
croy- au Saint Fiprir, Je croy 
la Sainte Egliſe Univerſclle : La 
communion des Saints : La re- 
miſſton des pechez : La reſurre- 
Rion de la chair: Er la vie eter- 

nelle, Amen 

D:mande. 

Qu'apprens-tu principalement 


Catechiſme. 
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par ces Articles de foy ? 
Reponce. 

Japprens 2 croire premiere. 
meat, en Dieu le Pere qui na 
cree,X qui acree tout le monde, 

Secondement, en Dieu le Fils, 
qui m'a rachete, & qui a rachete 
rout le genre humain, 

En troifieme lieu, en Dieu le 
Saint Ffprir, qui m'a ſinRike, 
& qui a ſanQtihe tous les Elcus 
de Dicu. 


Demande. 

Vous avez dirt que vos Par 
rains & vos Marraines ont pro- 
mis en vorre Nom, que vous 
garderez les Commandemens de 
Dieu; dites-moy combien il y 
Cn 4, 


Reponce. 

Dix, 

Demande. 

Quels ſont-ils ? 

Reponce. 

Ceux-la mEmes que Dieu a 
prononcez, comme 11 eft ecrir 
au XX, chapitre de PExode, di- 
tant, ]- ſuis VErernel ton Dieu, 
qui tay retire hors du pars d'E- 
gyptc, ile la maitonde (crvitude, 

[ 


Tu rauras point dautres 

Dieux devant ma face. 
I. 

Tu nec feras point d'image 
taillee, ni aucune reflemblance 
des choſes qui font 1a haut aux 
cieux, ni icy bas en la terre, ni 
aux caux ſouslaterre, Tu ne te 
proſterneras point deyant elles, 
& ru ne les terviras point : Car 
je ſuis PEternel ton Dicu,le Dicu 
forr qui eſt jaloux, puitlant Vini. 
quite des peres tur les enfans 
en la troifieme, & en la quatric- 
me generation de ceux q\1 me 
haiflent, & failtanz miſericorde 

en 
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en mille generations 4 ceux qui 
n'aiment, & 2 ceux qui gardent 
mes commandemens. 

In, 

Tu ne prendras point le Nom 
de IEternel ton Dieu en vaiti. 
Car TErernel ne tiendra point 
pour innocent celuy qui aura 
pris ſon Nom en vain, 

IV, 

Aye ſouvenance du jour du 
repos, pour le ſanRifher. Six 
jours tu travailleras, & feras tou- 
re ton cxuvre: mais le ſepticme 
jour eſt le repos de TEternel 
ron Dieu, Tu n'y feras aucune 
ceuvre: ni toy, ni ton fils, ni 
ra fille, ni ton ſerviteur, ni ta 
ſervante, ni ton betail, ni ton 
etranger qui eſt dans tes pores. 
Car en fix jours VEternel a fair 
les cicux & la rerre, & la mer, 
& tout ce qui eſt en eux, & 
Seſt repoſe au ſeprieme jour : 
C'eſt pourquoy I'Eternel a beni 
le jour du repos, & Va ſanRihe. 

Honore ton pere & ta mere, 
afin que tes jours ſoient prolon- 
ez ſur laterre, laquelle I'Erernel 
ton Dieu te donne, 

VI. 

Tu ne tueras port. 
VIL. 

Tu ne paillarderas point. 
VIII 

Tu ne deroberas point. 
IK. 

Tu ne diras point faux te- 
moignage contre ton prochain. 

R, 


Tu ne convoiteras point la 
maiſon de ton prochain ; tu ne 
convoiteras point la femme de 
ton prochain, ni ſon ſerviteur, 
ni ſa ſervante, ni ſon bauf, ni 
fon aſne, ni acune choſe qui ſoit 
a ton prochain, 


Catechiſme. 


Demande, 

Qr'apprens-tu principalemen 
par ces Commandemens ? 

Reponce. 

J'y apprens deux choſe: 
mon devoir envers Dieu, & 
mon devoir envers mon pro 
chain. 

Demande, 

Quel eſt ton devoir enyer 

Dieu ? | 
Reponce. 

Mon devoir envers Dieu & 
de croire en luy, de le craindr 
& de le reverer, de Taimer & 
tout mon c&eur,de toute mon ame 


'& de toute ma force, de ade. 


rer, de luy rendre graces, 
mettre toute mon eſpcrance @© 
luy, de Finvoquer, d'honorer (or 
faint Nom & 1a Parole, & & 
le fervir fidelement tous les jour 
de ma vie. 

Demande. 

Quel eſt ron devoir enves 
ton prochain ? 

Reponce. 

Mon devoir envers mon prs- 
chain eſt de I'aimer comme moj 
meme, & de faire 2 aut 
comme je voudrois que Ton ne 
iſt; d'aimer, d'honorer, & & 
ſecourir mon pere & ma mer, 
d'honorer lc Roy, & d'obeir & 
a luy & a ceux qui font enw 
thorite ſous luy ; de nvaſluje- 
tir a tous mes Gouverneurs, | 
mes Preceptcurs, a mes Paſteur, 
& & mes Directeurs ſpiritueb 
de me conduire avec humilitt 
avec reſpe& a Vendroir de tw 
ceux qui ſont plus que mo), 
De n'oftenſer perſonne de parot 
ni de fait, D'etre juſte & verit> 
ble en toutes mes affaires. Dt 
n'avoir aucune malice, nl 
cune haine dans le cazur. 
garder mes mains nettes de 0% 
re pillexic & de rout larcin, a 


aver 


ma langue de mediſance, de 
menſonge & de calomnie, De 
pofſeder mon corps en tempe- 
rance, en chaſtere, & en ſobric- 
te. De ne defirer & de nc con- 
voitcr point les biens d'autruy, 
mais de travailler & de cherchec 
les moyens de gagner wa vie 
honnetement, & de faire mon 
dzyoir en Vetat & en la voca- 
tion ol il plaira a Dieu de niap- 


xeller. 

Mon bon enfant,{giche que tu 
n'es pas capable de faire ces cho- 
{clon les commandemens de 
Dieu, ni de le (crvir fans fa gra- 
prendre 4 demander foigneut2e 
ment en tour temps par tes prie- 
dire I'Oraiſon Dominicale. 

Reponce. 
N Cieux:Ton Nom foit fan- 

Aine:Ton regne vienne. 

:omme au Ciel. Donne-nous au- 
jurd*huy nocre pain. quotidicn : 
comme nous pardconnons A ceux 
qui nous ont offencez.Et ne nous 
delivre nous du inal. Amen: 

Demande. 
cette Priere ? 

Repence. 
rdcre Pere Celeſte, qui eſt Vau- 
theur de tout bien, de nous faire 
hommes, dePadorer, de le ſer- 
vir, & de luy oberr, felon que 
prie auſh quiil lJuy plaile de 
nous envoyer toutes les choles 


Le Catechiſte. 
ſes de roy-meme, ni cheminer 
ce ſpeciale, laquelle tu dois ap- 
res. Que je vois don: fi tu iGais 
Oftre Pere qui es aux 
Ta vo:onte foir faite cn la terre 
Ft nous pa:donne nos offences, 
1rdui point en tentation ; Mais 
Que demandes-ra a Licu on 
Je prie le Seigneur men Dieu 
la grace & moy, & 2 tous Ics 
nous y fonunes obligez. Je le 
neceſlaires 4 nos corps & a nos 


Catechiſme. 
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ames. Qu'il nous face miſcricor- 
de, & qu'il nous p-rd*nne r0; 
pechcz, & qu'il luy plaiſe de 
nous garartir & de nous d. ff n- 
dre dans tous Izs dangers qui 
pourrolent MCNAcer 1195s COrps GT 
ros ames, & dela mort eternel- 
le. Ce que jefpere qt!il fera pac 
ſa mifcricorde & par fa honts, 
pour Vamour de Jefvs Chriſt nd. 
tre Scigncur ; Ceſt pourquoy je 
conclu par l- mor, Amen, 
Demande. 

Comwbi-en Jeſus Chriſt a-t'il 
inſtirue de Sacrewers cn fon 
Evlife ? 

Repin-e 

Deux feulerm ont 2 Qui font 
generalement noceftaircs 2 fa- 
Ir, aſlavoir le Bazreme, & la 
Sainte Ccne. 

Demand:. 

(WWcnens-ty par ce mot ( 
S:crement ? 

Renance. 

Fenrens un fign2 exrer.cn 
& vitible, d une grace intriey- 
re & ſpuituclle, qui nous eft 
Gonnee; lequel fign- Jeſus Chritt 
lvy-;veinc a inſtitue, comme us 
woyen par lequecl nows recevons 
cette gr.ce, & COMIC wii arrine; 
& un gage pour 1>:5 atllurer, 

Demands. 

Combien de parties y a-t"' 

cn un Sacrement ? 
Reponce. 

Devx, le figne exterieur & 
vicible ; & la grace intcricure & 
ſpirituclle. 

Demande. 

Quel «ft le Fgne exterieur & 
vifble, ou la forme du Bapr- 
me ? 

Re 'O7ICC, 

C'eſt Veau:en laquelle Ia per- 
{onne eſt baprizce, 4» Nom du 
Fere, & du Fils, & du Saint E(- 
brit, 

> 1 


Demande. | 

Q1clle ett la grace intericure 
& \pirituelle ? 

Repence, 

C'eſt de mourir av pcch?, & 
de reraitre 4a la Juſtice : Car 
etant naturcllement ncz Cn PC- 
che & entans d'ire, nous ſom- 

10s par ce moyen faits cntans 
«& grace. 
Demande. | 

Qu'cſt-ce qui eſt requis de 
ceux qui doivent ere bapti- 
x ? : 

Reponce. 

La repentance,par laquelle ils 
Cenoncent au peche: & la foy, 
par laquelle 1's croyent ferme. 
ment ks promefi.s de Dicu qui 
Icur 1ont faircs en ce Sacrement, 

Demaude. 

Pourquoy cſt-ce donc que Von 
baprize les petirs enfans, puis 
qu'ils ne peuvent accomplir ces 
cholcs & cauſe de leur age ten- 


dre ? 
Reponce, 

Parce qu'ils prometrtent par 
leurs Repondans de les accom- 
plir Pune & Parc; laquelle pro- 
meſle ils ſont renus d accomplir 
eux-intmes, lors qufils tont en 
ave de connoiflance. 

Demanie. 

Pour quelle hn «ſ-ce que le 
Sacrement de Ja Saitite Cenc a 
£s inſtirue ? 

Repence, 

Pour Emre une commernora- 
tion perpetu-lle du Sacrifce de 
la mor: de Chriſt, & dcs bune- 
ficces que nous Cn recevons. 

Demande. 

Quelle eſt la partie exte- 
rieure, 6u le igne de la Saune 
Cenec ? 

Reponce. 

Le pain & le vin, que le Sci- 
gacur nous a conmumande de res« 
CCVOIr. 


Catechilme. 


Demar de. 

Quelle eſt la partic interiey. 

re oula choſe fgnihee ? | 
Reponce, 

Le Corps & le Sarg deChif 
q i {nt vrayement & ctteQive. 
ment pris & receus en la Sainte 
Cere par les hdelcs. 

Demandr. 

Quels ſont les benefices qu 

nous en reviennent ? 
Repornce. 

Nos ames ſont rafraiſchics & 
fortitees par le Corps & par le 
Sang de Chriſt, comme no 
corps ſont nourris & fortifiez par 
le pain & le vin. 

Demande. 

Quieſt.ce qui eſt requis de 
ceux qui viennent 2 la Sainte 
Cene du Seigneur ? 

Reponce, 

Qu'ils s&'examinent eux-me- 
mes, $1ls ont une vraye repen- 
tance de leurs pechez paſler, & 
une ferme reſolurion de cheni- 
ner en nouveaute de vVi2,S11s on: 
une foy vive en la miſcri.orde 
de Dicu par Chrift ; s'ils font 
commemoration de fa mort 2vec 
ation de graces:& &'i's ont pour 
rous les hommes la chuite qui 
l:ur doivent. 


Les Dimanches & jeur: & 
Fete apres la ſeconde Legon di 
prieres du Soir, le Minjre « 
chaque Paroiſſe Sembloyera ſe 
gneuſement a inſtrure & ex 
mincy pulliquement en CExliſs 
fur qu! que point de ce Carech|; 
me, te nombre qui! frOKVered 
prapos, des enfans gui luy ſerm 
preſenters, 


Et touts les Peres & les Momm, 
les Maitres & les Maitreſſes 
veyeront a UEgliſe leurs Enfan, 
leurs Sorvitcurs, & leurs 

preatif. 


| 


a> uw A. > @ oo» = a 


I, 


A, 


La Conhrmation. 


tifs (qui n'ont point encore 
urge ſm:) a Phu. 
re afſignte, & les obligerons 
ficouter le Miniſtre , de lay 
their, & de 5'y laifſ.y conduire 
juſques a ce qivils ayent appr 
rout ce que leur eſt 1ci ordonne 


4 approndre. 


Dis que les enfans atront atteint 
wn a;e convenable powr por» 
voir dire en lenr langue mas» 
ternelle, le Symbole des Apo- 
tres [QraiſonDomunicale & les 
Dix Commandemens, & qu'1ls 
pourront awſſi yepondre aux 
autrcs queſtions de ce petit Ca- 
techiſme, on lis amenera a 


I7I 
PEveque, & chacuw aura un 
Parrain & une Marraine en 
gqualite de Temoins dz lemr 
Confirmation, 


Et toutes les fois que [Eveque 
avertira qu on luy amene les 
Enf ans pour etre par luy Cone 
firmcz,, le Miniſtre de chaque 
Pars'ſſe ou mnera luy-men? 
les perſonnes gui! jugera de- 
voir ere preſentees a VEueque 
four 6:rc confirms s, 0u enve- 
Jera l:.urs Noms pay Ecrit avec 
ſon ſcearn. Et fi "Eveque leur 
donne fon approbation, 1| les 
confirmera en la maniere qui 


ſet, 


_— 


LOR 


DRE 


DE LA 


CONFIRMATION 


O 


u 


Impoſition des mains ſur ce!x qui one &te ba- 
priſez, & qui onc atteint I'ige de diicretions 


Au jour aſſigne, tous ceux qui 
doruem erve alors confirmeL 
tant places, & ranger devant 
[Eveque ; il lira, ou quelque 
que autre Miniſtre a qui il en 
aura donne la charge, cette 


preface gm ſmit. 


Fin = la Confirmation 
- puiſſe &rre adminiſtree 


' ©. avec plus grande-edih- 
can tle ceux qui la recevront, 


1 «femble 'bou & I Egliſe -d'or- 


donner qu'i Iavenir aucun ne 
ſera confirme qui ne {cache dire 
le Symbale des Aporres, V'Orai- 
ſon Dominicale,& les Dix Con- 
mandemens, & qui ne puiſle 
auſh repondre aux autres que. 
ftions qui ſont contenues dans le 
petit Catechiſme. Er il ct fore 
a propos Fobferver cet ordre, 
ahn que les enfans ayant atreint 
l age de diſcretion, (Gichant cc 
que leurs Parrains & leurs 
Marraines ont promis pom 

H 2 CUX 


I72 
eux au Bapteme, ils le puiffent 
de leur bon gre ratifter & con- 
firmer cux-memes publiquement 
en I'Egliſe de leur propre bou- 
che, & promettre aulh qu'avec 
Faide de Dicu , ils racheront 
tos les jours de leur vie de 
earder fidelement les choſes 
aufgquelles ils auront acquicice 
par leur propre confeſſion. 
Put Eveque dira, 

Reireres-vous ici en la pre- 
ſence de Dieu & de cette Af. 
ſemblee, la promefle & le voeu 
qui ont ete faits ſolenn:llemenr 
en Votre Nom 2 votre Bapteme ; 
les ratihant & les confirmant 
vous.memes en perſonne,& vous 
reconnoiflant obliges de croire 
& de faire toutes les choſes done 
vos Parrains & Marraines ont 
repondu pour vous ? 

Et chacun repindra a haute 

, Vox. 

Je les reitere, & je les ratihe 
& les confhrme. 
I.' Eveque. 

N0:re aide toir au Nom de 
D:cu. 


Reponce. 
Quia faitle Cie! & la Terre 
LEverue. 
Beni ſoit le Nom du Scigneur, 
Reponce. 
Des maintenant & 2 jamais. 
L' Eveque, 
Scigneur, exauce ngs Pricres. 
Reponee, 


Er que nvre cri parvienne 
ju{qu'a toy. 


L*Eveque, 
Pitjons Dicu. 
Icu Tout-puiffant & Ecter- 
n«l,qu as voulu regenerer 
d'eau & du Saint Fſprir 
ces ticns ferviteurs, & qui leur 
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as accorde la remithon de toy | 
leurs pechez ; Nous te ſupplion, | 
qu'il te plaiſe de les fortihier e 

leur communicant le Saint Ef. 

prit le Conſolateur, & leur av. 

gmentcr chaque jour tes dong 

& res -greces, en leur accordant 

l'Eſpiic de fagetſe & dintelli. 

gence ; PEſprit de conſeil & de 

force {pirituelle; TEſprit de ſci. 

ence & de vraye picte, & rem- 

p'i les Seigneurs de VEfprit de 

ta ſainte crainte, des mainte. 

nant & A jamais. «Amen, 


Alors ils & agenouwilleront & | 
rangeront par ordre devant 
PEveque, & il metiva ls 
main ſur la tete de chacun 
Uun apres autre, diſant, 


Seigneur,regoy ce tien enfant 
(on ce ven ſerviteur) en la pro. 
tection de ta grace ccleſte, ahn 
qu'il ſoit eterncllement du nom- 
bre des ticns ; & qu'il avgmente 
chaque jour de plus cn plus cn 
rous les dons de ton Sainr Eſprit, 
Juſques 2 ce qu'il arrive en tm 
Royaume erernel. Amen. 


Puis PEveque dira, 


Le Scigneur ſoit avec vous 
Reponce, 
Fr avec ton Eiprit. 


Et chacun ſe mettant & 7enonx, 
PEveque dira, 


Frions Dicu. 


Ofſtre Pere qui es AuY 
cieux: Ton Nom loit 
ſanctine : Ton regne 


vicnne, Ta volonte ſoir faite cn 
la terre comme au ciel. Donne- 
nous aujourd'huy © notre pain 


quotidien ; Er nous pardonne 
0% 


Ir 


inte- 


> | 
vant 
4 


Mx, 


Le Marnge. 


nos cffenſes, comme nous pars 
donnons a ceux qui nous ont of. 
fenſez. Et ne nous indui point en 
tentation: Mais nous delivre du 
mal, Amen. 


Et cette Coll:iÞ+, 


Ten Tout-puiſſant &c F- 
D ternel, qui nous donnes 

de vouloir & de faire 
les choſes qui ſont agreables a ta 
Majcſte, nous te preſentons nos 
humbles ſupplications pour c-s 
tiens ſerv:teurs, ſur leſquels fui- 
vart Vexemple de res Saint; 
Apetres, nous avcns impoſz 
Is mains ; pour les alleurer par 
ce ſigne, de ta faveur, & de ta 
bon:e gr tuite envers cux. Nous 
te ſup; ons que ta main patcr- 
nelle ſoir tovjours erendue (ur 
eux, & que ton Saint Efprir 
ſoit toijours avec cux, & que tu 
les conduifes tellement 2 la con- 
noiſſance & a Vobeiſſance de 
ta Parole, qu'a la fin ils paiffent 
obtenir la vie eternell2, par n5tre 
Seigneur Jeſus Chriſt, qui en 
Vunite du Saint Eſprit, vis & re. 


> 
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ene avec toy Dicu eternelle- 
ment. Amen. 


Seigneur Tour-puifſant 
() & Dicu Eternel, nous te 

ſupplions qu'il te plaiſe 
relement adrefler, ſanXiher & 
£9UVerner nos corps & nos ames 
dans les ſenticrs de ta Loy, 
pour faire tes commandemens, 
q.e nous ſoyons tocijours gardez 
Cn corps & cn ame waititenant 
& a jamais, par ta ſouveraine 
p:oteRion, pour Vamour de no- 
tre Seigneur & Sauveur Jcius 
Chriſt. Amen, 


Alors Fveque les benira, 
d:[ant, 


La benedition de DieuTourt- 
puiflant, le Pere, le Fils & le 
Saint Eſprit ſvit ſur vous & de- 
meure avec vous etcrncllement. 
Amen. 


Et aucun ne ſera admi 4 1a 
Sainte Cene juſques a ce gu'tl 
ſt confirms, ow qu'il ſoit 
pret, & gu'l deſire de Ve. 
wc. 


PE mers 


LA FORME 


DE 
Celzbrer le MARIAGE. 


Premi:rement, il fat que les 
Annonces de tous cenux Out 
ſe veulent marier ſoyent pu- 
blites dans Exliſe trox Diman- 
ches ow jours de Fete, al hrure 
du Service D.vin, immedia- 
tement avant lis ſentences 


qut ſe liſent pour Of rtoire, 
le Miniſire diſans @n la mas 
mere acc 61177 C, 
Je publie les Annonces de Mart. 
are entre M, de N. do--oonr S it 
y 4 aucun de vns gut rach? 
qucl gn cauſe ou quelg 4e jvſee 
Wt em-eche+ 
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empechement , powrguoy Ces 
deux perſonnes ne puiſſent pas 
erre joints en ſaint Mariage, 
vous te dever, declare ; ceft 
icy la premiere, la ſeconde, ou 
la trofieme Annonce. 

Ft | cenx qui [ec veutent marier 
demm:rent en diverſes pavoif- 
f#:; Les Annonces ſeront pub» 
Mes en routes les deux paroiſ- 
ſes; & le Miniftre de Fane 
4.5 paroifſes, ne tes mariera 
gornt, ſans avoir wne Atteſt a- 
1107 de Uautre Minſtre, que 
l-s . Annonces ont «te publiees 
Tos for, 

Aus 1our 6rdonne pour la cel. lra- 
tion du Mariage, ceux qui ſe 
wenlent marier wiendront 
#n la nf de OEgltſe,avec lens 
ams & urs vofins. Et la 
etant Pun aujres de Paurre, 
homme a la main droite, 
la femme a la main gauche, 
he Pretre dira, 


Hers & bien-aimes, nous 
( ſorames icy afſemblez,« n 

la preſence de Dieu & de 
cerre congregation, pour Join- 
dre cit homme & ceite femme 
enſemble au faint erat de Ma- 
riage: qui eſt un ttat honora- 
ble inftirue de Dicu dans le Pa- 
radis, au temps de | innocence 
de homme, & qui nous repre- 
Knre Union myftique qui eſt 
entre Chriſt & (on Egliſe. Auf 
Chriſt a approuve ce ſaint erat, 
& la honore de fa preſence, & 
du premier miracle qu'il ht en 
Cana de Galilee, Et $.Paul le re- 
commande comme honorable 
entre rous. C'eſt-pourquoy Von 
ne doit pas entreprendre d y en- 
etrer temcrairement,legerement, 
eu deſordonnement, pour fa- 
tixfaire aux affetions & aux 
$onyeirifes de la chair, comme 
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les beres brutes qui n'ont poi 
d'intelligence: mais avec reve, 
rence, avec diſcretion, avec pry. 
dence, avec temperance, & e 
la crainte de Dicu ; confideran 
meurement les cauſcs, pour let. 
quelles le mariage a ere order, 
ne. 

Dont la premiere ft: Yavo; 
des enfans pour 1:s tlever «n |; 
crainte & en la difcipline 4, 
Seigneur , 2 la gloire de for 
Nom, 

La feconde «ft pour fervir 
de remede contre le pechs, & 
pour eviter ha paitla'd te; afn 
ut tous ceux qui n ont point le 

on de continznce puiſſcnt & 
marier, & ſe garder de poll; 
on, comme ctant meimbres & 
Corps de Chriſt. 

La troifieme eſt pour la focie. 
ee, pour Paide & pour h con's 
lation reciproque que Fhomne 
& la femme doivent avoir I'u 
de Yautre, tant en proſperitt, 
qu'en adverfire. C'eſt pour tire 
jointcs maintenant en ce (aut 
erat que ces deux perſonnes ſout 
icy venues. C'eſt-pourquoy vi 
y a quelqu'un qui ſgache quel- 
que jufte emp*chement por. 
quoy elles ne puiffent Ere legi 
rimement jointes enſemble,quil 
le die 2 preſent, ou qu'a Vavcns 
il Sen taiſe 2 jamais. 


Pus parlant aux purſonn's ou 
deryent eire mares, 1| li 


adira, 
J: vous requicrs & je vou 


charge, comme vous en de 
vez repondre au jour i 
jugerent, quand tous les feces 
de rous les caturs ſerons decei- 
vers ; que fi un ou Faurre 
vous deux fgait quelque enp* 
chemenr, pour lequel vous rt 
puillt 


: 


1 Port 
reve, 
c pry, 

en 
deran 
Ur let. 
Ydcg, 


"avoir 
nl: 
1e 0d 
e fon 


ſervic 
*, & 

afn 
int le 
nt ie 
Mirth 
5 


oi. 
on'e- 


: 
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puiliez Erre legitimement ma- 
rezenſemble, vous le confethez. 
Car afleurts vous que tous ceux 
qi font conjoy nts autrement que 
Ia Parole de Dicu ne le permier 
& ne lapprouve, ne font point 
conjoints de Dicu, 8 que Jeu 
Mariage n'eſt point legitime. 
$i quelqu'nn au jour du Mart- 
age, allegue & declare auciun 
empichement, pour leque! us 
ne puiſſent erre mariet ſelon 
la ley de Dicu, © ſclon es 
loix de ce Riyaume; & i! eſt 
content de Solligey envers its 
Parties avec Canton ſuffi, ans 
te; (cu Sil went depof.r nn 
gage juſques 4 la pleine valeur 
des frats & des aepens gue (cs 
perſonnes 4 marier pourrent 
fare) qu'il pronuera ſen a'lr- 
gation: ence cas le mayiare 
ſera differs, juſques a ce que 
lavirits ſort eclatrcte & prou- 
vie: 5 n'y @ point d'empe- 
chement, le Miniſtre dira a 
[Eroux, 


N, Fux-tu avoir cftte fem- 
me pour ta femme & 


Fpouſe, & vivre avec 
elle ſclon FPordonnance de Dicu, 
au faint frar de Mariage ? la 
veux-tu aimer, cherir, honorer, & 
errder cn temps de maladie, G& 
de (ante? & renongant A toutes 
autres F-mmes, veux-tu adherer 
a elle ſcule rant que vous vivrez 
tous deux ? 

L' Homme repondr 4. 
Je le veux. 


Pais le Pretre dira a la Femme. 


N. Veux-tu avoir cet homme 
pour ton Mari & Epoux, & vi- 
vre avec luy ſclon Fordonnance 
de Dieu au int &tat de Mari- 
ae? Veux-tu luy obeir, le (er. 
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vir, Vaimer, Phonorer, & le 
earder en temps de maladie & 
en temps de ſante, & renonganr 
2 tous autres hommes, veux-tu 
adherer a luy {cul, tant 2 vous 
vivrez tous deux ? 


Et ': Femme revongr a, 


Qui eft.c2 qu? 4vierne cette 
Ch Mariage &@ ot hon 
»w 


Pats 1; fe acuneroit 'a foy "an 
« Pauire £4 i416 maniucee. 


Le )MMiniffre recevant la femme 

de ta mem «: [in Þyve, ou de 
amis, iu fera prendre 
[,omme par ia main droite, 


& 'u) fera dire ce qui (mit. 


ET 
[»» 


Je N. te pren N. pour ma fem. 
me & Epouſe, ſoit que tu fois 
meiileure ou pire, plus riche ou 
plus pauvre, promertant de t'a. 
voir & de re garder dts ce jor, 
& 4 Vavenir «n ma'adie & ©, 
fante ; de taimer & te cherir 
ſelon la fainze ordonnance de 
Dieu, juſques 2 ce que la mort 
nous ſepare: & ſar cela jc te 
donne ma foy. 


v3Y 
'T275 


Pais 1!s quiteront !:s mains, & 
la femme prenayt / homme 
par la main droite, dira as [i 
apres le Min:ſftrz, 


Je N. re pren N. pour mon 
Mari & Epoux, ſoit que tw fois 
meillc ur ou pire, plus riche ou 
plus pauvre, prom:trant de ta- 
voir & de re fgarder des ce jour 
& a Vavenic cn maladie & en 
fante, de raimcr, de re cherir, 

H 4 & 


176 

& de r'oheir, ſclon la fainte or- 

donnance de Dieu, juſques 2 ce 

que la mort nous ſepare: & fur 
cla je re donne ma foy. 


\ forts cela 11s [epareront lenrs 
mains, & homme donnera a 
la femme un DAnncau, tt 
metrant ſur le lryre avic ce 
gui et dew aun Pretre, & au 
Clerc, @ le Pretre prinant 
F. Anntqau, le donnera a Vhom- 
we pour (e mertre an Quatrice 
we doit de la main reuch: 
Ge ia femme, & Uhomme dt. 
ra aprts la Fritve, 


Je t'epouſe de c&t Anneau ; 
je Vaonore de mon corps, & je 
1 conumnunigue tous mes biens 
mondains: au Nom du Pere, & 
du Fils, & du Saint Eſprit, - A- 
men, 


. dlevs Plamme laiſſant 4 la fem- 
me [Anna at quetritme 
duiet de la main gauch:, & 
19495 deux ſo mettant 4 ge« 
nonv, te Mmiſive dira, 


Prions Dicu. 


Teu Frernel, Createur & 
D Contervateur du genre 

humain, Donareur de 
rere grace ſpiricuclle, Autheur 
de la vie eternelle ; Epan ta be» 
nudition fur cet hoinme & (ir 
cutre ferrune ron ſerviteur & ta 
ſervante, que nous benitlons cn 
ro! Nom: ahn que comme lac 
$& Rebecca, vecurent loyal:- 
ment enſ{erable, ainti ceux-cy 
paiflent vrayement accomplir 
<X garder log vVeuux & Is YO» 
pets girils ſe font faites un 2 
autre (dont cer Anncau reci- 
proquem-nt dorne GC regen ct 
! arr N be gage) K quaink 1 
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demeurcnt toljours dans un 


ferme paix &X dars une amitis 
parfaite 'un avec Vautre, viva 
{clon tes Saints commande. 
mens, per Jeſus Chriſt n%tn 
Seigneur. Amen, 


Alors le Pretre leur joignan 
les mains droics, diva, 


Ceux que Dicu a conjoints, 
que Thomme ne les ſepare 
point. 


Vigue N, & N, font ds 
P cord emſem':le de lar 
ſaint Mariage, &% qu'il 
lont temoignt devant Dicu, & 
dzvant cette Aflemblec ; & que 
pour cit eff.r ils ont donn6 & 
cngapt leur foy un & Vautre, & 
quils ont autli declar rant par 
la conjontion des mains, que 
par la donation & par la recep- 
tion d'un Anneau : je declue 
=t_ ſont mari & fernme, au 
om du Pere, & du Fils, & du 
Saint Eſprit. Amen, 


Et le Miniftre ajcuters ct 
b:nedifiien. 


Icn le Pere, Dieu le Fil 
& Dieu le Saint Ef- 
prir, vous heniſfle, 


. vous conferve & vous parde:; le 


Seigneur par ta miſcricorde, 
jetre ſur vous Jos yeux de (a fir 
veur : & vous rewpliſle rele. 
menr de ies graces & de (6s 
henedictions fpirituclles, qu'# 
pr.s avo!r tc vecu enſemble 
en ſa crainte, vous puiſſicz cnhn 
puir de la vic erernelic. <4 
men, 


I's: 


Pu 
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Puis le Miniſtre ou les Ceres al. 
lant 4 la Table du Seigneur, 
diront ou chanteront le Pſeau- 


me ſuivant. 
Beati omncs. Pſeau. 128, 


Que bien-heureux eſt 

quiconque , craint FE 

terncl, & chemine en 
les voyes. 

Car tu manzeras le labeur de 
tes mains : tu {eras bien-heureux, 
& bien te ſera. 

Ta femme ſera aut dedans de 
ta maiſon ; comme une vigne 
abondante en fruit. Er res en- 
fins comme des plantes d'oli- 
viers 4 Ventour de ta table. 

Voicy, certainement ainſi ſe- 
ra benit le perſonnage : qui 
craint I'Erernel. 

L'Eternel te benira de Sion: 
& tu verras le bien de Jeruſa- 
lem tous les jours de ta vie. 

Et tu verras des enfans 4 tes 
enfans, & paix ſur Iſrael. 

Gloire ſoit au Pere, & au Fils, 
& av Saint Eſprit. 

Comme il &oit au commen- 
cement, comme j1 eft mainte- 
nant, & comme il ſera etcrncl- 
lement. Amen, 


Ou ce Pſcanme, 


Deus miſereatur, Pſea#.67. 


leu aye pitie de nous, & 
nous benie; & face luire 
fa face ſur nous. 

Afin que ta voye ſoit continue 
en laterre: & ta delivrance par- 
mi toutes les nations. 

Les peuples te celebreront, 0 
Dieu : rous peuples te celebrce 
ronr, ' 


Ler nations ſe rejouiront, & 
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chanteront de lieffe: Car tu ju- 
geras les peuples en <equite, & 
tu conduiras les nations parmi 
la terre, 

Les peuples te celebrcront, 3 
Dieu : tous peuples re celeb:e. 
ront. 

La terre produira ſon fruit 
Dieu notre Dicu nous benira. 

Dieu nous benira, & rous 
les bouts de la terre le crain- 
dront. 

Gloire ſoit au Pere, & au Fils, 
& au Saint Eſprit. 

Comme i! eroit au commences 
ment, comme il eſt maintenant, 
& comme il ſera eternellement. 
Amen. 


Ce Pſeaume fint, Phaomme & la 
femme etant a genoux deovant 
la Tabie du Seigneur, le Pre. 
tre ſe tenant debout a la Ta- 
ble du Seigneur, & [e tour. 
nant vers eux dira, 


Scigneur, aye pitie de nous, 
Reponce. 
Chriſt, aye pitic de nous, 
Le Miniſtre, 
Seigneur, aye pitie de no'1s. 
Oſtre Pere qui cs aux 
Cicux : Ton nom ſoit 
ſanXine: Ton regne vi- 
enne : Ta volonte ſoit taire en 
la terre comme au Ciel. Donne- 
nous aujourd'huy notre pain 
qu-2ridicn ; Et nous pardonn? 
nos ofcnſes, comme ns par- 
donnons 2 ceux qui n24s otit of 
fenſcz. Er ne nous indui point 
en tentation : Mais nous delivre 
du mal. Amen, 
Le Miniſtrc, 
O Scigneur, ſauve ton ſervi- 
teur, & ta ſervante, 
Reponce. 
Q»i mettent leur efperance en 


ty, 
Le 


Hs 
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Le Miniſtre. 
O Ceignevur, envoye leur (e- 
cours de ton faint licu, 
Reponce, 
Fx les mainti. n 2roujours. 
Le Miniſtye. 
£0:ix leur une rour & une for- 
rerclle, 
Reponce. 
Au devans de leurs cnnzmis. 
Le Minſtre, 
£:ernel, Ecoure rocre requere, 
Reponce. 
= notre cri parvienne 
Jſquesa roy. 
Le Mow 
O Dicu d'Abraham , Dieu 
&ilaac, Dieu de Jacob, beni 
2Qn. {ervitzeur & ra fervante ici 
eltns, & {ere la ſernence de 
vie cternclle en leurs eazurs ; 
que c&@ qu'ils ndront 
4 a Sauue Parole a leur uilite, 
ils le mettent en effet. Re- 
garde-les du Ciel, Seigneur, en 
ta. wilericarde, & les benj. Er 
comme ru donnas autrefois ta 
benediion 4 Abrabam, S& a Sa- 
ra, 2 leur eonſolation ; 
Vueilles aufſi crendre ta bene- 
gion ſur ton ſervireur & ſur ta 
{errant?, afin qu'obeifſant & ta 
volonts, ils foyent rofljours al- 
{ures de ta protection, & 
continuent d'etre toute lene vie 


en ton amour, par Jeſus Chrift 


we Seigneur. Amen. 


hs. Priere ſuivante ſera omiſe 


Guand Ia femme ſera hars 


4 azt davor des enfan. 


Seigneur miſcricordieun 
& Pere Celefte, qui fais 
- par ta grace que le gen. 


xe humain croit. & multiphe , 


news te ſupplions de vouloir be- 
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nir d'une lignte ces deux per. 
ſonnes, & de leur donner de vi. 


vre fi loug-temps honnetement, | 


& en une lainte amitie Fun avec 
Pautre, quelles puifſ.nt voir 
leurs enfans elvvez cn la. piete | 
Chretienne & en la vertu, an | 
loiiange & 2 ta gloire, par Jeſus 
Chriſt gore Seigneur. Amen, 


Dieu, qui par ta pul. | 
ſance inkgie as cree toy. | 
tes chaſes de rien: & 

qui apres avoir mis les autre 

Creatures en leur ordre, as vouly 

que la femme air pris {an origy 

ve de Fh:mme forme 4 tonk 


mage & ta {emblance, & qui en 
les joignant cnlemble, nous % 
donne a entendre par cela, qu'il | 


reſt point. permis de ſeparer 
ceux que tu as unis. & canjouu 
par Manage : qui as con 
{acre cc ofas Gon, & en. as fait | 
un Myſtere & excellent, qui 
gqus repreſente le Mariage (þ. 
rituel, & Vunion, myſtique de 
Chriſt & de ſan Eglie : Reg 
de, 6 Dieu, en ta mifericarde 
ton. ſerviteur & ra. ſervante ic 
preſens, & fay que cer home 
aime ia femme {clog ta Parole, 
comme Chriſt a aime _- 
ſon Fpouſe , ſe donnant o 
meme paur elle, en Faimant 
en la cherifſant comme a pro 
pre- chair ; Et auſh que cette 
femme ſoit amiable & compla- 
fGnte 3 ſon mari, qu'elle luy f« | 
fidele & obeiffante, & qu'dt' 
imite les ſaintes & pieuſts fr 
mes en toute dauceur, en tout: 
prudence, & en toute patienct: 
6 Seigneur, beni les tous dew 
& les fais heritiers de ton Ro)- 
aume Erernel, par Jeſus Chi 
notre Scigneur, Amen, 


ro 
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Pais le Pretre dira, 


E Dicu Tour-puiffant, qui 
'S du commencement crea 
nos premiers Parens A+ 
dam & Eve, & qui les ſanRifia 
& les joignit en mariage, epande 
ſur vous les richefles de fa grace, 
yous benie & vous ſanRXihe, ahn 
que vous puiſſes luy erre'agrea- 
bes tant cn vos corps qu en vos 
ames, & vivre enſemble en une 
Sainte amitis tous les jours de 
vorre Vie. Amen, 


Apres cela, Sil n'y a point de 
Sermon, << /e devoir du Ma- 
ri & de la Femme ait itt ve- 
preſents, l: Miniſtre dira ce 
qui ſuis. 


Ous rous qui Eres mariez, 
\ ou qui avez deffcin d'en- 
| trer au fainr etar de Ma- 
riage, ecourez ce que dirt Ia Sain- 
te Ecriture, rouchanrt le devoir 
des maris envers leurs fernmes, 
& touchant le dovoir des fem- 
mes envers leurs maris. 
$. Paul au cinquieme Chapi- 
tre de VEpitre aux Epheſiens 
donne ce commandement 2 tous 
les hommes qui font mariez, 
Vous maris, aimez vos femmcs, 
comme auſſi Chriſt a aime VE» 
pliſe, & Seft donne ſoy-meme 
pour elle, afin qu'il la fanctifiaſt 
aprts Favoir nertoyee par le la- 
vement d'eau par la parole, #fin 
qulſe la rendift une Egliſe glo- 
rieuſe, n'ayant ni tache, ni ride, 
ni autre refle choſe : mais ahn 
elle fuſt ſainre, & irrepre- 
ble: Ainſi les maris doi- 
vent: aimer leurs femmes com 


Uo leurs propres- corps, Qui 
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aime ſa imme il Saime oy. 
meme. Car perſonne n'cur 1; - 
mais en haine {a chair, mais la 
nourrit & l'entretient, comme 
auſh le Seigneur fair VEgliſe, 
Car nous ſfommes membres de 
ſon Corps, erant de fa chair & 
de ſes os. Pour ccla homme de 
laiflerapere & mere, & 8 ajoin. 
dra 2 ia femme, & les deux fe- 
ront une mEme chair ; ce ſecrer 
eſt grand : or je parle rouchanr 
Chriſt & fon Egliſe , partane 
quatit a vous auth que chacun 
en ſon endroit aime fa femme 
comme ſoy-meme. 

Auth le m&@ne Apdtre $. Paut 
eEcrivant aux Colofſhens, parte 
ainſi aux hommes- qui ſonr mars 
ez. Vous maris, aims vos £;m- 
mes, & ne vous enaigriffezpoinr 
contre elles. Celof 3. FL, 

Fcoutez auſſi ce ques S. Picr- 
re, TApdrre de Chriſt, qui e. 
roit aulfi loy-meme maric, ecriy 
a rous les hommes qui ſont a+ 
ries, Vous-maris, iflezs ous 
diſcretement avec vos fermes, 
comme avec un vaiſſecau pli's 
fagile, leur portartt r72{pet : 
comme ceux qui auſſi &cs en- 
ſemble heritiers de la yrace de 
vie, afin que vos prieres ne {o'- 
ent point interrompues. Juſques 
ici vout avez entendu le devoir 
du mari enversla fernme y main- 
tenant, vous Femmes, ecoutez 
& apprenez' awlli. voue devoir 
envers vos Maris ,, felon qu'il 
c| clairement propoſe en I'Fcri- 
ture Sainte, Voicy ce qui S. 
Paul ela meme Epitre aux E- 
pheſiens vous enſeigne,. 1- S, Pt- 
err 3. 7 

Ferumes, ſoyez ſujetres I vas 
propres Maris eamme au Sei- 
gneur; Car le Mari eft chef 
de la Femme, f-lon que Chriſt 
au oft ane de VEglaſe, & 
pareil- 
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pareillement eft le Sauveur de 
10n corps; comme donc [ E- 
eliſe eft ſujette a Clrviſt, que 
temblablement auſh les Femmes 
toyent ſajerres 4 leurs propres 
Maris en toutes choſcs; Er il dir 
encore, que la Ferume revere 
ton Mari Col. 3. 19. 


Et en PEpitre aux Coloſſiens, 


S. Paul vous donne cette brieve 


legon 3 Femmes, ſoyez ſujettes 


2 Vos propres Maris, comme il 


appartient felon Je Scigneur. 


Ccl. 13.18. 

S. Pierre auſh vovs inftruit 
faintement, parlant en cette for. 
re ; Que les ferames ſe rendent 
lujertes 24 leurs propres Maris, a- 
fin que meme Yil y ena qui 
n'oberfſent point 2 la Parole, ils 
toyent gagnez ſans parole, par 
!a converſation des . Femmes , 
ayant veu votre chaſte conver. 
farion qui eſt avec crainte, def- 
quelles le parement ne ſor point 


Ta Viſie des Malades. 


celuy de dchors qui conſiſte 
en cntortillement de cheveurx, 
on en parure d'or, ou en acc01- 
tremens d habits : mais Vhom- 
me qui eſt cache, affavoir celuy 
du cazur, qui conliſte en lin- 
corruption d'un eſprit doux & 
paiſible, qui ct de grand prix 
devant Dicu. Carainfi auſh au. 
trefois ſe paroyent les Maintes 
fommes qui I en Dieu, 
etant ſujetres a leurs Maris 
comme Sara obeiffoit 2 Abra. 
ham, I'appellant Seigneur, de la- 

uel'e vous etes hlles en bien 
faiſart, quand meme vous ne 
craipnez point aucun Epouvat- 
tement, 1 S. Fer, 3. I. 


Il eft convenalle gue les nowuraux 
marie, facent !a Cene lors 
qu'ils epowſent, on a la pre. 
wiere occaſion qui Sen preſen- 
tera apres leur Mariage. 


LOR 


DRE 


POUR 
La VISITE des MALADES, 


and quelgu'un eft malade, Von 
en avertira le Miniſtre de la 
Paroiſſe, qut dira en entrant 
dans la maiſen du malade, 
Paix foit ſur cette maifon, & 
fur tous ceux qui y demeurent. 
Quand il viendra en la pre- 
ſence du malade, il dira, en ſe 
metrant 4 genoux, 
Seigneur, n'aye point ſou» 
() venance de nos iniquitez, 
ni des iniquitez de nos 


peres: pardonne nous, © bon 
Dieu, pardonne 4 ton peuple que 
tu as rachete par ton ſang pre- 
cieux, & ne ſois point irrite col- 
tre no9s 2 jamais. 
Reponce, 

Pardonne nous, 6 bon Dicu. 

Pax le Miniſtre dira, 

Prions Dieu, 
Seigneur, aye pirie de nous. 
Chriſt, aye pitis de nows. 
Scigneur, aye pitie de nous. 

Noſtre 


— _—_— 


| 
| 
| 


Oftre Pere qui es aux 
cicux: Ton Nom foit 
lanRihe : Ton regne vi- 

ene: Ta volonte ſoit faire en la 
terre comme au Ciel, Donne- 
nous aujourd'huy notre pain quo- 
ridien : Er nous pardonne nos of 
{ences comme nous pardonnons 
} ceux qui nous ont offenſez : Et 


ne nousndui point en rentarion : 
Mais nous delivre du mal. A- 
mn, 

Le Miniſtre, 

Seigneur Dieu, ſauve ton ſer- 

yitcur, 

Reponce. 
Qui met fon eſperance en 


wy. 
4 Le Miniſtre. 
Envoye luy ſecours de ton 
faint lieu. 
Reponce, 
Et le ſofitien tottjours par ta 
puiſſance. 
Le Miniſtre. 
Que Vennemy n'ait aucun a- 
rantage fur luy. 
Reponce. 
Er que le mechant n'approche 
point pour luy nuire. 
Le Miniſtre. 
Sois luy, Seigneur, une tour 
& une fortereſle. 
Reponce, 
Au devant de ſon ennemi. 
Le Miniſtye. 
O Seigneur, exauce nos prie- 
res, 
Reponce. 
Er que n$tre cri parvienne 
juſqu'a toy. 


Le Miniſtre. 

Seigneur, regarde des 

Cieux ici bas, contem- 

ple, viſite, & ſoulage 
ton ſerviteuy , regarde le des 
mp de ta miſericorde, donne 


uy conſolation & ferme aſleu. 
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rance en toy; garanti le du 
danger de Vennemi, & le garde 
en paix, & en ſureteperpertuelle, 
par Jeſus Chriſt notre Seigneur. 
Amen, 


Xauce nous, O Dicu & 
FE Sauveur Tout-puiflant & 

miſericordicux : &cn ta 
bonte accolirumee ſur ron ſer- 
vitewy qui eſt afflige de mala- 
die: Nous te ſupplions qu'il re 
p'aiſe de luy ſanifier cette cor- 
re&ion paternelle dont tu le vi- 
ſires ; Que le ſentiment de fa 
foibleſſe fortifie ſa foy, & ren- 
de ſa repentance plus ſerieuſe, 
Si c'eſt ron bon plaiſir de lay 
rendre ſa premiere ſante, qu'1l 
paſſe le reſte de fa vie en ta 
crainte, & A ta gloire ; Ou bi- 
en qu'il re plaife luy faire la 
grace qu'apres avoir acheve cer- 
re penible vie, il puifle demeu- 
rer avec toy en la vie eternelle, 
par Jefus Chriſt ndtre Seigneur, 
Amcn. 


Alors le Miniftre exhortera lc 
malade en cette maniere, 0s 
autre ſemblable. 

Her & bien-aime, ſgache 

C que te Dieu Tour-puiflanr 

eft Seigneur de la vie & 
de la mort, & de toutes les choſes 
qui $'y rapportent, comme ſont 
la jeunefle, la force, la ſante, la 
vicillefſe, la debilits, & la ma- 
ladie. C'eft pourquoy, quelle 
qu'en foir la cauſe, ſoit que ce 
ſoit pour Eprouver v6:re patien- 
ce, ahn que vous foyer en exem- 
ple a d'autres, & que v$tre foy 
au jour du Seigneur vous tour- 

ne 4 louange, a honneur, & A 

gloire, pour Paccroiſſement de 

verre ploire, & de votre felicite 
eternelle : ou bien qu'elle vous 
foir enyoyte, pour corriger & 
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Pour amcnder tout ce qu'il y a 
en votre perſonne qui offence 
les yeux de votre Pere Celeſte : 


Scachez pour certain , que fi ' 


vous-vous repentez vrayement 
de vos pechez, fi vous ſuppor- 
ez paticmmcnt vScre maladie, 
efperant en la miſcricorde de 
Dicu, pour amour de ſon cher 
Fils Jetus Chriſt ; & & vous luy 
rendez humblement graces de ce 
qu'il a daigne vous chitier com- 
me un Pere ſon enfant, vous 
folumettant cntierement A fon 
bon p'aifir, elle vous retourne- 
ra en hien, & vous avancera au 
droit chemin qui mene 3 la vie 
erernclle, 


Ss la perſonne viſitee oft fort ma- 
lade, le Miniſtre pourra fimr 
ict ſon exhortatien , ow bien 
EORLINMET, 


'Eſt pourquoy . prenez en 
bonne part le chatiment du 
Seigneur : Car, comme dit 

S: Paul au chapitre douzieme de 
VEpicre aux Hebreux, Le Sei- 
gneur chatie celuy qu'il aime, 
& il foiiezre tour enfant qu'il 
avoue, Si vous endarez la diſci 
pline, Dieu ſe prefente & vous, 
comme 2 ſes enfans, Car qui eſt 
Venfant que le Pere ne charie 
point ? Mais , vousctes fans dif 
cipl:ne, de laquelle tous vrays 
enfans ſont participans, vous 
tres donc entans ſappoſez, & 
non point legitimes. Et puis -=_ 
nous avons bien cu pour cha 
tieurs les peres. de notre chair, 
& les avons. eus en. reverence, 
ne ſcrions-nous point beaucoup 
plus ſuj-rs au Pere des efprirs,& 
nous vivrons ? Car quant 4 ceux. 
-la, ils nous chatioient pour un 
peu de temps, comme bon leur 
-ſembloit z mais celuy-ci nous 
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chatie pour n*tre profit, afiy 
que nous foyons participans de 
ſa Saintere, Ces parolcs, my 
cher Frere, ſont les paroles ds 
Dieu, ecrires en I Fcricure Sainte 
pour notre inſtruction & pour 
notre conſolation ; afin que nous 
ſupporcions patiemmenr & avec 
action de graces, la corre&ing 
de notre Pere Celeſte, toutrs 
les fois qu'il luy plaira par { 
grace & par ſa bonte de nous 
vifiter de quelque forte d'ad- 
verſfice que ce ſoit, Davan. 
tage il n'y a rien qui del ap. 
porter une plus grande conſo'a. 
tion 2 un Chrerien, que d'ttre 
rendu conforme 2 Chriſt, en 
ſupportant patiemment les ad. 
verſites, les calamirez, & les 
maladies. Car il n'eſt pzs mon- 
te luy-meme en la joye, avart 
que davoir beaucoup ſouffert, 
& il weſt entre cn ſa gloire 
qu*aupres avoir ere crucifie, N8. 
tre chemin & la joye cternelle, 
eſt donc certainement de fout- 
frir ici avec Chriſt, 8 n6re 
porre par Iaquelle nous devons 
entrer en h vie eternelle, eſt de 
mourir volontiers avec Chriſt, 
afin que nous puiſſions refſuſcis 
ter des morts, & regner avec luy 
en la vic eternelle. Maintcnant 
donc je vous exhorte au Nom 
de Dieu de prendre en patien- 
ee cette maladie- qui vous ef 
fi avantageuſe, & de vous ſour 
venir de la promeſſe que vous 
avcz faite a Dicu en votre Ba» 
pteme, Er parce qu'apres cer- 
re vie, nous devons rendre 
conre au juſte Juge, qui nous 
jugera tous ſans exception de 
perſonnes: Je vous requiers de 
vous examiner vous.memes , & 
de confiderer votre etar, tant 
envers Dieu, qu*cnvers les hom- 
mes ; afin que vous accuſant 

your: 


your-m&mes de vos propres fau- 
ts, & que vous condamnanrt 
yous-MEmes, VOus Puiilic z recC- 
yoir grace de la main de gvorre 
Pere Celeſte pour Pamour de 
Chriſt; & que vous ne ſoyez 

int accufez & condamnez au 


pur du jugemenr Epouvantabl-. 
Pour cet «fer je recireray tes 
antictes de ndtre Foy, afin que 
yous fFachiez fi vous avez Ia 
goyance _=_ Chretien doit 
avoir, ou fi. vous ne Favez pas. 


ki le Miniſtre reattera les Ar- 
ticles de ls Foy, diſant ainfs, 


Rois-tua en Dicu le Pere 


Tout-puiſſagt, Createur du 

cid & de Ia rerre? Etcn 
Jeſus Chriſt ſon Fils Unique n6- 
re Seigneur, & qu'il a ere con. 
ceu du Saint Eſprit, ne de la 
Vi Marie ; qu'il a -ſoufferr 
fous Pilate, a ere crucihe, 


mort. & enſeveli : qu'il eft de. 
ſcendu aux enfers, & Te troi- 
fieme jour eſt reſluſcics des 
morts : qu'il eſt monte aux ci- 
eux, & eſt aſlis a la dextre de 
Dieu Ie Pere Tour-puiſſant ; & 
que de |ail viendra 2 la fin du 
monde pour juger les vivans & 
les morts? 

Et crois-tu au Saint Eſprit, la 
Sainte Egliſe Univerſelle, la 
Communion des Saints, Ia Re- 


miſſion des pechez, la Reſurre- 
Rian de la chair, & la vie eter- 
n:lle apres la mort? 


La malade repondra, 
Jecroy tour cela fermement, 
Mor: le Miniſire Pexaminera 


Jour ſfavoir Sit a wne veri. 


Table repentance de ſes pechray 
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& il a de la chavit? pruy tous 
ſes procharns, ! exhortant de pay- 
donner. de tont ſon c@ur a tous 
cenx qui [auroient offence: Ec 
Sil a offence quelqwun d: lay en 
d:mand.r pardon  & 5'1l a fait 
tort ow injure a aucyn, de luy 
faire ſatisfattion tant quil luy 
ſera peſſille. Et 5il na pas au- 
paravant diſpoſe de ſes biens, il 
lexharters alors de faire ſon Te. 
ftament, & qu'il declare «« qwil 
deit, & ce qui luy oft du, pour bs 
decharge de ſa conſcience, & pour 
le repos & le ſoulazgememt 3 
Executeny: de ſon Teſtament Mais 
il faudroit averty ſowvent cha- 
cun de donner ordre a ſes affairs 
remporelles pendant que !'en «i 


en (ante. 


Les paroles conchies c5-d.ſſus 
pexrvent etre recittes avant que le 
Miniſtre commence la Pricre, ſg- 
lon qu'il jugera ere expedient. 


Le Miniſtre ne doit point on- 
Liter dexhorter avec inftance les 
maledes gui ont du luen, a uſer 
de liberalits envers les paxrvores, 


Que { le malade trouve que 
ſa conſcience ſoit chargee de que!- 
que choſe de grande importance, 
eſt icy qu'il ſera exhorte de fai» 
re une confeſſion particuliere de 
ſes pechcz,, apres lagquelle confeſſion 
le Pretre luy donnera |'al ſolution 
en cette maniere, #il la demands 
avec humnaulits & avec grande 
affe#ion, 


Oftre Seigneur Jeſus 
N Chriſt, qui a laiſfe 2 fon 
| Fpliſe la puiſſance d'ab- 
ſoudre tous les pecheurs qui ſe 
repentent veritablement, & qui 
croyent en lui, te vueille pardog. 
ner res offences par { grande 
| . miſeyi- 
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miſericorde. Et en fon autorite 
laquelle il m'a commile, je rab- 
{01s de rous tes pechez, au Nom 
du Pere, & du Fils, & du Saint 
Eiprit. Amen. 


Puis le Freire dira cette Col- 
lefte ſurvante. 


Prions Dicu. 


Dieu tres-miſericordi- 
eux, qui ſelon la multi- 
tude de res compaſſions, 
cffaces tellement les forfaits de 
ceux qui ſont touchez d une ve- 
ricable repentance, que tu ne 
ren veux plus reflouver.r : re- 
oarde en ta miſcricorde ton 
ſcrviteur nvrre frere, qui defire 
tres-ardemment le pardon & la 
remiſhon de ſes pechez. Repare 
& rcnouvelle cn luy, © Pere tres- 
benin, rout ce qui y a eredetruir, 
& deprave, ſoit par la ruſe, & 
par la malice du Diable, ſoit par 
Ia perverſire & par Vinfirmire de 
fa propre chair. Conſerve & 
reticn ce malade dans le co 
de ton Egliſe, comme I'un de es 
membres: ayes egard 4 fa con- 
trition, regoy ſes larmes, & ſou- 
lage ſes douleurs, felon que tu 
connoirras luy Erre ſalutaire, Et 
puis qu'il met toute ſa confiance 
en ta ſeule miſericorde, qu'il te 
plaiſe de ne luy point imputer 
ſes fautes paſſees, mais qu'il te 
plaiſe le fortifier par ton bon 
Eſprit. Ft quand il te plaira 
le retirer de cette vie, regoy 
le cn ta faveur, par lcs merites 
6e Jeſus Chriſt ton Fils bien-aime 
&&:re Seigneur, Amen, 
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Apres le Minifire dire © 


Pſeaume. 


P/. 71. In te, Doinine, ſperavi 


Ternel, je me ſuis retix 
E vers toy : que je ne lois je 
mais contus : Delivre 
par ta juſtice &© me recoux: en. 
cline ton orcille vers moy, & 
me mets en ſurcte, 

Sois moy pour un rocher de 
retraite, ahn que je m'y puifſe 
retire? pour jaTais: tu as don. 
ne mancement de me metrre en 
furete, car tu es mon roc & ma 
iortercfle. 

Mon Dicu, delivre moy dela 


main du m&chant, de la main | 


du peryers, de celuy qui empire 
tour. 

Car tu es mon attente, Sc- 
gneur Eternel : & ma conhance 
des ma jeuneſſe. 

Fay ere appuye ſur toy dis le 
ventre de ma mere: c'eſt toy qui 
m'as tirs hors des entrailles de 
ma mere, ma louwange eſt con- 
tinuellement de toy. 

Vay &«& a pleuficurs comme 
un monſtre; mais tu es ma fer- 
me retraite, 

Que ma bouche ſoit remp'ic 
de ta loiiange, & de ta magnif- 
cence par chaque jour, 

Ne me rejette point au temps 
de ma vicillefle : ne m'abandon- 
ne point maintenant que ma fo- 
ce eſt defaillie. 

Car mes ennemis ont parle 
de moy, & ccux qui tpient mon 
ame ont pris conſcil enſemble, 
diſans : 

Dieu Va abandonne, pourſui- 
vez le, & le failiflez: Car il n'y 
a aucun qui le delivre, 

O Dieu, ne reloigne point de 
moy : mon Dieu, Eh coy de 
Venir & mon aide, Que 


CC r—_— 


Que ceux qui ſont ennemis 
& mon ame ſotent honteux, & 
gik defaillent : & que ceux 
gui pourchaſſent mon mal ſoient 


aveloppez d'opprobre & de 
e 


Mais moy j attendray to4jours, 
&zjoareray 2 route ta lowianpe. 
Ma bouche racontera par 
chacun jour ta juſtice & ra deli. 
"= que tu dornes aux tiens, 
ten que je n'en ſFache point 
bes ' aſe 


ſe marcheray en la force du 
Kgneur Frernel : fe ramente» 
" n {rule juſtice, 

ne 


Dicu, qui m'as enſeigns des 
funefle : & juſques os jay 
wronce res merveilles, 

Ft encore juſques a la vicil- 
ke, vove juſqu'd la vieilleſſe 
tute blanche : O Dieu, ne m'a- 
tndonne point; rant que ſaye 
wnones to1 bras 2 cette genera» 
ten, & ra puiſſance & tous ceux 
| 41 viendront aprbs, 

' (rn juſtice, 8 Dieu, eſt 
ute flevee ; ue tu as 
at de array choſes, & Dieu, 
queſt lemblable 2 toy. 
Qim'ayant fait voir pluſieurs 
%* & pluſicurs mavx ; 
derechef ty m'as rendu la vie, 
fu mas fiit remonter derechef 
br des abyſimes de la terre. 
| Ty accroitras ma grandcur, 
x derechef tu me conſoleras : 
"11, mon Dieu, je re cclebre. 


| "7 Pour P2mour de ta verirs 
we Vinſtrument de la muletre, 


0 Saint d'I(racl, Je te plalmodic- 
a avec le violon, 

Mes levres chanteront de 
{end je te pfalmodieray : 
mble mon ame 
acnette, 

Ma langue auſſi deviſcra par 
: *1n jurde ta juſtice : parce 
«© cux qui pourchaſlent mon 


Joye 
en- 
que tu auras 


La Viſite des Malades. 


15 
wal ſcront honteux & en rou- 
giront. ? 

Gloice ſoitau Pere, & au Fils, 
& au Saint Fſprirt. 

Comme il etoit au commen- 
cement, comme il eſt mainte- 
rant, & comme il ſera eternelle> 
ment. Amen, 


Ajoatant auſſi cory. 


O Sauvenr du morde, fauve 
nous z toy qui par ta croix, & 
par ton Sang precicux, nous as 
rachetez, 8 Seigncur, aide nous, 
nous t'en ſupplions rres-hunblc- 
ment. 


Aler: le Dretre dira, 


Le Scigneur Tour-puifſant, 
qui eſt une tour & une fortercfle 
a rous ceux qui mettent leur ct- 
perance en toy, ſcus le pouvo:r 
duquel rout ce qui eſt au Ciel, 
hey terre, & ſous la terre, fle- 
chir &  ſo'\mer, ſoir des certe 
heure, & 2 jamais ta defence, & 
re face connoitre & re face {cr- 
tir qu'il n'y a point d'autre nom 
ſous le Ciel donnes aux hammes, 
auquel & par lequel ru puiſſes re- 
cevoir ſants & falur, finon le 
ſeul Nom de notre Seigneur Je- 
ſus Chrift, . Amen. 


Er +* dira apre' cela, 


Ous re recommandons 4 

la grace, a la miſericorde, 

& a la proteRion de 

Nicu. Le Scigneur te benie & re 

.onſerve, le Seignevr face Jnire 

ſur toy la clarte de fa face & te 

ſoit propice, le Seigneur rerourre 

ſon viſage envers toy, & te don 

ne la paix, des maintenant & 
2 jamais, Amen. 

Friers 
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Priere pour un Enfant malade, 


Teu Tout-puifant & Pere 
miſcrico:dieux, qui as 
ſeul les iflacs de ta vic 

& dzla mort, nous te {upplions 
de vouloir regarder du C:cl des 
yeux de ta miſcricorde cer Fn- 
fant maintenant ahbatu dans le 
lit dinfirmite, O Seigncur, fay 
que ra viſite Juy foit falutaire. 
Dulizrc-le de fcs douleurs cor- 
porelles au temps propre que rv 
t as o:donne, & fauve ſon aine 
four Tamour de ta miilericorde, 
Que ft C'eſt ton bon plaiſir, de 
prolonger ſes jours ici far ja tr» 
re, quil vivea toy, & qu'il toit 
un inftrumcne de ta gloire cn te 
frrzant hdelement, & cm bien 
faiſant enfa generation ; ou qui! 
te plaile le recevoir cn ron San- 
Quaire celeſte, on les ames de 
ceux qui dorment au Seigneur 
Jefus, jouiffent d'un repos & 
dune flicite erernclle. Sei- 
gneur, exauce 10s par ta miſc. 
ricorde en ce meme Jeſus Chriſt 
ton Fils n6:re Scigneur, qui vit 
& qui regne avec toy & avec le 
Sa'nc F{prit, un ſcul-Dieu cter- 
ncliemcnt, Amen, 


Fricre poxy une perſinue malade, 
lors quil n'y @ pas grande ap. 
parance qu elle relieve ds ma- 
ladze. 


Pere des miſericordes, & 
Dicy dc toute conſolation, 
qui es notre ſeule aide cn 
temps de neccifite ; Nous recou- 
rons 4 toy, & nous implorons 
ton ſecours en faveur de ton ſer- 
viteuy que voicy abbaru ſous ta 
main en grande foiblefſe & en 
grande langueur de corps, Re- 
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Seigneur, & plus ſon hommeer 
rcriceur fe dechcoir, nous te ſup. 
plions de le vouloir d'autax 
plus fortiher continucllement «& 
Fhomme intericur par la graxe 
du Saint Fip:i:. Donne-luy une 
veritable & fincere repcntance 
de toures les fautes de fa vie pal 
ſee, & une ferme foy en ton Fil 
Jeſus, atn que ſcs pechez foient 
cffac-zpar ra miſericorde, & Que 
ſon abſclurion foit ſecllec dansle 
ciel, avanr qu'il aille le chemin 
de route la terre, & qu'il ne foir 
plus veu. Nous igavons,Seigneur, 
que chote encune ne tot impoſ- 
file, & que fi tu veux lerelerer 
& le faire demeurer plus long. 


temps avec nos, tu le peuxca, 


Fetat meme of il fe trouve. Ce- 
pendant puis gue ſclon route ap- 
parence le temps de fon depan 
approche, nos re ſupplions tres 
inſtamment, qu'il te plaie tel 
lement le diſpoſcr & le prey 
rer- pour Theure de la mon, 
qu'apres ſon depart de cette vie 
en paix & en ta grace, 
ame puifſe &:re regere dans tin 
Royaume ceternel, par les me- 
rit:s & par la mediation de Je- 
ſus Chriſt ron Fils Unique ndue 
Seigneur & Sauveur, Amen. 


Prieve pour les perſonnes. true 
Lees d"eſprit, ou 10wrment:: tn 
leurs conſrrences, 


Oo Scigneur trcs-beni , qui 


es le Pere de miſerecorde 
& le Dicu de toute cor- 
folation, nous te ſupplions quil 


te piaiſe. de jetter en pitie | 


yeux de tcs compaſtions fur ton 
ſerviteur afflige, Tu ecris contre 
luy des choſes ameres, & ru fa 
venir ſurluy les iniquirez dont 1 
Yeſt rendu coupable cy.devant; 


ra colere eſt rude contre luy, & 


garde le en ta miſcricorde, © fon ame eft remplic de _ 
| as 


tis, dDieu miſericordieur, qui 
$ &rit ta Sainte Parole pour 
thre endodtrinement, afin que 
pr patience, & par la con'ola- 
on des Ecriturcs, nous ayons 
therance, ay tuy la grace dec ſe 
ten connoitre foy-meme, & de 
lied comprendre tes MmCenaces, 
k wes promefles, ahn qu'il ne 
verde point la _conhance qu'il a 
eqroy, & que jamais il ne la 
nerte aillkew's hors de toy. For. 
thele contre routes les tenta. 
tins, & guery tous ſes defordres, 
Nebriſe point le roſeau cafle, & 
Po | Cereing point le lumignon fu. 
e#T | nan, Ne ferme point pour ja- 
oNg- | nasla porte & tes rendrefſes en 
G on indignation, mais plut6r re. 
—* | rune vers luy en joye, & en 
"*F | ial, afin que fes 08-que tu as 
Pat | lrifer fe r6jouifſent. Delivre-le 
= &la crainte de l'ennemi, & fay 
its | hire fur oy la clarte de ton viſa- 


min 
> (oir 


1eur, 
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te recommendons tres-humble. 
ment Vame de ton ſervitewr notre 
ch:r Frere, que nous remettons 
entre tes mains, comme entre 
les mains du fidele Createur, & 
du Sauvevur tres-miſcricordicux, 
re (uppliant tres humblement 
qu'elle foir precieuſe en ta pre- 
ſence. Nov's te ſupplions de la 
laver dans le fang de TAgneau 
fans tache, qui @ ere occis povr 
&er le p*che du monte, atm 
qu'etant lavee & mrropce des 
ſoliillures quelle peut avoir CO 
tra&ees au mwilicu de ce mond -: 
mechant & milcrable, par iv's 
convoitiſes de la chair, ou par 
les ruſes de Satan, elle puſſe 
comparoitre pure, & fans rache 
devant roy. Appren nos amt: 3 
nous Quidemeurons encore Cn vie 
2 conrempler dans ce ſpe:tv-1e 
de notre mortalire, X dans les 
autres ſemb-lables qtie nous a- 
vons journcllement devant les 
yeux , combicn, n5rre propre 
condition eſt raglic X incel tals 
ne; & ainh 2 tellement conter 
nos jours, que nous-nous ap» 
pliquions ſcrieuſewent, pendant 
que nous ſommes cence monde, 4 
Ferude de cetr< Sainte & Cclfte 
Sagefſe, qui nous peur conduire 
enhn 4 la vic eternelle, pzr les 
merites de Jeſus Chriſt ron Fils 
Unique uae Scigneur, Amen. 


you , 4 
Yo egy ny 
vie leſus Chriſt A Gai 
ſon notre SELgneur,- A- 
tr | 
py Priere pour Yecommandey wn 
E | mdade a | hinvre de fon trepas, 
we ley Tout-puiflant,avec le- 
| _ — les eſpritsdes 
IR mmes juftes qui fone 
C | conſammez, apres gulls int de- 
| fagrx des priſons terreſtres ; naus 
of Fas: 
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Perce gue tous |.5 bommcs mar- 
ig Oo fome ſujers a pluſeenrs persl's, 
1 MPaledies, & infirmiter, ſondei- 
[; a, & qu'il ſont Pri6jours LICET = 
s lem de Vhunre de lenr depart 
e  &cerrevie, fin qu'uls ſaient d:ſ- 
is M{% 4 menrir quand 1 plaira 


4 Dieu da les appeller, lis Mini- 
ſtres texhort.rons dale mm. nt 
leurs Paroiſſiens de timps en 
remps, & proncipalem. nt en remps 
de pete ow dantres maladies 
contagicuſes, de vecevair ſou- 
uns > PAſemiles Ia Same 

Cors- 
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Communion du Corps & du Sam 
de Chriſt notre Sawveur lors 
gu elle ſera adminiſftre:. Par ce 
moyen 1/5 n'auront point d: ſujct 
detre travaille, dinquictude 
dans leurs maladics ſonudaines, 
pour waver pas recer ctre cone 
folaticn, Mais fi le malade ne 
feut vinir a” Fgliſe, & 5! deſire 
neantmoins d» Communuy en [a 
maiſon, i le fera favor au Mi. 
mire le ſoir auparavant, ou lc 
wmEme jour de ton matin; lover» 
r fant a:fſi ds nemlvre de cenx 
gui fe diſpeſint a Communier 
avec lay; & airs 5ily a wn 
tiew conyena(!e en la maiſon du 
maiade, ow le Miniſirve puiſt 
«dminiſtrer le Sacrement avec 
la reverence convenable, & 5i| 
fe trouve un nomlrye raiſennalle 
de perſonnes pour receveir la 
Communion avic le Malad: , & 
rowtes les choſes neceſſaires a cette 
atton, il y celelrera la Sainte 
Cene, commengant par la Col. 
lette, PEritre, & PEvangile gui 
ſmivent, 
La COLLECTE. 


Teu Tout-puifſant & 
Eternel, Createur du 
genre hurrain, qui cor. 
T!SCS COUX Que tu aimes, & qui 
chirics tout enfant que tu avoucs: 
Kous te fupplions d'avoir pitie 
de ton ſerviteuwr nitre Frere, 
vilite de ta main, & de luy faire 
la grace de ſupporter patien:- 
mcnr cette maladie. Ren-luy 
la fante du corps, fi C'eſt ron bon 
plaifir, & lors qu'il te plaira ſc. 
parer ſon ame de ſon corps, fay 
qu*etle comparoifſe devant to 
zans rach”, par Jeſus Chriſt notre 
Scigneur. Amen. 
L'Efirre, Heb. 12.5, 
On enfant, ne mets point 
2 nonchaloir la diſcipline 
cuScigneur, & ne perds 
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point courage quand tu Es repri 
de Juy : car le Seigneur chit 
cclay qu'il aime, & fovierte toy 
enfant qu'il avoue. Amen, 
L*EFvangile, S. Jean 5. 24, 
N verite, en vVerite je voy 
EH dis, que celuy qui oitmy 
parole, & qui croir | < 
luy qui m'a envoye, a [a vi 
exernelle, & qu'il ne vierdn 
point en condamnation, mais qu? 
eft paſſe de la mort a la vie, 


Apres guey le Pretre cot. 
nuera felon le Fermulaire 
ſerit pour la Sainte Cene, com. 
mengant pay les payoles, Vou, 
qui eres touchcz, Kc. 


Qaand en viendra a la difir | 
butien du Saint Sacrement, (i 
Pretre le receura le premi.y, 6 
aprts ladminiſtr.ya a ceux qui 
ſeront preparez, pony communi 
avee le Malade, & en derin 
liew aw Malade meme. 


ms m 
One ff quelgu'un a cauſe t To 
lextremits de ſa maladie, |, 
pour ne Vavuir fait ſgaverr «| 
Miniftre en temps convendble, | qr. - 
par fawte de comparnie a mn 
munier avic luy, ow pour quelqn 
autre juſte empechement, ne 6 ilfo 
Fair point le Sacrement du Ci}! que vi 
& du Sang de Chrijt : Alors it | 
Auniſtre inſtruira le malade, & | 
luy fera entendre, gue Sil ſer l 


pent vrayement de ſes pechet, © 
Sul croit fermcment que Feſu: 
Chriſt a ſouffert la mort en |s 
Crotx por luy, & qu'il anger mage 
du ſon Sang pour ſa redempti 
reduiſant ſericuſement en ſa me T 
moire ley benefices qu'il en @ % po 
ceus, & lui en rendant gract 

rour ſon ceenr, i! mange @ 1 


44 


| 


y 
le d 


tops & Ie Sang de Jeſus Cirif 

wr le bien & le ſalut de ſon 

ne, quey qu'il ne regorue point 
\Sacrement de [4 bouche, 


Quand le malade eft viſite, & 
gil fait la Cene en meme 
wnps, le Pretre, pour abreger, 
uhevera le formulaire de la vi- 
je au Þ,caume giz commence, 

kkemel,je me ſuis retire vers toy, 
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& paſſara incontinent 4 la Com- 
manon, 


En temps de peſte, de ſueur, ow 
autre maladie contagieuſe, quand 
aucun de la pany nt des yore 
ſins n'oſent approchey du malade 
pour Cimmunier avic luy, de 
peur de la contarion, le Min'ſtre 
a inſtante priere du malade 
pourra Communier ſeul avec luy, 


[ faut remarquer icy, que 
, | "Office ſwivant, ne ſe doit point 
"| bre pivy cexx qus meurent ſans 
4 | 407 tts baptiſez,, ms pour (cs 
i k Excommunict,, 14 pour cenx gut 
t ſont deffaits emx-memes. 


Le Pretre rencontrant le 
as mort a entree du Cimetiere 
lng (ow chantera avec les Clercs) 
| nallant, ow a "Egliſe, ou vers 


«fe. 


le, | TE ſais la _refcrreRion & la 
vie, dit le Seigneur, ccluy 
qui croit Cn moy, Cncore 
”m 'Pilfoitmort, vivra: & quicon- 
; {| vit & croir en roy, ne 


| 4 | urea jamais. Jean Ll, 25. 


"ot E ay que mon Redempteur 
ſl G eſt vivanr, & qu'il demeurera 
x la; 


ſe d 


le dernier ſur la terre. Er en- 
hs are qu'apres ma peau on ait 
'. | ge cecy, je verrai Dieu de 
rim . 

= chair, lequel je verray pour 
me 
| 71. 3}, & mes yeux le verront & 
4 une, Job 19. 85. 
bi 

þ | 


oo 


| 


"| L'ORDRE 
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Ous ravons rien apport« 
au monde : auſſi eſft-il 
evident que nous ner 

pouvonsrien emporter.L'Fternet 

donne, I'Frernel ore, le Nom de 

FEternel ſoit benit. 2 Tim. 6, 7. 

Job 1, 21, 


Quand on eft entri dans UEgii/ 
on lira un des Pſeaumes ſut- 
Vans, ow tous les denx. 


Dixi, Cuſtodiam. Pſeas. 2 9. 
In dit, Je prendray garde 2 


mes voyes : que je ne peche 
par ma langue. 

Je garderay ma bouche avec 
une muſcliere : rant que le me- 
chant ſera devant moy. 

Jay ete muer fans dire mor : 
je me ſuis reu du bien: mais ma 
douleur veſt renforcee. 

Mon coeur veſt echauffe de- 
dans moy, & le feu geſt embraſe 
en ma meditation, dont Jay 
parle de ma langue, difant, 

Ererne! 
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Ererncl, donne moy 2 con- 
novitre ma tin, & quelle eſt fa me- 
fure de mes jours,que je ſFache de 
combien de petite duree je ſuis. 

Voi'a tu as reduit mes jours 4 
|: mcſure de quatre doigrs: & le 
temps de ma vie cft devant to 
comme un rien, De fait ce we 
que toute vanite de rout homme, 
quoy qu'il ſoit debour. 

Certainement Phomme fe 
promene parmi ce qui n'a qu'ap- 
Parerice, ceitainement il ſc tem- 
peſte pour neant: On amaſle des 
biens, & Von ne {gait qui les re- 
cuclilera. 

Er maintenant qu'ay-Je atten- 
du, Seigneur : mon atrente eft 
en tOY- 

Pelivre moy de toutes mes 
rranſgreſhons, & ne permets 
_ que je ſois en opprobre 4 
'inſen{e. 

Je me ſvis teu, & je ray point 
ouvert ma bouche : parce que 
c'eſt toy, qui Vas fair. 

Retire de moy la playe que 
ru as faite : je ſuis defailli par la 
o1;erre que tu me fais. 

Auſſieot que tu chiies quel- 
qu'un, le reprenant de fon ini- 
quite, tu conſumes ſon excellence 
comme la tigne : en ſomme rout 
homme eſt vanite. 

Fternel , ecoute ma requete, 
& prete T'oreille a mon cri, & 
ne te rend point fourd a mes 
larmes. Car je ſuis voyageur 
caez troy, & etranger comme 
rQus mes peres, 

Deporte-toy de moy, afin que 
je me renforce : avant que je 
m'en aille, & que je ne ſois plus. 

Gloire ſoir au Pere,& au Fils, 
& au Saint Eſpric. 

Comme il eroit au commence- 
ment, comme 1l eſt maintenanr, 
& comune #1 {exa crerncllement, 
Amca. 
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Domine, refagium. P/zaw, vo, 


Eigneur, tu nous as &t up 
0 retraite : d'age enape, 
Devant que les monragny 
fuſſent neces, & que tu cu 
forme la terre, voire la tene 
habirable : meme d'eternith, 
juſqu'en etcrnite, tu es le Din 
Fort, 
Tu reduis homme mong 
juſqu'a le menuiſer: & tu 
Fils des hommes, retournez. 

Car mille annees devant tx 
yeux ſont comme le jour d'hie 
qui eſt paſſe, & comme une vel 
l-en la nui&. 

Tu les emportcs comme ne 
ravine d'caux, ils font comme 
ſonge: au marin c'eſt comne! 
une herbe qui ſe change. 

Laquelle fleurit au martin, & 
iid: le foir on la coupet 
clle ſe fene, 

Car nous ſommes conſume: 
par ron ire : & nous ſomns 
troublez par ra furcur. 


Tu as mis devart LOY NOF it 


your? & devant la clarte det 


ace nos faures caches, | 

Car tous nos jours $'cn vott 
par ta grande colere : & nw 
conſumons nos ainntes comm 
une penlee. 


Les jours de nos annees is 
viengent A ſoixante.dix ans &| 
Sil y en a de vigourcux,4 quart 
vingr ans: & le plus beau den; 
weſt que facherie & tourmen,| 
meme il Sen va ſoudainemen, 
& nous nous envolons. 

Qui eft-ce qui connoit la f0 
ce ton ire, & de ta grande 
lere, felon ta crainte ? 

Enſcigne nous A tel{cment at 
ter nos jours ; que Nous Cn 
ſions avoir un cacur de ſapience. | 

Erernel, retourae toy, julqss 

a) 


Col 
Bur, 


Mais | 
premi 

bs | 

nt 
Rent, 
ara ri 
fon P, 
li tow! 


gl 


pub! tous { 


Cenng 
drgie 


: quznd? & change de courage 
avers tes {crvireurs. 

Reflafie nous par chaque ma- 
in de ta gratuite : ahn que nous 
menions joye, & que nous ſoyons 
vreux tout le long de nos jours. 

Rejout nous au prix des jours 

tw nous as afligez : & au 

ix des ans auſquels nous avons 

1 des maux. 
ton ccuvre apparoiſle ſur 
ws ferviteurs : & ta gloire ſur 
ears enfans. 

Er que la plaiſance de T'Frer- 
re{nStre Dieu ſoit ſur nous : & 
mus diſpole Fceuvre de nos 
mains: voire diſpoſe Poruvre de 


NE Une 


UNE ur 
ome! 


in, & 
upet 


es 16 
ng & 
pad! 


den! 
ren, 
ment, 


la for. 
le 


took 
| pul 
nee. | 
fo 
4 
| 


nos mains. 
Gloire ſoit au Pere, &c. 
Comme 11 ecoit au commence» 
went, &c. 


ſus ſuivra la legon tivee du 
quintieme chapitre de la pre. 
miere Epirre de S, Paul! aux 
Crinthiens. 


R maintenant Chriſt eſt 
() reſuſcite des morts, & a 
tre fait les premices des 
dormans. Car depuis que la 
nort eſt par un homme, auſh 11 
refurreion des mots eſt par 
inhomme, Car comme en Adam 
tous menrent, pareillement auſſ 
en Chriſt rous ſont vivikez. 
Mais chacun en ſon rang ; les 
pemices, ct Chriſt ; puis 
ma cevx qui ſont en Chriſt 
nt vivihez en ſon advene- 
tent, Et puis la fin, quand il 
ara rezis Ie Royaume 2a Dicu 
en Pere : quad it aura abo- 
l tour empire, & toute pil. 
lnce & e. Car il faut 
il regne tant qu'if ait mis 
tas ſes ennemis ſous ſes pieds. 
Cennemy qui ſera detruir le 
&nier, c'eſt la Mort, Car il 
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a aflujerti routes choſcs ſous ſes 
pieds: (Or quand il dir que 
routes choſes luy ſont atliujertics, 
il appert que ccluy, qui luy a 
afſujerti routes choks, S'eft re- 
ſerve _ *me ,) & quand 
routes choſes luy auront ere 
aſfujcrtties, lors av le Fils 
meme fera auſſi aſſujetti 4 ce- 
I'ry qui a affujerte routes cho- 
ſes, atin que Dicu ſoit rout en 
rous. Autrement que feront ceux 

ui font baptiſez pour morts, 
h totalement les morts ne ref- 
ſaſcirent point ? June auſh 
ſommes nous en danger & route 
hevre ? par notre gloire que 
Jay en notre Seigncur Jeſus 
Chriſt, je meurs de jour en 
jour. $i ſay combartu contre les 
beres 2 Epheſe, ſclon Thomme, 
que me prohte-il, fi les morts ne 
refſuſcirent point > mangeons & 
beuvons: car demain nous mour- 
rons. Ne ſoyez point ſeduirs. Les 
ma. vaiſes compagnies corrom- 
ent les bonnes mazurs. Eveil. 
| pre A vivre juſtement, & 
ne pechez point: car quelques. 
uns ſont fans connoiflance de 
Dicu: je vous le dis 4 votre 
honec, Mais quelqu'un dira, 
Comment reſſuſcitent les morts ? 
& en quel corps viendront- 
ils? O fol! ce que tu ſemes 
n'eſt point vivihe Sil ne meurt ; 
Er quant 2 ce que tu ſemes, tu 
ne ſemes point le corps qui nai- 
tra, mais le grain nud, felon 
qu'il echet, de bled ou de quel- 
= autre grain, mais Dieu lui 
onne le corps ainſi qu'il veur, 
& 2 une chacune des ſemenccs 
ſon propre corps. Toute chair 
n'eſt point une meme forte de 
chair: mais autre eſt la chair des 
hommes, & autre eſt Ia chair des 
bees, & autre des poiffons, & 
autre des oiſcaux. Aulſli y _ 
es 
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des corps celeſtes, & des aye 
terreftres. Nutre eſt la gloire du 
Soleil, autre eſt la gloire de Ia 
Lune, - & autre «ſt la gloire des 
Froiles: Car une &oile eſt dif- 
f:rente de lautre etoile en gloi- 
re: ainſi auſſi ſera la reſurrection 
des morts: le corps eſt ſeme en 
corruption, il refluſcitera en in- 
corruption. Il eft ſeme en des- 
honneur, il refluſcitera cn gloire. 
Il eſt ſeme en foibleſle, il reflu- 
ſcitera cn force. 11 eſt ſeme corps 
ſenſuel, il refuſcitera corps ſpiri- 
rucl : il y acorps ſenſuel, & il 

a curps {pirituel. Comme auſſi 11 
ct ecrit, Le premier homme 
Adam a ete fair en ame vivan- 
re: &ledernier Adam en efprir 
vivifant, Mais ce qui eſt fpirt- 
rucl n'eſt point le premier: ains 
ce qui eſt ſenſucl, puis apres ce 
qui eſt ſpiritucl. Le premier hom- 
me etant de terre cſt de poudre : 
& le ſecond homme, «voir le 
Scigneur, eſt du Cicl. Tel queſt 
ccluy qui eſt de poudre, tels auflt 
ſont ceux qui ſont de poudre: 6c 
rel qu'eſt le Celeſte, tcls auſſi 
ſont les celeſtes. Er comme nous 
avons porte Vimage de celuy 
qui eſt de poudre, auſſi por- 
terons-nous image du Celeſte, 
Voila donc ce que je dis, freres, 
que la chair & le (ang ne peu- 
vent heriter le royaume de Dieu :! 
ni la corruption n'herite point 
Fincorruption. Voicy, je vous dis 
un ſecret: vray eſt que nous ne 
dormirons point tous, mais nous 
ſerons tous tranſmuez, en un mo- 
ment, en un clin d'wil, 2 la der. 
niere trompette (car la trom- 
pette ſonnera) & les morts reſ- 
tuſcireront incorruptibles, & nous 
ſerons tranſmuez, Car il faut 
que ce corruptible ici revete lin- 
corruption : & que ce mortel icy 
revete Iimmortalite, Or quand 
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ce corruptible ici aura rever 
Fincorruption, & que ce mony 
ici aura revetu | immortaliz 
alors ſera accomplie la pan: 
qui eſt ecrite, La mort «> & 
gloutie en victoire. Ol , ; 
mort, ta victoire ? ou eſt, 6 tepy, 
cre, ton aiguillon ? Or aiguj 
lon de la mort, c'eſt le peche; 
la puiflance du p:chc, cet þ 
Loy. Mais graccs : Dieu qi 
nous a donne la vicoire, pars 
tre Seigneur Jeſus Chriſt, C'$ 
pourquoy, ines freres bien. 
mez, ſoyez fermes, immuable 
abondans to!ijours en azuvre d, 
Seigneur ſgachant que vorre |; 
beur reſt point vain en n5: 
Scigneur Jeſus Chriſt, 


Quand Von eſt aupres de !a fil 
pendant que lon prepare | 
corps pour le mettre en tern, 
le Pretye lira ou chanters & 
vec les Clercs ce quit ſuit, 

|. me, cſt de courte vie, 

plein d*ennui, il for 


comme une fleur qui eſt coupe, 


"Homme qui eſt ne de fer; 


& il Senfuit comme I'ombre qu 


warrcte point. 
Au milieu de la vie nous fon 


mes en la mort. De qui dem 
derons-nous ſecours,finon de toy, : 


© Seigneur, qui te courrouces jv 
ſtement 2 cauſe de nos pechez. 

Neantmoins, 6 Dieu tres-lain, 
0 Seigneur tres-puiſlant, 6 Sa 
veur tres-miſericordieux, ne now 
abandonne point aux pcines & 
aux douleurs amercs de la ms: 
eternelle, 

Tu connois, Seigneur, les { 
crets de nos cazurs ; ne ferme 
point les oreilles de ra miſerico 
de 4 nos prieres; mais plug ſos 
nozs propice, Seigneur Ut 


lain 


' 


[mt Dieu T our-puifſant, 09 
Guveur ſaint & miſcricordieux, 
$ Juge Ercrnel trcs-digae, ne 
permers point qu'en norre der- 
niere heure nous-nous detour- 
gions de roy, & que nous Ua- 
handonnions pour quelque dou- 
eur de mort que nous endurions. 


| Alers quelqu'un de ceux qui ſont 
la preſens, j.ttant de /a terre 
ſur le corps, 1: Pretre diva, 


Vis qu'il a pleu 4 Dieu de 
reticer 2 toy par ta grande 
miſericorde, Vame de nd- 

tre chey Frere defun&t , nous 
mettons ſon corps au ſcpulcre, 
| terre 2 la terre, la cendre 
zux cendres, la poudre 2 la pow 
dre, en plcine afleurance de la 
refurretion 4 la vie etcrnelle, 
par Jeſus Chriſt notre Seigneur, 
qui transformcra notre corps 
t, vl, an qu'il foit renda confor- 
me fon corps gloricux, ſclon 
cette Aicace, par laquelle il 
peur alſujertir 1neme routes cho- 
ls 2 foy, 


Puis ſera dit, ou chant, 


1s for | J Ours une voix dn ciel me di- 
lant, Fcri, Bico-heureux ſont 


emu | 

le top, | les morts. 041 dorenavant 

ces jÞ | Meurent au Seignevr : Ouy pour 

hez, | fmain, dir I'Fiprit: car ils ſe 

fin, *poſent de lenrs travaux. 

0 Sa 

e now wAlors le Pretre diva, 

nes & 

a 10: Seipneur, aye pirie de nous, 
Reponce, 

les Chriſt, aye pitie de nous. 

ferme Le Miniſtre, 


ericor- Seipneur, aye pitie de nous. 


Ox (os Oftre Pere qui ES aux 
tes | Cicux: Ton nom loit 
lain | lanRife, Ton regne vi- 


| 
| 
| 
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erme; Ta volonte foit faite en 
latcrre comme au Cicl. Donne- 
nous aujourd'hay notre pain 
quotidien: Ft nous pardonne 
nos offen'es, comme nous par- 
donnons 2 ceux qui nous ont of- 
finkz Etne nos indui point 
en tentation : Mais no;s delivre 
du mal. Am:n. 


Le Treire. 


leu Tour-puiflant, avec 
qui vivent les efprits de 
ceux qui meurent au 

Seigreur, & «n qui ksames des 
hdelcs apres ftre dechargez du 
fardea1 de ce corps, ſont cn joye 
& en felicite ; Nous te rendons 
graces de rout 16:re coeur,de ce 
qu'il Yapleu retirer rote Frere 
& miſeres de ce preſent ficcle 
mauvais : te ſupplians qu'il te 
plaiſe par ta grace & par ta bon- 
te accomplir . bien-tdt la nom- 
bre de res cleus, & harcr le ve- 
nue de ron regne ; afin que 
nous, avec tous ceux qui ſont 
deccdez cn la vraye foy de ton 
Saint Nom ; puitttons obtenir 
la conformation & la breatirude 
parfaire en nos corps & en nos 
aives, cn ta ploire eternel'e, par 
Jeſus Chriſt notre Seigneur. A- 
men, 
La Collee. 

Dicu miſcricordieux,Pe- 
re de notre Scigneur Je- 
ſus Chriſt, qui ct la 

reſurretion & la vie, auquel 
quiconque croit vivra, encore 
qu'il meure ; & quiconque vir, 
& croit en luy ne mourra point 
crernellement : qui nous a auff1 
enſcigne par ſon Apotre S. 
Paul, que nous ne ſoyons point 
contriſtez rouchant ceux qui 
dorment, comme les hommes 
qui none point d'chpcrance : 

I No.'s 
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Nous te ſupplions tres-humble- 
ment, © Pere, qu'il re plaiſe 
nous reſſuſcitcr de la mort de 
pech: 4 la vie de la juſtice, atin 
que quand nous partirons de ce 
monde, nous Ppuithons nous re- 
poſer en oy 4 comme nous eſpe- 
rons que fair n6tre Frere ; & 
qu'en la reſurre&ion generale, 
au dernier jour, nous te ſoyons 
agreables, & que nous recevions 
la benedi&ion que ton Fils bien- 
aime prononcera en ce jour.la 4 
tous ceux qui taiment, & qui te 


craignent, diſant, Venez les he. 
nits de mon Pere, poſlede: & 
heritage le royaume, qui voy 
a &re prepare des la fondatin 
du monde. Exauce-novs, 6 Pere 
de miſericorde, par Jeſus Chi 
notre Mediateur & nd6tre Re. 
dempteur. Amen. 

A grace de ndtre $6, 
gneur Jeſus Chriſt, & þ 
dile&ion de Dieu, & |: 

communication du Saint Eſprit, 
ſoit avec nous tous erernelle. 
ment. «Amen, 


L'ACTION DE GRACES 


Des FEMMES, qu 


I"Epgltſe apres leurs Couchee. 


La F.mme au temps accourume 
ares lis conch s, ſe vendra 
en Eliſe en halt decent, & 
la 5 agenotiliera n quelque 
piace convenable, ſelon qu'il 
4a 16 pratique, eu bien ſelon 
oxe Ordinarre en ordonnera : 
W& alors le Pretre luy dira, 

Uis qu'il a pleu a Dieu Tout- 

puillant par ſa bonte de 
vous donner une heureuſe 
dulivrance, & dc vous conſer- 
ver dans le grand danger de 

I'enfantement ; vous en rendrez 

graces 2 Dicu, & vous direz. 

Puis le Pretre dira ce Pſeaume, 
Dilexi, quoniam. If. 116. 
'Aime I'Eternel: dece qu'il a 

l exauce ma voix & mes ſup- 

plications. 

Car il a cncline fon orcille 
vers moy : c'eſt-pourquoy je 
Finvoqueray durant mcs jours. 

Les cordexux de 1a mort m'a- 
voickt environne: & les de 
trefles du tepulcee nyavoirnt 


ſe fair publiquement «1 


rencontre: Pavois rencontre & 
trefſle & ennuy, mais j'invs 
quay le Nom de VErernel: di. 
fant, Je te prie, Fternel, delivre 
mon ame, | 

L'Ererncl eſt piroyable & ju 
ſte : & notre Dicu fait mike. 
ricorde. 

L'Eternel garde les fimple: 
Jerois devenu chetif, & ilm! 
mis 2 ſauvere. | 

don ame, retourne en ton it 
pos ; Car Erernel t'a fait di 
bien. 

Car tu as rctirs mon ame d: 
la mort : mes yeux de pleur, & 
mes picds de trebuchement. 

Je chemineray en la preſenc 
de I'Ecernel; en la terre des vt 
vans. 

Jay creu, c'eſt-pourquoy j 
parle: j'ay ere grandement 2: 

ge. | 
Je difois lors que je me ſw 
laitſe ecouler ; Tout homme > 
mentcur. 


dray-ie @ IEcernd: 
Que rendray-ic | 


> paIF2 


Ya 


LO fon delFternel: au milieu de 
toy, 0 Jeruſalem, lotiez I Ercrnel, 
Gloire foir au Pere, & au Fils, 
re & | & au Saint Eſprit. 
nv. | Comme 1 etoit au commence- 
I: di, | ment, comme il eſt maintenant, 
elive | & comme il {ra erernellewenr. 
Ancn, 
& ju- 
mike. Ou ce Pſeaume, 
aples: Niſs Dominus. Pf, CXXVIL. 
m2 
. | OU1Eterncl ne batit la mai. 
ON It fon : ceux qui la batiflent, 
it d& y travaillent en vain: fi 
!Frernel ne garde la ville: celuy 
ne & Wilaparde fait le gueren vain. 
ar, &  Celt en vain que vous &tes 
t, | Matineux pour vous lever, & 
ſence fardifs 4 vous repoſer, & que 
es ve Vous le pain de tour. 
mens: Ceſt ainſi que Dieu donne 
y jay pos dceluy lequel il aime, 
nt at ; V » les en font un he- 
litage de VErernel : le fruit du 
e ſus Ventre eſt fon loyer. 
nect  Telles que ſont les fleches en 
| k main de Yhomme puiſſant : 
rad: | Ws font les fils d'un pere en la 
pere 
£0 | fleur de ſon Ie, 
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ous ſes bien-fairs ſont ſur moy. 

Je prendray la coupe des deli- 
yrances: & 1 invoqueray le Nom 
de TEterne 

e rendray maintenant mes 
yeux 2 TEternel devant tour 
ſon peuple : toute forte de mort 
les bien-aimez de PErernel cft 
precieuſe devant ſes yeux. 

Or bien, Ercrnel : car je ſuis 
rn ſervireur,je ſuis ron ſervireur, 
fls de ra ſervante, tu as delic 
mes liens. 

le te ſacrifieray ſacrifice d'a. 
&ion de graces: & invoqueray 
le Nom de TV Ercrnel. 

Je rendray maintenant mes 
yeux 2 i Eternel : devant tout 
ſon peuple. Es parvis de Ia mai- 


O que bien-heureux c| le 
perſonnage qui cn a rempli fa 
rrouſſe 1 De tclles gens nx ruu- 
giront point de honte quand ils 
parlcronr avec lcurs enticmis en 
la porte, 

Gloire ſoit au Pere, & au Fils, 
& au Saint Eſprit. 

Comme il eroit an commences 
ment, comme il eſt maintenant, 
& comme il ſera ercrn.llement. 
Amcn. 


Aloys le Pretre dira, 
Pricrs Dicu. 
Seigncur, aye pitic de nous, 
Chr'ſt, aye pitie de nous. 
Scigneur, aye pitie de nous. 


Oftre Pere qui Cs aux 
cicux: Ton nom foit 
ſanXifhe: Ton regne vi- 


cune : Ta volonte foit raire e:1 
la terre comme au cic! : Donnc- 
nous aujourd*huy notre pain 
quotidien : Et nous pardonne 
nos offenſes, comme nous par- 
donnons 2 ceux qui nous on: of- 
fenſez. Er ne nous indui point 
en tentation : Mais d:livre n:15 
du mal. Car atoy eſt le regr-, 
la puifſance, & A eloire, atix 
fiecles des fiecles. Amcn. 
Lec Miniſtyc, 

O Sceigneur,fauve ce: fermn: 

qui eſt ta ſervante. 
Reporce. 

Laquelle met fon eſperance 

en toy. 
Le Miniſtre, 

Sois luy une tour & une fr 

tercAe, 


Reponce, 
Au devant de ſes cnnemis. 
Le Mimſire. 
Frernel , Ecoute notre re- 
quere. 
Reponce, 
_ Er que ndcre cri © Jn 
juſques A rov yarvmenc® 
N L« 
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Le Mainiſtre, 
Prions Dieu. 


Dicu Tout-puiflant , qui 
() as dclivre cette femme 

ta ſervante, des grandes 
& perilleuſes douleurs de fon en- 
fantement ; Nous te ſupplions, © 
Pere tres-miſericordieux, de lui 
ottroyer qu*etant alliſtee de ta 
orace, elle vive & chemine hde- 
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lement, felon ta volonts en <. 
te vie preſente, & qu'elle for 
auſh faite participante de |; 
oloire eternelle en la vie a ye. 
nic, par Jeſus Chriſt notre $. 
gneur. Amen. 


La femme, qui vient fain 
ſon attion de graces, doit offrix 
ce gue Von eft accoutume d offrir , 
& ſe lon celebre alors la Sainte 
Cene, il eſt a propos quelle |; 
face, 


COMMINATION 


Oo 


Ul 


DENONCIATION 


De la Colere & des Jugemens de Dieu con- 
tre les Pccheurs ; 


AV 


De certaines Prieres, qui 
mtcr jour de Careme, 


E C 


ſe doivent faire le pre- 
& en daurres temps, (e- 


lon qu'il ſera enjoint par I'Ordiraire, 


Apres les Prieres du Matin, la 
Litanie acheute ſelon la cou 
tume ordinaire,le Pretre tant 
au licu, d'iu l'en a accoutume 
de live les Prieycs ou dans la 
Chaire, dira, 


Es Freres, il y avoit en 
PEgliſe Primitive une 
ſainte diſcipline ; C'eſt 


qu'au commencement du Ca- 


reme les pecheurs indignes qu 
eroient convaincus de 1curs pt- 
chez faiſoicnt penitence pub- 
lique, & etoient chariez cn 
monde, afin que leurs ames ful- 
ſent ſauvees au jour du St 
gneur ; & que les autres erans 
avertis par leur exemple, e 


ſcar plus grand peur de pecher. 
Al 


——— 


_ net. 


" 
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An lieu de cetre diſcipline, 
julques 4 ce queelle foir rera- 
tlie, (ce qui feroir fort 2 ſou- 
kiter) I'on a trouve bon qu'en 
ce remps fuſſent leues en la pre- 
fence de vous tous les Sen- 
ences generales d2 la male- 
{tion de Dieu contre les pe» 
cheurs impenitens, comme el- 
les font recucillies du 27. chap. 
dn Deuteronome , & dautres 
endroirs a! VEcriture : & que 
vous euſez 2 repondre, Amen, 
| chaque Sentence. Afin q 1'e- 
tans a ertis de la grande in» 
dipnation de Dicu contre 1zs 
pcheurs, vous ſoyez par 14 
ps puillamment induits a vous 


* amender (crivuſement, & & che- 


minzr avec plus de precaution 
<1 ces remps perilleux, cn vous 
eoipnans le ces vices, ſur I:f. 
qiels vous prononcez VOUS-ITC. 
m:sd2 vos propres bouchos que 
k malediion de D-:eu oir 
rowber, 


| Maidir eft Phomme qui fera 
mage taillee ou de fonte pour 
ladorer, Dewt. 27.15, 


Et le Peuple repondra & 


diva, 
Ancn, 


Le Miniſtye, 
Maudir eft celuy qui aura 
niprile ſon pere ou fa mere, 
verſ, 19, 


R/ponce, 
Amen, 


Le Miniſtre, 
Maudir eſt celuy qui tranſper- 
t la borns de fon prochain, 
verſ, I7, x 
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Reponce, 
Amen. 


Le- Miniſtre. 
Maudit eſt celuy qui fait E- 
garer Vaveugle en chemun. 
verſ. 18, 


Demande. 
Amen. 


Le Minſtre, 
Maudit cft cel.:y qui pervert 
le d'oit de Verranger , dc Tort 
phclin, & d& Ja VEUvE, Ver;. iv” 


k & vnce. 
Arncn, 


Le Miniſtre. 
Maudit oft c«lay eui fappe 
ſon proehain cn cacherte. ver/. 
24. 


Reponce, 
Arncn, 
[e Miniſire, 
Maudit eſt celuy qui aura com- 
mis adultere avec la ferome de 
ſon prochain. Levit, 20. 16, 


Reponce, 


Le Mainiſtre, 

Maudit eſt celuy qui prenl 
quelque don pour mettre 4 
tort I'homne innocent. Dewt, 
27. 25, 


Reonce, 
Amcu. 


Le AMiniſcre, 

Maudirt «ft Ic perio:.nage qi 
ie conhe en homme, & qui de 
la chair fait fon bras, & daquicl 
le cur ſe retire arriere de | £- 
ternel. Fer. 17.15. 

I 3 Repence, 
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Reponce, 
Amen. 
Le Miniſire. 


Maudits ſont ceux qui font 
ns compaſhon ; les paillards, 
les adulteres, les avaricieux, les 
idolatres , les medifans, les y- 
vrognes, & les raviſſcurs. S, 
Mas. 25.41. 1 Cor, 6. 9,10, 


Reponce, 


Amen. 


Le Niniſtre. 


R maintenant puis que 
tous ccux-l4 ſont mau- 
dirs ( comme tEmoigne 

le Prophete David) qui gegarert 
& qui ſe detournent des Com- 
mandemens de Dieu, nous re- 
fouvenant du jugement Epou- 
vantable qui nous menace 
qui nous preſſe, convertiflons- 
nous au Scigneur notre Dieu a- 
vec une entiere contrition, & 
en roure humilite de cazur, de- 
piorant & lamentant la mechan- 
e£<te de nos vies,rcconnoiftlanr & 
eonflant nos fautes, & t3- 
ch:nt de produire dcs fruits 
d:2nes de repentance. Car deja 
2 coignte «ſt mile 2 la racine 
&$ acbres : C'cſt-pourquoy tout 
arbre qui ne fait point de bons 
fruits $'en va Ctre coupe & jet- 
'e al foul. 

Cecſt une choſe terrible de 
'mber entre les mains du Dicu 
vivant. 11 fera pleuvoir fur les 
mechans des laqs de feu & de 
Oo tre, & le vent de rempere 
ra la portion de leur breu» 

F p42 » Ll 
vag2, Car voici, PErernel sen 
ya Oytir hers de fon liew pour 
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viſiter Piniquite des habitans ds 
la terre: & qui pourra porter le 
jour de fa venue, & qui 
ſubfiſter quand il apparoltra? 
Ila & pelle en la main, & i 
nettoyera ſon aire toute nette; 
& il aſlemblcra ſon froment ay 
grenier : mais il brilera entiere. 
ment la paille au feu qui ne 
Feteint point. 

Le jour du Seigneur viendra 
comme le larron enla nuid&: Car 
quand ils diront paix & ſew 
ret, alors il leur ſurviendra une 
ſoudaine dcſtrution, comme le 
travail a celle qui eſt enceinte, 
& ils n'echaperonr point, Alers 
apparoitra ire de Dieu au jour 
de ire, laquelle les pecheurs 
obſtinez $'amafleront, en ayant 
mepriſe la benigoire & la pati- 


ence & la longue atrente de | 


Dieu qui les a convies 4 rtpen- 
tance. Alors on criera aptes 
moy (dir le Seigneur) mais je 
ne repondray point : On me 
cherchera de grand matin, mais 
Ion ne me trouvera point : 
qu'ils auront hai la ſcience, & 
qu'ils n'auront point choiſi lz 
crainte de I'Eternel. 11s n'ont 
point eu a gre mon conſeil, ils 
ont dedaigne toutes mes repre- 
henfions: Alors il ſera trop tard 
de heurter, quand la e ſen 
fermce, & trop tard de de- 
mander grace, quand le temps 
de juſtice fera venu. O h ter- 
rible voix de jugement tres-ju- 
ſte, qui ſera prononcee contre 
eux, quand il ſera dit, Depar- 
tez-vous de moy, maudits,au feu 
erernel qui eft prepare au Dia- 
ble & a ſes Anges. 
C'eſt-pourquoy , mes Freres, 
prenons garde de bonne heure 
randis que le jour de falut dure, 
Car la nvi& vient, pendant 
quelle nul ne peut travailler: 
| was 
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qais £Ous, pendant que nous a» 
yors la lumiere, croyons en la 
lmiere, & cheminons comme 
iafans de 1:micre, afin que nous 
ne ſoyons ICttcE AUX tence 
bres % 4 out ou il y aura 

r & grincemens de dents, 
Nabuſons point de Ia bonte de 
Dieu, qui de fa grace nous cone 
vie4 nous amender, & par fa 


miſcricorde infinic nous promect 
k remition de rout ce qui eft 
paſſe, fi d'un cazur droir & en- 
ner nous-nous convertiflons 2 
ly. Car quand nos pechez le. 
roient comme le cramoſi, ils (e- 
ront blancs comme la ncige, & 
quand ils ſeroient rouges comme 
hk vermillon, ils deviendront 
blancs comme la laine. 

Convertiflez.vous & vous de. 
torncz l'un Vautre de tous vos 
forfaits ( dir le Seigneur) & I'i- 

iquite ne vous ſera point en 
ruine. Jetrez arriere de vous vos 
forfaits, par leſquels vous avez 
forfair, & vous faires un nou» 
yeau cazur, & un eſprit nouveau, 
& pourqu"y mourriez vous, 0 
maiſon d"Iſrael? car je ne prends 

int de plaifir 2 la mort de cc- 
uy qui meurt, dir le Seigneur 
TEternel ;: Convertifſcz-vous 
donqucs & vivez. 

Fncore que nous ayons peche, 
k cſt-ce que nous avons un Avo- 
ct envers le Perc, aflavoir [c- 
ſus Chriſt le juſte, & c'cſt luy 
qui eſt la propiciarion pour nos 
pechez, 

Car i] a ae navre pour 9 
forfaits & froiſſe pour n9s in.- 
quitez. Convertiflons-nous dopc 
a luy 3 car il regoit miſericor- 
dieuſement tous ceux qui ſont 
touchcz d'unc veritab'e repcen- 
tance : afſeurors-nous qu'il oft 
tout prer, de nous recevoir, & 
Qil «ſt fort enclin A nous par- 
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donner : pourveu que nous ap» 
prochionsde luy avec une vraye 
repentance, & que nous-nous 
ſoumertions a luy, cheminans 2 
avenir cn ſes voyes ; pourveu 
que nous chargions ſur nous {cn 
joug aiie & ton fardeau leget, 

ur ftivre ta debonnairete & 
hn h :milire, fa patience & fa 
charite, que nous-novs laiſhens 
corduire par fon Saint Flprii, 
que nous cherchions ro/ijours ta 
gloire, & Ivy rendions Ie ict « 
Vice, Qui luy «{t den avec action 
de graces, chazun dats fa vi- 
Cation. 

Si nous ilons ces chore, 
Chriſt nous dclivrera de la malc- 
diction de la Loy, & de Vex- 
treme malcdiction qui tombers 
fur ceux qui teront 2a fa main 
gauche; & il nous rangera 2 
ia main droite, & nous donnra 
la benedi:tion de fon Pure, rows 
commandant de prendre pot- 
ſcſlion de fon Royame de glot. 
re, auquel ce hon Redempreur 
nous vueille conduire tous par ia 
miſericorde infinie, Amen. 


Cela fait, ils ſe mettront tous 4 
genoux : & le Pretre & les 
Clercs ttans a genoux au lieu 
ou ils ont acceitum?s de dire 
la Litame, 1(s yicitcront ce 
Pſeaume. 


Miſercre mei, Deus. P/'5r, 


Dicy, aye ritie de moy ſe. 
lon ra gratvite : {c!on ba 
orandeur de res coirpale 
ſions cttace won forfa it. 
Lave-moy tant & plus de mon 
iniquite : XX ME netroye de mun 
pecne. E 
Car je connois res rranipre 
fions: & mon perche «oft conri- 
rucllenenr devaur nov. 
q Fay 


Ke 
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Pay peche contre toy, con- 
ere roy proprement, & Jay fait 
ce qui eſt deplaifant devant tes 
yeux : ahn que tu fois connu 
qaſte quand tu parles, & trouve 
pur quand ru ju2cs. 

Voila Jay &e forme en ini- 
quite: & ma mere m'a echauffe 
en peche, 

Voila tu aimes la verite au de- 
dans : & tu mas enſeigne fapi- 
ence dans le ſecret de mon coeur, 

Purge-moy de mon peche 
avec” hyffope, & je feray net : 
lave-moy, & je ſeray plus blanc 
$UC N2Ige, 

Fay-moy entendre joye & li- 
efle: & que les os que tu as 
briſcz ſe rejouiſſent, 
 Detourne ta face arriere de 
mes pechez: & efface toutes 
mes iniquitez, 

O Dieu, cree en moy un cur 
net : & renouvelle au dedansde 
moy un eſprit bien remis. 

Ne me rejette point de devant 
ta face: & ne m'6tre point VE. 
prit de ta faintete. 

Ren-moy la lieſſe de ton falut : 
_& que Peſprit franc me fot. 
i enue, 

Jenſeigneray tes voyes aux 
tranſgrefſeurs ; & les pecheurs 
e convertiront 2 toy, 

O Dieu, Dieu de mon falur, 
delivre moy de tant de ſang : 
ma langue chantera haucemenr 
ta juſtice, 

Seieneur, ouvre mes levres, 
& ma bouche annoncera ta lou- 
ange. 

Car tu ne prens point plaifir 
aux ſacrific*s, autrement Jen 
donnerois : Fholocauſte ne r'eſt 
point agreable. 

Les facrihces de Dieu, ſont 


Teſprirt froifle : 0 Dieu, tu ne * 


mepri ſe 


point le cacur fioifle & 
brite, | 
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Fay bien ſelon ta bien-vneil. 
lance a Sion : & edihe les mur 
de Jeruſalem. 

Alors tu prendras plaifir aux 
ſacrifices juſtement fairs, a Vho. 
locauſte, & aux ſacrifices qui {& 
conſument entierement pat feu : 
alors offrira-t'on des bouveaux 
ſur ton autcl. 

Gloire ſoit au Pere, & a 
Fils, & au Saint Eſprit, 

Comme il eroit au commen- 
cement, comme 11 eſt mainte. 
nant, & comme 1 ſera eternellc- 
ment. A:i:Ctt, 


Seigneur, aye pitie de nous, 
Chriſt, ay: pitie de nous, 
Seigneur, aye piti& de nous, 


Oftre Pere qui es aux 
cieux : Ton Nom foir 


ſantihe : Ton regre | 


vienne. Ta volonte ſoit faite en 
la terre comme au ciel. Donne. 
nous aujourd'huy ndtre pain 
quortidien : Et nous pardonne 
nos offenſes, comme nous par. 
donnons & ceux qui nous ont of. 
fenſez. Er ne nous indui pointen 
rentation : Mais nous dulivre du 
mal. Amen. 
Le Miniſire, 
O Seigneur, garde tes ſervis 
reurs, 
Reponce. 
Quiont leur efpcrance en toy, 
Le Miniſtre, 
Envoye nous ton fecours d'en» 
haut, 
R:ponce, 
Ft nous foltien r5:4j0urs par 
ta puillance, 
Le Mrniſiye, 
O Dieu de n0:re talur, aide 
nous, 
Reponce, 
Et pour la gloire de ton Nom 
dclivre nous, & nous fois pro- 
pice 


pi 


ju 
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pice 4 nous Pauvres pecheurs, 
pour amour de ron Nom. 
Le Mimiſtr:, 
Erernel, ecoute nos requetes. 
Reponce. 
Er que notre cri parvienne 


juques a toy. 
Le Miniſtre. 
Prions Dicu. 


Seigneur, nous te prions 

d'exaucer par ta grace 

nos prieres, & de par: 
dnner a tous ceux qui te con- 
feſlent leurs pechez: ahin que 
ceux que leur conſcience accuſe 
de peche en ſoyent abſous, par 
ta miſericorde en Jeſus-Chriſt 
nd:re Seigneur. Amen. 


Dicu Tout-puifſant & 

Pere wary CE 

as compaſſion de tous Iles 
hommes, & qui ne hais aucune 
des choſes que tu as faires ; qui 
auſh ne deſires point la mort du 
pechzur, mais plutor qu'il le 
derourne de ſon pechs, K& qu'il 
foit auve ; Pardonne-nous milv- 
ricordicuſement nos offenies; re- 
coy nous & nous conlo'e, NWS 
qui fomm:'s travaillez ſous le 
fardeau de n9s iniquitez. Ceſt 
toyquifais tc jours miſericorde, 
a toy ſeul apyarcient de pardon- 
ner les pech.2. Sois done pro- 
pice, 6 bon Dieu fois propice A 
ton peuple que tu as ra-h te ; 
tentre point cn JugEment avec 
nous res fer viteurs, qui ne fom- 
mes que de la poud.e & dc Ia 
cendre, & que de mit.rables 
recheurs, derourne ta colere 
arriere de nous, qui riconnoil- 
fons ndtre vile & ma'heureuſe 
condition cn toute humilite, & 
qu avons tne veritable repon- 


SOT 


tance de nos fautes, Hare.roy de 
venir 24 noe aide, & de nous 
ſecourir 1 puiGammen: en ce 
monde, qu'au fiecle a venir nous 
puillions vivre cternellement a- 
vec toy, par Jeſus Chriſt nvcre 
Seigneur. Amen, 


Alors le Penzle dira apres ie 
Miniſtre ce qui ſuit, 


Onverti-nous, © Scigneur 

bon Dieu, & nous {crons 

convertis; {ois favorable, 
© Eterncl, fois favorable 2 ron 
peuple que ſe retourne vers toy 
avec larmes, avec jine, & avec 
prieres. Cartu es un Dieu miſe. 
ricordieux, plein de compaſtion, 
de longue atrente, & de grande 
miſericorde, Tu nous Epargnes, 
quand nous merirons d'etre 
chariez ; & au milieu de ta 
colere meme tu te ſouviens d'a- 
voir pitie.Sois propice a ton peu- 
ple, 6 bon Dieu, fois luy pro- 
pice, & ne permets point que 
ton heritage ſoit reduir 2 neant. 
Exauce-nous, © Seigneur, car 
ta miſericorde eſt grande: & 
ſelon la multitude de tes com. 
paſſi>rs aye pitie de nous, par 
les merites & par la mediation 
de Jeſus Chriſt ron Fils bien» 
aime n5ere Seigneur, Amen, 


Alers le Miniſtre dira (eul, 


*Frcrnel nous benifſe & 

no..s conferve,le Seigncur 

face lire fon vifage ſur 
nous, & rous maintienac en 
paix, maintenant, & a jamais, 
Amen, 
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Beatus wir qui non abiit. Plcau, I. 


: 6 Ceſtpourquoy les mechans | 
Priere au Main. ne ſubfſterone _—_ en jupe 


ment: ni les pecheurs en af 


Que bien-heureux eff ſemblee des juſtes. 
le performage qui ne 7 Car VErernecl avoue le 
chemine point ſui- train des juftes: mais le train 


vant le confeil des ges mechans perira. 

mechans, & gui ne gareſte point 

au train des pecheurs: & qui ne 

_ point au banc des moc- Quare fremwerwnt. Pleau, Il. 
A 2 Mais duquel le plaibr 

en la Loy de I'Eternel ; tclie- Ourquoy ſe mutinent let 
ment qu'il medite jour & nuict P Nations: & les 

en {a Loy. projettent choſes vaines? 

3 Car il fera. comme un ar- 2 Powrguoy {e trouvent ne | 
bre plante pres des ruifſeaux perſonne les Rois de la terre, & | 
d'caux courantes : qui rend fon 1's Princes conſultent enſemble 
fruit en ſa faiſon. contre VErerncl, & contre ſon 

4 Er duquel le village ne Oin4 ? 

Rerric point : & ainſi tour ce 3 Rompons, diſent-z1s, leurs 
qu'il fera viendra 2 bien. liens: X& jerrons arriere de nous 

s Il ne ſera pas ainſi des me- leurs chevetres. 
chans; mais i/s ſerens comme de 4g Celuy qui rcfide aux cieut 
la bale que le yent dechalle au en rira : le Seigneur ſe moc- 
lon, quera d'cux, 

| 5s Alers 


Le 1. jour. 


s Alors il parlera a eux en fa 
colere: & les rendra eperdus cn 
Fardeur de fon ire. 

6 Diſant, Si ay-je ſacre mon 
Roy: ſur Sion montagne de ma 
laintete, | 

7 Je raconteray de point en 
point Tordonnance. L'Erernel 
m'a dir, C'eſt roy qui es mon 
Fi, je tay aujourd'huy en- 


8 Demande-moy, & je te don- 
neray powy ton heritage les na- 
tions: & poxy ra poſition les 
bouts de la terre. 

9 Tules frouſeras d'un ſceptre 
de fer: & les mettras en pieces 
comme un vaiſſeau de potier. 

10 Maintenant donc, G Rois, 
ſoyezentendus: Gouverneurs de 
la terre, apprencz. 

11 Servez PEternel en crain- 
te: & vous Egayez avec trem- 
blement 


12 Baiſez le Fils, de peur 
quil ne ſe courrouce, & que 
vous ne periſhez en «ce tram: 
quand ſa colere Sembratcra 
tant foix peu. O que bien-heu- 
reux ſont 1045 ceux qui te rcti- 
rent vers luy ! 


Domine, quid? Pleau, III, 


Ternel, 6 combicn ſont 
multipliez ceux qui me 
prefſcnt: tant de gens Se- 

levent contre moy. 

2 Pluficurs diſeat de mon 
ane: Il ny @ rien en Dieu qui 
tende 2 ſa delivrance. 

3 Mais toy, Frernel, es un 

er autour de moy : ma gloi- 

re, & celuy qui me fair lever la 

4 Pay crit de ma voix 3 VE- 
ternel: & il nia repondu de la 
mage de fa faintere. 
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5 Je me ſais couche, & me 
ſuis endormi, je me ſuis reveil- 
le : car VEternel me (otient. 

6 Jc me craindray point pluii- 
eurs milliers de peuples: quand 
ils fe rangeroient contre moy 
rout a Pentour, 

7 Leve-toy, Erernel mon 
Dieu, delivre moy : Certaine- 
ment tu as frappe en la joue 
tous mes ennemis ;- tu as briſe 
les dents des mechans. 

8 Ladelivrance eft de 'Fter- 
nel: ta benediction «f* fur row 
peuple, 


Cum invocarem. Picau, IV. 


Dicu de ma juſtice, pu's 

que Je Crie,rePong&-moy : 

gaand Jervis 4 Verrout, 
tu avas mis au large; aye mercy 
de moy, & exauce ma reque- 
re, 

2 Entre vous gens d'autorite, 
re a quand ſera ma gloire 
endiffame: aimerez-vous vanite, 
& chercherez le menſonge? 

3 Or ſgachez que 1Erernel 
8ſt choif un bien-aime ; PE- 
ternel nyYexaucera, quand je 
cricray vers luy. 

4 Soyezemeus, & ne pechez 
point : penſez en vous-me*mes (ur 
votre couche, & vous tenez covg 

5 Sacrihez ſacrifices de juſt's 
ce: & vousconhez en 'Frernel. 

6 Plaficurs difent : Qui nous 
fora jouir de bicns ? 

7 Erernel, leve ſur nous la 
clarte de ta face, 

3 Tu as mis plus de liefſe en: 
mon cazur qw'ils n'ont au temps 
que leur froment & lcur mcil- 
leur vin ont foiſonne. 

9 Je me coucheray '& dar- 
miray tour enfemble cn paix : 
cay ny ſeul, 9s cs VEcer-' 

I 
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ncl; tu me ferzs habiter en al- 
ICUFaNCC. 


7 
. 


Ferba nia auribus. Picau, V 


Terncl, prece Voreitle a 
mes paroles: entcen ma 
meditation. 

2 Mon Roy & mon Dicu,fois 
2:rentita la voix de mon cri:car 
JYadrfle a toy ma requete. 

3 Ftern:1, dts Ie martin oy 
ma voix: de matin je m- di{p0s 
leray vers toy,& ſ{cray au guet. 

4 Carta n'es point un Dew, 
Forr,qui prencs Flaifir a mechzn- 
cete; 1- mauvais ne ſcjourncra 
point chez toy. 

5s L:s outrecuidez ne ſubfi- 
ſteront point devant toy : tu as 
t66):4r5 hai tous'ouvr.crs din 
quite, : 

6 Tu feras perir ceux ql 

prefer. nt menſonge : VErernel 
a cn abomination I'homme de 
tang, & le tromperr. 
7 Mais moy en Tabondarce 
de ta gratuite, j'cntreray en ta 
maiſon: je me proſterncray au pa- 
his de tx Saintete avec la reves 
rence qui te doitetre rendue, 

8 Ererne!, condui moy par 
ra juſtice, a cauſe de mes cn- 
nemis: drefſe ton chemin devant 
mOYy., 

9 Car iln'y @ricn de d:oir en 
fa bouche : le dedans de chacun 
d'cux n'eſt que malcncontres. 

Io Leur golier eſt un ſepul- 
cre ouvert-: ils Hattert de leur 
langue centcleuſement. 

11 O Dicu, forme-leur leur 
procez, qu'ils d:chtent de leurs 
conſcils: car ils fe (ont rebellez 
EONtre toy. 

12 Mais que tous CCux qui 


Les Pſcaumes, 


Le 1. jour. 
ſe retirent vers toy $'<jouiffent: 
& menent joye perpetuellement, 
& que tu ſis leur proteRteur, & 
que ceux qui aiumnent ton Nom 
S'egayent Cn toy. 

13 Car, Frerncl, tu benirs; 
le juſte: & I'cnvironneras de 
bicn-vucillance comme d'une 
rcndelle, £2 20} 


*% 
Priere dir Soir. 


Demine, ne in furore, Pleau, VI, 


Ternel,ne me repren point 
enta col. re : & ne me chi 
tie pOint cn ta fureur. 

2 Eternel,ayc merci de moy, 
car je ſuis ſans aucune force; 
guery moy, Erernel, car mes os 
ſonr Etonn<2z. 

3 Meme mon ame eſt oran- 
dement eperdue: & toy, Eter- 
nel, juſques 2 quand ? 

4 Eterncl, retourne-toy, tire 
mon ame hors de peine : delire 
moy pour Pamour de ta gratuite, 

s Car il »'ft point mention 
de toy en la mort : Qui cſtce 
qui te celebrera au ſepulcre? 

6 Jay ahanne en- mon. ge- 
miflericnt, je baigne ma. cow 
che toutcs les nuits : je trempe 
mon lit de mes larmes. 

7 Mon regard eſt tout defair 
de chagrin : i! eſt envieilli a cau- 
ſede tous ceux qui me preſlent, 

8 Retircz-vous arricre de moy 
vous tous ouvricrs d'iniquite: cat 
'Frernel'a out la voix de mon 
pleur, ; 

9 LEterrcl a oui ma ſuppli- 
cation : I'Etcrncl a accepte ma 
requete, 

lo Tous 


Le 1. jour. 

to Tous mes ennemis ſcront 
honnis & eperdus gran :cment : 
il Fen retOurncront, 1s {cront 
hongis £n ut MOMENT, 


Domine Deus mens. Pleayu, VIL. 


ſuis retire vers toy : dcli- 

vre moy de la main de 
tous ceux qui me pourſurvent, & 
w'en retire. 

2 De peur qu'il ne me dechi- 
re comme on Bak me dept:cant 
ans qu'1l y arr perſonne qui m'en 
retire. 

3 Frernel mon Dicu, ſi ſay 
commis un tel cas * $s1l y a int 
quire en mes mains. 

4 Si jay recompence de mal 
celut qui avoir paix avec moy : 
voreſr je nay garanti celuy qui 
m'opprefſoir a torr : 

5 Que ennemy me pourſui- 
ve & me face pourſnvre, & 
matteigne: qu'il foule ma vie 
enterre, & loge ma gloice en 
la poudre, 

6 Leve-toy, Fternel,cn ta co- 
lere, en ces fries de mes enne- 
mis, & revcille vers moy : tu 
&ordonns le droir. 

7 Que Iaſſemblee des peu- 
ples renvironne; & te tourne 
vers elle en lieu eminent. 
_ 8 QuelIEterncl juge les peu- 
ples, fay moy droit, Eternel : 
ſon ma juſtice, & ſelon mon 
integrite, telle qu'elle eft cn 
moy, 
9 Que la malice des mtchans 
prenne fin ; & atfermi le juſte. 

io Car C'eſt roy, © Dicu ju- 
ſte: qui ſondes les cazurs & les 
reins, 

11 Mon bouclier eft en Dieu: 


Pn mon Diev, je me 


Les Pleaumes. 
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ui delivre ceux qui font droit” 
e CQeUr. 

12 Dicu fait droit au jufte : 
& le Dieu Fort {ec courrouce tous 
les jours. 

13 S'il ne fe couverrit, il ai- 
guilcra ſon epte : il a band? fon 
arc & a agence. 

14 Et luy a apprete armes 
mortelles : il mettra en azuvre 
ſes fleches contre ſes ardens per- 
{{cuteurs. 

15 Voicy il travaille pour en- 
fanter outrage: car il a congeu 
travail ; mais il enfantcra ce 
qui le trompera. 

16 I] acreuſe unecirerne, & 
"a cavte: mais il eſt cheu en la 
foſle qu'il a faite» 

17 Son travail retournera ſur 
fa ttte : & a violence luy de- 


-cendra ſur le fommetr. 


18 Je c<|breray PErternel fe. 
lon fa juſtice : & je plalmodie- 
ray le Nom de PFEternal $:uve- 
rain, 


Domine Deus, Plcau, VIIL, 


Ternel ndtre Scigneur,que 

FE ton Nom eſt mwagnitque 

par toute Hh terre: veu 

que tu as mis ta Majeſte par.def- 
{us les cieux. 

2 De la bouche des petits en- 
fans, & de ccux qui tettent, tu 
as fonde ta force a cauie de tes 
adverſaires : ahin de faire cefler 
Vennemy & le vindicarif. 

3 Quand je regarde tes cieux 
Touvrage de tes doigts: la lune 
& les etoiles que tu as agen» 
cecs, 

4 Je ds, Qu'eſt-ce que Thom- 
me mortel,que tu ayes fouvenan- 
ce luy : & du fils de Thomme 
que tu le yikres ? 

s Car 
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5 Car tu Vas fair un petit 
moindre que les Anges: & Ias 
couronne de gloire & d'hon- 
neur. 

6 Tu Vas conſtirue domina- 
teut ſur les zuvres de res mains: 
ta luy as mis routes choſes ſous 
ſ-s pieds. 

9 Les brebis & les baeufs en- 
rierement : & meme les beres 
des champs. 

83 Les oiſeaux des cieux, & 
kes poiflons de la mer: ce qui 
traverſe par les ſentiers de la 
mer, 

9 Eternel ndtre Seigneur, 
que ron Nom eft magnifique par 
route la terre ! 


Priere du Matin. 


Corfitebey tibs. Pleau. IR, 


mon ca&ur :; Je raconteray 
routes ſes merveilles. 

2 Je me pos & m'e- 
gayerai en toy: je plalmodierai 
ton Nom Souverain. 

3 Parce que mes ennemis 
font retournez en arriere : ils ſont 
trebichez & peris de devant ta 
face. 

4 Car tu n'as fait droir de 
juſtice : ru res aſſis au rrone, 
zey juſte juge. 

5s Tu as rudement tance les 
Hations, tu as fair perir le mE- 
chant: tu os - "qa a 
ro}jours, & 2 perperuire. 

; O ennemi les deſolarions 
ſonr-clles miſes 4 fin: as-tu auſh 
raſe les villes pour jamais ? la me» 
moire d'iceux eſt-elle perie «+ 
vec cux? 

7 Or FFErernel ſera aſlis eter. 
nellement : il a apprete fon 
rrone pour juger, 


}F celebreray VErernel de tout 


Les Pleaumes, 
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8 Et 1 jugera le mondeg 
juſtice : & frra droit aux pew 
ples en equite. 

9 Er T'Eternel ſera une hawe 
retraite a celuy qui ſera fouls: 
une haute retraite au temps qu 
ſera cn oppreſſion. 

Io Et ceux qui connoiſſey 
ton Nom, &'afſeureront en toy; 
car, Fternel, tu n'abandonag 
point ceux qui te cherchent, 

11 Pfalmodiez 4 I Eternel 
= os en _ 3 annoncer 
es exploits parmi les les 

[ Þ Oh i ockevelts 74 
tres, & en a ſouvenance: i 
n'oublie point le cri des debon- 
naires, 

12 Etergel, aye merci de 
moy: regarde VaffliQtion que 
Jendure de ceux qui me haiſ- 
ſent : toy qui m'enleves hors des 
porrtes de la morr, 

14 Afnque je raconte toutes 
tes louanges es porres de la fille 
de Sion : je m'tjouiray de la de. 
livrance que tu m'auras donnee, 

15 Les nations ont ere en 
fondrees en la foſſe gu'clles 


avoient faite: leur pied a at | 


wy au filet qu'elles avoient + 
che. 

16 L'Fternel a ee connu & 
ce q#'il a fait jugement: le m6 
chant eft enlace en Fouvrage de 
ſes mains. 

17 Les mechans rebrouſſe- 
ront vers ce qui mene au ſepul- 
cre: aſſaveir toutes gens qui 
oublient Dicu. 

18 Carle ſouffreteux ne ſera 
point oublic 4 jamais: & Patren- 
te des affligez ne pcrira point 4 
perperuite, 

19 Leve-toy, Ererncl, & que 
homme mortel ne {e renforce 
point; que vengeance ſoit faite 
des nations devant ta face. 

20 Eteracl, donne leur fre 

yeur: 
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[Le 2. Jour 
: que les nations ſcachent 
quils nc ſont qu'nommes mor» 


a. 


vt quid, Domine. P{cau, XR. 


Ourquoy, Eternel, tetiens- 
tu 1 þ & re caches-tu au 
temps 96 13045 ſommes en 
pl 

2 Le mechant par ſon orgueil 
ieardemment Paige : ils 
pris par les machinations 

ont pour penſces. ; 
3 Car le mechant fe glorifie 
& fouhairde ſon ame: Sc eftime 
keweux Vavaricieux, & d'epire 


[iremel. 

4 Le mEchant haufſane ſon 
gez ne fair conſcience de rien : 
wutes ſes penſces ſons gw'sl n'y 
4 point de Dieu. 

5 Son train pn en _ 

res jugemens ſont = 
wp fro luy : il ſouffle 
cone tous ſes adverſaries. 

6 1] dit en fon caeur, Je ne 
bougeray jamais: car je ne puis 
avoir mal. 

7 Sa bouche eſt pleine d'exe. 
cation, & de tromperies, & 
d fraude: ſous 1a langue gif 
noleſte & outrage. 

8 11 & tient aux embiches 
&s villages : il rye Vinnocent 6s 
leux cachez ; xr} anos epienr le 
troupeau des deſolez. 

9 1lſ-tient aux embiiches en 
ley comme un lion en 
fon fore: il conn on embi- 

pour attraper Paige. 
lol artrape- Vaflige; Tate 
urant en fon filet. 

it Il & rapir, & ſe baifſe: 
& puis le troupeau des detolcz 
ombe encre ſes forces, 
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12 11 dit en fon coeur, Le Dies 
For: Va oublie: il a cache (a fa- 
ce, & ne le verra jamais, 

13 Eternel, leve-toy, 6 Diew 
Fort, hauſle ta main: & n'ou- 
blie point les debonnaircs. 

14 Pourquoy le mtchant de- 
pitcroit-il Dieu? il a dit en fon 
cur que tu n'en feras point 
d'enquere, 

i5 Tu Parveu; car tu rc. 
gardes quand on molefte ou 
agace quelqu'un pour le mettre- 
_ tes _—_— a toy (e remer 
e troupeau ez: tu as 
aide Vorphelin. 

16 Caſle les bras du mechant: 
& quant au malin, fais enquere 
de fa mechancete, rant que tw: 
ren trouves plus rien. 

17 LEternel oft Roy a tot. 
jours & 2 perpetuire: les nations 
ſone peries de fa terre. 

Is Erernel, tu exauces le 
ſouhair des debonnaires, affermi 
leur cur: que ton orcille les 
ecoute attentivement : 

I9 Pour faire droit 2 Vorphe- 
lin 6c & celuy qui eft foule: afin 
que Phomme mortel gus eſt de 
rerre, ne pourſuive plus a donner 


effroy. 
In te, Domine, confide. Pſcau, XI, 


E me ſuis retire vers TEFrer- 

nel : comment dires-vous 

a mon ame, Fui-Cen en 
votre montagne, oiſcau ? 

2 De fait voila, les mechans 
bandent Varc ; il ont accoiitre 
leur fleche ſur la corde : pour ti- 
rer en cichetre contre ceux qui 
ſone droits de ccuur. 

3 Pui; que 1-s fondemens font 
rune? ; que fera le juſte? 


4 LEters . 
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4 LUEternel eſt au palais de 
fa faintere: IVEremel @ fon 
trone 68 CIeUX. 

5 Ses yeux contemplent : & 
ſes paupieres ſondent les his des 
hommes: 

6 L'Eterncl (onde le juſte & 
le mechant: & fon ame hair 
celuy qui aime extorſion, 

7 Il fera pleuvoir ſur les 
mechans des laqs,feu, & ſoufre : 
& vent de tempete ſera la 
portion de leur breuvage. 

8 Car I'Erernel jaſte aime 
juſtice : a face regarde le droi- 
ruricr, 


Priere du Sor. 


Saluum me ſac, Pleau. XIL. 


Elivre, Frernel, car le 
bien-1ime eſt defailli : 
car ks veritables ont 


pris fin d'entre les fils des hom- 
mes. 

2 Chacun dit faufſete 2 ſon 
compagnon avec lIcrres blan- 
diflantcs ; & parlent avec cur 
do.ble. 

3 L'Fterncl vucille retrancher 
toures levres blandifiantes : & 
la langue qui parle bravement. 

4 Drautant qu'ils diſent, 
Nos aurons le Jeff par nos 
largues: nos levres ſont en n0- 
tre puiffance, qui eft Seigneur 
tur nous ? 

5 A cauſe du fourragement 
d2s affligez: 2 cauſe du gemil- 
ſement des ſoutfreteux. 

6 Je me leverai maintenant, 
dit I'*ternel:je mettr3i 4 ſauvere 
celay auquel on tend des lags. 

7 Les paroles de ITEternel 
ſont paroles pures : eft argent 
aſhne an fourneau de terre, &- 
pure par ſept fois. 

8 Toy, Eterncl, gardesles:; 


Les Pleaumes. 


Le 2. jour, 


preſerve chacun d'eux a to!jous 
de cette racc de gens. 

9 Car les mechzns fe 
menent de toures parts : cepey 
dant _ la racaille eſt dyg 
parmi les fils des hommes, 


Uſque quo, Domine, Picau,x11 


Ternel, ju{ques 2 Quand 
FE m'oublieras-ru continus. 

lement : juſques & quand 
cacheras-tu ta fice de moy ? 

2 J-{qques a quand conſult. 
rai-je en moy-meme, & ex 
goifſerai-je mon caur de jou; 
juiques a quand Yelevera mon 
ennemi contre moy ? 

3 Erternel mon Dieu, regz 
de, & exauce-moi : illumine 
mes yeux,de peur que je dorme 
le /omme de la mort. 

4 De peur que mon ennemi 
ne die, Ven ai eu le deflus: & 
que mesadverfaires ne $'egayett, 
h je venois 4 romber. 

s Or quant a moy, je me 
fie en ta gratuit: mon car 
Segayera de la delivrance qr 
tu m'auras donnee. 

6 Je chanteray a IFrernel de 
ce qu'il m'aura fait ce bien, 


Dixit inſiptens, Pleau. XIV. 


| Inſcnſe a dit en ſoncaur, 

11 n'y a point de Dieu. 

2 IIs ſe ſont corrompus, 
& ſe ſont rendus abominahlcs 
en leurs faits: i n'y @ perſonne 
qui face bicn. 

3 L'Eterncl a regarde des 
cieux ſur les hls des hommes : 
pour voir $'il y eu a quelqu'u 
entendu, & qui cherche Dieu. 

4 11s ſe ſont rous devoyez, & 
ſe ſont enſemb'e rendus puans: 
il n'y @ perſonne qui face bicn, 
non pas meme un, 
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[z 3. jour. 

"(ft un ſepulcre ouvert , 
qt leur goſier ; I's ont fraudu- 
wſement w/e ce leurs langues ; 
int lewrs levres il 5 a venm 
taſpic, 

Leur beuche eft pleine de ma- 
liltion & 4 amertume ; leurs 
pts ſont legers a epandre le ſang, 

peſtrutt.on & miſere eſt en 
levrs vyes, & ils nont point 
cnn la vize de paix:; la crain- 
tt de Drew weſt pornt devant 
ears Jeux, 

5 Tous ces ouvriers diniqui- 
tz n'ont-ils point de connoile 
knee; mangeans mon peuple 
rmme $'i!s mangeoient du pain? 
i$ninvoquent point VErcrnel, 

6 Li ils ſeront effrayez a bon 
eſient : car Divu e& avec la 
ace juſte, 

7 Vous faites honte 4 Vafflige 
defon conſcil : d'awtant qe 1's- 
remel if fa rerraire, 

$ O qui donn*ra de Sion la 
&livrance d'I(racl ! Quand 1'E- 
temel aura ramens & mis a re. 
fy fon peuple captif'; Jacob 
Iepayura, Ital 8'cjoura. 

"Il a its trouve bon d'inſerey 
i cs trow Verſets, pur 
qwils ſont dans le Pſeautier 
Anglos, & qw'ils ſont alle- 
140%, par UAjo:;re, Rom, 3, 
Mis im lettre differente, 
farce qutly ne [e trowvent 
Pint dans  Hebyen, 


Priere du Matiy. 


Doimine, quis halitabit ? T1,%V, 


| He: qui eſt-ce qui {c- 


Jeurnera cn ton tabernacle: 


qui eſt-ce qui habitcra cn 
v ontagne de ta Saintcte ? 

2 Celuy qui chemine en ir- 
Write: & fair ce qui eſt juſte,& 
pot re verite ainſt gw'elle eſt en 
0 cur, 


Les Pſeaumes. 
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3 2ui ne detracte point pa 
fa langue, gws ne fait point d© 
mal a fon compagnon : 9qwuz ne 
leve point de diffame contre ſon 
prochain. 

s Aux yeux duquel ct con. 
rempgtible celry qui n'cft pas 
recevable: mais il honore ce-z 
qui craignent I Frernel, 

s Er xl a jure, fuſt-ce a fon 
dommage : il n'en changera 
rien 

6 Qui ne baille point fon ar» 
pent 2 vſure : & qui ne prend 
point de prefer.t contre Vine 
nocent, 

7 Celuy qui fai: ces chokes? 
ne {era jamais ebran'e. 


Conſerva me, Vicaum, XVI, 


Arde moy, 6 Drew Fort : 
car je me ſuis retire vers 
toy. 

2 O mon ame, tu as dit 4 
FErernel: Tu es le Seigneur,mon 
blen ne vient point ſuſqu'a toy. 

3 Mas aux Saints qui font 
en la terre ; & awx ge. ns nota» 
bles d'rcelle, eſquels je prens 
tout mon plaihr, 

4 Les angoiſſes de ceux qui 
courent apres un autre Diew {c» 
ront multiplices. 

$ Je ne feirai point leurs als 
perſions de ſang: & leur nom 
ne paſſera point par ma bouche, 

6 L'Ercerncl eſt la part de mon 
hecirage, & de mon breuvage : 
tu raintiens mon lor. 

7 Les cordeaux me foi e- 

cheus en litwx plailans : voire 
un tres-bcl heritage m'eſt ave- 
nu. 
8 Je beniray VFrern«l,Jequel 
me donne confeil : memement 
les nuits, efquelles mes reiis 
m'cnſvignent. 

9 Ie me ſuis totjours pro. 
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poſe I'Eternel devant moy : puis 
qu'z/ eſt a ma dextre, je ne ic- 
ray point ebranle, 

io Partant mon ca&ur $'eſt 
ejout, & magloire 5 eft egayee : 
auſſ ma chair habirera en afleu- 
Tance, 

Is Car tu n'abandonneres 
point mon ame au ſepulcre : & 
ne permettras point que ton 
bien-aime ſente corruption. 

12 Tu me feras connoitre le 
chemin de vie : Ta face eff un 
rafſaſiement de joye : '! y a plai- 
ſances en ta dextre pour ja- 
Trais. 


Exand:, Donne, iuſti:: am, 
Pitau. XVIL, 


Þ=« ecoute ma juſte 
cauſe, fois atrentif 3 mon 
cri ; pretre Vorcille 3 ma 
requete gue je tefais ſans qu'il y 
ait fraude en mes levres, 

2 Que mon jugement forte 
de ta preſence: que tes yeux re- 
gardenrt aux droitures. 

3 Tu as ſonde mon cceur, tu 
Fasreviſite de nuiR, tu m'as exa- 
mine, tu n*as rien trouve: ma 
penſee n'outrepalle point ma pa- 
role 


4 Quant aux auvres des 
hommes ſ{elon la parole de tes 
levres: je me ſuis donne garde 
du train des brigands. 

S Ayant affcrmi -mes pas en 
res ſentiers: les plantes de mes 
pieds n'ont point chancele. 

6 O Dies Fort, jetinvoque 
d'autant que tu as accolitume de 
m'exaucer, encline ton oreille 
vers moy, Ecoute mon dire. 

7 Ren admirables tcs gratui- 
rez, toy qui delivrcs ceux qui le 
retirent vers foy ; de devant ceux 
gui Yelevent contre ta dextre. 

3 Garde-moy comme la pru- 


Les Pleaumes. 


Le J- Jour, 
nelle qui eſt en Pail: & me @ 
che ſous VPombre de res ailes : 

9 De devant ces mcchans Qui 
m'ont pille: & de mcs ennemis 
mortels, qui m'environaent. 

10 La praifſe leur cache k 
viſage: ils parlent- herement de 
lear bouche. 

11 Maintenant ils nous en. 
vironnent 2 chaque pas que nous 
tailons ; ils jerrent leur regard 
pour nc erendre par terre, 

12 Il rcflemble au lion qui 
ne demande qu'a dechirer; & 
23 lion gui ſc tient Es leux a. 
chcz. 

13 Leve-toy, Erernel, devar- 
cc=le, mets-ke bas: delivre mon 
ame du mechant par ton epec. 

14 Ercrncl, del:vre moy par 
ra main de ccs gens, des gens 
du monde: deſquels le partage 
eſt encerre vie, deſquels tuens 
plis le ventre de tes proviſions. 

15 Tillement que leurs enfars 
en (ont raſſaſſiez; & laiſſentleut 
demcurant 4 leurs petirs enfare, 

16 Mais moy je verrai ta fa 
ce en juſtice ; & ſcrai raſſaſie de 
ta reſemblance, quand je ſera 
reveille. 


Priere du Soir. 
Diligam te. Plcau, XVINL 


Ternel, qus es ma force! 
FE je raimerai d'affetion 
cordiale. 

L'Eterncl «ft ma roche, 
ma fortereſſe, & mon libett 
teur: mon Dies Fort eff moni& 
cher, je me retirerai versluy'; 
et mon bouclier, & la corne de 
ma ſauvere, & ma haute rerraile 

2 Ie cricrai a PErerncl, q100 
doit loiier: & ſerai delivre «& 
mes cntemis, PRs 

3 Cordcaux de mort m'avoief 

Entoure' 
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I J your . 
aourt : & torrens de mechans 
m'avoient trouble, 

4 Les cordeaux du ſepulcre 
xxyoient ceint, les Iaqs de la 
wr m'avoient ſurpris. 

F jay ete en adver- 
ſe, jay crie 2 TEternel: & ay 
ie 4 mon Dieu. 

6 11 a out ma voix de ſon pa- 
lis: & le cri que J'ay jetre de- 


nant luy eſt parvenu a ſes oreil- 


5 Lors fur Ia terre thranlece 
{ trembla : & les fondemens 
& montagncs croſlerent & fu- 
rent ebranlez, parce qu'il eroir 


$ Une fimee montoirt de ſes 
rarines: & de fa bouche un fey 

devoroit, re!lerment que char- 

en eroient embraſez, 

9 Il baifla done les cieux, 8 
dcendit : ayant une obſcurire 
defſous ſes pieds, 
to Il &oit monte ſur un 
Cherubin, & voloit : & &oit 
puinde for les ailes du vent. 
it Il mit les tencbres powr fa 

: fon tabernacle groit 
wuraPentour de luy, aſſavery les 
dicaux, qwus ſont les 
wes de Pair, 

12 De la lueur, gui #roit au- 
cevant de oh les nuecs furenc 
: avoit prele, & 
carbons de fou. as 

13 Erl'Eterncl ronnats cieux, 
le Souverai:) jetra (a voix: 
= grele & chaibons de 


| 1411 tria ſes fleches, & les 
tarta : illanga des &clairs, & les 
Mit ca route, 

Is Alorsle fin fond des cous 
Pparut, & les fondemens de 
la terre habitalle furent decou- 
» Comme tu les rangois, 0 
bene: & par le ſouffle du 


ent de tes narines. 
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16 Il erendit {a watin den. 
haut, & m'enleva: & me tira 
des grofles eaux. 

17 Il me delivra de mon en- 
nemy puiſlant, & de ceux qui 
me hairfſoient : lors qu'ilseroient 
plus robuſtes que moy. 

18 Ils m'avoicnt devance au 
jour de ma calamite : mais T'E- 
rernel me fur pour appuy. 

19 Il na fait fortir aularge * 
il ma delivre, parce qui! 2 
pris ſon plaifir en moy. 

20 L'Eternel m'a retribue ſe. 
lon ma juſtice: il m'a rendu fe- 
lon la purere de mes mais. 

21 Car jay tenu le chemin 
de FErernel: & ne we ſuis poinr 
debauchs J'avec mon Dicu. 

22 Car /ai eu devant moy 
tous ſes droits : & n'ai point re- 
jerte ſes ordonnances arriere de 
moy 

23 Et jay &« entier envers 
lui : & me ſuis donne garde de 
mon iniquire, 

24 L'Etcrnel donc m'a rendu 
ſclon ma juſtice: & ſelon la 
purete de mcs mains, qui! a 
connue. 

25 Envers ccluy qui uſe de 
pratuite, tu uſes de gratuit? : & 
envers homme eixier tu ne 
montres ener. 

26 Envers luy qui cſt pur, tu 
re montres pur: mais envers le 
rebours, ty te montres reve he. 

27 Car eſt toy qui ſauves 
le my aflige: & abaifles les 
yeux hautains. 

28 Meme ceſt toy qus fais 
reluire wa lampe: I'Ercrnel 
mon Dicu fera reluire mes te- 
nebres. 

29 Memes par ton adreſſe 
je me rueray ſur toure une ban- 
de: & par Vadrefle de mon- 
Dicu je trauchizay la murail- 
le, 

30 [a 


2'2 


3o La voye du Dieu Fort 
eft entiere : la parole de VErer- 
nel eſt affinee : c'eſt un bouckier 
A rOus ceux qui fe retirent vers 
luy. 

31 Car qui ef Dieu finon 
Eternel: qui eft Rocher ſinon 
notre Dieu, 

32 C'eft le Dieu Fort,qui m'e- 
qu'ppe de force: & qui main- 
tient entier mon chemin. 

3311 a rendu mes piedsegaux 
a ceux des biches: & na fait 
renir debout ſur mes lieux haur 
tleves. 

24 Ceſt lay qui a duit mes 
mains au combat ; rellement 
q'un arc dairain a &te rompu 
avec mes bras. 

25 Tu m'as aufſh baille le 
bouclier de ta fauvets; & ta 
dextre ma (oiitenu, & ta d:bon- 
nairere m'a fait devenir plus 
grand, 

36 Tu as Elargi mon allure 
fous moy : & mes talons n'ont 
point glifſe, 

37 Jay pourſuivi mes enne- 
mais, & les ay arteints : & ne 
n'en ſuis point retournt juſques 
a tant que je les cufles du rour 
conſume, 

38 Je lcs ay tranſpercer, te!. 
lement qu'i!s n'ont pi ſe relever: 
mas ils ſont tomberz ſous mes 
pieds, 

39 Car tu n'as Equippe de 
force pour le conhat: ru as cour- 
be ſous moy cevx qui Felevoicnt 
contre moy. 

49 Tu as fair auſh que mcs 
ennemis ont tourns le dos de. 
vant moy : & Jay detruit ceux 
qui me harfſoicnt. 

41 lls crioycnt, mais i n'y 
avoit point de liberateur : vorre 
vers l'Eternel, mais il ne lear a 
polut repondu 
42 Dont je les ay briſex me- 
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nu comme la powfſiere, qui ef 
demenee par le vent : & les a 
applaris comme la boue de; 
rues. 

43 Tu mas fait echapper ds 
errifs du peuple : tu m'as &abl 
chef des nations, 

44 Lepeuple que je ne con. 
noifſois point : m'a ere afferyi 

45 Si ror quiils ont out par. 
Icr de moy, ils fe font rendy 
ob-1tans:; les etrangers mon 
ment1. 

46 Les ertrangers ſe font & 
coul+z : & ont tremble de peur 
en leurs retraizes caches, 

47 Ui'terncl eft vivant, & 
mon rocher eſt benirt : & pour. 
tam le Dicu de ma fauvete foi 
{urhaufle. 

48 Le Dieu Fort eſt celuy qui 
me dcnne l:s moyens de me 
venger: & gui a range les pew 
ples ious moy, 

49 Ceſt luy qui mia recour 
de mes ennemis, voire tu m'en» 
leves d'entre ceux qui s'elevens 
contre moy : t4 1 Ce deiivres de 
homme outrageux, 

50 Partant, 6 Eternel, jete 
celebreray entre les nations: & 
chanteray Pſeaumes 2 ron Nom, 

51 C'eſt celuy qui delivre me 
gnifquement fon Ry : & qui 
ule de gratuite envers David 
ſon OinR, & envers fa poſterite 
a jamais, 


Priere du Matin. 


Ce'; enarrant, Plcau, KIRK. 


Es cieux racontent ha 
ploire du Die Fort: % 
Vetendue donne a con* 


notre Vouvrage de 2s mains. 
2 Us 
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It, & 
e foi 


1 gui 
e me 
' PU 


[2 4, J0ur 
2 Un jour degorge propos 
i [autre Jour : &X ure nuict 
noncre ſcience 2 autre nuitt, 
3 boy a point en ewx de lan- 
I 


.&iln'y a point de paroles: 
—_ ſans cela leur voix eſt 


jo Leur allignement eſt ifſu 

toute la terre: & leur pro- 
xs juſqu'au bour de la terre ha- 
bizable 


; lapoſe en cux un pavillon 
le ſoleil : rellement qu'il 
& ſemblab!e a un Epoux ſortant 
&ſen cabinet nuptial,& s'egaye 
comme un homme vaillant pour 
fire ſs courſe. 
6 Son depart eft de Pun des 
bous des cieux, & ſon tour /e 
{at ſur leurs bouts : il n'y a ren 


7 490g cacher arriere de ſa 


( . 

7 La Loy de VEternel eft en- 
tiere, reſtaurant Vame : le te- 
noignage de I'Eternel oft affeu- 
tdonnant ſapience au fimple. 

$ Les mandemens de I'Erer- 
* ſezz droits, 1Ejourflant le 
ur: le commandement de I'E- 
ernel eff pur, faiſant que les 
jeux voyent. 

9 Lacrainte de I'Eternel eft 
netre, permanente 4 perpetuite : 
ls jugemens de TEternel ne ſent 
ze verite, & ſe trouvent pareil- 
&rent juſtes, 

lo Plus defirable qu'or, voire 
qe beaucoup de fn or : & plus 
tour que miel, voire que ce qui 
aſtille des rayonsdu miel. 

11 Auſſi ron ſervitcur eſt 
andu adviſe par eux: & il y 4 
gand loyer en leur obſerva- 
u0n, 


12 > eſt celuy qui con- 
wit ſes fautes commilſes par er- 
rob purge-moy des fautes ca- 


13 Garde auſh ton ſeryiteur 
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des faures commiles par herte, 
qu'elles ne dominent en moy : 
alors je ſeray entier, & je ſeray 
nct de grand forfair. 

14 Que les propos de ma bou- 
che, enſemble la meditation de 
mon ceur ; te? foient agreables, 
0 Eternel, mon rocher & mon 
Redempreur, 


Exaudiat te Dominus, Pl. XX, 


'Frernel te reponde 2u 

jour que tu fcras en de- 

trefle ; le Nom du Dieu 

de Jacob te mette en hautc 
retraite. 

2 Qu'il envoye ton ſecours 
du (aint lieu: & te fſolitienne 
de Sion. 

3 Qu'il air ſouvenance - de 
toutes res oblations : & reduite 
cn cendre ton holocauſte. 

4 Qu'il te donne felon ton 
ceur: & accompliſſe rout ton 
conſell, 

5 Nous triompherons de ta 
delivrance, & marcherons & 
banniere deployee au Nom de 
notre Dieu: VEternel accompli- 
ta toutes tes demandes, 

6 Deja je connois que I Eter- 
nel a delivre fon OinQ: il luy re- 
pondra descieux Ce {a Saintere : 
la delivrance faitc par fa dextre 
eſt avec force. 

7 Les uns ſe vantent de icurs 
chariots, & les autres dc ear: 
chevaux : mais nous-nous Van- 
terons du Nom de VEternel no- 
tre Dieu. 

8 Ceax-la ont ploye & ſont 
tombez: mais nous-nous ſom- 
mes releves & maintenus. 

9 Eternel, delivre : que le 
Roi nous reponde au jour que 
Nous CIiErons 


Domins, 
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2.14. 
Domine, in virtute. Pleau. XX1. 


Ternel, le Roy Sejouira 
de ta force : & combien 
randement $egayera-t-il 

de ta dclivrance ? 

2 Tu luy as donne le ſouhair 
de ſon coeur: & ne ly as point 
refuſe ce qu'il a profere de ſes 
levres. 

3 Car tu las prevenu de 
benedidtions de biens: & as 
mis ſur {on chef une couronne 
de fn or. 

4 11 ravoit demande vie, & 
tu [aluy asdonnee ; worre un al- 
longement de jours 4 to:ijours & 
2 uite, 

4 ploire eft grande par ra 
delivrance: tu as approprie ſur 
luy la majeſte & Phonneur. 

6 Car tu Vas mis pour bene. 
ditions 2 perpetuite: ru I'as 
Ejout de liefle par ra face. 

7 Puis que le Roy &afleurecn 
'Eternel : & mEmes en la gratu- 
ite da Souverain, il ne ſera 
point Ebranle. 

8 Ta main trouvera tous tes 
ennemis: ta dexrre tyouvera tous 
ceux qui re haiffent. 

9 Tu les rendras comme un 
four de feu au remps de ton cour- 
roux:VEtcrnel les engloutira en ſa 
colere, & le feu les conſumera. 

10 Tu feras perir leur fruit de 
deffus la terre: & leur race 
d'entre les fils des hommes. 

11 Car ils ont intente mal 
contre toy : & ont machine une 
entrepriſe, dent ils ne pourront 
venir & bout. 

12 Dautant que tu les met- 
tras en bute: & coucheras tes 
fleches (ur res cordes contre leurs 


ces. 
13 Eleve-toy, Eternal, par ta 


Les Pleaumes. 


Le 4. jou, 
force : lors nous chanterong 4 
pſalmodierons ta puillance, 


Priere du Soir, 
Dexs, Dens mens. Plcau, xy1, 


On Dieu, mon Dieu, poy: 
quoy m'as-tu abandons: 
reloignant de ma 
vrance, & des paroles de ny 
rugiſſement ? 

2 Mon Dieu, je crie de joy, 
mais tu ne repons point: && 
nuit, & nai point de ceſle, 

3 Toutefois ru es le Sain: 
habirant es louanges d'Iradl, 

4 Nos peres ont eu affeurane 
en troy : ils ont eu afſeurag, 
& tu les as delivrez, 

5s Is ontcrie vers toy, & or 
ere delivrez : ils ſe font aſe. 
rez en toy, & r'ont point & 
confus. 

6 Mais moy je ſuis un ver, & 
non point un homme: Vopyrs 
bre des hommes, & le mepti: 
du peuple. 

7 Tous ceux qui me voyen, 
ſe moquent de moy : ils me for 
la moue, ils hochent la rete. 

8 Il fe remet, diſent-i 3 
V'Erernel: qu'il le delivre,& qui 
le retire, puis qu'il prend 
plaifir en luy. 

9 Certainement tu e «ly 
qui mas retire hors du ventre@ 
ma mere: qui mas afſeureeut 
aux mammelles de ma mere. 

10 Fay rs mis en ta chat 
des la matrice : tu es mon Drs 
Fort des le ventre de ma mere. 


ſecoure. . 

12 Pluficurs taureaux m' 
environne : rawrcanx pul 
de Baſcan m'ont enccint. | 

I} 


Q 05EVY & ©$5 2. # 


SS 


|[4 4 jour. 


13 |sont ouvert leur gueule 
ontre moy : comme un lion de- 
hirant & rugiflant. 

14 Je ſuis ecoule comme eau, 
{ rous mes os ſont dejoints ; 
mn coeur eft comme cire, s'erant 
wndu dedans mes entrailles, 

15 Ma vigueur eft deflechee 


| comme un tft, & ma langue 


vent 4 mon palais : & cu m'as 
mis en Etat d'erre en la poudre 
de mort. 

16 Car les chiens m'ont en- 
none : &* une afſemblee de 
ens mefaiſans m'a circui : ils ont 
percs mes mains & mes pieds. 

17 Je conterois tous mes 0s 
mparun : ils me contemplent 
& me regardent. 

18 Is partagent entr'eux mes 
Kemens ; & jerrent le ſort ſur 
ma robbe. 

ly Toy donc, Erernel, ne 
tdoigne point : ma force, ha- 
te-toy de me ſecourir, 

20 Delivre ma vie de l'epte : 


{| maſeuletre de la parte du chien. 


21 Delivre-moy de la gueule 
wlion:& me repons,me retirant 
denreles cornes des licornes, 

22 Je declarerai ton Nom & 


i] Bs freres : je re loutrai au mi- 


leu de la congregation. 

23 Vous qui craignez I'Eter- 
x, Iciiez-le: route la race de 
keob,ploriftiez-le, & route la ra- 
&dlirael redouter-le. mbpiſ 
24 Car il ra point riſe 
ni dedaigne PafiQtion de Vai. 
K& n'a point cache 1a face ar- 
nere de luy : ains quand il a 
ae vers luy, il a exauce. 

5 Ma louange commencers 
(per toy en la grande congre- 
$910n: je rendray mes Vaeur 
a la preſence de ceux qui te 
azgnenr 


26 Les debormaires en mange- 


%, & ſeront raflafiez; ceun 
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qui cherchent I'Eternel le loue. 
ront ; Votre cacur vivra a per. 
peruite. 

27 Tous les bouts de la terre 
en auront ſouvenance, & ſe con- 
vertiront 4 I'Erxernel : & toutes 
les familles des nations ſe pro- 
ſterneront devant toy, 

23 Carle regne appartient 1 
TErernel : & il ſcigneurie (ur les 
nations. 

29 Tous les gras de la terre 
mangeront : & le proſterneront 
devant luy. 

39 Tous ceux qui deſcendent 
en la poudre Ygenclineront : m&. 
mes celwy qui ne peur garan- 
tir {a vie. 

31 La poſterite luy ſervira: 
& ſera enrollee au Seign:ur d'3- 
ge en ige. 

32 lls viendront& publicront 
fa juſtice: au peuple qui naitra, 
d'autant qu'il aura fair cela. 


Dominss regit me. Plcau, XXINL 


]Frernel eft mon berger: je 
n'aurai point de diſctte. 

2 ll me fait repoſer en des 
parcs herbeux: & me mene le 
long de eaux coyes. 

3 Il reftaure mon ame: & me 
conduir par les ſentiers unis pour 
Famour de ſon Nom. 

4 Memes quand je chemine- 
rois par la vallee d'ombre de 
mort, je ne craindrois aucun 
mal: car tu es avec moy : ton 
baron & ta houlette, ſont ceux 
qui me conſolent, 

$ Tu drefles la table devant 
moy,A la veue de ceux qui m'en- 
ſerrene: ru as graifle ma tre 
d'huile ederiferants, & ma cou- 


pe oft comble. 
6 Quoy que ceſoir, biens & 
M'acCompagneront tous 
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les jours de ma vie: & mon ha. 
bitation ſera en la maiſon de 
PErcrnel pour un long-temps. 


Priere du Matin. 


Domini eſt terra, PLXXIV, 
A terre appartient a TE- 
rernel, enſemble rout ce 
quieſt cn elle:la terre ha- 
birable,& ceux qui y habirent. 

2 Car il I'a fondte ur les 
mers: & Vattablie ſur les fleu- 
Ves. 

3 Qui eſt-ce qui montera 
en la montagne de Erernel : Sx 
qui eſt-ce qui demeurera au licu 
de 1a Saintere ? ' 

4 L'homme qui a les mains 
pures & le cexur net : qui naſpi- 
re point de ſon ame tauſlete,& 
ne jure point en tromperie. 

5 Il recevra benedicion dz 
PFrernel : & juſtice de Dieu 
ton Sauveur. 

6 Tels ſont ceux qui le re. 
quierent: qui cherchent ra face 
cn Jacob. 

7 Portes, elevez vos linteaux, 
X vors huis eternels, hauficz- 
vous: & le Roy de gloire cn- 
ICT, 

8 Qui cſt-ce Roy de gloire? 
C'eſt IErernel fort & puiſlant, 
I Etcrnel puiſſant en baraille. 

9 Portcs, tlevez vos lintcaux, 
tlevez les auili vows huis eterncls; 
& le Roy de gloire entrera. 

19 Qui eſt ce Roy de gloire ? 
VEterncl des armtes : Ceſt luy 
qui eſt le Roy de gloire. 
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Le 1 Jour 


Ad te, Domine. Pleau.Xxy. 


Ternel, j'clove mename} 

roy, mon Dicu, je m's 

{eure en toy:que je neo; 

point confus, que mcs ennenis 
ne Yegaycent point de moy, 

2 De fait pas un de ceuxgi 
Sartendent & roy, nc ſera cop 
fus: ceux qui 1c protent deley. 
aument ſans occaſion ſeront cop. 
fus. 

3 Eternel, fay moy conno. 
tre tes voyes : cnicigne moy te 
{cntiers. 

4 Adreſſe moy cn ta verit, 
& m'enſciene : car tu es le Die 
de ma d:liviance, je m'attens4 
roy tout le jour. 

5 Erernel, aye ſouvenance 
de tes compaſiions & de tes 
gratuitez : car icclles ſont de tou 
ren ps. 

s N'ayec point ſouvenance ds 
pechez de ma jeuncfle, ni de 
mes tranigreiſions: felon ta gre 
ruite aye {ouvenance de moy, 
pour Vamour de ta bonte, 0E- 
rernel. 

7 L'Eternel ef? bon & droit: 
fource enfeignera-t'il aux pe 
cheurs le chemin qu'ils doiven: 
renir, 

$ 11 fera marcher les debor- 
naires en droiture : & enſcigne- 
ra ſes voyes aux debonnaires. 

9 Tous les ({cntiers de VEter- 
nel ſont gratuite & verite: 1 
ceux qui gardent {on alliance 
les remoignages. | 

10 Pour I'amour de ton Non, 


Eternel : tu me pardonners 
mon iniquite, quoy qu'elle ſs! 
grande, * 

IS 4 


Qui eſt le perſonnage 
qui craint VErerncl : 1 uy 
gnera le chemia qu'i 1d& ch0 
iu, 12 Si 


F Jour, 
1U.XXY, 


10N ame4 


jc mg 


conno. 
' MoY te 


a verite 
le Die 
'attens1 


venance 
dets 
de tou 


ance des 
- ni de 
ta gre 
e mop, 
©, 0 E- 


 droit: 
ux pe 


loiven: 


debor- 
ſcigne- 
Ires. 

'Frer- 
ite: 1 
nce & 
| Nom, 
nners 


le ſot 


© ch0l- 
2 Sol 


I 5. jour. 
12 Son ame logera parmy les 
izrs: & fa poſterite poſſedera 


s1emres en heritage. 

13 Le fecret de VEternel eft 
ceux qui le craignent : & 

alliance pour [4 leur donner 


5 [4connoitre. 


14 Mes yeux ſont continuel- 
kent vers I'Eternel : car c'eſt 


qui | ky gs tirera mes pieds du ft- 


kt, 
19 Tourne ta face vers moy, 


kye pitie de moy : car je ſus 
falet & afflige. 

16 Lesdetcefſes de mon caeur 
{ ſont augmentees : tire moy 
br de mes ang iſles, 

17 Regarde mon afflition 

&mon travail : & me pardon- 
wrous mes pechez. 
18 Regarde mes ennemis,car 
klont en grand nombre : & me 
wſſent d'une haine plcine de 
nolence 


ly Garde mon ame, & me 
&livre; que je ne fois point 
onfus; car je me ſuis retire 
rers toy. 

20 Que lintegrite & la droi- 
re me preferveit: car je me 
lusatendu 2 toy. 

21 0 Dieu, rachcte lirael : 
«toutes ſes derrefles, 


ſulica me, Dews, Pleau. KXVI. 


Ternel, fay moy droit, 
car Pay chemine en mon 
integrite: jay mis voi- 
rement mon afſeurance en VE. 
ernel, je ne chanceleray point. 
2 Eternel, ſonde-moy, & m'e- 
fouve: examine mes reins & 
a9 c&xur, 
3 Car ta pratuite eft devant 
ws yeux ; & ſay chemine en 
a verits, 
4Je n'ay point hante avec les 
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hommes vains : & way point 
frequente avec gens couverts. 

s Jay hai la compagnie des 
mauvais : & ne hante point avec 
les mechans. 

6 Je lave mes mains en inno- 
cence: & je circuis ton autel, 6 
Erernel 

7 Pour eclater cn voix d'ati- 
on de graces : & raconter tous 
res res merveilles, 

8 Ercrnel, Jaime la demeure 
de ra maiſon: & le lieu auquel 
eſt le pavillon de ta gloire. 

9 N'aflemble point mon ame 
avec les pecheurs : ni ma vic a- 
vec les hommes ſanguinaires. 

10 Es mains deſquels :/ y a 
machination : & la dextre def- 
quels eft pleine de preſens. 

11 Mais moy je chemwin2 em 
mon integrirs : rachere moy, & 
aye mercy de moy. 

12 Mon pied $eſt arrete at! 
chemin uni : Je beniray VFre” - 
ncl cs alle mblees, 


Pricre du Soir. 


Dominys 11[uminatic. Vi. SEV. 


"Etcrnel eſt wa lumivre 8 
ma delivrance, de qui 
auray-Je peur > Ferric! 

eſt la force de wa vie, de qui a':- 
rai-je frayeur ? 

2 Quand les mefiiſans, mes 
adverſaires & ennemis mon: 
approche, [- jettans ſur moy pou: 
manger ma chair : Cux memes 
ont choppe, & ſont trebuchez. 

3 Quand rout un camp ſe 
camperoit contre moy , mo:: 
ceur ne craindront point : $':1 
s'eleve guerre contre Moy, j'aii- 
ray conhance en Ccecy, 

4 Jay demande une choſe 4 

K T Ererncl, 
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rerernel, je la raquerrai : que 
Jhabite en la maiſon de I'Ecernel 
tous les jours de ma vie, pour 
contempler la plaiſance de VE- 
eernel, & viliter ſoigneuſement 
fon palais. 

5s Car il me cachera en fa 
loge au mauvais temps : il me 
riendra cache en la cachette de 
ſon tabernacle, il m'elevera ſur 
un rocher. 

6 Mais maintenant ma t&- 
te g'<levera par-deflus mes en- 
ncmis: qus ſont 2 Ventour de 
moy. 

7 Et je ſacriheray en ſon Ta- 
bernacle ſacrifices de cri d'e- 
jouifſance : je chanterai & pſal- 
modierai a PEterncl. 

8 Erernel, &coute ma voix, 
dont je rinvoque : & aye pitie 
de moy, & m'exauce. 

9 Mon ca&ur me dit de par 
toy, Cherche ma face : je cher- 
cheray ta face, 0 Eternel. 

10 Ne cache point ta face ar- 
riere de moy : ne rejette point 
ron ferf en courroux. 

11 Tu as &e mon aide, 6 
Dicv de ma delivrance : ne me 
dclaifle point & ne myabandon- 
n2 point. 

i2 Quand mon pere & ma 
mcre myauroicnt abandonne : 
routefois PErerncl me recueil- 
lira. 

13 Eternel, cnf{cigne-moy 
ea voye: & me conduy par 
un ſentier uni a cauſe de mes 
ennemis. 

14 Ne me livre point 42 Tap. 
p*rtit de mes adverſaries: car faux 
temoins ſe ſont levez contre 
moy, & ceux qui ne ſoufflent 
que violence, 

15 N'euſt ere que Pay creu 
que je verrois les Views de I'E- 
rernel en la terre des vivans:; 
ceroit fait de moy. 

-F 
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16 Atren-toy a l'Eternel; 


Le Fo Jour, 


& tien bon, & il fortifiera tor 
m_ voire atten-toy 2 1'Eter 
nel. 


Ad te, Domine. Pfeau, XXYIL 


E crie 2 toy, Eternel, ma rg. 

J che : ne te ren point ſourd 

en mon endroit, de peur que 

fi tune me repons, je ne ſois fait 

ſemblable 2 ceux qui deſcenden 
en la foſle, 

2 Exauce la voix de mes ſup. 
plications, lors que je crie & toy: 
quand j'eleve mes mains ven 
Foracle de ta Saintete. 

3 Ne me traine point avec le 
mechans, ni avec les ouvriers d'. 
niquite; qui _ de paix + 
vec leurs prochains, & malice 
en leur caur. 

4 Paye-les ſelon leurs ceuvres: 
& iclon la mauvaiſtie de leur 
exploits. 

5 Paye-les felon Vouvrage de 
leurs mains ; ren leur ce quil 
ont deſervi. 

6 Parce qu'ils ne prennent 
point garde aux ouvrages & 
Eterncl, n'y a Foruvre de (G 
mains : il les ruinera & ne 
edifhiera point. ' 

7 Benit ſee TErernel ; carila 
exauce la voix de mes ſupplics 
tions. 

8 LEternel eff ma force & 
mon bouclier, mon ce&ur a e 
ſon affeurance en luy, dont jy 
ere ſecouru ; & mon caur 5 
£joui, & partant je le celebr.- 
ray par mon Cantique. 

9 L'Eternel eft leur force: & 
eſt la force des delivrances & 
fon Oin&. 

10 Del!vre ron pcuple & be- 
ni ton heritage: & les repais, 


les farhauſſe A rour jamais. 
Aﬀert 


Our, 


| ton 
Eter- 


T r= 3 S272 5 


ry 


S 


{:6. four. 


Herte Domine. P{cau. XXIK. 


des Princes attribuez I 
?Eternel : attribuez a I'Eter- 
nel gloire & force. 

: Attribuez a TEternel la 
ire devs 2 fon Nom 3: profter- 
x-yous devant I'Frernel en ſon 


Wire a, 6p" 
z La voix de V'Fternel eft ſur 


geaux: le Dieu Fort de gloire 
ft ronner, T'Erernel eſt fur les 
eaux. 

4 La voix de FFrerncl eft 
ime: la voix de IV'Erernel eſt 

ue. 

5 La voix de VFterncel briſe 
k cedres; voire I'Ercrnel debri- 
tles cedres du Lilan. 

6 Eril les fair ſauteler com. 
re un veau : le Liban & Sgir- 
jn, comme un faon de licorne. 

7 Ia voix de I Frernel jerte 
&reclats de lamme de feu, la 
nix de I'Ererncl fait trembler 
kdeſert; I'Frerncl fair trembler 
kdeſert de Kades, 

$ La voix de I'Frernel fait 
fonner les biches, & decouvre 
ks frets: mais quant 2 ſon 
plas, chacun le glorike @n 
t/uy, 

9 UEternel a prefide fur le 
&luge : voire I'Frernel prefidera 
amme Roy erernellement. 

16 PEternel donnera force 2 
in peuple : I'Eternel benira fon 


Fuple en paix, 
Priere du Matin. 
Eraltabo te, Domine, Pf. XXX. 
Ternel, je te ſurhaufferay, 
ce que tu m'as tire en 


: X ras point rejouz 
& moy mes ennemis. 
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2 Exernel mon Dieu z jay cric 
yers toy : & tu nyYas gueri, 

3 Erernel, tu as fait remonter 
mon ame du ſepulcre : tu nvas 
rendu la vie, afin que je ne de- 
ſcendifſe cn la fofle. 

4 Plalmodicza TErcrnel, vous 
ſes bien-aimez:; & cclebrez la 
memoire de fa Saintete. 

s Car «/ n'y a q# un moment 
en a colere, mais il y a toute 
une vie en ſa faveur: le pleur loge 
chez nous le ſoir, & le chant de 
triomphe ſarvient au matin. 

6 Quand j'ttois en ma pro- 
ſpcrite, je dilois : Je ne {c1a1 ja- 
mais ebranle, 

7 Frernel, par ta faveur tu 
avois fair que force ſe rint en 
ma montagne : mais ſi-rot yue 
tu as cache ta face, je ſuis deve- 
nu tout epcrdy, 

3 Fecrnel, j'*y crie 2 roy : & 
ay preſenre wa fſupplication A 
'Fecrnel, diſant, 

9 Quel proht y awra-!! en mou 
lang : & je deſcends en la folle ? 

10La poudre te celchrera-clle: 
prechera-elle ta verite? 

11: Frernel, ecoute, & aye 
pirie de moy ; Ervrnel tois-moy 
en aide. 

12 Tu as change mon dueil 
en rejouifſance : tu as derache 
mon lac, & mnras ceint de liet 
ſe: 

I2 Afn que wa gloire re 
plalmodie, & ne ſe taiie poinc: 
Erernel mon Dicu, Je te cclebre- 
ray 2 totijours. 


In te, Domine, ſperavi. Pl. XXX! 


Ternel, je me ſuis recice 
E vers toy: que je ne fois 
jamais confus, delivre- 
moy par ra juſtice. 
2 Encline ton oreille vers 


K 2 moy 3 


2NO 
moy : delivre moy haſtive- 
ment. 

Sois moy pour une forte 
roche, & pour une maiſon bien 
munie: afn que je m'y puiſle 
ſauver. 

4 Car tu es mon bouclier, & 
ma forterefſe ; & partant pour 
Vamour de ton Nom mene moy 
& me conduis. 

Ss Tire-moy hors du filet 
qu'on ma rendu en cachetre : car 
tu 65 ma force, 

6 Je remets mon efprit en ta 
main; tu n'as rachete, 6 Erter- 
nel, qu: eft le Diew Fort de ve- 
rire, 

7 Jay hai ceux qui Sadon- 
nent aux vanirez rrompeulcs ; 
mais moy je me 1uis alleure en 
Tl Ecern-l. 

8 Te m'epgayerai & m'ejoul- 
ray de ta gratuite : parce qye 
tu as regard? mon affliction, & 
as reconnu mon ame en [.5 de- 
rreles. 

9 Fr ne nas point enclos en 
Iz main de Fennemy : mas as 
faic renir debout mes pieds au 
large. 

:o Freenel, aye pitie de 
moy, car je ſuis en detrefle :; 
mon regard ett wut cefair de 
caagrin, pareilement mon ame 
& mon ventre. 

it Car raa vic eſt dafaillic 
Cennuy : & mes aus de ſocpirer, 

12 Mavertu eſt dechue, pour 
la peine de mon iniquite : & 
mes 0s {ont conſumez, 

13 Jay ere en opprobre, 3 
caule de tous mes adverſaires, 
vuire grandement a Fendroir de 
mes voiſins : & en ftraycur 4 
ceux de ma connoitlance : ceux 
qui me voycnt en rues'enfuient 
de mOy-» 

i4 Jay &e mis en oubli du 
cur des hoammes, comme un 


Les Pleaumes. 


Le 6. joy 


mort : Pay ere eft*me comme 
vaiſſeau de nul uſage. 


Is Car Vay out le diffans | 


de plufieurs : frayeur m's ſg 
de tous corez, quand ils co. 
ſultoient enſemble contre myy- 
Ils ont machine de m'0ter |; 
VIC. 


16 Toutesfois, Erternel, þ | 


me ſuis afleure en toy; jay di, 
Tu es mon Dieu, 

17 Mes temps ſont en 6 
main, delivee-moy de la main 
de mes ennemis : & de ceux Qu 
me pourluivent. 

18 Fay luire ta face ſur to 
ſerf ; delivre-moy par ta gs 
tuite. 

19 Eterntl, que je ne fo 
point contus, puis que je taiin. 
voque: que les mechans foyent 
confus, qu'ils ſe tiennent tow 
coy au ſepulcre, 

25 Quelcs levres menſonge. 
res ſolent muctres : lefquelk; 
protercnt parolcs dures contre k 
juſte avec orgucil & mepris, 

21 O que tcs biensſont grand; 
que tu as refervez pour ceux qu 
rc craignent: & que tu as fas 
pour ceux qui fe retirent wn 
roy, cn la preſence des fils ds 
hommes ! 

22 Tu les caches en lacachet 
te de ta face arriere de [ours 
cuidance des hommes ; tu ls 
preſerves en une loge arrim 
dcs debats des langues. 

23 Benit ſeit I'Ercrnel, du 
tant quiil a rendu emervelliy 
ble fa gratuite envers my: 
comme f 7 eſſe {1s en une ville 
munie. 

24, Je ditois lors que fe ar 
ſuis laiffe &couler ; Je fois 
tranche de devznt ces yeux. | 

25 Toutesfois tu as exaut 
la voix de mes (upplicatios: 
quan je me luis Ecrie 4 toy. 

26 Aim 


116. Jour. 


» Aimez VFrernel, vous 
ws ſes bien-aimez : VErernel 
les fideles : & le rend tour 
zlong4 ccluy qui ſe porte he- 


« lenent. 


27 Vous tous qui avez 
tre artente 2 I'Frernel : renez 
mm, & il rentorcera vorre 
(x:T, 


Priere du Sor. 


Juti quorum. P{cau, XRXE1, 
0 Que bien-heureux ef 


celuy duquel la rrant- 
ereſſion eſt quittee : 6&C 
le peche ct couverrs ! 

2 0 que bicen-heureux eff 
ſomme auquel PEccrncl nim- 
_ Liniquite: & enVcf- 

t duquel 1 n'y 4 point de 
wude ! 

3 Quand je me ſuis teu, mes 
x nt cnvieillis : pareilem nt 


quand je ne fais que braire tour 
I'S . 


4 Parce que jour & nui:t ta 
tin Sappclantifſoir ſur moy 
m vigucur $'eſt changee cn 1c- 
derefle d'cſte. 

5 Jetay fait connoi:re mon 
xeche: & nay point caclie mon 


egaire. 
6 Yay dir, Je feray confeſi- 
ade mes tranſpreſſiors a VE» 
el: & tu as 6te la peine de 
ten peche. 
1 Et partant tour bien-aime 
toy te fupplicra au temps 
Won te trouve ; rcllement 
Wen un deluge de grandcs 
aux, cles ne parviendront point 
tluy, 
s Tu es wa cachette, tu me 
tirdes de derreſle ; ru nvenvi- 
ones de chants de tricmphcs 4 
ale de wa delivrance, 
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9 Je te donneray cntende- 
ment,& r'enicigneray le chemin 
par Icquel tu dois cheminer ; & 
te guiderai de mon ail, 

10 Ne {oyez point comme le 
cheval, ni comme le mulet, gus 
font ſans intelligence: deſquels 
il aut emmuſtler la bouche avec 
mords & trein, de peur qu'ils 
r.approch nt de toy. 

IT Maines dowuleurs avien- 
dront av: mechant : mais gratui- 
te environnera C:luy qui Sail us 
re en Irernel, 

12 Vous juſtes courTez-vous 
en Petcrnel, & vous cgayez : & 
chantez de joye vous tous Qiil 
ercs droits de ceur, 


Exmrate juſti, Plcau, XXxII, 


Oas juſtes, chantez de 
joye rouchint 1Erconel; 
ſa louange ct bien-(c- 


ante aux hom:mes droits. 

2 Cclebrez PErernil avec le 
violon : chantez luy Pltanmes 
avec la muſ-rre accompagute de 
Tinftrun:ent 4 dix cordes. 

3 Chantcz-luy un nouveau 
cantique : ſonnez dextrement 
avcc cri dejonflance. 

4 Car la parole de [IEternel 
eſt droite : & toutes ſes acuvrs 
ſont avec fermere, 

5 11 aime la juſte & ledroit; 
la terre eſt remplie dc 'a gratui- 
te d- I'frerne l. 

6 Les cicux ont ere fairs par 
la parole de VErernel + & route 
Fa:mee des cicux par le loufile 
de {a beuch- 

+ Afe blant es caux de la 
mcr comme cn un 1nonweal : 
metiant les abimes comme En 
dcs ccliers, 

$ Que rous ceux de la t-ris 
ay.nt peur de VErerucl que x »':s 
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ks habitans de la terre habira- 
ble le rcdoutent. 

9 Car iladit, & c: qu'il a 
dit a cu ſonetre : Ia comman- 
de, & la choſe a comparu. 

10 L'Fternel diſſipe le con- 
{cil des nations : & met a neant 
tes deficins de peuples. 

Iz Mais le confeil de TE- 
zernel ſe maintient 4 roujours : 
tes defleins de ſon carur derent 
d'age en age. 

12 O que bien-heureuſe eſt 
la nation de laquelle VEcerncl 
eſt le Dieu : &lepevple, lequel 
11 scſt choth pour heritage! 

13 LUctcrnel regarde des 
cieux, il voir tous les enfans des 
hommes : Il prend garde du 
lieu de fa reſidence ſur tous les 
habirans de la terre, 

14 Ceſt luy qui forme pareil- 
tement leur cocur : & qui prend 
garde ſur routes leurs ceuvres, 

15 Le boy n'eſt point ſauve 
par une grande armee : & hom- 
exc puiflant n'tchappe point par 
ſa grande force. 

16 Lecheval faut 2 ſauver: 
& ne delivre point par la gran- 
deur de a force. 

17 Voici, Vail de TErernel 
eft ſur ceux qui le craignent : 
ſur ceux qui Fattendent 4 ſa 

tuire, 
aff Afin qu'il les retire de 
mort: & les entretienne en vie 
durant la famine. 

19 N8tre ame g&ſt atten- 
due 2 I'Frernel : il eſt notre ai- 
de & ndtre bouclier, 

20 Certainement notre coeur 
«ejouira en luy : parce que nous 
2vons mis notre aftleurance en 
{on {aint Nom, 

21 Que ta gratuire ſoir ſur 
nous © Ererncl : felon que nous- 
nous ſorames 2!trodus @ toys 
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Benedicam Domino, Peay, 
XXXIV, 

E beniray PEternel en tour 
} temps : fa lovange ſera con 

rinueflemenrt en ma bouche, 

2 Mon ame ſe plorifiera 
Erernel: les debonnaires ['o. 
ront, & $'en Ejourront. 

3 Magnihez I'Erernel avec 
moy : & ſurhauflons ſon Neon 
rous enſemble. 

4 Jay cherche VEre-nel, & 
il ma repondu: & m'a delivre 
de toutes mes fraycurs. 

5 LUa-t'on regarde? on en ef 
illumins: & leurs faces ne ſon: 
Foinr confuſes, 

6 Cer afflige a crie, & I'E, 
ternel Va axauce: & Va deliv:s 
de toures ſes detreſles. 

7 L'Ange de ÞFrternel & 
campe A lentour de ceux qu 
le craignent : & lcs garantir. 

8 Sayourez, & voyez que 
I'Eternel eft bon: 6 que bien» 
heureux eff Phomme gui ſe re. 
tiers vers luy ! 

9 Craignez I'Eternel vous (es 
Saints : car rien ne defaut 4 
ceuxqui le craignent 

19 Les lionceaux ant dirt, 
& ont faim: mais ceux qu 
cherchent VErerncl n'auront fav 
te d'aucun bien. 

11 Venez, enfans, Ecourer 
moy: je vous enſcignerai | 
crainte de I Erernel. 

12 Qii le perſonnage qu 
prenne plaiſir4 vivre:& qui aine 
longue vie pour voir du bien. 

13 Garde ta langue de mal: 
& res levres de parler en fallac. 

14 Detourne-toi du mal, % 
fay le bien : cherche la paix, & 
la pourſui, 

Is Les yeux de I'Fterncl ſet 
ſur les juſtes: & ſes oreilles ſo 
atten! 1765 a leur cri. 

16 1 


Le 6. Jour, 


Our, 


[4 7. four. 
6 1a face de VErernel eff 


gre ceux qui font mal: pour 
merminer de la terre leur me- 


"7 Quand les juſtes crient, 

Ternel 5-5 exauce : & les de- 

ire de toutes leurs detrefes. 

18 LUErcrnel eft prochain de 

ear qui ont le cxur rompu : & 

fvre ceux qui ont Tefprirt 

G 

'* Le fuſte a des maux en 
nombre: mais IErcrnel 

tdelivre de rout. 

to I] garde tous les os d'ice- 

y: tcllement gue pas un n'eſt 


1 1a malice fera mourir le 
nichant: & ceux qui haifſent 
tjuſte ſeront derruits. 

2 L'Fternel rachete Vame 
& & ſerviteurs: & nul de 
eux qui ſe retirent vers luy, ne 
a derruir, 


Priere du Matin. 


Jadica me, Domine. 
Plcau. KXKV, 


hong debats contre ceux 
i debatenr contre moy : 

Fr la guerre a cenx qui me 

int [a guerre. 

2 Empoigne le bouclier & 

Lrondelle ; & te leve a mon 


} Mets en avant la halebar- 
&, & ſerre le paſſage 2 la ren- 
tre de ceux qui me pourſui- 
ent; dt & mon ame, Je ſw# ta 
tlivrance. 

4 Que ceux qui cherchent 
wn ame, ſoyent honteux & 


Onfus; & que ceux qui ma- 


mon mal, ſoyent re- 
enarriere, & rougiflent, 
{ Quils foient comme de la 


Les Pleaumes. 


223 


bale expoſte au vent: & que 
PAnge de I'Erernel les dechafle 
ca & 1% 

6 Que leur chemin ſort tene- 
breux & gliflant: & que PAn- 
ge de I'Eternel les pourſuive. 

7 Car fans cauſe m'ont-i's 
cache la foſle, ou etoit trendy 
leur rets : & fans cauſe ont cave 
pour ſwrprentre ron ame. 

$ Que la ruine, dont il ne 
gadviſe point, luy avienne, & 

ue fon file, qu'il a cache, le 
7 wie : quiil trebiche cn 
cette meme ruine. 

9 Mais que mon ame s8'c- 
gaye en VEtcrnel : & Sejouifſe 
en fa delivrance, 

lo Tous mes os dirons, E- 
rternel, qui / {emblable 2 roy, 
= delivres Pafflige d: la 21a:n 

e celuy qui eſt plus fort que 
luy: voire FafMigs & le ſouffre- 
teux Ge la main de celuy qui le 
piile? 

11 Temoins outrageux s'le. 
vent contre moy 2: on me rede- 
mande des chsſer, dont je ne 
ſcay rien, 

12 Ils m'ont rendu le mal 
pour le bien : rachens do m'9d- 
rer la vie. 

13 Mais moy, quand ils ont 
ere milales, je me verois d'un 


ſac, ſaMigeois mon ame par , 


jeiine : ma priere retournoit em 
mon ſein. 

14 Je me ſuis porte comme 
ſi Ceuſt ere mou intime ami, 
comme / cemſt ere mon frere : 
je me courbeois portant dueil, 
comme celuy qui meneroit du» 
cil pour ſa mere. 

15 Mais quand ſay clochs, 
ils gYejourfſenr, & &afſemblo. 
yent : des malotrus ſe font af. 
ſemþlez contre moy, & je n'en 
ſcavois rien : ils ont ri 2 gueule 
ouverte, & n'ont point cefle. 

K 4 16 Avec 


OY — 
: 


4+ 2 F:>- 
$5 ES 


— — = 
_—_— —  —__ 


_ A", IE 


_ — 
* -—— 


—— — 
—— — 
g—  - 


= 


224 

16 Avec les hypocrites d'cn- 
tre les plaiſanteurs ſuivans les 
bonnes tables, & ont grince les 
dents contre moy. 

17 Seigneur, par combien de 
remps le verras-tu ? retire mon 
ame de leurs rempetes, ma ſeu- 
tetre d'entre les lion-ceaux. 

18 Je recelebreray en grofſe 
congregation ; je te loveray par- 
mi un grand peuple. 

19 Que ceux q»i me font 
<ennemis a faufles enſcignes, ne 
Sejouiflent poiat de moy:& que 
eeux qui me haiffent fans cauſe 
»e guignent point de Pail, 

20 Car ils ne parlent point 
de paix: mais machinent choſes 
pleines de fraude contre les pai- 
fibles de la terre. 

21 Er ont ouvert leur bou. 
«he tant qu'ils ont peu contre 
moy, & ont dit ; Aha, aha,notre 
eil a veu. 

22 O Ererncl, tu Pas veu: 
ne te tais point, Scigneur, ne 
r'<loigne point de moy. 

23 Eveille-toy, & te reveille, 
mon Dieu & non Seigneur: 
pour me faire droit, & pour 
maintenir ma cauſe. 

24 Juge-moy ſelon ra juſtice, 
Frernel mon Dieu : & qu'ils ne 
s'cjouifſent point de moy. 

25 Quils ne dient point en 
leur cazur, Aha, notre ame : & 
qu'ils ne dient, Nous Vavons en- 
glouri, 

26 Que ceux qui &'jouiſ- 
nt de mon mal ſoyent hon- 
reux & rougifſent 1045 enſem- 
ble: & que ceux qui Selevent 
contre moy, foient couverts de 
honte & de confuſion, 

17 Mais que ceux qui font 
aFeRHionnez a ma juſtice, Se- 
jourflent avec chant de triom- 
phe, & s'egayent : & diſent in- 
sllammen:, Magnihe foit TE- 


Les Pleaumes. 
ternel, qui saffeQionne 4 1; | 


Le 7+ Jour, 


paix de ſon ferviteur, 

28 Alors ma langue deviſe, 
ra de ta juſtice: & de ta loi. 
ange tout le jour, 


Dixit 1njuftus. Pleau. KXXVI 


A tranſgreſhon du mg. 
chant me dit au dedan; 
de cur, qw'sl n'y apoint 

de crainte de Dicu devant { 
yeux. 

2 Car il ſe flatre en foy-mtme 
quand ſon iniquite ſe preſene 
pouretre hate, 

2 Les paroles de ſa boucky, 
ſont nuiſance & fraude : il (eds 
porte d'entendre A bien-faire, 

4 1! machine nuiſance fur fi 
couche, il Sarrete au chemin gsi 
n'eſt pas bon : il n'a point en hor. 
reur le mal, 

5s Erernel, ta gratuits afteint 
juiques aux cieux ; ra Hdelite 
juſques aux nues. 

6 Ta juſtice eff comme hau- 
tes montagnes : res jugemens 
ſont un grand abime. 

7 Etcrnel, tu conſerves les 
hommes & les beres. O Dieu, 
combien eſt precieuſe ta gratuit: 
auth les his des hommes ſe ret- 
rent ſous Fombre de tes ailes, 

8 Is feront raſlafiez tant & 
plus de la graifle de ta maiſon : 
& tu les as abbreuvez au ficuve 
de res delices. 

9 Car ſource de vie et pat 
devers toy : & par ta clarre nous 
voyons clair. 

10 Pourſui a deployer ta gri- 
tuite ſur ceux qui te 'connoil- 
ſent, & ra juſtice ſur ceux qui 
font droits de coeur. 


11 Que le picdde Iorgucik | 


licux 


ou, | 14 7. jour. 
ih lieux ne $'avance fur moi ; & 


Viſe, 
| loy. 


Ia main des mechans ne me 


bdoute- 
12 La ſont trebuchez les 0u- 
wiers diniquite: ils one ere 
contre bas, & wont peu 
þ relever. 


Priere du Sor. 


lj amwlars. Pleau. XXXVII. 
Ete depite pointa cauſe 
des gens mefaiſans: ne 


N fois point jaloux de ceux 
qu $adonnent 2 perverſire, 

2 Car ils (eront ſoudain tran- 
dex comme le foin : & ſe fene- 
rat comme I'herbe verde. 

3 Aſſeure-troy en VErernel, 
& fay ce qui eſt bon; habite la 
erre, & ſois repeu de verite. 

4 Er prens ton plaiſir en 
'kremel: & il re doanera les 
&mandes de ton cazur. 


5 Remets ta voye a TEter- 
1, & rafſeure en luy ; & il Va- 
teſlera, 


6 Er mettra en avant ta ju- 
ice comme la clarte: & ton 
Toit comme le midi, 

7 Tiens-roy coy, t'arrerant 4 
[&ernel, & I'atrens : ne te depi- 
*5 point 4 cauſe de celuy qui 
| fr bien ſes affaires, 2 caule, 
| &je, de homme qui vient A 

de ſesentrepriles. 

6 D:porte-roy de te cour- 
taucer, & delaitle la colere : ne 
ie depite point, au moius pour 
nal faire, 

9 Carles mefailans feront re- 

eZ: mais ceux qui atten- 
&nt[Eternel, heritcronc laterre, 
lo Mais encore un peu && 

| Ups, &le mechant ne (era plus: 


— 


© | Ftuprendras garde & tn licu, 


| Kilny [ers plus, 
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11 Or les dcbonnaires heri- 
teront la terre : & jourront 4 leur 
aile de grande proſperite. 

12 L2 mechint machine con- 
tre le juſte; & grince (es dents 
contre luy. 

I3 Le Seigneur ſe rira de 
luy : carila veu que fon jour 
approche, 

14 Les mechans ont degai. 
ne lewr Epee, & ont bandeleur 
arc, pour abbartre 'aMige, & le 
ſouftrereux : & pour.maſlacrer 
ceux qui cheminent droit. 

15 Mais leur epee entrera cn 
leur propre cazur : & leurs arcs 
ſeront rompus. 

16 Mieux vautlepeu au jufte 
que la foiſon de biens de beau- 
coup de mechans. 

17 Car les bras des mechans 
ſeront caſlez : mais V'Erernel (0. 
tient les juſtes. 

1s DEternel connoit les 
jours de ceux qui font entiers : 
& leur heritage demeurera 4 
totijours. 

19 ls ne ſeront point conf.s 
au mauvais temps ; ains ſeroac 
raſlafiez au temps de famine. 

20 Mais les mechans periront, 
& les ennemis de I'Ere-nel S'e- 
vanourront comme la graifle 
des agneaurx : ils &evanouiron: 
cn fumee. 

21 Le mechant emprun:e, & 
ne rend point 3 mais le juſte a 
compaſſion & donne. 

22 Car ſis benits herireron: 
la terre : mais les may ;irs dt: 
luy ſeront retranchez. 

23 Les pasdece perionay”. 
la font adreflez par Feiterize} - oc 
il prend plaifir au train d'ice- 
luy. 

24 S'lcombe, il nz f-ra poins 
dejerte plus ourre: car I'E£:ern.l 
luy fo-itient ba main. | 

25 Jay ae jeun?, & Pay a:- 

K $ tint 
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wint vieill. fe : mais je rai point 
veu Ie juſte abandonne, ni 1a 
poſterire mendiant fon pain. 

26 11 cſt emeu de pitie tout 
le. jour, & prete; rourefois 1a 
poſterire eft en benediction 

27 Retire-roy du mal, & f-y 
le bien ; & tu habiceras cternc1- 
lement. 

28 Car I'Etern-l aime ce qui 
eſt droit, & nabandonne point 
ſes bien aimez, parrant ils ſont 
gardez 4 rotiours: mais la po- 
ſterite des mechans eft retran- 
hee. 

29 Les juſtes hericeront la 
rerre : & habircront en icelle a 
perpctuirs, 

30 La bouche du juſte devi- 
ſera de fapience : & fa langue 
prononcera ce qui ct droit. 

31 La Loy de fonDieufen 
fon cazur : pas un de ſes pas ne 
ehancelera, 

32 Le mechant &pie le 
juſte: & cherche 4 le faire 
mourir. 

33 LEtcrnel ne Pabandon- 
mera point Es mains d'iceluy : & 
ne le laiflera point condamner 
guand on le jugera. 

34 Atten I'Ererncl, & pren 
garde 2 ſon chemin, & il rexal- 
cera, afin que tu herites la terre : 
& ru verras comme les mechans 
ſeront retranchez. 

35 Jay veule meEchant terri- 
ble : & verdoyant comme le 
verdoyant laurier, 

36 Mais il cſt paſle, & voila 
il n'eſt plus: & je Pay cherche, 
& il ne &cſt point trouve, 

37 Pren garde a [homme en- 
tire, & con dere homme droit : 
car la fin d'un re! homme «ft 
proſperite. 

38 I ou les tranſgrefſeurs 
{cront tewsenſemble derruits : & 
ce qui reſtera'des mechans ſera 
ra'e. 
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39 Mais Ia delivrance des ju. 
ſtes viendra de I'Frernel : il (ers 
[-ur force au remps de detrefle, 

40 Car PErernel leur aide, 
& les recolit : il les recourrs 
des mechans & les delivrera, 
parce quiils ſe ſeront retirez 
vers luy. 


Priere du Matin. 


Domaine, ne in furore, 
Plcau. XXXVILL. 


Ternel, ne me repren 
point en ton indignati- 
on: & ne me chitie 

poinr en ta furevur, 

2 Car tes fleches ſont entrees 
en moi: & ta main $'eft enfon. 
cee lur moy. 

3 wy ariend'entier enma 
chair, 2 cauſede ton indignati. 
on: ni de repos en mes 0s, i 
cauſe de mon peche. 

4 Car mes iniquirez ont ſur- 
monte mon chef” : & ſont appe- 
ſanties comme un peſant fardee 
par deſſus ma force. 

s Mes meurtrifſeures font 
pourries: & $'en vonrt par pieces 
a cauſe de ma folie. 

6 Je ſuis courbe & panche ow 
tre meſure : je chemine tout 
noircy en dueil tour le jour. 

7 Car mes aines ſont rem- 

lies d'ordure : & en ma chat 
ilny «rien d'entier. 

8 Te ſuis debilirs & briſctant 
& plus : je rugis du grand fie- 
miflemcnt de mon coeur. 

'9 Scigneur, tour mon defir 
devant toy : & mon gemiſle- 
ment ne reſt point cache. 

19 Mon cur eſt agirtga & 
BR, ma vertu me dclaifle : &n- 
ſemble la clarts de mes yeur, 

memes 
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\ | 148. jour. 


nlnes iceux ne ſont plus avec 


"4 Ceuxqui m'2iment, voire 
| nes intimes amis, ſe tiennent ar- 
' jerede ma playe: & mes pro- 
| tains Sarrerent loin, 

12 Er ceux qui cherchent ma 
fie, ont tendu des laqs: & ceux 
qui pourchafſent mon ma], par- 
nt de — ſongent 
Gs tromper ies tour le jour. 

13 Mais moy je a6 non 
plus qu'un ſourd : & ſuis com- 
ne un muet, q#4 n'ouvre point 
4 bouche. 

14 Je ſuis, dis-je, comme 
m homme qui n'oir point: & 
qui r*a point de replique en la 
tonche. 


15 Puis que je me ſuis atten- 
&1 toy, Erernel : ru me repon- 
i, Seigneur mon Dieu. 

16 Car Fay dit, I faut avi- 
krque 'aventure ils ne s'ejouil 
kt de moy : d'autant que 
qund mon pied glifle, ils Sele- 
rent contre moy. 

[7 Car je ſuis prer 2 clocher: 
& ma douleur eft continuclle- 
wznt devant moy. 

18 Quand je ens mon ini- 
= je ſuis en peine pour mon 


19 Cependant mes ennemis 


nwans ſe renforcent : & ceux 
| qui me haifſent a fauſſes enei- 
| nes, ſe multiplienr. 
20 Er ceux qui me rendent 
mal pour le bten me ſont con- 
raires; parce que je pourchifſe 
k bien. 


21 Erernel, ne n'abandonne 
point: mon Dicu, ne reloigne 
pint de moy. 

22 Hite-toy de wenir 4a 
wn aide : S:ipneur, guf £3 ma 
Uivrance, 
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Dixi, C:todiams. Pleau RENTS, 

A; dit, Je prendray garde & 
j mes voyes: que je ne pech? 
.” par ma langue. 

2 Je garderay ma bouche avec 
une muſcliere ; rant que Je wc- 
chant ſera devant moy. 

3 Fay ee muer ſans dire mor, 
je me ſuis reu du bien : mais ma 
douteur eſt rengregee. 

4 Mon c&urs'eft echauffe de- 
dans moy & le feu Feſt embraſe 
en ma meditation : donr Jay 
parle de ma langue, difant, 

$ Eterncl, donne moy 4 con- 
noizre ma fin, & quelle «<f# 
la meſure de mes jours : que 
je {Fache de combien petite du- 
ree je /wts. 

6 Voilatu as reduir mes jours \ 
la meſurede quatre doigrs: & le 
remps de ma vie eft devant roy 
comme un rien. De fait ce n'elt 
que toute vanitede tout homme, 
quoy qu'il ſoit debour. 

7 Certainement Ihomme ſe 
promene parmi ce qui n'a qu*ap- 
parence : certainemnent ilſe rem- 
pfre pour neant. On amaſle des 
biens, & Von ne ſgair qui les re- 
cueillera. 

8 Et maintenant qu*ay-je at- 
tendu, Seigneur : mon atrente 
clt en toy. 

9 Delivre-moy de toutes mes 
tranſgreſſions, & ne permets 
point que je ſvis ea opp obre 4 
Vinlſ.nfe. 

10 Je me ſuis reu,& n*3y point 
ouvert m3 bouche : parce que 
c'ﬆ roy quilas fait. 

11 Retire de moy la playe' 
que ru as faire: je fuis defailli 
par la guerre que tu me fis 

12 $i-tor que tu charies quel- 
qu'un, Ie redarguant de fon int- 

K 6 q'itey 
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quite,tu confames fon excellence 
comme Ja tigne: cn fomine tout 
horume eft vanite. 

13 Frernel, ecoure ma Tre- 
quere, & pre e Voreille 4 men 
«Ti, & ne te rnd point fourd A 
mes larmes, 

14 Carje ſuis voyageur chez 
vw, & etranger comme tous 
cs Peres. 

15 Deporte-toy de moy, afin 
que je me renforce : avant que 
je nven aille, X que je ne 1ois 
plus. 


Expeftans expeft avi. Pl, XL. 
J? patiemment attendu FE. 


ternel ; &X 1] Feſt cncline 
vers moy, & a 0ui mon cri. 

2 Er m'a fait remonter hors 
d'un puics menant grand bruit, 
& d'un bourbier tangeux : & a 
poſe mes pieds fur un roc, & 
aſſeure mes pas. 

3 Et amis en ma bouche un 
nouveau cantique: & louange 
a ndtre Dieu. 

4 Pluſicurs verront cela, & 
craindront : & &'affeureront en 
TErernel, 

s O que bien-heureux eft le 

rſonnage, qui Seſt propoſe 

Erernel pour ſon affeurance : 
& qui ne regarde point aux Or- 
gucilleux, m1 4 cevx qui ſe de- 
tournent a menſonge ! 

6 Eternel mon Dieu, tu as 
fairque tes mervecilles & tes pen- 
tees envers nous ſont cn grand 
nombre : tellement qu'il n'eſt 
pas poſlible de les arranger de- 
vant toy, 

7 Les veux-je reciter & di- 
xe: clles font en fit grand nom- 
bre, que je ne les {caurois ra- 
conter, 

8 Tu ne prens point plaiſir 
en ſacrifice ni en gitcau; mer 
fu m'2s p:5ce les orcilles, 


9 Tu nas foint demand: 
d*holocauſte, ni d'oblation Pour 
k: peche : alors J'ai dit, Me yoi. 
Ct VEnit, 

io Il eſt ecrit de moy ay 
rolle du livre, Mon Dieu,j'ai pris 
plaifir 4 faire ra volonte : de 
fair ta Loy eſt au dedans de mg 
entrailles. 

11 Fay preche 74 juſtice en 
la grande congregation : voila 
je n'ai point retenu mes levres, 
tu le (Gais, Eternel, 

I2 Jen'ai point cache ta jv 
ſtice, gu ef# au milicu de mon 
cur: jay declare ta fidelire,& 1; 
delivrance que tu mas donnee. 

13 Je n'ay point cele ta gra 
euire ni ta verire : en la grande 
congregation. 

14 Toy, Eternel, ne me. 
pargn?s point tes compaſlions : 
que ta gratuite & ta verite me 
gardent continuellement. 

15 Car maux ſans nombre 
m'ont environne, mes iniquitez 
m'ont attrape, & je ne les ai peu 
voir; elles ſurmontent en nom- 
bre les ch:veux de ma tete, & 
mon coeur m'eſt failli, ? 

16 Eternel, veuilles me de- 
livrer : Eterncl, hate-roy de 
venir 2 mon aide, 

17 Que ceux-la ſoyent tous 
honteux & rougiſſent enſemble 

ui cherchent mon ame pour la 
Þfiire : & que ceux qui pre- 
nent plaifir 3 mcn mal, ſoyent 
reboutcz en arriere, & ſoyent 
confus, 

18 Que ceux qui diſent de 
moy, Aha, Aha, ſoyent deſo. 
lez, en recompenſe de la honte 
qu'ils m'ont faite, 

19 Que tous ceux qui te 
cherchent , £6gayent & 5t&- 
jouiſſenr en toy: & que ceux 
qui aiment la d I:vrance que 
ta donnes aux tens, di-nt col 

rinuele» 


"ur 


. 
- 
' 
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de 
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SW” 7”, 


8, jour. 
-pellement, Magnihe ſoit PE- 


40 ſuis-je afflige  ſouf- 
txeux ; Mais 1C Seigneur a ſoin 
parge es mon aide & mon 
herateur ; mon Dicu ne tardes 


yint. 


Priere du Soir. 


Jurys gi intelligit. Pl, XLL 


Que bien-heureux eft ce- 
() luy qui ſe porte {agement 
envers le cherif: TErer- 


xlle delivrera au jour de la car 


knits, 

2 L'Eternel le gardera & le 
neſervera en vie, il ſera mEme 
rendu heureux en la terre : ne 
k live donc point au plaiſir de 
ls ennem1s. : 
| 3 L'trernel le (oltiendra /uy 
#ant fur le lit de langueur; tu 
cangeras toute ſa couche, ly 
#ant en fa maladie. 

4 Jay dir, Erernel, aye pi- 
tit de moy, gueri mon ame : 
ar ſai = contre toy. 

5 Mes ennemis me fouhai- 


ans du mal, diſant : Quand 
nourra-til ? & quand perira fon 


| nom? 


6 Et fiquelg'uun d'ewx vient 
ne viſiter,il parle en menſonge: 
lon caeur S'amaſſe _—_ me 
faſcher : ct-il ſorti ? i] en parle 
dehors 


7 Tous ceux qui m'ont en 

ine, jargonnent enſemble 
contre moy ; & machinent con- 
te moy du mal por moy. 

8 (uelque fait (drſent-31s) rel 
que commerrent les mechans 
gxnemens le ticur enſerre; & 


| E&lyquieſt gifant ne fe rele- 
; Veraplus, 
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9 Memes celuy qui avoir 
paix avec moy, tur lequel je 
m'afſeurois: qui mangeoit mon 
pain, a regimbe plus fort qu'il a 
peu contre moy, 

10 Mais toy, Eternel, ayes 
pitie de moy : & me releves, & 
je /e leur rendrai. 

11 En ce cognoy-je que tu 
prens plaifir en moy : que mon 
ennenmu ne fait point ſes triom- 
phes de moy. 

I2 Quaut 4 moy, tu m'ss 
mainrenu en mon entier: & m'as 
erabli devant toy A rodjours, 

13 Benit ſore TEcernel, le 
Dieu d'I{rae] ; pour rodjours 
& A jamais. Amen, voire A- 
men. 


Quemadmodum. P(. XLIL 


Omme le cerfbrame apres 
les decours des ecaux 
ainſi brame mon ame a- 
pres toi, 6 Dicu- 

2 Mon ame a foif de Dieu, 
du Diew Fort, & vivant: & 
nd entrerai-je, & me pre- 
enterai-jſe devant la face de 
mon Dieu! 

3 Mes larmes m'ont te au 
lieu de pain jour & nui& : quand 
on me difoir par chacun jour, 
Ou eft ton Dieu ? 

4 Je reduifois en memoire 
ces choſes, en dechargeant 
mon cozur 2 part moi : aſſavery 
que je marchois en la troupe, & 
m'en allois to2x: doucement en 
leur compagnie avec voix de 
triomphe & de loiiange juſques 
ala maiſon de Dieu, & grande 
multitude de gens ſauteloir. 

5 Mon ame, pourquoy t'ab- 
bas-tu, & freinis.ru dedans moy ? 

6 Ar:cns.toi a Dieu; car je 
le celcbrerai encore : (on regatd 
cet la delivrance meme, 

7 Mon 
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7 Mon Dieu, mn ame eſt 
2bbarue cn moi-meme : pour 
eutant qu'il me ſouivent de tot 
depuis la region du Jordain, & 
d.s Hermoniens, & de la mon- 
tagne de Mi:shar. : 

8 Un abime appelle autre 
ahime au fon de ſes canaux : 
routes tes Vagues & tes flots ont 
patle ſar moy. : 

9 L'Eternel mandera de jour 
fa gratuite : & de nuidt ſera a- 
vec moi ſon cantique, & reque- 
te au Diew Fort, qus eſt ma vie. 

to Je dirai au Drew Fort, 
gui eft ma roche, Pourquoi m'as- 
tu onblie: pourquoy cheminerai- 
je rout noirci en dueil pour L'op- 
preſſion de Vennem ? ; 

11 Mesadverſaires m'ont fait 
outrage : qui m'a &e une tpee 
dins mes 0s. 

12 Quand ils m'ont dir 
par chacun jour : Ou eſt ton 
Dieu ? 

13 Mon ame, pourquoy t'ab- 
bas-ru : & pourquoy fremis-tu 
dedans moi? 

14 Atten-toy 2 Dieu: car 
je le cclebrerai encore, 4 eft la 
delivrance de mon regard 6c 
ron Dieu. 


Judica me Deus. Pl. XLIL. 


Ai-moy juſtice, 6 Dieu, & 
F deba mon droit a I'en- 

contre de la nation que tu 
n'aimes point: delivre moi de 
lhomme rrompeur & pervers. 

2 Puis que tu es le Dieu de 
ma force, pourquoy m'as-tu de- 
boute: pourquoy cheminerai-je 
tout noirct en dueil pour Vop- 
preſſion de lennemi ? 

3 Envoye ta lumicre & ta 
Verite; afin gquelles me con- 
duiſent, & m'introduiſent en la 
montzagne de ra Sainrere, & en 
ws ralxernzcles. 
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de Dieu, vers le Dies Fort de 


la liefſe de ma joye : & te ce. | 
brerai ſur le violon, © Dieu, mon 


Dieu. 


5 Mon ame, powquoy th. |, 


bas-tu: & pourquoy fremis-ty 
dedans moy ? 

6 Atten-toi a Dicu, car je 
le celebrerai encore : il eft 
delivrance de mon regard, & 
mon Dieu. 


Priere du Matin. 


Deus, auribus. P XLIV, 


Dieu nous avons out de 
() nos orcilles, & nos percs 

nous ont raconte : le; ex. 
ploits gue tu as fairs ca leurs 
jours, es jours de jadis, 

2 Tu as de ta main dechif 
les nations, & les as p'an:ees: 
tu as afflige les peuples, & a 
fait forjetrer nos peres. 

3 Car ils n'ont point conquis 
le pais par leur &pte: & leur 
bras ne les a point delivrez; 
mais ta dextre, & ton bras, & 
la lumiere de ta face, parce que 
tu leur portois affeion, 

4 O Dieu, c'eſt toi qui es mon 
Roy : ordonne les delivrances 
de Jacoh. 

5 Par ton moyen nous cho- 
querons nos adverſaires : par 
ra verru nous foulerons ceux qui 
S'elevent contre nous. 

6 Car je ne naſſeure point 
en mon arc: mon Epee ne me 
delivrera point. 

7 Mais tu nous delivreras 
de la main de nos adverfaires: 
& rendras confus ceux qui nous 
haiflenr. 

8 Nous nous gloriterons en 
Dien tout le jour : & celebrerons 
a ro{tijours ton Notr, 9 Oc 


Leg. jou. 


4 Alors je viendrai 4 Pauts | 


Jour, 4 g. jour. 
Pauret | g Or tw nous 45 deboutez & 
ort de gg as rendus confus ; 53 ne 
CCle. nplus avec nos armees, 
U, Mon | 16 Tu nous as fair retourner 
quiere de devant Vadverſai- 
« |» & nos haineux ſe ſont en- 
iis de ce qu'ils ont pille fur 
28. : 
it Tu nos as mis en tel 
aque des brebis qu'on doir 
wwger: & nous as epars entre 
bs nations. 
[2 Tu as vendu ton peuple 
neant : & n'as point fair 
wer leur prix. 

13 Tu nous as mis en op- 
| xohre 2 nos voiſins ; ez moc- 
nerie & blaſonnement 4 cewx 
6 babitent autour de nous. 

Is 14 Ta nous as mis en dicton 
wmi les cations : & en hoche- 
nent de tEre enire les peu- 


pur devant moy : & la vergo- 
me de ma face m'a tout cou- 
wen : 

IS 16 Pour le propos de celuy 
wr | Quamefair des reproches: & 
D | _ injurie, & & cauſe de 


| 1s Ma confuſion eft tout le 
bp 
FD 


memi& du vindicatif 
e 17 Tout cela nous eſt ave- 
m& fi ne r'avons point oublie : 
1 | Yavons point faufſe ton alli- 
is Notre coeur na point 
rule en arricre : ni nos 
nont point decline de tes ſen- 
tiers : 
i9 Combien que tu nous a- 
Jes froiffes parmi les dragons ; 
couverts d'ombre de mort. 
20 Si nous euſhons oublic 
le Nom de ndtre Dieu : & euſ- 
Ons erendu ncs mains, A un 
u Etrange. 
, 21 Dieu ne Yen enquetroit- 
il point ? car eſt luy qui con- 
bt les ſecrets du cur, 
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22 Mais pour lamaur do 
roy nous ſomines tous les jours 
occis: & ſommes eſtimez com- 
me les brebis de la bouche- 
rie. 

23 Leve- toi, pourguyy 
dors-ru, Seigneur; reveille- 
toi, ne nows deboute point 2 
jamais. 

24 Pourquoy caches-tu ta 
face: & oublies nd6rre affliction, 
& n6tre oppreſhon. 

25 Car cre ame cſt pan- 
chee juſques en la poudre:; & 
n5re ventre eſt atrache contre 
reIre. 

26 Leve-toi 2 notre aide! 
& nous recoux pour 1 amour dz 
ta gratuite. 


Eruftavit cor meu 1. Pl. XLY. 


On cceur boillonne un 
bon propos : ſay dir, 
Mes ouvrages ſerons 

pour le Roy. 

2 Ma langue ſera la plume : 
d'un ecrivain diligent, 

3 Tu es plus beau qu'aucun 
des fils des hommes : grace eft 
epandue en tes levres, parce 
que Dicu Ya benir cternelle» 
mei.r. 

4 O Tres-puiſſant, ccin tons 
epee ſur ta cuiſlſe ; ra Majeſte 
& tra magnihicence. 

5 Er proſpere en ta magni- 
ficence : ſois monte ſur laparole 
de verite, debonnairete, & ju- 
ſtice, & ra dextre r'enſcignera 
choles terribles. 

6 Tes fleches ſont aigues, les 
peuples cherront ſous toi : scel- 
les entreront au caeur des enne- 
mis du Roy. 

7 Ton trone, © Dieu, eft a 
tolijours &, 4 perpetuite : le 
ſceptre d> ton regne eſt un {ce- 
prre I<quite, 
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$ Tu aimes juſtice, & hais 
mechancere : c'eſt-pourquoy, 6 
Dieu, ton Dieu t'a oin&t d'huile 
de liefle par deflus res com- 
pagnons- 
9 (le neſt que mirrhe, aloe 
& caſle ; de tous tes vetemens 
quand tw ſors des palais d'y. 
voire, dont ils Yont rejoul. 

10 Filles des Rois ſont en- 
tre tes dames dhonneur : ta 
femme eſta ta droite parce d'or 
d'Ophir, 

11 Ecoute fille, & confide- 
re, enclines ron oreille : Ou. 
blie ton peuple, & la maiſon de 
ron pere. 

12 Et le Roy mettra ſon af- 
F:Rion en ta beaute : puis qu'il 
ef ron Seigneur, proſterne-toy 
devant luy. 

13 Etla fille de Tyr, & les 
plus riches des / 26a te ſupplie- 
ront avec prelens. 

14 La fille du Roy eft route 
pleine de gloire en dedans: fon 
veement eſt ſeme d'cnchaſſeu- 
res d'or. 

15 Elle ſera* preſentee au 
Roy en veremens de broderie ; 
& les filles qui viennent apres 
elle, & qui ſont ſes compagnes, 
ſeront conduites par devers 
toy. 
16 Elles te ſeront preſentees 
avec rejouiſſance & liefle : & 
entreront au palais du Roy, 

17 Tes enfans ſeront au lieu 
de tes peres: tu les etabli- 
ras pour Princes par toute la 
rerre. 

18 Je rendrai ton Nom me- 
morable par tous ages: & 
_ les peuples te cele- 
reront a tofjours [& a perpe- 
tuirh, 
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Deus neſter refugium. PC, XLy; 


leu nous eſt retraite & 
force, & ſecours 6 de. 
trefſles: & fort aile 4 


trouver. 

2 Partant ne craindrons. 
nous point, encore qu'on remy. 
aſt la terre : & que les montz. 
gnes ſe renverſaffent au milie, 
de la mer : 

3 Que ſes ecaux vinflent 4 
bruire & 4 ſe trouhler: & 
que les montagnes fuſſent 6. 
branlees par Pelevation de { 
Vagues. 

4 Les ruiffeaux de la rivie- 
re rejouiront la ville de Dieu : 
gui eſt le ſaint lieu des habita. 
cles du Souverain, 

5 Dieu « au milicu delle, 
elle ne bougera point : Dieuluy 
donnera ſccours des le point 
du jour. 

6 Les nations ont mene bruit, 
les royaumes ont ete ebranlez; 
ila fair ourr fa voir, & la terre 
Veſt ecoulce. 

7 L'Erernel des armdees ef a- 
vec nous : le Dicu de Jacob nous 
et une haute retraite. 

8 Venez, contemplez les 
faits de I'Eternel : quels degas 
il a fait en la terre. 

9 11 a fait ceffer les guerres 
juſques au bout de la rerre : 
i] rompr les arcs, il briſe le ha- 
lebardes, il brile les chariots 
par feu, 

10 Deportez-vous, ail dit, 
& connoifſez que je ſ#* Dieu : 
Je ſerai exalt& parmi les nations, 
je ſerai exalt6 par route la 
rerre, 

11 IFternel des armees eſt 
avec nous: le Dieu de Jacob 
no2s eft une haute rctraite. 


Pri.rs 


Le 9. Jour u9- 


-— 
— 
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. Jour, #9 jour. 


: x1y; | Priere du Sorr. 


aire & Omnes gentes plaudite. 


3 Es de. 
alle 4 


drong. 
Temu. 


miliey 


| 


Pſeau. XLVIL. 


Ous peuples claquez des 
mains : jertez cris d'e- 
joutFance 2 Dieu avec 

gevoix de triomphe. 

2 Car 'Eterncl Souverain «ff 
enible : & grand Roy ſur route 
þterre. 

; | range les peuple defſous 
ns: & les nations defſous nous 


or? nous a choifi nbtre heri- 
: qus eſt Ia magnihcence de 
tab, Sr il —_ 

5 Dieu eſt monte avec cri 
{fouflance : Erernel eft mon- 
xavec ſon de trompetre. 

' 6 Pfalmodiez 4 Dicu,pſalmo- 
tex: plalmodicz a n6&tre Roy, 
Cz. 

7 Car Dieu eft Roy de reute 
aterre : tout homme entcndu, 

iez, 

$8 Dieu regne ſur les nations: 
hey eſt aſſis ſur le terbne de (a 

| kintete, 

9 Les principaux des peu- 
ples ſe fone aſſembler pay _ 
| peuple du Dieu d'Abraham, 
arles boucliers de la terre ſont 
i Dieu: il eſt grandement ſur 
laſſe, 


Marnus Dominus, PC XLVIL 


| me eſt grand,& gran- 
dement loiiable «n la 
ville de ndvtre Dieu : & 
la montagne de fa Saintere, 
2 Le plus beau de la conree, 
k rejouiflance de toure la terre 
' la monta ne de Sion :; au 
bad d'Aquilon eſt a ville du 
grand Roy, Dieu oſt connu aux 
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palais d'icelle pour un haute re. 
rraite, 

3 Car voici, les Rois $e- 
toient donne afſhgnarion :; ils 
_—_— paſſe outre rows enſem- 
le. 

4 Lont-ib veue? auſſetor 
en ont-ils 6re cronnez: ils ont 
etc epardus, ils s'en ſont furs a 
Ferourdie. 

5 Tremblement les a Ia fai- 
fis X douleur ; comme de cclle 
qui enfante 

6 Comme par le vent d'O- 
rient: 93 briſe les navires de 
Tarſgis. 

72 Comme nous Favions en- 
tendu, ainfi Iavons nous veu 
cn la ville de I'Er:rnel des ar- 
mees :; en la ville de nvre 
Dieu, laquelle Dieu maintien- 
dra a to(ijours. 

8 O Dieu, nous avons atteri- 
du ta pratuite: au milieu de 
ron Temple. 

9 O Dieu, quel e< ton re- 
nom, telle eff ra louange juſ- 
m bouts de la terre: Ta 

extre eſt pleine de juſtice. 

10 La montagne de Sion 
s'ejouira: & les filles de Juda 
auront liefle ; a cauſe de res 
jugemens. 

11 Environnez Sion, & Ven*+ 
tourez: & conter ſes tours. 

12 Prenez bien garde 4 ſon 
avant-mur, & ſuaufſes {es 
palais : afin que vous le racon- 
tiez 2 la generation & venir, 

13 Car ce Dieu 12 eft notre 
Dieu 2 toiljours & A perperuite : 
il nous accompagnera juſques 2 
la more, 


Anudite hac, omnes. P{, XLIX. 


1 


Ous peuples, oyez ceci, 
tous les habirans da mon- 
de, pretez Vorcille : 

2 Tan; 
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2 Tant ceux de bas erat, qe 
les nobles: enſemble le riche & 
le fouffrereux. 

3 Ma bouche dira propos de 
fag-fe : & ce que mon cur a 
medire, ſont choles plcines de 
fers. 

4 Jcnclinerai mn oreille 2 
propos ſenter.tieux: jexpoleral 
mon dire notab'e ſur le vio- 
lon. 

s Pourquoy craindray-je au 
wauvais teinps : quand Tini- 
Quite de mcs talons m'environ- 
nera ? 

6 \Aſavoiy ceux qui le fient 
en leurs biens : & te g'orihent 
en Vabondance de leurs ri- 
chetles. 

7 Perſonne n'en pourra au- 
cunement racheter fn frere : ni 
donner 4 Dicu rangon pour luy. 

. 8 Car le rachar de leur ame 
eft par tropcher; & ne ſe ſera 
jamais. 

9 Et qu'il vive encore 2 
jawais: & ne voye point la 
fofle. 

10 Car on voſr que les ſages 
meurent, & illement le 
fol & abruti perifſent:& laiflent 
leuis biens 2 d'autrcs. 

11 Leur intention eff que 
leurs maifons dzrent 2 rofjours, 
& gue leurs habitations demer- 
rent d'age en age: memes ils 
ont appelle les rerres de leur 
nom, 

12 Ft toutesfois homme 
ne perſiſte point en honneur : 
mais eſt rendu ſemblable aux be- 
tes brutes, qui periffent du tour, 

13 Ce train qu'ils tiennent 
leur rowrne a fohe : & neant. 
moins leurs ſucceficurs prennent 
plaifir 2 leurs enſceignemens. 

14 Ils ſeront mis au ſepulcre 
comme brebis : la mort $'en re- 
paiira, & ics droituricrs au» 
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ront domination ſur eux au ma. 
tin, & leur force ſers le ſepul. 
cre pour les y faire conſumer, 
etant chacun d'cux rranſpuris 
de ſon domi-ile, 

15 Mais Vieu rachetera mon 
ame de la puiflarce du fepul. 
cre: quand il me prendra 4 
fey. 

I6 Ne crain point quand ty 
verras quelqu'un encichi : & 
quand la gloire d+ {a maiſon ſera 
multiz lize. 

17 Car quand il mourra, il 
n*emportcra rien: a gloire ne 
deicend-a point apres luy. 

18 Combicn qu'il air benit 
ſon ame en ſavie; & qu'on te 
loue, d'autant que ture ſeras fait 
du bicn. 

19 Venant ju{ques 2 la rac? 
des peres de chacun deux : i's 
n'auront point veu la lumiere 4 
jamais, 

20 L'homme qui eft en hot- 
ncur, & ra pint d intelligence: 
eſt rcndu ſemblable aux bites 
brutes gw perifſent du tour, 


Pricre du Matin. 
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E Dic# Fort, le Dieu, VE- 
ternel a parle:& a appelle, 

toute la terre, depuis le 
ſoleil levant juſques au ſoleil 
couchant, 

2 Dieu a fait reluire ſa (plen- 
deur de Sion : gui eff Faccom- 
plifement de beaute. 

3 N8tre Dieu viendra, & 
ne ſe tiendra plus coy : if y a#- 
ra un feu devorant devant | iy, 
& 2 Ventour deluy i! y are une 
forte tempete. 

4 I] appel'cra les cieur d'en- 

haut : 


Le 10. jour, 


Jour. io. jour. 


yr: & la terre, pour juger 
| , diſant, 


TOE” - 72" "ety >» 5 ts 


| 


: 
: 


T . . 
emblez-moi mes bien. 


ex: qui ont traitte alliance 
wr: moy touchant les facri. 


xes. 

6 Les cieux aufli annonce> 
an a juſtice; car eſt Dieu 

> juge. | 

g home, mon peuple, & je 
arlerai: enten, Iſrael, & je re 
'amerai ; Je ſux Dicu, ton 
Yeu, Moy. 

$ Je ne te redarguerai point 
pur tes ſacrifices, ni pour tes 
whcauſtes 3; qui ont ere con- 
:nellement devant moy. 

9 Je ne prendrai point de 
wuveaux de ta maiſon : ns 
ours de res parcs. 

to Car toute bere de forer 
# nienne : & les beces qui 
aſe en mille monragnes. 

tt Je connois tous les oiſe» 
ux des mont : & route 
ine de b&ces des champs eſt & 
wn commandement. 


12 Si ſavois faim, Je ne t'en 
iris rien: car le terre habita» 
ble eſt 4 moy, & tout ce qui eſt 

| micelle. 

iy Mangerois-ie la chair des 
ms taureaux : & boirois-je le 


' king des boucs ? 


ig Sacrihice louange 2 Dieu : 

rentes vexux au Souverain. 

1s Er aVinvoque au jour de 
: & fe ren ticrai hors, 
ry me glorifieras. 

16 Mais Dicu a dit au me. 
Qant : Q#'a$-tu que faire de 
reiter mes ſtatuts, & de pren- 
are mon alliance en ta bouche : 

[7 Veu que tu hais correti. 
Mm: & as jetre mes paroles der- 
nere toy ? 

18 $! tu vois un larron, tu 
Ours avec luy: & ta porzion 
# avec les adultercs, 
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19 Tu laches ta bouche 2 
mal : & par ta langue tu braſſe 
fraude. 

20 Tu te fieds, & parlcs 
contre ton frere : & mets bl&- 
me ſur les hls de ta mere. 

21 Tu as fair ces choſes-la, 
& je m'en ſuis teu, & tu as eſti= 
me que veritablement je fuſle 
comme toy : je ten redargue. 
rai, deduirat le towt par ordre 
en ta preſence. 

22 Entendcz cela mainte» 
nant, ve#s qui oubliez Dien : 
de peur que je ne vows ravitle, 
& qu'il n'y air perſonne qui 
vors delivre. 

23 Celuy qui facrifie louange 
me gloriftera: & a celuy qui 
adrefſe ſon chemin, je montre- 
ray la delivrance de Dieu. 


Miſerere mes, Des, Pl. LI. 
Dieu, aye pitie de mo 
ſelon ta Sd Foxed 


O la eur de res come 
paſſions efface mon forfair. 

2 Lave-moy tant & plus de 
mon iniquirs : 6 me nettoye de 
mon peche. 

3 Car je connois mes tran< 

ions: & mon pechs eſt 
continuellement devant moy. 

4 Jay peche contre toy, cons 
tre roy proprement, & ay fair 
ce qui eſt depiaiſant devant res 
yeux: afin que tu fois connn 
juſte quand tu parles, & trouve 
pur quand tu juges. 

$ Voila jay 6re forme en int 
quice : & ma mere m'a Echauff2 
en peche. 

6 Voila tu aimes la verire an 
dedans: & tu m'as enſeigne lapi. 
ence dcedans le fecret ds mon 
(ar. 

7 Purge-moy de mon perch: 
avec hyflope, & je feray net : 


lavyc-. 
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lave-moy, & je ſeray plus blanc 
QUE REIZE, Quid gloriars, Pleay, Lil, 


8 Fay-moy entendre joye & 
liefſe : & que les os que ru as 
briſez ſe rejourflent. 

9 Detrourne ta face arriere de 
mes 'pechez : & <«fface routcs 
mes IniQUIEZ, 

10 O Dieu, cree en moy un 
eCur net: & renouvelle au de. 
dans de moy un eſprit bien re- 
Nus. 

11 Ne me rejctte point de 
devant ra face : & ne mote 
point VEiprit de ta fainrere, 

I2 Ren-moy la liefle de ton 
falut; & que Veſprit franc me 
Soitienne. 

I3 Penicigneray tes voyes 
aux tranſarefleurs : & les pe- 
cheurs ſe convertiront 4 toy. 

14 O Dicu, Dieu de mon (a. 
lut delivre moy de tant de ſang : 
ma largue chantera hautemcnt 
ra juſtice, 

15 Seigneur, ouvre mes le. 
vres, & ma bouche annoucera 
ta loiiange, 

16 Car tu ne prens point 
plaifir aux ſacrifices, a1trement 
Jen donnerois: I'holocauſte ne 
reſt point agreable. 

17 Les ſacrifices de Dieu,ſont 
Feſprit froiſſe: 6 Dieu, tu ne 
mepriſe point le cacur froifſe & 
briſe, 

18 Fay bien ſelon ta bien. 
vucillance a Sicn: & edihfie les 
murs de ſeruſalem. 

I9 Alors tu prendras plaifir 
aux ſacrifices juſtement fairs, a 
Pholocauſte, & aux ſacrifices 
qui ſe conſument cntierement 
= feu : alors offrira-t'on dcs 
uveaur fur ton autel, 


Ourquoy te vantes-ru dy 
P mal, vaillant homme : 1, 

gratuite du Dic# Fort 4+ 
re tous les jours. 

2 Talangue braffe malencon. 
tre: elle eft comme un rafoir 
affle qui trompe. 

3 Tp aimes plus le mal que 
le bien: & le menſonge plus 
que de dire choſes droitts, 

4 Tu aimcs tous propcs per. 
nicieux; & le parler decevs 
ble. 

s$ Auſh le Diem Fort te de- 
truiza pour jamais: il re ravia 
& r'arrachera de ton tabermacle, 
& te deracinera de la terre des 
vivans. 

6 Er les juſtes le verront, & 
craindront, & fe riront de luy, 
diſans, 

7 Voila ce vaill-nt homme, 

ui ne renoit point Dieu per (a 

rce : mais $afleuroit en 
grandes richeſſes, & mettcit fa 
force en la malcncontre quill 
pourchaſſoir aux autres. 

8 Mais moy je ſera comme 
un olivier verdoyant en la mai» 
fon de Dieu : je m'aſlcure en la 
gratuite de Dieu, pour tolijours 
& 2 perpetuite, 

9 Te te celebrerai 2 to{jours, 
dece que tu auras fair cela : & 
atrendray ton Nom , d'autant 
qu'il eſt bon a Vendroit de tc 
bien-aimz. 


Pricre du Sor. 
Dixit inſipiens. Pf, LIL 


Inſenſe dir en ſon coeur : |! 
n'y 4 point de Dieu. 


2 11s fe font _—_— 


/Our, 


[L 


5, 


(410, Jour. 
tort rendu abominable lewr 
merit: il n'y 4 perſonne 
face bien- : 

"4 Dieu a regarde des cieux 

; les fils des hommes : pour 
« gil yen a quelgu wn en- 
au, & qui cherche Dieu, 

4 ls font tous rournzz en 
ere» & fe ſont enſemble 
adus puans : #! n'y 4 perſonne 
a face bien, non pas memes 
[1 


; Les ouvriers diiniquire 
ils point de connoifance, 
mon peuple comme 

4 mangeoient du pain ; Ils 
:ooquent point Dieu. 

6 Laſeronr-ils effrayez 4 bon 
Lent, aw liew 9qw-'31s ravoyent 
xint eu de peur : car Dieu & 
qu les os de celuy qui ſe 

contre toy ;z tu les as 
zdus confus, parce que Dieu 
s 2 rendus contemptibles. 

1 O qui donnera de Sion 
&s d:livrances d'I{racl ? Quand 
Niev aura ramene & mis a re- 
aj ſon peuple caprif. 

# Jacob Segayera : 
[tjoura, 


lirael 


| Dew, in nomine, Plean, LIV. 
Dieu, delivre-moy par 
ton Nom : & me fay 


0 droit par ta puifance, 


2 ODieu,ecoute ma requete: 
{prete Voreille aux parcles de 
u bouche., 

3 Car des etrangers ie font 
tevex contre moy : & ds gens 
terridles, 9s n'out point Dicu 
want leurs yeux, cherchent 
u vie, 

4 Voila, Dieu m'eſt en aide : 
* Signeur eft de ceux qui ſol- 
*nnent mon ame, 

. $ Il fera retourner le mal 


Fab oa qui m'epient : detrut- 


ta VCrits, 
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6 Je te ferai ſacrifice de bon 
cozur : Erernel, je celebrerai 
ton Nom, d'autant qu'il ef bon. 

7 Car il m'a delivre de tou- 
re detrefle : & mon wil a veu 
ce qu'il yowloit voir (ur mes en. 
nemis, 


Exaudi, Deus. Pſcau. LV, 
Dicu, prete Poreille a 
ma requere: & ne te 


O cache point arriere de 


ma ſupplication. 

2 EFnten a moy, & m'exau- 
ce : je me plains en mtnant 
bruit, & me rempete : 

3 Pour le bruit que fair Fen» 
nemi, Sx & cauſe de Voppretſion 
du mechant : car ils font rom- 
ber ſur moy zowe outrage, & me 
haifſent furieuſement, 

4 Mon ca&ur eſt comme en 
travail d'enfant au dedans de 
moy : & les fraycurs de mort 
ſont rombees ſur moy, 

s Crainte & tremblement ſe 
font rues fur moy : & epouvan- 
rement m'a couvert, 

6s Dont Jay dir, O qui me 
donneroir des ailes de pigeon : 
je m*envolerois, & me poſerois 
quelque part. 

7 Voila, je m'enfuirois bien 
loin: & je qe ticndrois au de- 
tert. 

$ Je me haceroisde me fauver 
de devant ce vent poufle de la 
rempcre. 

9 Fnglouti, Seigncur, d:vite 
leur langue: car Jay veu via. 
lence & querelles en la ville. 

lo Elles Penvironnene jour 
& nui fur ſes murailles : ous 
rage & tourmenr ſont au milicu 
delle. 

11 Malencontres ſont au mi. 
lieu Cclle: & dvl & frauds ne 
le partent de pas une de (es ple. 
Cs, !2 Cf 
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12 Carce n's point ete mon 

erncmi gw m'a diffame : au- 

trement Veuflc--je endure. 

13 Ce n's point ere celuy 
qui m'a en haine, gus 5'eſt <le- 
ve contre moy : autrement je 
me fuſle cache de luy. 

13 Mais g's ee toy, homme 
qui Ervis priſe autant que moy : 
mon gouverneur & mon fami- 
lier ; 

15 Qui prenionse plaifir A 
communiquer nos ſecrets en ſem- 
ble: & allions de compaguie 
en la maiſon de Dieu. 

16 Que la mort comme cex- 
ateur ſe jerre ſur cux,qu'ils de- 
ſcendent tous vifs en la fofle: 
car parmi eux en leur afſemblee 
il n'y a que maux. : 

17 Mas moy je crierai 2 
Dicu: & I'Eternel me delivre- 


ra 

18 Le ſoir, & le matin, & 
21 midi je menerai bruit, & me 
rempeterai ;: & il orra ma 
VOIX. 

9 1] recourra mon ame en 
paix de Iatraquequ'on me fair : 
car jay & faire contre beaucoup 
des gcns. 

20 Le Diew Fort Porra, & 

les accablera, car il prelide de 
toute anciennere : d'autant qu'il 
n'y a point de changement en 
eux, & qui ne craignent point 
Dieu. 
* 21 Chacun d'cux a jetre ſes 
mains fur ceux qui vivoyent 
paiſiblement avec l'y: & a 
viole ſon accord, 

22 Les paroles de fa bouche 
font douces comme beurre, 
mais guerre eſt en fon cour: 
ſes paroles ſont plus benignes 
qu'huile, & 1 {ont aurant d'en- 
rameures. 

23 Rejette ta charge ſur 'S- 
reract, & 1! re ſaulagera? car 
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il ne permettera jamais que le 
juſte trebuche. 

24 Mais toy, © Dieu : ty le 
precipiteras au puits de perdi. 
tion, 

25 Car les hommes ſangyi. 
naries & trompeurs ne par. 
viendront point 4 la moitic de 
leurs jours: mais moy je niaflew 
rerai en toy. 


Priere du Matin. 


Miſercyre mes, Dews, P(. LVL 
car Ihomme morn 


© m'a engoule : & m'en. 


ſerre, me faiſant tous les jours 
la guerre. 

2 Mes epions m*ont engou- 
le tout le jour : car,d Tres-haut, 
pluficurs guerroyent cone 
moy, 

3 Au jour auguel je crain- 
drai: je m'afleurerai en toy. 

4 Je loueray en Dicu a pt 
role : je m'afleure en Dieu, j: 
ne craindrai rien, Que me fera 
la chair? 

$ Toutle jour ils tordent mes 
propos: & toutes leurs penſees 
ſont 4 mal contre moy. 

6 Ils S'afſemblent, ils fe ricn- 
nent cachez: ils Epient mes 
talons, attendans comme ils ſur- 
prendront mon ame. 

7 Leur moyen d*echapper 
c'eſt par outrage : 6 Dicu, prec- 
pites les en tou ire. , 

8 Tu as nombre mes vite- 
voures, mets mes larmes en ton 
cuaire : Ne ſent-elles par en i 
regitre ? | 2 

9 Au jour auquel je crierai 4 
toy, mes ennemis retourneron 
en arriere: je ſcay cela, que 
Dn et pour moy. 

| 10 je 


_—_ pitie de moy, 


Le 11. jou, 


[z 11. Jour. 
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to Je louerai en Dieu ſa pa- chanteray & plalmodieray, 


gle: je loucrai en TEternel [a 


| 11 Je m'afſeure en Dieu? je 
\ecaindrai rien. Que me fera 
/ 

| ? 


12 O Dieu, tes veeux ſeront 
ir moy: je re rendrai action 
{+ graces. 

Fouls que tu as delivre 
pn ame de la mort, ne garde. 
"+1 pas mes pieds de trebu- 
ter: afin que ſe chemine de- 
nt Dieu en la lumiere des 
nyans ? 


Mitrere mes, Dews. Pl. LVIL 


Ye pitiede moy, 0 Dieu, 
aye pitie de moy : car 
mon ame ſe retire vers 

w: & je me retire ſous Vom. 
be de res ailes juſques A cc 
oe les malencontres ſoyent 


2 Je crieray au Dieu ſouve- 
ain; au Diew Fort qui accom» 
Jt ſo» ew/ye pour Moy, 

3 llenvoyera des cicux, & 
tedelivrera: i! rendra honteux 
«ly qui me veur engouler. 

4 Dieu envoyera fa gratui- 
e& fa verite : mon ame ecft 
km des lions. 

5 Jedemeure parmi des bou- 
thux: parmi des hommes de(- 
qls les dents ſont halebardes 
| feches, & deſquels la langue 


# une epee aigue. 

5 O Dieu, eleve-toy ſur les 

|Xux : que ta gloire ſoit ſur 

ute la terre, 

7's avoient apprete la rets 

l res mon ame panchoir 

a: is avoyent creuſe une 

off devant moy, mais ils y ſont 
| urn — ſpole, 6 
; ceur C 1 e, 

\T*y, mon covur eſt diſpols : je 


9 Reveille-toy ma gloire, r6« 
veille-toy muſerre & violon : 
je me reveilleray & Faube de 
jour. 
to Seigneur, fe te celebre- 
ray parm: les penples : je re 
limtodieray parmi les nations. 

11 Car ta gratuiteeft grande 
juſqu'aux cieux:; & ta verite 
juſques aux nues. 

12 O Dieu, eleve-toy ſur les 
cieux : que ta gloire ſort ſur 
toute la terre, 


Si vere wtique. PC LVIL 


Ais de vray, vows gen; 
M de lVaſſemblee , pro- 
noncez-vous ce qui 


eſt juſte : vows fils de hommes, 
jugez-vous en droiture ? 

2 Au contraire vous brafſez 
perverfitez en Vv0tre caur : 
vous balancez la vioknce de vos 
mains en la terre. 

3 Les mechans ſe ſont crran. 
gez des la matrice : ils (& fon: 
tourvoyez des le ventre de /exwr 
mere, proferans menſonge. 

4 lis ont du venin ſemblable 
au venin du ſerpent : & com- 
me Vaſpic ſourd qui bo'che ſon 
orcille, 

5 Lequel n'ecoute point la 
voix des enchanteurs: du char- 
meur fort expert en char- 
mes. 

9 O Dieu, caſfle-keur les 
dents en leur bouche: Erernel, 
romps les dents machelieres des 
lionceaux. 

7 (wil Secoulent comme 
eau, & quiils ſe fondent : que 
chacwn d'ewx bande ſon arc, 
mat que es fleches ſoyens come 
me fi elles eroyent rompves. 

8 Qu'il Fen aille comme un 

kmagas 
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limagon qui ſe fond : qu'ils ne 
voyent point le ſoleil on plus 
que Vavorton d'une femme. 

9 Avant que vos chaudieres 
ayent (enti le few des epines ; 
Vardeur de colere ainft qu'un 
tourbillon vous enlevra un par 
un comme de la chair crue. 

10 Le juſte Fejouira quand 
il aura veu la vengeance: ul la- 
vera ſes pieds au ſang du me- 
chant. 

iz Et chacun dira, Quoy 
que ce ſoit i] y a du fruit pour le 
juſte : quoy que ce fſoir il y a 
un Dieu qui juge en la terre, 


Priere du Sor. 


Eripe me de inimici. Pſcau.LIX. 


On Dieu, delivre moy 
de mes ennemis: ga- 
renti-moy de ceux qui 


sclevent contre moy. 

2 Delivre-moy des ouvriers 
diniquire : & me garde des 
hommes ſanguinaires. 

3 Car voicy, ils m'ont drefle 
des embiiches; & gens robu- 
ftes ſe ſont afſemblez contre 
moy, combicn qu'il n'y ait point 
de tranſgreſſion, ni de peche en 
moy, 6 Eternel, 

4 Us courent ys cauyeoent & 
ſe mettent en. ordre, combien 
qu'il n'y ait point d'iniquire en 
mey © reveille-toy, powr venir 
au devant de moy, & regarde. 

s Toy donc, Eterncl, Dicu 
des arm&cs, Dicu d'I(rael, re- 
veille-toy pour viſiter toutes 
nations : ne fay point de grace 
L pas un de ceux qui outragent 
deloyaument, 

6 11s vont & viennent ſur le 
low ; & mencnt bruit comme 
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des chiens, & font le tour de, 
ville. 


Le 1 I. Jour, yl 


F 
: 


7 Voicy, ils degorgent & p_ 


leur bouche : eptes ſont en leur 
levres : car dijent-ils, Qui 
celuy qui nous oit ? 

8 Mais, Eternel, tu te rirs 
deux: tu te moqueras de toy. 
tes les nations. 


ſe ___— a toy: car Dieu f 
ma haute retraite, 

10 Dieu qui me favoriſe me 
previendra ; Dieu me fera voir 
ce que je veux wor en Ceur 
qui m'epient. 

11 Ne les rue pas de peu 
que mon peuple ne Toublie; 
fais-les rrotter par ta puiſſance 


& les abbas, © Seigneur, gw © | 


ndtre boxclier, 
12 Le & de leur bouche 


eſt la parole deleurs levres,qu'ik | 


ſoyent denc pris par leur or- 
gueil: car ils ne tiennenr pro- 
pos que dexecration & men. 
longe, 

13 Conſumes-lcs 
ment , conſume-les, de forte 
quii's ne ſoy:nt plus : & quon 
{cache que Dieu domine en J& 
cob, & juſqu'aux bours de l: 
rerre, 

14 Quils aillent done & 


vicnnent ſur le foir : & quils | 


menent bruit comme des chiens, 
& facent le tour de la ville. 

15 Quilstrottent powr trou- 
ver 4 manger: & qu'ils paſſent 
la nuict fans etre raſlaſicz. 

I16 Mais moy je chanterai ta 
force : & louerai 2 haute voir 
fur le matin ra gratuite ; parce 
que tu m'as ere une haute 1c 
traite, & pour refuge au jour 
que j'ctois cn detrefle. : 

17 Ma force, je te plalmodie- 
rai; car Dieu eft ma haute retral- 
te, & le Dicu qui me rar j 


furicuſe. , 


| 
| 
[ 


9 Pour le regard de (a force, | 


Jour, 41%» jour. 


ut del; | 


ent & 


Mo \AA Dieu,tu nous as debou- 
l) rez,tu nous as diſſipez : 
ty tes coutrouce, re- 

zwy vers nO-'S. 

'2 Tu as emeun la terre,% Fas 

*dve: guert ſes caflcures : car 

& ef aifſe. 

3 Tu as fait ſentir 2 ton pev- 

# choſes dures : tu nous as 

firuvez du vin d'ctour difle- 


repwlifti nos, Plcau. LY. 


te riry 
de 


| force, 
eu ef 


iſe me 
ra Voir 


| am, | ; 
> {Na drpus tu as donne une 


wniere 2 ceux qui te craignent; 
# de Velever en haut, pour 
\nour de ta verite, 

5 Afin que ceux que tu ai- 
'5 ſoient delivrez: preferve- 
wpar ta dextre, & n'exa!!- 
| & 
quik ' 6 Dieu a parle en fon San- 
kaire, je m'ejouiray, Je parti» 
qvichem: & mcelureray la val- 
tde Succoth. 

1 Galaad ſera a moy, Mana(- 
twſh ſera a moy : & Ephraim 
1 la force de mon chet, Tuda 
mlegiſlateur. 

i Moab /era le baſſin ©! je 
*laveray, je jerteray mon 10'3- 
*lyr Eodm ; 6 Paleſtine, tri- 
quis | Hixde moy. : 

$5 Qut ſera-ce qui me con- 

wen la ville raunie : qui ſe- 

ke qui me conduira juiques en 
p 


e peur 
ublie : 
iffance 


94 43 


n Je | 
de le | 


[ 


owe 
0m 
10 Ne ſcra-ce pas toy ,o Diev, 
®Nousavois deboutez ; XN qus 
£ lortois plus, © Dieu, avec nos 
Mee ? 
_ 11 Donne-nous fecours power 
mr de detrefle : car la recoul- 
*delhomme eft vanire. 
12 Nous ferons proveſle 
oy; & il fouleranos enne- 
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Exaudi, Deus. Plecau. LXxT, 


Dieu,cecoure mon cri :& 

() ſois attentifa ma requete, 

2 Je crierai a toy dy 

bout de la t:rre : d'autant que 
mon cur eſt tranſi; 

3 Condui-moy fur c*rte ro. 
che trop haute pour moy : Car 
u m'zs ere pour retraite & 
pour une forte tour au devant de 
Vernemy. 

4 Je irjomneray en ton ta» 
bernicle pay /ongs fiecl 5: je 
me retireray {ous la cachette do 
tes ailes 

s Car tu as, 0 Dieu, exatcg 
mes defirs: & mas donne Ihe. 
rirage dc ceux qui craignent ton 
Nom. 

6 Tu ajo'teras jours fur les 
jours du Roy : & ſes ans /erong 
comme pluheurs ages. 

7 [| demeurera 4 rotjours 
en la preſence de Dieu; appre- 
re pratuite, & verice gu le 
prefervent, 

$ Ainh je pfalmodieray ton 
Nom 2 perpetuite: en rendang 
mes Vaeux par chacun jour. 


Priere du Matin. 
Nonne Deo, Plcoau, Lxill. 


Uoy que ce foir mon 
ame fe repoſe cn Dieu 2 
wa dclivrance (f de 
luy. 

2 Quoyquece ſoit il ef mon 
rocher, & ma delivrance, & mg 
haure rerraite: je ne feral poine 
ebranl-c. 

3 Juiques 2 quand machine. 


tcz-vouus mechancere oontre 
an perionnage + VOus 1Crcr 
L 1951 


24% 


riiis 2 mort Vous tous : & ſer. 
comme le mur qui panche, & 
camme la cloiſon qui a pris 
Coup. 

4 Ils ne font que conſulter, 
pour le debouter d2 a hautefle : 
ils prenneot plailir en mentonge ; 
ils benifſent de leur bouche , 
mais au dedans ils maudiflent. 

5 Mais toy, mon ame, tien 
toy coye envers Dieu : car mon 
arrente eft de luy. 

6 Quoy que ce ſoit i] eft mon 
rocher, & ma dclivrance: & 
m3 haute retraite : je ne ſcrai 
point ebranle. 

7 En Dies eſt ma delivrance 
& ma gloire: en Dicu eſt le 
rocher de ma force & ma re- 
traite, 

8 Pevuples, confiez vous en 
luy en tout rempgs: & dechargez 
votre caur devant luy : Dieu 
eſt norre retraite. 

9 Ceux de bas etat ne font 
que vanite: les novles ne ſont 
que menſonge : fi on les mettoit 
tous enſemble en vne balance, 
ils ſe trouverotent plus legers que 
la vanite meme. 

10 Ne mettez point votre 
conhance en tromperie, ni en 
rapine ; ne devenez point vains: 
q'12ad les richefles ahonderont 
n'7 mett<z point le caur. 

11 Dieu a une fo's parle, ay 
out cclz par dcux tois: eſt que 
Ia force et a Dieu, 

12 Er eſt atoy, Scignerr, 
gu apparitent 1a gratuite ; cer- 
rainement tu rendras 2 un cha- 
-un ſclon (on aeuvre. 


Devs, Dens mens. Df, LXUML, 
Dieu, tu cs mon Dies 
Fort : je re cherche au 
ooinkt du jour, 
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y11 


2 Mon ame a foifde toy, ma z our 


chair te touhaire: en cerre terte (6 
& Je ſuis altere & (as | 


delcrte, 
eau. 

3 Pour voir ta face & ty 
eloire : ainſi que je Cay contens 
pl? au SanRuaire. 

4 Car ta gratuite eſt meil. 
leure que la vie: partant mes 
levres te loucront. 

s Et ainſi je te benirai & 
rant ma vie: & eleverai ng 
mains en ton Nom. 

6 Mon ame eſt rafſalite con» 
me de moe'le & de graifle; mz 
bouche te loue avec chant 4%. 
jourflance. 

7 Quand Jay ſouvenance de 
toy en mon li&: je medite de 
roy durant les veilles de ls 
nuilt, 


8 D'autant que tu m'as ett | 


en aide : partant mYejouiray-ſe 
en Yombe de tes ailes. 

9 Mon ame a adhere 4 toy 
pour te ſuivre : & ta dextre me 
maintient, 

lo Mais ceux-ci qui de 
mandent que mon ame tombe 
en ruine : entreront au plus bas 
delaterce. 

11 On les fera ecouler un 
par un 4 coups d'epte : Ils (e- 
ront la portion des renards. 

12 Mais le Roy $<jouira en 
Dicu, & quiconque jure par ly 
Fen glorifiera: car la bouche 
de ceux qui parlent menſorg: 
{era cloſe, 


Exauai, Deus, Pl. LN, 


Niev, ecoute ma Vo 
quand je mene bruit ' 
garde ma vie de !: 

frayeur de Vennemi. 
2 Tien-moi cache du lect 
conſeil des mechans : &, 
| ', 


* 
il 


youe 
4 
(? 


Eo ShRE-RBESS 


« Jour, 1% JOUT. 

roy, ml \ qucinerie des ouvriers d'ini- 

74 tette \aht es « 

& (as | 1p Leſquels one aiguiſe leur 

ove cOmMMe une epce : & one 
& ta [apr leur fieche parole a- 

Ontens 


| meil. 
"+ mes 


4 Pour tirer contre celuy qui 
atier juſques dedans ſe ca- 
ime : ils tirent contre lay 
[adzinement, & n'ont point de 


,unte, 

5 Is s'aſſeurent ſur mauvais 
fires: & riennent propos de 
ater des lacers, & diſent, Qul 
is verra ? 

6 ls cherchent curicuſement 
&s mechancerez : ils ont cherche 
oQuau fin fond : voire ce qui 
xut dtre au dedans de Thom- 
ww, & au cur le- plus pro- 


1 Mais Dieu a ſoudain tire 
{s trait contre eux : done leurs 
leſeurs s'en ſont enſvuivies. 

$ Er ont fait trebucher fur 
armemes leur propre langue ; 
þrrotreront ca & la, chacun ies 
erra, 

9 Er tous hommes craindront, 
| raconteront l'acuvre de Dieu : 
_ confider-ront ce qu'il aura 


1o Le juſte Yejouira en VE- 
eel, & 1e retirera vers luy: 


© {tous ceux qui ſont droits de 
117 | ar Sen gloriferont. 

uche 

onge 


Priere du Soir. 


Te deeqt chymnus, BLLKV. 


þ 

ue” Dieu, lotange rattend 
uit en ſilence en Sion : & 
e | veeu te ſera. rendu. 


2 Tu y entens les requeres : 
| te creature viendra . juſqu'a 
te | 


', 3 Les iniquitez avoyent gagne 
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fur moy : mars tu feras Vexpia- 
tion de nos tranigreſhons. 

4 O que bicn-neureux eff ce- 
lay que tu auras eleu, & gue tu 
auras fait approcher, fn gu'il 
habice en tes parvis: nous ſerons 
raflaſiez des biens de ta mai- 
ſon, & dx faint liew de ton 
palais 

s O Dieu de norre delivrance, 
tu nous repondras par choles 
terribles fartes avec Juſtice : try 
qui es Vaſſeurance de tous les 
bouts de la terre, & des plus 
eloignez en la mer. 

6 I] rient fermes les tn onra- 
ones par fa force: & «ft cu- 
ccint de puiſlance. 

7 Il appaiſe le bruir dz la 
mer: le bruit de fes oudes, & 
Vemorion des peuples. 

8 Er ceux qui habitcnt es 
bouts de la terre ont peur de 
res ſignes : tu rens les arrivecs 
du marin & du foir gayes. 

9s Tu viſites la terre, & apres 
que tu Vas rendue alreree : ty 
Fenrichis amplemenr. 

!o Le ruifſeau de Di.u ft 
lein d'eau; tu appretes leurs 
leds, apres que tu Tas ainſi 

preparce. 

11 Tu arroſes ſes fillons, & 
applanis ſes rayons : ru Tampl- 
lis par la pluye menue, & benis 
lon germe. 

12 Tu couronnes Vannce de 
res biens : & res ornieres degou- 
rent la graifle, 

13 Elles degoutent (ur les lo. 
ges du deſert; & les coreaux 
{ont enceintsde liefle. 

14 ;Les conpagnes ſont re- 
VeErues de troupeaux : & les val 
les ſont couvertes de froment, 
elles en triomphent, voire elles 
en chantent. 


Tuhilgts 


244 
Fubilate Deo. Picau. LXVL 


Onte la terre, jettez cris 

dejourſance a Dicu : 

plalmodiez la gloire de 
ſon Nom,rendez ſa louange glo- 
rieule. 

2 Dires a Dieu, O que ts ex 
rerrible en tes fairs ! res enne- 
mis te mentiront pour la gran- 
deur de ta force. 

3 Tour la terre ſe proſterne- 
ra devant toy, & pſalmodiera : 
clle pſalmodiera ton Nom. 

4 Venez, & voyez les faits 
de Dieu; i eſt terrible <> ex- 
ploirs ſur les hls des hommes. 

$ I] a tourne la mer en terre 
ſeche: on a paſle le fleuve a 
pied ſec, 1 nous-nous ſommes 
ejouis. 

6 11 domine par ſa puiſlance 
eternellement, ſes yeux pren- 
nent garde ſur les nations: les 
—— ne ſe pourront point 
elever. 

7 Peuples, benifſez notre 
Dicu: & faites retentir le fon 
de ſa louange. 

8 Ceſt luy qui a remis notre 
ame en vie: & na point mis 
nos pieds 2 1a merci du trebu- 
chemenr. 

9s Car, © Dieu, tu nous 2s 
ſondez : ry nous as affinez,com- 
me on affine Fargent. 

Io Tu nous avois amene au 
file: tu avois mis une Etrcinte 
en nos reins. 

11 Ty avois fait monter- les 
hommes ſur ndtre tere: & 
nous etions entrez au feu & en 
Feau ; mais ru nous as fait ſor» 
tir en les plantureux. 

i'ix2 Fentrerai cn' ra maiſon 
avec holocauſtcs: & te ren- 
Arai mes veux, leiquels mes le- 
vres ont proferes, & ma bouche 
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a prononces, lors que j'etois en 
dctrefle, 

13 Je roffrirai holocauſt 
de Leres roelleuſes, avec | 
graifle des moutons, laquelle 
on fait fumer: je te ſacrifierai 
des baufs avec des boucs. 

I4 Vous tous qui craigner 
Dieu, venez, Ecoutez : & je ra. 
contcrai ce qu'il a fait 4 mon 
ame. 

is Je Iay invoque de mz 
bouche, & il a ete ſurhauſle par 
ma langue. 

1s $i jeuſle penſe que'que 
outrage en mon caeur: le Sei. 
gneurne m'eut point Ecoute. 

17 Mais pry my Dieu m'z 
Ecoure : & a Ete attentif 4 1a 
voix de ma requete. 

18 Bentt ſore Dicu, qui n'a 
point rejecte ma requete ; nia 
gratuite erriere de moy, 


Deus miſcreatur. Pl. LxVIL 


leu aye pirie de nous,& 
nous benie,& face luice 
ſa face ſur nous. 


2 Afin que ta voye ſoit con- 
nue cn la rerre : & ta delivrance 
parmi routes les nations 

3 Les peuples te celebreront, 
0 Dieu: tous peuples te celebre- 
ront. 

4 Les nations ſe rejoutront, 
& chanceronrt de licfle : car tu 
jugeras les peuples en Equite, & 
tu conduiras les nations parmi 
li rerre. 

5 Lespeuples te celebreront, 
6 Dicu: rous peuples te celebre- 
ront. 

6 La terreproduira fon fruit 
Dicu ndcre Dieu nous benira- 

7 Dieu nous benira, & tous 
les bouts de la terre I& crain- 
drone, 


Pricrs 


b 


þ 


wid 


| 


—_ ——_— ——— 


[4 13. Jour. 


: 


Prieve du Matin. 


furgat Des. Pleau, LXVIL, 


Ve Dicu ſe leve,fes en- 
n.mis ſcron: difperſez : 
& ceux qui le haillent, 
\mfuiront de devant luy. 

2 Tu les d-chafleras comme 
k funte ct dechafice par le 
wit ; & comme la cire ſe fond 
kvant le feu, ainſt periront les 
wchans de devant Dieu, 

3 Mais les juſtes sejoutront, 
k5egayeront devant Dicy ; & 
real uont de joye + 

neez & Dieu, pſalmo. 
fiet fon Nom : ſurhaufſez celui 
qui eſt mont& ſur les cienx, de 
e- que ſon Nom cſt PFr:rnel,%e 
ous bgayez en fa preſence. 

5 [ee le pere des orpoelins, 
Ye juge dos veuves: Dieu v# 
a/haviracle de (4 Saintets, 
$ Oleu fait habirer en fa- 


| fille ceux qui 6royent ſeulets, 


| delivre ceux qui e:oyent en- 
inez; mais les reveches de- 
neurent En terre deferte, 
7 O Diev,quand tu marchois 
want ton pruple: quand ty 
Qeminois par le deſert, 


$ La terre trembla, meme- 


k cieux degourerent pour la 
freſence de Dieu 3 & ce moi 
& Sinai, pur la preſence de 
Du, le Dicu d'Ifra*l. 

9 O Dicu, tu as fait d'gou- 
ter la pluye & largeſle ſur ron 
teritage *'& g##and i! Ecoit re- 
au, tu las remis. 

lo Ton troupean s'y cft renu: 
tu xccommodes de tes Liens 
lAlige, d Dice, 

11 Le Seigneut a donne de- 


3 


Wot pacler ; les racfiageres de 
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bonnes nouvelles ont ere unz 
grande armee. 

12 Les Rois des armees $%en 
font tais,. i's s'en font furs : & 
cclle qui refidoit en la maiſon, 
a deparri le burin. 

13 Quand bien vous aurict 
couche entre les chenors arran« 
gez : ft ſert-m0us comme |es 
ailes d'un pigeon couvert d'ar- 
gent, & duquel 1-s ailes ont 
comme jauneur de fin or, 

14 Quand le Tout-puiffanr 
diſſipa les Rois en cer heritage : 
il devine blanc comme la neige 
qui eſt en Tſalmon, 

Is La monmtagne de Nicu 
eft un mont de Baſgan : un monr 
boſT1, un mon: de Baſcan. 

16 Pourquoy fautelez-vous 
contre mortagnes boſſues: D::1 
a defire cerre monragne pour 
y habicer, voire VErernel y de» 
mevrera 2 jamai$, 

17 Lachevaleiie de Di*:: [e 
contepar virge miller pay mill. 
ers redevh{cz: Le S2igneur + 
parmi eux,c / un Sinai en Sair- 
rcte, | 
13 Tu es monte en hart, ty 

as m2ne caprifs les prifonniers, 
tu as pris des dons pour diſtri- 
buer entre les hammes : & m6- 
mes as pri 1:s revecnhes, ahn 
qu'ils demeurent; as lie de i'Es 
ecrnel Dieu. 

19 Benir fort le Seigneur, [:« 
gel joarneilement nous come 
ble de (cs biens: Ie Diew Fort oft 
16:re delivrance. 

20 Le Drew Fort nous eſt 111 
Drew pour nous delivrer: & les 
iflues de la mort appartiennent 
2 Perernel le Scigneur. 

21 Certainzment Diey trank 

epercera le hif de (es enne 
mis: & le tommer de laper- 
ruque.de celuy qui ch-minc en 
ſs vices. 


L 3 22 Le 
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22 Le Sejoneur a dir, Je - 34 Attribuez force a Dj 
721 retourncr {es mrens de Ba- fa magnihcence eft ſur Ifradl ; & 
can: & les rai rcrourner du 1a force &s nutes, 
protond de la mer. 35 O Dieu, t# es redourt pour 

13 Afn que ton pied, en= tes Sanftuaires : Le Diew For: 
temble -la langue de res chiens d'Ifrae) eft celui qui donne force 
Cenfonce: dcaans le fang de res & puiflance au peuple, Berit 
ennemis, veire de chacun d'evx. ſort Dicu, 

24 O Dieu, ils ont veu res 
allures : les allures de mon Dies 
Forr, 9: eſt mon. Roy, au lev Priere du Sorr, 
Saint, 

25 Les chantres alloyen d2- 
vant, puls apres les Joucurs d'in. 
Qtrumens ; & au milieu les jeu- 


ncs filles ſfonnans cu rabourin, Ds vre-moy, 6 Dieu: ar 


Salvum me fac, Pl, LEIX. 


26 Beniffez Dicu & congre- les eaux me font eps 
pations : & le Seigneur, vous erees juſques 4 Vame, 
qu eres d&la fource d"lirael, 2 !e (yis enfondreen un bour. 

27 La Benjamin le petit a bier profond, auquel il "y « 
domine ſur eux, les principaux point ou prendre pied : fe ſuis 
de Juda ont ers leurs accable- entre au plus profond des equx, 
mens de pierres:; les principaux & le h! des eaux ſe d&bordant 
de Zabulon, & les principaux m'cmporre, 
de Nephthali. 3 je tuis las de crier, mon 

23 Tori Dieu a cydonr&+t2 goſier en eft afſeche : mes yeux 
force: Donne force, 6 Dieu, ru ſont defaillis , cependant que 
nous 85 fait cecl. }atteis apres mon wieu, 

29 Depuis ton Temple, qus 4 Ceux qui me haifſent ſans 
eft cn Jcruſalem: les Rois t'a- cauſe, paſſent en nombre les - 
meneront des preſens. cheveux de ma tere : & ceur 

30 Tance rudement les be- qui richent 4 me ruiner, & me 
wes ſauvages des roleaux, Paſ- ſont ennemis 2 faulles enſeignes, 
femblec des forts taureaux, avec fe font renforcez. 
les veaux des pevples, & ceux s Fay leur rendu ce que jc 
qui ſe montrenr partes de lames n'ayois point ravi : O Dieu, tu 
dargent : it a difſipe les peu- connois ma folie, & mes fautes 
ples 9s ne demandent que la ne te font point cachees, 
guerre. 6 O Seigneur Eternel des 

31 Grands Seigneurs vien- arinees, que ceuvx qui satten- 
dront d'Egypre : Cus ſe hatera dent 4 toy ne foient point ren- 
d'trendre ſes mains vers Dieu. dus honteux 2 cauſe de moy : 

32 Royavmes de la terre, queceux qui techerchent ne 6- 
chanrcz 4 Dieu: pſalmodiez au yent point confus & cauſe de 
S-igneur. moy, 6Dieu d'lirael, 

233 A celuy qui eſt monte. + Car pour l'amour de toy 
ſur les cieux des cieux Wancien- j'ay ſouffert opprobre : & ver- 
n2te : voila, il fait rerentir de gogne a couvert ma face. 
ia vox 11 ſon yehement, * 8 Je ſuis devenu &tranger 

mes 


” /Our, I 13. Jout . 
L Din, los fieres: &% un homme de 
 ; & [hors aux enfans de ma mere. 

*'* | 9 Car le zele de ra mailon 
zz mangE : & les blames de 
gx qui te blamoyent , ſont 
andex (ur moy. 

to Dont Jay pleure en j6'- 
ant 4 part moy : mals cela nya 
x tourne en blame. 

11 Jay auſſi pris un fac pour 


Yr. | xrement; mais je leur ay terv} 
ic dan. . 

12 Ceux qui ſont aths 4 la 

XK, bruyent contre moy : & 

# ſersde chanſons @ coux qui 

: ar pom A SAY y 

It eh. Iz Mais gant 2 MOY, MA 

me, wy $ ayrere 4 19Y, O Fic”. 

bour. | =: $ Dieu, !/ y 4 un remps «0 

, 19 bon plailr, ſein Je proce 


» ſujs | Gur de ta gratuire, 


14 Repor-moy : felon 1a Vee 


eur, | .; "——_ 
dang | Me ders Gelivrarce. 

ts Delivre-moy de la bour- 
mon | && que je n'y enfouare point * 
ex | 8 je lois delivre de cenx Gui 
que xe haiſſerit, & des caux pro» 

© } foades, 
fone 16 Que le fil des Eau fe do 
les .| b*-dant ue m'emporte point, X 
_ le gouffre ne m*cnglourt fe 
me | point: & que le puirs ac ferme 
& | pint ſa gueule fur moy. 

17 Erernel, exauce-moy, car 
je | 4a oratuice eſt bonne: rourne 
wy | wn viſage vers moy felon Ja 
os grandeur de tes corpaſſions, 


18 Ertne cache point ta face 
x» | Uwriere de ton fſerviteur, car je 
» fur en detrefſe; hate-toy, ex- 
£ auce moy, 
ls Approche-toy de mon a- 
me, rachere-la ; recoux-moy A 
, | cauſe de mes cnnemis, 
20 Toy-meme copnois mon 
| blane, & ma hoate, & ma ver- 
bogne : tous mes adverſaire; fon: 
evanrt OY « 
21 Opprobre ma compu 
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ceeur, dont je fuis languiffant ; 
& quand jay attendu - Guel. 
qu'un eut compaſhon moy, 
ze n'en aipoint ex : & quaucuns 
me conid:aflent, je n'en ay point 
auf rrouve. 

22 Qui plus eſt, :]s mnt don- 
ne di fect cn mon repas : & en 
ma foif ils m'ont abbruve de 
VIr.aigre. 

23 Que leur rable leur (cir 
en laqs devart eux : & ceo qus 
ot a pr0ipoire fear for? 1omrr. 
Cn Yuinc. 

23 Que ins vein tr vent te 
felt (eve *Iicuret, OG, \ i n'en 
puilſert vor: & ta) centinucl. 
JEMCNT CHACE CUTS FEWNKG. 

55 bhipan ron jn2ipnation fur 
ex : & uveTardeur de ta co» 
ivre et faihfle, 

26 Qure leur palais foir de- 
fele 3 & qil 7 arr aucun qui 
habire en leurs tabernacles, 

25 Car ils perſecutent celuy 
gue ww eveis frapt, & fonr leurs 
cortcs ds la douleur de cceux 
G20 1:1 avOis PAVIer. 

28 pers iniguirh ſur (cur Int< 
C1246: $&© quils n'enrent point 
en 12 puſtice. 

29 Quils fovent eff:ces dy 
livie de vie; & qu'ils ne f0- 
yent point Ecrirs avce les juſtes. 

39 Or moy, je ſui atil:;ge, & 
en doulevr : ra delivrance, G6 
Dicu, m'er.levera cn une hevre 
retraire. 

31 Jc loverai le New de Dieu 
en Cantique : & le magnirerat 
par louange ſolennel.e 

32 Ertcela plaira plus 2 I'Fe 
rernel: qu'un bozuf. rorre qu'un 
bouveau ayant cornes & ongle 
divilc. 

33 Le; debonnaires /e ver. 
ron, & 3'en tjomnront ; & vgs 

fre caur Vivra, 6 vers qui CEre 
ct«K Dieu. 
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34 Car VEterncl exauce les 
ſouffrereux : & ne mepriſe point 
les priſonnicrs. 

35 Que les cieux & la terre 
te loucnt: la mer, & tout ce 
qu: fe remue en icelle. 

26 Car Dicu dclivrera Sion, 
& edifiera-les villes de Juda : 
& on y habitera, & on la potle- 
Gera, 

27 Et la poſtetice de es ſer» 
Viteurs Vhefitera { & ceux Yui 
airent {on Nom (lemeureront 
ell elle, 


Degs in adjutoriam, Ph LKX, 


O 


aide. 

2 ye ceux-la foyent rous 
. honzeun & 10vgiſent, qui cer- 
chent mon ame ; & gue ceur 
4q«i prennevr plaibr 4 mon mal 
wwyent rchoutrz <£n ar: iere, & 
toyent conſue. 

3 Que ceux qui difent Aya, 
Ahz : returner ea arriere,pour 
te loyer dela home quiils mon 
faire, 

4 Que tous ceux quite cher- 
cheat Þ = & 'ejouiflent 
en toy : gue cenx qui al 
ment la delivrance que tu don- 
nes aux tiens, dicne redjours, 
Magnihe foit Dieu. 

$ Or (ub.je afiips & fayb 
frereux : O Dicu, avance-roy 
vers moy. 

6 Tu eg mon aide, & mon 
liberateur ; 6 Ercrne), ne tarde 


point, 


Neu harc-tei de me de- 
liveer: $ Diev, hirec- 
toi «ds wenir 4 mon 
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Le 14. jour, 


Priere du Matin. 


In tc, Domine ſperavi, 
Picau, LXXI, 


Ternel, je me ſus retire 
FE vers roy, que je ne fois 

jamais contus ; delivtes 
moy par ta juſtice & me recour; 
eicline toh ofcille vers moy, & 
me met d {lauvere, 

2 Sols moy pour un recher 
de rerraire, ann que je m'y puiſ. 
le retirer pour =p tu 
donne mand: ment de me mes 
tre @ fauvere: car tu 4 mon ro 
& ma fartereſſe. 

2 Mon Diey, delivre-moy de 
la main du m&hant: dela main 
du pervers,de celuy qui empire 
rout, 

q Carty es inen artente, Sej- 
gneur hivinal : & ma conhance 
«|cs nia jrunefle, 

s Vay ere app1ye fir ray dis 
le yeutre de ma marre © Celt roy 
Gui mas tire hors des entrailles 
de ma mere, ma lowyange eff 
continuellement de roy. 

6 Fay && 4 pluſieurs comme 
un monſtre : mais ty es ma Res 
me rerraite. 

7 Que ma bouche folr rem» 
plie de ra loiiange 1 & de ta mas 
gnificence pir chaque jour, 

Ne me rejette paint ay 
temps de ma vicitlefle : ne m'as 
bandonne point maintenant que 
ma for:e «ſt defaillie. 

9 Car mes ennemis ont parls 
de moy, & ceux qui Epient mon 
ame ont pris conſeil enſembie, 
difans : Dieu Ia abandonne, 
pouriuivez & le faififfez: car 
i ny 4 aucun qui le dcli- 
170. R 

10 O Dicu,ne reloigne point 
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Jour, | 14. jour. 
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dis 
oy 
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} 


| moy : mon Dieu, hate-toy de 
qzir 4 mon aide. 

11 Que ceux qui font enne- 
is de mon ame ſoyent hon- 
21x & defaillent ; & que ceux 
gl ent mon mal, (6- 
ext enveloppez d'opprobre, Sc 

C 

12 Mais moy jattendray to! 

pirs, & ajoureray A toute ta 


binge. 
13 Ma bouche racontera par 
Jucun jour ta juſtice, & la deli- 
mance que tu donnes aux tiens : 
ombien que je n'en ſGache point 
| nombre. 
14 Je marcherai en la force 
& Seigneur Eternel : je ramen- 
rai ra ſeule juſtice, 
15 O Dieu, tu nas enſeigne 
& ma jeuneſle : & juſques ici 
fi annonce tes merveilles. 
/ 16 Etencore juſqu'a Ia viel. 
eſſe, voire j#ſq#'4 la vieilleffe 
tute blanche, 0 Dieu, ne m'a- 
| kandonne point : rant que Jaye 
' annonce ton bras 2 cetre genera- 
ton, & ta puiffance A tous ceux 


- # viendront apres. 


17 Car ta juſtice, 0 Dicu, eſt 
kate cleyee parce que tu as 
fiir grandes choſes. O Dieu, qui 


' #ſemblable a toy. 


18 (Qui m'ayant fair voir 
pufieurs detrefles &© maux, de- 
rechef tu m'as rendu la vie: & 
mas fair remont-r derechef hors 
desabimes de ta terre. 

l9 Tu accroitras ma gran- 
deur; & derechef me conlo- 
leras. 


20 Auſh, mon Dieu, je te 
tlebrerai pour Vamour de ta 
verite avec inſtrument de la 
muſette : O Saint dIfratl, je 
- plalmodierai avec le vio- 


_ 21 Mes levres chanteront de 
PI quand je te pfalnodi- 
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eray : enſemble mon ame que 
tu auras rachetce. 

22 Ma langie auſh devifera 
par chacun jour de ra juſtice : 
parce que ceux qui pourcha'- 
{cnt mon mal, ſeront honteux. 


Deus jadicium. Picau. LXXI» 


Dien, donne tes juge- 
mens au Roy: & ta ju- 
ſtice au hls du Roy. 

2 Qr'il juge ton peuple juſte. 
ment: & <quitablement ceux 
des tiens qui teront affligez, 

3 Que les montagnes portent 
paix pour le peuple: & les cd- 
reaux en juſtice. 

4 Quill face droit aux afi- 
vez dentrele peuple 2 qu'il de- 
livre les enfans du Guerin, 
& qu'il froifle Voppreſleur. 

s Ils te craindront rant que 
le ſoleil & la June dureront : par 
tous ages. 

6 1] deſcendra comme pluye 
ſur le grain: & comm2h ment 
pluye ſur Therbe tauchce de 1a 
terre. 

7 Le juſte fleurira en fon 
temps: & uf y aura abondance 
de paix, juſqu'2 ce quiln'y air 
plus de lune. 

8 Memes il dominera depuis 
une mer juſqu's Vautre : & dv. 
puis le fleuve julqu'aux bours 
dela terre. 

9 Les habitans des deferts (& 
courberont devant luy: & (es 
ennemis lecheront la poudre. 

10 Les Rois de Tarkgis, & cs 
Ifles !/sy prefenteront dons : Jes 
Rois de Sqgcba & de Scha tsy 
apporteront des preiens. 

13 Tous Rois auih ſe.profter. 
neront devant luy : toutes nx- 
rions luy (erviront. 

12 Car it delivrera le fouf- 
freteux criant # l#y : & | a4RMi- 

L $ Ee 


2 TO 
9+, & 1/41 043 na pertenne qui 
HHP / pc qu 

I3 Il aura compaſſion du che- 
tif & toutfrercux : & metrra i 
ſauvere les ames des fouffr. teux 

T4. Il carantira leur ame de 
do] E: de vtolence : & eur ſang 
$-ra prcecieux devant les yeux 
C'iccluy. 

15 Il vivra donc, & on luy 
donnera de lor de Sgeba : & 
&ra-t'on requete pour fuy con- 
tinucllement. 'Et on le benira 
pour chacun jour, 

16 Etant ſemee cn la terre 
ar fommer des m.ontagres une 
poignee de froment : fon fruit 
emenera bruit coirme le Liban, 
& les bommes flevriront par les 
villes, comme I'herbe dela terre. 

17 $on renom durera & tol'- 
jours, ſon renom ira de pere 
en fails rant que le ſoleil durera : 
& on ſera benit en luy :-togres 
nations Je renommeront bien- 
heureux. 

13 Benit ſoit PEternel Dicu, 
!e Dieu d'Iſrael : qui fair {cul 
choſes marveilleuſes. 

19 Benit ſeit auſſi cternel- 
lement ic Yom de fa gloire : & 
que toute la terre ſoit remplie 
de 1a gloire. Amen, voire Amen, 


Priere du Sor. 


Auan bonus iſrael. 


Pleau, LEXIUI. 


Uoy que ce ſoit, Dieu eſt 
bun A Ltrael:; afſavory 
, A ccux qui ont nets de 

«QUT. 
2 Or quant a moy mes pieds 
m'o:c prelque fille &X nes en 
a<omie rien 7:54 owe 345 nas 


0 Fl 
do) 6 of {T's 


+ « 
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Le 14. jou, | 
3 Car Pay porte envie ayy 
inſenſez ; voyant la proſperi:; 
des m#chans. 

4 D'zutant qu*s »'y 4 PCint 
d'etreintes en leur mort: wa;; 
leur terce eft en ſon entier, 

s Il: nahannent point com. 


me les auires hommes : & ye 
ſon point batus avec les autres 
hommes. 

6 Pour cette cauſe orgueil les 
environne comme un c 
& accoutrement de violence les 
COUVIe. 

7 Les yeux leur fortcnt de. 
hors2 force de graifle : ils ſurpa(. 
ſent les defleins de leur cur, 

8 ls ſont pernicicux, E par 
lent malicieuſement d'opprimer ; 
& parlent comme haut-mouter, 

9 Ils mettenr leur bouche aux 
cieux: & leur langue trotte par 
toute la terre. 

10 Fr partant ſon peuple en 
revient-Ia : quand on leur fair 
ſaccer Veau I plein verre. 

12 Er dilent, Comment le 
Dies fort auroit-il connoiflance: 
& y auroit-il connoiflance au 
Souverain? 

12 Voila, ceux-ci ſont me 
chans, & &tans a leur ai(e en ce 
monde, ils acquierent de plus 
en plus des richeffes : quoy 
que ce ſoit, c'eſt en vain que 
Jay nettoye mon caxvr, & que 
jey lave mes mains en inno- 
CEnce. 

13 Car Jay &r& barn jour- 
nellement : & mon chariment 
revenoit tous les matins. = 

14 Mais quand jay dit, Fen 
patlerai ain : voila, jay & 
deloyal 2 la generation de tes 
enfaus, E 

15 Toutesfois Pay rache 4 
eonnoure cla: mas il m'a ſem- 
ble fort ſachcux, 

16 Juſques 2 ce que je fois 

entre 


| | 
Jour [t I 4» Jour. 
| ers aux SanQuaires du Dies 


hens fort: & que Jaye conhidcre la 
* | {de telles gens. 

. | 19 Quoy que ce loir, ru les 
FA 4 mis en lieux gliſans; tu les 
- " |{5romber en precipices. | 
x 1$ Comment ont-ils 6&6 dc- 
&> ruits ain! un en moment : 
auty,;  omment ſfont-ils defaillis, ont - 

is ecs conſumez d Epouvante- 
» nent ? 
= iy 19 Is ſont comme un ſonge, 
ark qund on seſt reveille : Sci- 


meur, tu mertras en mepris 
t de. Fu refſemblance, quand tu te 
xeilleras. 


_ 20 Or quand mon cur $Sen- 
par uprifſoir : & que je me tour- 
ner:  Neftols en mes reins. 

21 Lors j'etois abbruri , & 
ax | izrols aucune connoiflance : 
par | fevis une grofle bere en ron 

eudroit, 
en 22 Je ſeras done tottjours a- 
fair horfer tu m'as pris par la 
nain droite. 
ſe 23 Tu me conduiras par ton 
ce: nkil; & puis me recevras en 
au ws 


| 24 Quel awtre ai-je au ciel? 

a | «0ai-je pris plaifir en la terre 
rien autre quen toy, 

25 Ma chair & mon cur 

_ toyent defaillis : mais Dieu 

o | #le rocher de mon cour, & 
mon partape A to'1jours, 

26 Car voila, ceux qui $e- 
lignent de roy periront : tu 
 Fetrancheras rous ceux qui fe 
&dauchent de roy- 

27 Mais quant A moy, d'ap- 

de Dieu ef mon bien: 
oy afſis ma retraite (ur le Sei. 
pneur Erernel, afhin que je ra- 
cone tous tes OuVTages. 
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Ut quid Deis ? LRAIV, 

() Dicu,pourquoy N97 As 

tu rejettez pour jamais : 

& pourquoy fume ta na- 

rine contte les troupeau de ta 
pature ? 

2 Aye fouvenance de ton 
aſſemblee: ge tu as acquiſe 
d'anciennete. 

3 Tu res viadiqu# cette 
— de Sion, en laquelle 
tu as habite : pour etre la por» 
tion de ton heritage. 

4 Avance tes pas vers les m2- 
ſures de perpetuclle duree: Fen. 
nemi a tout mis 2 mal au fainr 
Iicu. : 

5 Tes adverfaires ont rup\ 
au milicu de tes ſynagogues : 
ils y ont mis leurs enſcignes 
pour enſeignes. . 

6 La ſe faifvir voir un chacur 
ramenant contrement les haches : 
2 travers le bois entrelace. 

7 Et maintenant avec cot» 
gneees & marteaux : ils briſent 
enſemble ſes encaillurey, 

$3 lls ont mis ea feu tes Sar.» 
f tuaires: & ont pollus le pt- 
villon dedie 4 ron X>m, Pabba- 
fans par terre. y 

9 Ils on: dit en leur caur, 
Saccageons les rous enſemble : 
ils ont brile routes les fſyr.2- 
gogues du Diu Fort ſar 11 rerie, 

10 Nous ne voyons plus nos 
enſeignes, 'lny a lus de Pic. 
phere : & n'y a aucun 272 1.045 
qui ache juſyues a quand. 

11 O Dew, juſgues A qrand 
uſera de blame Vadverfiire ; Tere 
ner depitera-t'i} :90 Nom 4 jo. 
mais ? 

12 Pourquoy retirer-tu 1a 
many: voiie ta dextr? ? cone 
ſume-'es, la retirant du milien 
de ton (ein, 
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13 Or Dieu eft mon Roy des 
les remps jadis: failant dclivrance 
au milicu de la terre, 

14 Tu as fendu la mer par ta 
force: tu as caſle les teres des 
balcines ſur-les eaux, 

15 Tu as brife les tetes de 
Leviathan: ty Vas donne en 
viande au peuple des hahitans 
des deſerts. 

16 Tu as ouvert la fontaine 
& le torrent: tu as defſeche les 

ofles rivieres. 

t7 A toyeſt le jour, atoy eſt 
lanuikt: tu as &abli la lumiere 
& le ſoleil. 

18 Tu as poſe toutes les li- 
mites de la terre: tu as forme 
Feſte & Vhiver, 

Is Aye ſouvenance de ce 
point, ge Vennemy a blame 
I'Eternel : & gw%on peuple infen- 
{ a depire ton Nom. 

20 N' abandonne point a la 
troupe de zelles gens, IT ame 
de ta tourrterclle : n* oublie point 
2 jamais la troupe de tes af- 
fligez. 

21 Regarde A #0» alliance: 
car les licux tenebreux de la ter- 


re ſont remplis de cabancs ce 


violence. 

22 Que celuy qui eſt foule, 
ne Sen retonrne confus; que 
Vaflige & le fouffreteux louens 
tron Nom. 

23 ODiey, leve-toy, debatrs 
'"ma cauſe: aye ſouvenance du 
blame qui r'eft fair journelle- 
ment par Pinſente. 

24 Noublie point Ia crierie 
-de tes adverſzires : le bruit de 
ceux Qui Selevent contre toy, 
more cominy<liement, 
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Priere du Matin, 


Confiteboy tibi, Pleau, LKXV, 

Dicu, nous t'avons 

() lebre: nous Cavons ce. 
lebre. 

2 De fair ton Nom nows «teit 
prochain : on a reconte tes mers 
velll:s. 

3 Quand Javray accepts 
Paſſignation : je jugeray droi- 
temcnt. 

4 Le pays Yecouloit & toys 
ceux qui y habirent : mais ſay 
affermi ſes pilliers. 

5s Pay dir aux fols, ne faites 
point des fols :- & aux mtchans, 
N'elevez point la corne. 

6 N'e'evez point v6tre cone 
en haut : & ne patclez point avec 
un c&ur endurci. 

7 Car le ſurhaufſement ne 
vient point d'Orient, ni d'Occi. 
dent : ni du deſert. 

8 D'autant que c*ft Dieu qui 
gouverne : il abaiſſe Pun, & ele- 
ve Pautre, 

9 Meme 1! y & une coupe en 
la main de 1I'Eternel, & le vin 
rougitdedans ; il eſt plein de mi- 
Xio, & il cn verſe. 

10 Certainement tous les me. 
chans de la terre ;en ſucceront & 
boiront les lies. | 

11 Mais moy, en feray recit 
a toljours': je plalmodieray au 
Dicu de Jacob. 

12 Er je retrancheray tou- 
tes les cornes . des mechans: 


mats les cornes du juſte ferout 
ſurhauſſes, 
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ww in Judas. Pleau. LXXVI. 


leu eſt connu in Judee : 

[ ſon renom eſt grand en 

Iſrael, 

2 Er fon tabernacle eſt en 

wlem: & ton domicile en Sion. 

3 Lail a rompu les arcs etin- 
ans; le bouclicr, Vepee & la 
waille. 

4 Tu es replendiflant & ma- 
jbque : plus que les montagncs 
ravages. 

5 LE ecbaies de cazur ont 
atdepouill.z: ils ont ſommeil- 
klear fone, & pas un de ces 
lommes vaillans n'a crouve ſes 


—_— 


Nains. 
| $ ODieude Jacoh, charriag? 

k chevaux ont ©re afloupis: 

tu les as ranſez, 

1 Tu es terrible, roy: & qui 
pourra ſubſiſter devant roy, des 
we ton ire __ ? 

$ Te as fait outr des cicux 

 joement* lacerre en a Cu peur, 
&seſt re:tue coye. 

9 Quand tu te levas, 0 Dieu, 
pour faire jugement : pour de- 
liver tous les debonnaires de la 
terre. 

lo Certainement la colere 
| & Thommie retournera 2 ta 
louange : tu troufleras le reſte de 
« coleres, 

it Voucz & rendez wvos 
wx 24 VErerncl votre Dieu, 


ws tous gus &res A Ventour de 
yy: & qu'on apporte des dons 
u Redoubrable. 

12 Il vendange Veſprit des 
conduQeurs des penples : i! eft re- 
Wutable aux Rois de la terre, 


Les Pleaumes. 


253 
Voce mea ad Dominum. 


Pleau. LXXVIL. 


A voix #addreſſe 2 Di- 
eu, & jecrieray: m2 
voix £adreſſe a4 Dicu, 


& il m'ecoutera. 

2 Tay cherche le Seigneur au 
jour de ma derrefſe: ma playe 
couloit durante la nui&, & ne 
ceſloit, mon ame refuſoirt d'etre 
conlolee. 

3 J avois ſouvenance de Dicu, 
& me rourmentois : je me. 
nois bruit, & mon efprit &toir 
tranh. 

4 Tu avois retenu les veilles 
de mes yeux : j'etois erourdi, & 
ne pouvois parler. 

5 Je penſois aux jours d'an- 
ciennete: & aux ans des fiecles 
paſſe, 

6 Il me ſouvenoit de ce que 
je ſongeois de nuit: je menois 
bruit en mon cxur, & mon 
eſprit cherchoit diligemmentr, 
diſant, 

7 Le Seigncur mail de- 
boure pourto'1jours ; & ne pour- 
ſuivra-t'il plus 4 avoir pour a- 
oreable ? 

8 $a pratuice eſt elle faillie 
pour jamais : fon dire a.til pris 
tin por tout age ? 

9 Le Dies Fort a-t'il oub'ie 
davoir pirie: a-vil refferre par 
courroux ſes compathons ? 

10 Puis jay dit, Ceft bien ici 
ce qui m'affoiblit: mais la dex- 
tre du Souverain change. 

11 Pay ca ſouvenance des ex- 
ploirs de PErernel : mememenr 
Jay eu ſouvenance de tes mer» 
veilles de jadis. 

12 Er Yay medite toutes tes 
ceuvres:& deviſe de tes exploits, 


diſant, 
13 © 
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13 O Dieu, ta voye cft au 
S:n&tuaire: qui eſt le Dieu Forr, 
grand comme Dieu ? 

14 Tu es le Drew Fort qui 
fais merveilles : tu as rendu no. 
xoire ta force entre les peuples. 

15 Tu as recoux ton peuple 
par fon bras: afſavoiy les en- 
fans de Jacob & de Joſeph. 

16 Lcs caux t'on*: veu,o Dieu, 
les caux t'ont veu & ont trem- 
ble : memes les abimes ont etc 
emeus. 

17 Les nutcs ont Epandu in- 
ondations d'eaux ; les nues ont 
fait retentir {ear ſon : auſh rcs 
traits ont trotte ga & 1a, 

18 Le ſon de ton tonnereetoit 
en la rondeur de Carr : les &- 
clairs ont eclaire, la terre en a 
&te emcue, & en a tremble, 

Is Ta voye « et par 
mer, & tcs (cntiers & proflcs 
eaux: & 11 tcs traces n'ont 
point ete connues. 

20 Tu as mene ton peuple 
comme un troupeau : ſous la 
conduite de Moyle & d'Aaron, 


Priere du Soir. 


Attendite, popule, PLLXXVIIL 


On peuple, ecoure ma 
Loy : enclinez vos 0» 
reilles aux patoles de 


ma bouche. 

2 'ouvriray ma bouche en f:- 
militudes:- je degorgeray les 
choles notabl:s des reinps an- 
Clens, 

Leſquels nous avons outs 
& entendues : & qe nos peres 
nous Ont racontees. 

4 Nous ne les celerons point 
a leurs enfans, qzi raconteront 
les louanges de VEterncl a ha 
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s Car il a &tabli le tems. 


gnage en Jacob, & a mis 
Loy en lirael : rouchane lefquel; 
il chargea nos peres de le 
faire entendre 4 leurs enfans, 

6 Afin que la generation qui 
viendra apres les conn't: afſa. 
voir les enfans gus naitro. 
yenr. 

7 Et qu'ils ſe miſſent en de- 
voir : de les ranconter 2 leurs 
enfans. , 

s Fr qu'ils mifſent en Dieu 
leur confiance : & n'oubliaffent 
point les exploits du Diew Fort, 
% gardaficnt fes commande. 
mens. 

9 Et quiils ne fiſſent point 
comme leurs peres, une gene. 
ration reveche & rebelle : gene- 
ration qui n'a point range fon 
cur, & de laquclle Veſprit n' 
point ErE loyal au Dies Fort, 

10 Les enfans d'Fphraim ar- 
mecz, d'entre les archers : ort 
tourne le dos au jour de la bz 
raille. 

11 Ils n'ont point garde I's. 
liance de Dicu : & ont refuſe de 
cheminer ſelon (a Loy. 

12 Et ont mis en oubl ſes 
exploits: & fes merveilles quil 
leur avoit fait voir, 

13 ll a faitdes miraclesen [a 
pretcnce de leurs peres : au pays 
d'Fgypte, au terrirovire de 
Tiohan. 

14 Il a ferdua la mer, & les 
a fair paſſer au travers: & a 
fait arrerer les caux comme un 
mMOonceau. 

15 Ft les a conduits de jour 
par la nuee: & la nuie par une 
lumiere de feu, 

16 11 a fendu les rochers 
av deſert; & leur a donne a- 

bondam: 
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apres : ment & boire, comme 
vat w_ puiſe des abimes. 
{ 17 Er a fair fortir des ruil- 
temoi. | (x de la roche : & en a fait 
tis [2 | couler des eaux comme des 
elquel; jineres. 
Is ls "g Toutesfois ils continue» 
ns. rat 4 pecher contre luy : irct- 
n qui mnt le Souverain au delerr. 
: aſa. 19-Ft tenerent le Dies Fort 
aitro. @ leurs cazurs: en denandant 
vande 2 leur appetit- 
1 de- 20 Ft parlerent contre Dieu, 
leurs $dirent: Le Dies Fort nous 
» prurroit-il dreſſer une table en 
Dieu deſert ? 
flen 21 Voila, il a frappt# le ro- 
Fort, ther, & les eaux en {ont decou- 
inde. tes, & les torrens ſont fortis a- 
bondamment : mas pourroit-il 
int aſi donner du pain appreteroit- 
ne {hien de la chair 2 fon peuple ? 
nc 22 Er partant TEternel les 
lon gant ouis ſe colera grande- 
na | ment: & le feu s'embraſa con- 
me Jacoh, & ſon ire auſh monta 
a=  cncre Ural. ; 
nit 23 Parce quiils r'avoient 
& | point creu A Dieu: & ne &e- 
vent point afſeurez de 1a deli. 
2” | mance. 
le 24 Combien qu'il etit donne 
| cmmandement aux nues d'en- 
's _ hat: & ouvertles portes des 
25 Frquiils elit fair pleuvoir 
1 I wanne ſur eux, afin qu'ils en 
s 


mang-afſenr: 8& leur elit donne 
le froment des cieux. 

i 26 Tellem:nt que chacun man- 
reoie du pain des puiffans : car 
I leur avoit envoye de la vian- 
de  ſurſance. 

27 I] emeut le vent d'Ocient 
# cieux: & amena par fa force 
le vent du Midi, 

28 Fe fit pleuvoir ſur eux 
& la chair dy comme poudre : 
& de la volaille ayant aile dr# 
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comme le fablon de la mer. 

29 Et la fir tomber au milieu 
de leur camp : & a Fentour de 
leurs pavillons. 

30 Er ils en. mangerent, & 
furent bien fort ſoulez , t<lle- 
ment qu'il accomplit leur fou- 
hair: ils n'en avoicnt pas encore 
perdu leur envie. 

31 Leur viande eroit encore 
en leur bouche, quand Tire de 
Dieu monta contr'eux,& il occir 
les plus gras Pentr*cux: & abba- 
rit les gens d'tlice d"I{rael, 

32 Avec tout ceha, ils peche- 
rent encore: & rajoitertnt 
point foy a ſes merveilles. 

33 Ceſt pourquoy il conſu. 
ma leurs jours mak, Mir : & 
leurs ans hativement, 

34 Qvand il les mettoit a 
mort, alors ils le requeroyent : 
& le retournoient, & cherchoi- 
entle Dies For: des le matin, 

35 Et avoient ſouvenance 
que Dieu ereit leur rocher : & 
que le Diew Fort & Souverain 
err celuy qui les recouroit, 

36 Mais ils faiſoi:nt beau 
ſemblant de leur bouche : & tuy 
mentoient de leur langve. 

37 Car leur cur netoit 
point droit envers luy : & ibs 
ne furent point loyaux en ſon 
alliance. 

33 Toutesfois ly qi eſt pi- 
toyable, fur propice a leur ini- 
quitE : tellement qu'il ne les d&- 
truifit point, 

39 Mais il revoqua fouvent 
ſon ire: & iln'emeur point toute 
ſa fureur. 

40 Et il eut ſouvenance qu'ils 
erorent chair : & un vent qui 
paſſe, & qui ne revien point. 

41 Combien de fois Fonr-ils 
irrite au deſert? & combien de 
fox Vont-ils ennuye au lieu inha» 
birable ? 

42 Car 
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2.56 
42 Car coup ſur coup ils ren- 
toyent le Dies Fort : & borno- 
yenr le Saint d Iſrael. 
43 1k n'ont point eu fou- 
veuan'e de fa main: ni dw jour 
auquel il les avoir delivrez de 
la main de celuy q1i ls affli. 
geoir. 

44 De celuy qui avoir fait 
ſes fignes en Egypte: & fes 
minds au territoire de Tio- 
han, 

4s Et avoit tourne en ſang 
leurs rivieres & leurs ruifleaux : 
afin quils n'en peuſlent hoire. 

46 Er qui avoit envoye con- 
t*eux une melee de betes qui 
les mangerent : & des grenouil- 
les qui les derruifirent- 

47 Et qui avoit donne leurs 
fruits aux vermiſleaux : & leur 
travail aux ſautcrelles. 

48 Er qui avoir detruit leurs 
vignes par grele : & leurs ſy- 
comores par orage. 

49 Et qui avoit livre leur 
berail 4 1a grele : & leurs trou- 
peaux aux foudres Etincelan- 
res. 

5o Qui avoir envoye ſur eux 
Pardeur de ion ire, grande co- 
lere, indignation & detrefle : 
gui ſont un envoy de mefſagers 
de maux. 

51 Qui avoit drefle le che- 
min 4 ſon ire, & navoir point 
retire l-ur ame de la mort : & 
qui avoir livre leurs bees a la 
mortalire. 

$2 Et qui avoit frape tout 
premier.ne en Egypte: & les 
premices de Vig ieur & taberna* 
cles de Cam. 

53 Qui avoir fait partir (on 
peuple comme des brebis : 8 
qui Vavoit mene par le deſert 
comme un troupeau. 

54 Er les avoit conduits 
{eurement, & fans quiils euf- 
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Le 15. jour, 
ſent aucune frayeur : 1 ol la 
mer couvrit leurs ennemis. 

$5 Depuis les ayant intro. 
duits en la contree de (a ſain 
retE : afſavoir en cette mon. 
tagne, ge ſa dextre a con- 
que. 

56 Et ayant dechaſle les na. 
rions de devant eux : leſquel- 


les il a fait romber en lot dhe. { 


ritage, & ayant fait habiter les 
tribus d'I{rael es tabcrnacles &- 
cellcs. 

$7 Encores ont-ils tents & 
ifrit- le Dieo Souverain : & n'ont 
paint garde {es convenances. 

£8 Mais ils {e font reculez en 
arricre, & ſe ſont portez deloy. 
aument, comme leurs peres; 
ils ſe font renverſcz comme un 
arc qui rrompe, 


$9 Et Tont provoque 2 cour- | 


roux par leurs hauts lieux: & 
'ont emeu 2 jaloulic par leurs 
images tal.[ees. 

60 Dieu Va out, & Set gran- 
dement colere; & a pris fort 
2 dedain Ital, 

61 Dont il a abandonne le 
pavillon de Sgilo : le tabernacle 
auque! i] habiroit entre | les 
homes, 

62 Et a livre en captivite ia 
force : & {un ornement entre 
les maias de ['adverſaire. 

63 tr a livre fon peuple 4 
l'epee : & Y&eſt grandement co- 
lere contre ſon heritage, 

64 Te fru a conſume leurs 
gens delite : & leurs vierges 
n'ont point ere loutes, 

65 Leur Sacrihcateurs ſont 
tombez par Vepee: & leur 
vefvesn'en ont point pleure. 

66 Puis le Seigneur s'eſt re 
veille comme vn quiſe fiten- 
dormi: & comme un puiflant 
homme qui Secrig ayant encore 
le vin en tee, 


67. Et 


—_ 
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| 16. jour. 


67 Er a frape ſes adverſaires 

y derriere : & les a mis en op- 
perpetuch. 

G Ns ak il a dedaigne le ra- 

"i Female de Joſeph, & n'a point 


mon. . , . 

wii 1a tribu d'Ephraim. 

NM \ (9 Mais il a choifi la tribu 
's na. {#Juda: 1a montagne de Sion, 
qucl. lle il ame. : 
the. 20 Et a bari ſon SanQuaire 


ame batunens haut Elevez ! 
t comme la terre qu'il a fondte 


rs 
e,11Rka ehoifi David fon fer. 
Yon; eur 3 & Va pris dei parcs des 
S. ' 11 Er dela ol il Galvoir les 
cloy yk —__ F. 26 ame. 
_.* {« pour panre Ja on peu- 
op FT ſon heritage. a 
: 13 Auſhi les a-ti] repeus felon 
[leprize de fon capur 3 & les 
{ conduits par la (age conduice 
on | wales: 

' 


Our- 


ran« 
fort 


| Prieve du Matin, 
| Div wenerunt, Dt, LYXIN. 


le 

_ Dicu les nations (ont en« 
& 1\ J trees en ron heritage: its 

FF: ant pollu le Temple de ra 
i finer, % on mis Jerutalem en 

Te  Mneeauy de pievyes, 

2a jt Ils ant donne ley corps 


wry de res (erviceurs pow vis 
We aux oifeaux des cieux? 
k eair de tes hien-ai!mcy aux 


urs hex dc la rorre. 
5 { 31k ont epandu leur (arg 
'S mve eau a lentour de feruta- 


* Wm! & il n'y avert perſonne 
ur wile enſeveliſt. 
4 Nous avons «te en opprobre 
ins voilins :, en mocquerie & 
nement 4 cevux gu halt- 
'M autour de nous. 
; $ Juſques 4 quan, © Ererncel, 


E | 
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re courouceras-tu 2 jamais: ta 
jaloufie sS'embraſera-r'elle com- 
m2 un feu? 

6 Epansta feureur ſur les na» 
tions qui ne te conroitlenc 
point: & ſur les royaumes qui 
n'invoquent point ton Nom, 

7 Car on a devore Jacob: 
& on a dc<(ole fon plaiſant lo+ 
gis. 

8 Ne nous ramentoi point [:s 
iniquites par ci«devant commulcy 3 
que tes compailions 19us previs 
ennent hitivement : car nous 
ſmmes devenus fort chetifs, 

$ O Divy de narre delivrance, 
aide nous, pour Vawour de la 
gloire de ron Nom, & nous re« 
coux: & ſois propice a nos pe« 
ches pour l'amour de ron Nom, 

19 Pourquoy diroyent les nas 
tions : On et leur Dieu. 

11 Que Ia vengeance du 
ſang de tes fervireurs, qui a 
&e repandu! foi manifeſtee par» 
wi les nations en n6cre pre» 
ſence, 

12 Que le gemiſſement des 
prifonniers vienne juſquien 2 
preſerice : preſerve ſclon la 
grandeur de ta puiſſance ceux 
qui fone je voiies 4 la more. 

13 Ft ren 4 nos voiſing en 
leur ſein ſept fois au double leur 
blame: duyuel ils ron blame, 
Scigneur. 

14 Mais nous, ron peuple, & 
le rroupeau de ra pature, te ce- 
lebierons 4 ratjuurs d'ape en 
age : & raconteranrt ta lovange. 


Qui reg1s Iſratl, Pf. LXSS. 


OT qui pais lirae}, prets 

| [oreille, toy qui mens 

Joſeph commu un trov- 

peau : toy qui es atlts entre les 

Chcrubins, tay reluire mt Iplen- 
deur 

2 Mics 
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2 Mets en evidence ta puil- 
fance au devant Fphraim, 
Bcnjamin, & Manafle : & vien 
pour ndrre delivrance. 

3 O Dieu, ramene-n2us ; & 
fay rcluire-ta face, & nous ic- 
rons delivrez. 

4 O Erernt], Dien des ar- 
mees : Juiques 2 quand fyme- 
ras-tu contre la requete de ron 
peuple ? 

S Tu les as repeus de pain 
de larmes : & 1s as abbreuvor 
de pleur a grand' meſure, 

6 Tu nous ns pour debat 
entr2 nos voiſins : & nos cnne- 
mis ſz riocquent de nows Cl3- 
rr CUX, 

7 O Dieu des armecs, rame- 
ne-nous: & fay rl ire ta face, 
& nous ſerons delivrez 

8 Tu avois tranſports une 
vigne hors d'Epypte : tu avois 
dechaſle des nations, & Vavois 
*plantee, 

9 Tu avois prepare /a place 
9 qe Ys 62. - ps 
ke 44441 CUIE 5 Oh ZUY AVOLS Lat 
prendre racine, & elle avoir 
rcwpli la terre. 

lo Les montegics etoyent 
couvertcs de fon cmbre :; & ſes 
ramcauy. eroyent comme hauts 
cedres. 

it Elle avoit erendu es 
branches juſques 4 la mer : & 
{es jetrons delves au fleuve. 

I2 Pourquoy as-tu rompu f:s 
cloifons : de forte que tous les 
paſſans en ont cueilli les rai- 
ſins? 

13 Les fangliers de la forer 
Fort derruite : & routes fortcs 
de beres {tuvages l'ont brou- 
re. 

I4 O Dieu des armees, re- 
rourne je te prie, repgarde des 
cieux: & voy, & vitlite cette 
Vigne, 

Is Ectle parterre que ta dex- 
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tre a plante ! & les provins que | 10 
tu t'cs fair deveny forts, 7 

16 Elle ef brilee par fey, 


Fd . f 
elle ef retranchee : ils periſſ{ - 
des que tu te montres pour les | 11 


tanſer. Jeu, 
17 Que ta main foie ſir yp 
homme de ra dextre,& ſurle hl; | 
de } homie, que tu res fortific, © 
18 Fr nous Ne nous recule. | 12 
rors point arricre de toy: rens. {out 
nous la vie, & nous 1nv0que. 'u21 
rons t911 Nom. ly 
19 O Frernel Dieu des ar. {a} 
mees, ramene nous: O fay lui. lon 


re ra face, & nous ſerong ds. |, 
livrez. 4 
Exaultate Deo, Ti. LXXKX1, = 


Hantez gayement & Dieu | 1p 
( n%re force; jettex cis | jay 
dejouſtznce au Dieude 

Jacob, 
2 Entonnez le cantique, baik | 14 
lez le tabour : & le violon pla ol, 


fart avec la muſerre. 


3 oONNEZ 44 tromperre En 2 | 1} 
nouvelle lune : en la folcnnit 
pour le jour de norre fete, bei 

4 Car Ceſt un ſtatut Alliiadl: | yp, 
wre ordonnance du Dicu de | 


cob. #4 
5 Il erabli cela pour temc- 
gnage en Joſeph, lors qu'il ſoni 
a Fencon:re du pais d Egypre: 
ens j out un langage gue je nel- 
tendois pas, [eque! diſort, 
6 Tay foftrair ſes &paile 
de la charge : & ſes mains a 
ere retirees arriere des pots | , 
7 Tu as crie etant en ® | 
rreſſe, & je rien ai retire: 8), 
tai repondu &rant en 1a & 
chette du tonnerre. | ; 
8 le tay ſonde auprs@ || 
eaux de Mcriba. 
9 Diſant, EcoutC, m_ = 1-4 
ple, je re ſommierai ; Iſrael, 0 
tu m'ecQutois ! 


101 


Jour, 16. joar. 


ns que | 10 1] n'y aura poinr parmi 
«de Dieu errange : & tu ne 


ar fey, |, as point devan Ics 
erifſent \jeur des crrangers. 
our ls | 1 Je ſus VErernel ton 

. ſev, qui t'ai fair monter hors 
oit ſir | pais d'Egypte : ouvre bien 
urle hls jyande tra bouche, & je Tem- 
ortife, lay. 
recule- | 12 Mais mon peuple n's point 
7: rens- {kours ma voix : & Liracl ne 
VOQUes [yz point eu & gre. 

13 Dont je les ay abandon- 
des a+ {x23 la durete de leur cazur t & 
ay lui. ont chemine ſelon leurs con- 
Ns de. | fil 

1, O fi mon peuple mVedr 
koute : ſo Iſrael ett chemine 
; (0 mes VOyes ! 

1s Veuſfſe en un inſtant ab- 
ltu leurs ennemis : & euſle 
wurne ma main contre {eurs ad- 
reſaices, 

* | 14 Ceux qui haifſent VEter- 
* |, luy euffent menti ; & leur 
. | temps elit Er5 A toujours, 

17 Et Piew Veit repeu d- la 
meelle dn froment: Er je r'eufle, 
'. ., | #., raflafie du miel decowlant 
* | Elaroche, 


| 
emcl- 
form 
yore: 
n'en- 
2aules 
35 Out 


Priere du Sor. 


Dems t:tit. Pf, LXX XU, 


leu aGfiſte en l'afſemblce 
du Drew Fort : il juge 


av milicu des Juges. 

nd | *. Juſqu:s & quar.d jugerez- 
; & 4 be ome & aurez-vous 
| gurd 4 Vapparence de la per- 
1+ ome des mechans ? ff 


« & | , 3 Faites droit au cherif, & 4 
"phelin : fa'res juſtice a laf- 

xev lice & au pauvre. 

66 |, + Recourez le cherif & le 


eteux : & les delivrez de 
10 1 "rain des mechan, 
| 
| 
j 
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$ Ils ne connoiflent, ni n'en- 
tendent rien ; ils cheminent en 
tenehres : tous les fendemens de 
la terre ſontebranlez. 

6 Pay dit, Vous etes Dieux : 
& vous &tcs rous enfans du Sou» 
verain. 

7 Toutcsfois vous mourrez 
comme des hommes : & wow 
qui &es lcs principaux, cherrez 
comme un aurre. 

8 O Dieu, leve-toi, juge la 
terre ; car tu hericeras de routes 
les nations. 


Dexs,quir femils. Þ1. LNNXTT, 


Dieu, ne to ten point 
coy, ne te tais point; oC 
ne re repole pius, © 


Die Fort, 

2 Car voici , tes ennemis 
bruyenc : & ceuxqui te haiſſenc 
ont leve la xere, 

3 Jls ont conſul:e fnement 


en ſecter contre ron peuple : & 
QNgtIrena cOalett a Penconere Ae 


ceux ap ſe (ont retirez vers toy 
pour ſe cacher. 

4 Ils ont dir, Vencz, & les 
derruifons, tellement qu'ils ne 
ſoycnrt plus nation : & que plus 
ne ſoit faire mention du Nom 
d Iſrael. 

s De fair ils ont conſuite 
d'un meme courag2 enſemble : 
& ont traitte alliance contre 
toy. 

6 Les t*ntes des Idovm*ens, 
des Iſmzelires : des Moabires, & 
des Hagariens. 

7 Des Guehalires, les Ham- 
monites, les Hamalekires : & les 
Philiſtins avec les hvitans de 
Tyr. 

8 Aſſur auſh veſt joitr aveg 
eux: ils ont ſervi de bras aux 
enfans de Lor. 

9 Fay-leur comme t#fis 2 Ma- 
dian : 
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dian: comme 2 Siſera, & com- 
me & Jabin,” aupres du totrent 
de Kiſgon. 

to Leſquels furent deconhts 
en Hendor : & fervirent de fu- 
mier a la terre, 

it Fay que les principaux 
d'entrieux ſoient comme Horet» 
& comme Zeeb : & tous leurs 
princes, comme Zcbah & Tial- 
munah 

ts Davtant quiils ont dit, 
Congutrmmenous ies lieus plate 
{ans de Dieu, 

13 Mon Dieu, rens-les ſem» 
blables & une boule, & au chau- 
me: qui ſont dechallex par le 
vent. 

14 Comme le en brille une 
Frere: & commela flanume ems 
braſe les montagnes. 

Is Ainfi pourſui.les par ta 
temptre 2 & les Epouvante par 
ron rourbilion, 

16 Rempli leurs faces d'i- 
fruominie ; efin qu'on cherche 
zon Nom, 0 Ecerncl. 

17 Quiils ſoient honteux & 
tnouvantez de plus en plus: 
qu*.ls rougiflenr, & quiils pe» 
1tlent, 

18 Afin qu'on connoifſe que 
toy ſeul, qui as Nom V'Erernel ; 
e2 Souvcrain (ur toute la terre, 


Ov»am dilefta | Dleau. EXERT, 


Terncl des arm#es, com- 
E hien ſent ainiables res 
tabernacles ! 

2 Mon ame ne ceſſe de con- 
Vvoiter grandement, & meme de- 
faut apres les pirvis de VErer- 
ncl: mon cazur & ma chair tre(- 
fiillent de joye apres le Drew 
Furr & vivant. 

3 Le pailtreau meme a bien 
12uve la mailon, & Varondelle 
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ſon nid ou elle a mis ſes perits: | 


Le 15. Jour, 


tes autels, © Frernel des armte,, 
mon Roi, & mon Dieu. 

4 O 
ceux Qui 
leſquels 
ment ! 

s O que hien-heureux 
I'homme, duquel la force eft & 
roy: & cevx au caur deſqueh 
font les chemins barus ! 

6 Paſlans par la vallte de 
Baca, ils la reduiſent en fonts, 
ne: la pluye auſh comble les my 
rais, 


te lotwcnt 


9 ls vonr de hinde en han. .! 


de ; pour fe preſenter derant 
Dicu en S$1on. 
8 Etcinel Dieu des arm, 


ecoure ma requite ; Dicu de Ja | 


cob, prere loreille, 

[* Dieu ndrre bouclisr: 
voy, & regarde la face de tw 
Oink. 

10 Car mitu*% vaut wm 
jour en tes parvis ' yue mille 
&iilewys 


11 Faimerois micux me te * 


nir ala porte vn la waitun de 
mon Dieu : que demeurer 6s t4 
bernacles dvs mechans. 

12 Car VErcrnel Dieu non 
ft un folvil & un bouclier : It, 
t-rnel donne grace & gloire, & 
n'epargne axexn bien 4 ccur 
qui«ch 'mincnr en intcgriee. 

l 2 Eccrnel des armecs : que 
bien-heureux eſt homme qui 
Safleure en toy ! 


Benedixiſti, Demine, Pl. LEN, 


Ternel, tu r'es appaile er- 
E vers ta terre? tu as i 
mene & mis 2 regoy 16 
prifonniers de Jacob. : 
2 Tu as pardonne Viniquite 
de ton peuple , & as couver 
tous leurs pech-z, 
3 Ty 


que bien heureux ſou © 
abirent en ta maiſon : * 
inceflam. * 


ut 17 


z Ti 


nt 
« 


z 
Jour, 17+ Jour: 
petit: | 3 Tus retire toute ta gran- 
armies, colcre : & as retenu ron ire 
ne sembraſaſt. 
ix ſong | 4 0 Dieu de nocre delivran- 
naiſon - 4 remets nous en repos ; & 
clam, itanour le marriflement,que 
14 contre nous. 
ux 4 5 Seratu courrouce 4 toil- 
. ef <n contre nous: feras-tu durer 
eſquel wire d'age en age 2 
; 6 Ne viendras-tu pas dere- 
te de if 2 nous rendre Ia vie: 
fonts, © que ton peuple $'ejourfle 
0s mg. (910 ? 
7 Eternel; fay-nous voir ta 
1 han. . uit: & nous ottroye ta de- 
erant ance. 
iſecouteray que dira le Dies 
"mes, fin, I'Ererncl: car Il parlerade 
de Ja | xir4 fon peuple, & 2 ſes bien» 
umzz, & que jamais ils nc re- 
elisr:; [nent 2 /ear folic, 
le tun | 9 Pour vray 1a delivrance eft 
wdhaine de cenx qui le crai- 
* un ant: afin que la gloire demeu- 
mille | ten notre pays. 
1Gratuite & verite ſe ſeront 
> t& | contrees : Juſtice & paix ie le+ 
n de [wrentrebaiſecs. 
s 14 I1Verite germera de laterre : 
{la juſtice regardera des cieux. 
now 12 TFterncl auttt donnera le 
5, nn; tellement que n6cre terre 
» & nmdra ſon fruit, 
ecux 13 Juſtice marchzra devant 
9: & il la merira per ou il 


que pers 
qu 


| Priere Au Matin. 


helina, Domine, Pi. LEXXVI, 


 Efts 

I: 1: 

' Is | Ternel, incline ton oreille, 
"1 $-moy : car Je ſu1- 
we | afflige & fouftreteur. 
veſt | 2 Garde mon ame, car je 


fs m - 4 
u de 26s bien-aimez : © roy 


TY 
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mon Dieu delivre ton ſerviteur 
lequel fe he en toy. 

3 Scigneuvr, aye pitis de 
moy: car je te reclame tout le 
jour. 

4 Rejouy Tame de ton ſcrvi- 
reur :* car Jeleve mon ame vers 
roy, Seigneur. 

s$ D'autant que toy, Eternel, 
es bon & clement : & de grande 
gratuite envers tous Ccux qui te 
reclament. 

6 Eternel, prete PForeille 3 ma 
requete : & fois attentif ala voix 
de mes ſupplications 

7 Jete reclame au jour de m2 
detrefſe: car tu m'exauces. 

$ Seigneur, i/ n'y a anucun 
entre les dieux ſemblable a toy : 
& il n'y @ point de telles ceuyres 
qne les riennes. 

9 Scigneur, toutes lesnations 
que tn as faires vierdront, oc 1c 

roſternerone devant roy: & 
Covmat ton Nom. 

to Car tu es grand, & fais 
chotes merveilleuſes : tu & Diet 
roy cul, 

11 Eternel, enſcigne-moy tes 
voyes, & je chemineray cn wa 
verite: range du rout mun cut 
2 craindre ron Nom. 

12 Seigneur mon Dicu, je ££ 
celchreray de tour mon cacur; 
& ploriheray ron Nom a tou» 
jours. 

13 Car ta gratuite eſt grande 
envers moy, & tu as retire mon 
ame du fepulcre protond. 

74 O Dieu, des gens outre- 
cuidet, fe font elevez contre 
moy : & une bande de gens 
terribles, qui ne r'ont point eu 
devant Ics yeux, a cherch? ma 
VIC, 

15 Mais toy,Scigneur, @ ez 
le Drew Fort, piroyabie. milgricor- 
dieux : tardif 4 colere,& abon- 
dant en giatuirs & verire. 

36 Tout 


26L 
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I'S 


16 Tourne-toy vers moy, & ſoul de maux, & mavie eft par. | !7 


aye pitie de moy : donne ra for- 
ce 4 ton ſerviteur, & delivre ic 
fils de ra (ervante. 
17 Montre-moy guelque (1- 
ene de ta faveur, & que ceux 
ui me haiflent le voyent, & 
{oyent honteux: parce que toy, 
Eternel, m'auras aide, & m'auras 
conſole, 


Fundamenta Gus. 


Plcau. LEXXVII, 


A fondation eft &s fſaintes 
Q ronigne : PErernel aime 

les portes de Sion, plus que 
ous les tabernacles de Jacob. 

2 Ce qui ſe dit de toy, 
Cire de Dieu: ce ſont chotes 
honorables. 

2 Je feray mention de Ra- 
hab & de Babylon: ertce ceux 
qui me connoiflent. 

4 Voicy Paleſtine, & Tyr, 
avec Cus : Certui-cy eſt ne la, 

s Er de Sion ſera dir, Cettui- 
cy & cettui-la eſt ne en icelle, & 
le Souverain weme Ieratlira. 

6 Quand V'Erernel cnregitrcra 
les peuples:il/esmertra par conte, 
& dira, Cettui-ci eft ne 1a. 

7 Et les chantres, tout ainſi 
que les jcucurs de fleures:& rou- 
res mes ſources ſeronzs en toy. 


Domine Deus. 


Pfeau, LXXKVITI, 


© Ternel! Dieu dc ma de- 
F Iivrance, je crie jour & 
uit devant toy : que 

ma requere vienne en ta pre- 
'ence, encline thn oreille a mon 
ry. 
- Cas mon ume 4 tout fon 


venue Juſqu'au ſepulcre. 

3 On m'a mis au rang de ceur 
+ deſcendent en la toffe : j. 
uis devenu comme Thomne 
qui n'a plus de vigueur. 

4 Sequeſtre parmi les mort, 


comme les navrez 4 mort oi. 


ſans au fepulcre ; defquels il ne 
te ſouvient plus, mais qui font 
retranchez de ta main, 

s Tu m'as mis en une fff 
des plus baſſes : &s lieux tene. 
breux, &s heux profonds, 

6 Ta fureur Set jertte fur 
moy: & tu mas accable de toy 
tes flots, 

7 Tu as Eloigne de moi ceux 
defſquels Jerois connu : tu m'y 


mis en extreme abomunation 


ENVETrS CUX, 
$ Je ſuis tellement reclus; 
que je ne puis ſortir, 


9 Mon Gil languit d'affli | 


Rion : Erernel, je re reclame 
tout le jour, Jerens mes mains 
Vers toy. « 


. | 
10 Feras-tu miracle enver. | 
les morts : ou fi les rrepaſlez {e | 


releveront pour te celebrer? 
11 Racontera-t'on ta gratui- 
te au ſepulcre: & ra hidelite a 
tombeau ? 
12 Connoitra-t'on res mer- 


veilles es renebres : & ra juſtice | 


au pais d'oubliance ? 


13 Or quant a nioy, Eremel, 
je crie A toy : & ma requetete | 


previent des le martin. 
14 Erernel, pourquoy rft- 
res-tu mon ame : & caches-tu ta 
tace de moy ? 
15 Je ſux afflige, & comme 


rendant Vefprit : des ma jeunch | 


ſe Jay ſouftert tes effrois, &# 


icay ov j'en (uis. 


16-Les ardcurs de ta cole | 
ſont paſſees ſur moy :; & ts |, 


Eronnemens m'oat retranche. . 
17 


uy 
Fs 

(Ps 
wir C 
at te 


Our, Le 17. Jour. 
ils m'ont rout le jour cn- 
* par bl + comme des — ils 

, ——c_acnr tous enſemble. 
=» :. | 18 Tu as Eloigne de moy 
- {gnps, voire [intime amy; & 
ax deſquels je tfuis connu me 

morts, # tencbres. 


Bl. 
on Priere du Soir. 
| 1ONnt 
foſle Miſericordias Domini. 
tene. 


Pleau LXXSIR, 


nA E chanteray les graruiteZ de 
[Frernel 2 ro:jours :Je mani. 

; cery * fiſteray de ma bouche ta h- 
1 M'a zlte dage en age. * 
2 Car ſay dit, Ta gratuite 
{purſuit & rovujours: tu as Erabli 
clus: pn & Cieux, quand tw 45 

ot, 


"Mi. 3 Jay traits alliance avec 
lame | mn tleu : j'ay fair ferment 2 
main |Ivid mon erviteur, diſant, 

4 Jerabliray ta race julques 
avers po : & bitiray ſon trone 


os fe {ipe en age, 
.> | $ Er pairant les cieux cele. 
_C fxeront tes merveilles, Frem?l : 


T6 | x dent auſh eſt en la corgre- 
| tion des Saints. 

6 Car qui eſt Egal & nves 
i [Eternel : qui eſt ſembla- 
|i*4 IErerncl entre les fils des 
| firts ? 

7 Le Dr:w Fort eft grande. 
tear terrible au conleil (c- 
rt des Saints : rcdoure fur 
Do cemx quer ſont 2a Ventour de 


3 O Fternel Dicu des arm=es, 
Meft ſemblable 2 roy : puifſanr 
 temel? auſſi eft ra fidelire 4 
Tentour de roy. 
war | 9 Tu 3s puiflance fur Veleva- 
ri | 0" des dots de Ja mer : quand 
| Svapnes 3glevent. ry Tos farts 
j "Uaiſter 
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10 Tu as abatu Rahab com- 
me un homme navre 4 mort: ru 
as diflipe res ennemis par le 
bras de ta force. 

it A toy ſont les cicux, 4 
toy auſti eſt la terre : tu as fonde 
la terre habitable, & rout ce qui 
eſt en icelle, 

12 Tu as creePAqulon& le 
Midi : Tabor & Hermon me- 
nenr joye en ton Nom. 

13 Tu as un bras puiflant : 
ta main eſt forte, & ra dextre eft 
haur #levee. 

14 Juſtice & <quire ſeront 
erabliflement de ton trone : 
gratuite & verire marchent de- 
vant ta face. 

15 O que bien-heureux eft 
le peuple - 4 que c'eſt du 
cri d'cjouitlance : ils chemine- 
ront a la clarre de ta face. 

16 ls Yegayeront tout le 
jour en ton Nom: & fe glori- 
heronr de ta juſtice. 

17 Car tu es la ploire de leur 
force : & notre corne eſt haure 
elevee par ta faveur. 

18 Car ndtre bouclier eſt 
I'Eternel: & norre Roy eft au 
Saint d'Ifrael. 

19 Tuas jadisparle en viſion 
touchant ron bien-aime, & as 
dit: Fay mis dequoi aider ſur 
le puiflant, Jay eleve Veleu d'- 
entre |= peuple. 

20 Jay rrouve David mon 
ſervireur: je Vai oint de ma 
ſainte huile, 

21 Avec lequel ma main ſera 
ferme : auth mon bras le ren- 
forcera. 

22 Lennemi ne le rangon- 
nera point: & Finique ne Iafii- 
vera point. 

22 Mais je froiflerai devant 
luy ſes adverſaires : & deconfi. 
cay ceux quile kaiflent, 


24 Mi 
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24 Ma fidelite & ma gratui- 
te ſeront avec luy: & tera 1a 
corne ſurhaufſee en mon Nom 

25 Et je mettrai ſa main fur 
Ia mer : & ſadextre ſur les fleu- 
Ves. 

26 Il me reclamera, di/ant, 
Tu «& mon Pere: mon Dieu 
Fort, & le rocher de ma deli- 
Vrance. 

27 Auſſi le conſtiturai-je Vai- 
ne: & ſouverain ſur les rois de 
la terre. 

28 Je luy garderay ma pra- 
tuire a tofyours : & mon alli- 
ance luy ſera terme. 

29 Ft rendrai ſa poſterite 
eternelle : & ſon rrone comme 
ks jours de cieux. 

20 Que fi ſes enfans delaiſſent 
ma Loy: & ne cheminent point 
felon mes ordonnances. 

31 Sls violent mes ſtatuts, 
& ne cheminent point ſelon mes 
commandemens : je viſiterai de 
verge lcur tranſgreſſiion, & de 
playes leur iniquite. 

32 Maisje ne retireray p2int 
de luy ma gratuite: & ne luy 
fauſſeray point ma foy. 

33 ]c ne violerai point mon 
alliance, ce qui eft ſorti de mes 
levres, je ne le changerai point : 
jay une fois jure par ma fainte- 
re, 6 je ments jamais 2 David, 

34 Que farace ſera & tothjours: 
& ton rrone ſera comme le S0- 
tcil cn ma preſence. 

25 Quil ſera affermi 2 rotl- 
jours comme la Lune: & es 
CIeuUX y en 4874 CCItain tremoin, 

36 Neantmoins tu [as re- 
zerre, & Vas dedaigne: tu res 
grandement colere contre ton 
Oinct. 

37 Tu as rejette Valliance de 
con ſerviceur : tu as ſcuille 1a 
COUrOnne, 1a zerr ans par terre. 
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cloifons: ru as mis (es fortere(, 
{es en ruine, 

39 Tous ceux qui pafſy. 
yen par le chcmin Joat pills; 


il a ete mis en opprobie a {@ * 


voiſins. 

4o Tu as ſurhauſle la dey. 
tre de ſes adverlaires: tu as re. 
jout tous ſes ennemis. 

41 Tu as auſh rebouch” 1 
pointe de ſon epee: & nc ['s 
point redrefle en la bataille, 

42 Tu as fait ceſler (a (plen- 
deur : & as jette par terre fon 
trone, 

43 Tu asaccourki les jours de 
fa jeunefle: & Vas couvert de 
vergogne. 

44 Juſques A quand, © Frer. 
nel, rc —_— 2 jamais : ta 
fureur $'cmbraſcra-clle comme 
un feu ? 

45 Aye ſouvenance de com- 
bien perite duree je ſus: pour- 
quoy aurois-tu cree en Vail) tous 
les hls des hommes. 

46 Qui ft Phomme gz vi- 
vra, & ne verra point la mort: 
& gatantira ſon ame de la main 
du ſepulcre ? 

47 Seigneur, ov ſont tes gra- 
tuitez de par ci-devant : d/ 
quelles tu as jure 2 David fur ta 
hdelire ? 

48 Rnignoy aye ſouvenance 
de I'opprobre de tes (erviteurs: 
comme je porte en mon ſein 
'opprobre qui nous a ete fait 
par rous les grands pevples. 

49 Dont res ennemis ont dif- 
fame, 8 Ererncl, voire dont ils 
ont diffame les traces de ton 
Oin&t: benir ſoir VErernel 4 
toljours, Amen, voire Ames 


Prices 


L 17. jour, 


33 Tu as rompu toutes ſe; | 


I 
F 


De 


[4 18. jour. 


OUY, 
me: | Priere du Matin. 
paſſy. Domine, refugium. Pl. XC, 
pille ; = 
4 @ 'AEigneur, tu nous as ete une 
retraire: d'age en age. 
dey. 2 Devant que les mon- 
as re. zones fuſſent nees, & que tu eul- 
+ forme la rerre, voire la rerre 
h 1 witable : memes dCcrernite jul- 
< ['s |;\nerernite tu es Ie Dieu Forr, 
e | 4 Tu reduis homme morrel 
(plen- aques 43 le menuiſer: & dis, 
e fon '*des hommes, retournez. 

4 Car mille ans devant res 
sde ' 9x ſont comme Ie jour d'hier 
re de | ji et paſle : & comme une 

ile de la nuict. 
Eter. | ;Tu les emportes comme par 
$: ta | ravine d'caux,ils font comme 
mme {2 forge: au matin c'eſt comme 
x herbe gus fe change. 
cM |'6 Lagwelle fleurit au matin, 
PO [{reverdir: le ſoir on la coupe, 
08 '\elle ſe fene. 
. , | Car nous ſommes conſumer 
py {x ton ire: & ſommes rrou- 
NN! par ta fureur. 
main 


| $ Ty as mis devant toi nos 
'riquirez: & devant la clarte de 
4face nos fautcs cachees. 

9 Car tous nos Jours $'&n 
nt par ta grande colere : & 
25 conlumons nos annees 
mae une penſee, 

to Les jours ds nos annees 
"mennent a foixante & dix ans, 
\sily en a de VISOUreuX 2 Qua» 
-vingt ans: & le plus beau 
!iceux n'eſt gee fachcrie & tour. 
'tent, memes il $'cn va {oudain, 
\ nous nous envolons. 

It Qui eſt-ce qui connot la 
ede ron ire : & de ta vrande 
ere, felon ta crainte ? 

12 Fulcigne-rows Atcilemert 
«Mer nos jours? Que nous cn 
"lions avoir un cacur de ſapi. 
«ace, 
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13 Eternel, retourne-tol * 
juſques 2 quand ? & change de 
courage vers tes {erviteurs. 

14 Raflafie-nous par chacun 
matin de ta gratuite, afin que 
nous menions joye : & que nous 
ſoyons joyeux tour le long de 
19s jours. 

15 Rejout-nous au prix des 
jours g#* tu nous as aMigez : & 
au prix des ans anſquels nous a» 
vons fenti des maux. 

16 Que ton ceuvre apparoiſ7c- 
ſur res {crvitcurs : & ta plcire 
{.r les cnf-ns d iceux. 

17 Et que la plaifance dePE- 
rernel notre Dieu foir tur novs, 
& nous diipoſe Voruvre de nos 
mains: voire dilpole I'euvre d. 
nos mains. 


G41 habitat. Plean. XCL 


Ely qui refide en la ca. 
cherrte du Souverain : {c 
loge a Vombre du Tout» 

puillant, 

2 Te dirai 2 VErernel, Ti «: 
ma retraite & ra forterctle ; 
mon Dicu en qui je m'afleure. 

3 Certcs 1] te delivrera d» 
lags du chafſeur, & de la mor. 
talite maicncontreuſe, 

4 ll te covvrira de fes ply- 
mes, & tuauras retraite ſuus {rs 
ailes: ta verite 14 /cruvira de 
ronacl'e & de targe. 

5s Tu n'auras poirt de peur 
de ce qui epouvante de nuitt 2 
»: de la fieche qus vole de 
Jour. 

6 N: dela mortalite qi che. 
mine en renchres!: mi de ta 
d: ſtruction gwur degate en plen 
nid, 

7 Il en cherra mille 4 ron 
core, & dix mille 2 ta dexire ; 
mai clle n'approchera point 
de toy, 


M 6 Seulcs 
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$ Seulement tu contempleras 
de tes yeux; & verras la re- 
compence des mechans. : 

9 Car tu es ma retraite, 0 
Frernel: tu as etabli le Souve- 
rain pour ron domicile. 

10 Mal ne ſcra point adrefſc 
contre toy: aucune playe n'ap- 
prochcra de ton tabernacle. 

11 Car il donnecra charge de 
roy a {cs Anges : afin qu'ils te 
vardent en toutes tes VOYEs, 

12 Is te porteront dans leurs 
mains; de peur que ton pied ne 
heurte contre la pierre. 

I 3 Tu marcheras ſur le lion 
& ſur Vaſpic: & fouleras le li- 
OnCeau & le dragon. 

I4 Puis qu il m'aime aff-An- 
euſement, dit le Sergneuy, je le 
delivrerai : je le colloquerai en 
une haute retraite, parce qu'il 
COnnoit mon Nom, 

15 Quand ilme reclamera, je 
Vexaucerai: Je {eras avec luy 
quand il ſera en dctreſle, je 
F'cn retirerai, & le glorifierai, 

16 Jc le raſlaſierai de lon- 
gue vie : & luy teray volr ma 
dclivrance, 

Bonum ef: conſiters, Pl, XCIL 


'E choſe belle que ccle- 

brer I'Eternel : & pal. 

modier atonNom,o Sou- 
verain. 

2 Afin d'annoncer par cha- 
e221 matin ta gratuire : & ta fi= 
delits routes Ics nuicts. 

3 Sur l'inftrament a dix cor- 
dos & ſar la muſerte: & par 
cant.que premedire (ur T violon, 

4 Car, © Eternel, ww mas 
r6jou1 par tes auvres: & je 
racnerai joye des faits de tes 
mains 

s O Frcrnel, que tes wuvr.s 
ſont mapnifiques : res penſees 
ſoot me velieule ment Proiotte 


aus. 


% 
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Te 18 jour, 

6 Lhomme brutal n'y con> 
not rien; & le fol n'emtend 
point ceci. 

7 Aſaveir que les michans 
Savancement comme I'herbe, 
& tous Ouvrizrs d'iniquite fley, 
riflent pour &re exterminee 
etcrnellement : mais toy qui e 
haut eleve, cs VEternel a tot. 
jours, 

S Car pour vray tes-ennemis, 
oO Eternel, car pour vray te 
ennemis periront : & tous ouvri. 
ers d iniquite ſeront diffipez. 

9 Mais tu Cxalteras ma corne 
comme cefle dun licorne ; & 
mon onion ſera d'huile toute 
freche. 

10 Ft mon coil regardera 
ſur ceux qui m'Epient: & mes 
orcilles orrcont rouchant les mt- 
failans, qui Selevent contre 
moy, ce gue je deſire, 

11 Le juſte Savancera come 
me la palme: @& croitra cont 
me le cedre du Lihan. 

12 Eftans plantez en la mai- 
ſon de I'Erernel : ils feront a- 
vancez cs parvis de none 
Dieu, 

13 Encore porteront-ils des 
fruits ,cn la vicillefle toute 
blanche 2: & ſerone cn bon 
point, & ſe tiend:ont verds: 

14 Afin d'annoncer que IF- 
rernel eſt droit: OCeſt mon ro- 
cher, & n'y 4 point d'iniquite en 


luy. 


Pricre du Soir. 


Deus regnavit, Pſeau. KCN, 


*Fterncl rene, 1! eſt re- 
veru de inagn/hconce : 
Pztuincl oft reve c& 
vY , fa. ; 

It SC! » TH al s 


# ww . ' 
# «4 44 " , A 
Cal II CLE 46 


fo C > 


. PD 5 þ* perry? 
& Mel wy 


F 
1% 


our, 
7 CON> \ubiable : tellement qu'elle ne 


le 18. jour. 


nend ';,, point ebranlec. 

| Ton trone ct etabli des 
cans yp; tu 65 de rowre ercrnite, 
ierde, |, Les fleuves ont el-ve, 6 F- 


fleu. gel, les Acuves ont Elcve leur 


nine jqyir : les fleuves out eleve leurs 
L toll. , LEtcrncl gui eft 12 haut 


#plus puiffant que le bruit des 
emis, noffes caux : & que les forces 
| 120UeS de la mer. 

' 6 Tes temoignages ſont fort 
E {| xnains, Ercrnel : 1a faintere a 


cone ' prareta mailon3 longue duree, 

: & 

toute pews ultionam. Pl. XCIV. 

rdera Ercrnel, qui cs le Dieu 

mes | Fort des vergeanccs: 

' me» | woire le Dieu Fort des 

Ontre | rengeances » fais rcluire ta 
| flendeur. 

cot | 2 Toy Juge de la terre elc- 

Colle |retoy 3 rends la reccimpente 

| wx orgveliteux. 

mal | 2 Juſques 2 quand 1:s m<- 

At + {\cians, © Etrcrnel: juiqucs a 

noue | ond l:s mechans $egayeront- 
| þ? 

des | Juſques a quand degorge- 

coute | nt, parlcront rudement : & 

bo! } |; vanterone rous les ouvriers 

ls. {iniquire ? 

['- 5 Eternel, ils froittent ron 

| r0- | pcuple; & affiigent ron heri- 

tel | yoo. 

6 Ils tuent la veuve & Pe. 
ranger : & mettent 23 mort les 
ophclins, 

7 Er ont dit, LFternel ne /- 

., era point: le Dicu de Jacob 
 necntendra ricn. 
i 8 Vous ls plus brutaux d'en- 
+ ** te le peuple, prenez garde a 
ne. ui; & vous fols, quand fſercz 
i= Tosentendus ? 

_, 9 Ccluy qui a plante orci 
"; |, woria-il point: cclay qui a 
Mabls + 6 


vm 1 01, ne verra-il pou ? 
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to Celuy qui reprend les nx- 
tions , nc redarguera-il point 2 
vorre celuy qui enſcigne la ſci» 
ence aux hommes ? 

11 L'Fternel connoit les 
penſces des hommes : que ce 
n'eſt que vanite, 

12 O que bien-heurcux eſt 
I'homme que tu reprens, © E. 
ternel : & que tu inſtruits par ta 
Loy : 

13 Afin que tu le metres 4 
recoy, le tirant des fours d'ad. 
verſite : tant que la fofle foir 
creuſee au mechant ! 

I4 Car IFternel n2 quittera 
point ſon peuple : & rabandon- 
1ra point ſon horitage, 

Is Er pourtant jug?ment 
retournera vers j:iſtice : & rous 
c-ux qui ſont droits de cavur le 
{uivronte. 

16 Qui eſt-ce qui ſe levera 
por moy contre les mefaifans : 
qui cſt-ce qui m'alſhſtera contre 
les ouvriers diniquite ? 

17 $i IFrcrnel ne mci't &te 
en aide ; mon ame er &t6 bicns 
tot logee 14 ou on ne dir plus 
mor. 

13 jay dit, Mon pied a 
glifle, © Ererncl; ta gratuice 
ma tofirenu. 

19 Quand Jav2is beaucoup 
de peniemens au dcudans de 
moy-meme : tcs confolations 
ont recree mon ame. 

20 Le ſiege malencontreux 
qui torge grevance contre le 
droit:; fera-il adjoint 2 toy ? 

2 1 [ls fe Gandent contre Fare 
du juſte: & condamuaent le {ang 
1GNGCCNT, 

22 Or TErerncl m'a «te 
pour une haute retraite : & mon 
Dicu pour le rocher de mon re- 
fuge. 

23 Fr fera tourner ſur eux 
leur outrage : & les deſtruira 

M 2 pas 
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par Icur propre malice:I'Ecernel 
n6tre Dicu les detruira, 


Priere edu Matin. 
Fenite, exultemnus, Pleau. XCV. 


Fnez, menons joye a I'E- 
rerncl : Jertons cris 
d'cjouiflance au rocher 

d&& notre dcelivrance. 

2 Avangons-nous devant fa 
face avec louange : j:ttons luy 
cris AMejouitlance avec Pleau- 
I1:C'S, 

3 Car I Fterncl eſt un Dicu 
Fort & grard: & grand Roy 
par dcflus tous los dicux. 

4 En la main duquzel /ont les 
licux les pus protonds de la 
rerie: & a luy ſont les forces 
des MONtagnes. 

5s Auguel apparc'cnt la mer, 
Mautant que luy-meme la faite : 
& \es mains ont forme le ſec. 

6 Venez, profſternons-nous, 
enclinons-nous : & nous age- 
nouillons devant VErernel qui 
nous a faits, 

7 Car il eſt n5tre Dieu, & 
ous ſemmes le peuple de fa 
Parure : & les brebis de ſa con- 
cuitc. 

8 $i aujourd'hui vous oyez 
ia voix, n'cndurcifſez point vo. 
tre cur : comme cn Meriba,& 
comme a la journze de Maſla au 
dotort. 

9 Ou vos peres m'ont eprou- 
ve: auſh ont-ils veu mcs au- 
VICS. 

Io Pai &: enmiye de cerre 
gCcucration par quarante ans, & 
ai dit: C'eſt un puple fourvo. 
y ant de CUEnr, dont ils ne (ec ſont 
point aclonneZz a mes VOYCS. 

11 C'c{t pourquoy, Jaye jure 
en mon ire; S'ils entrent en mon 
7 pI8, 
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Cantate Demino, Pf. XCVT, 


Hantcz a VErernel noy. 
veau Cantique: toute la 
t-rre chantez a I'Frernel, 

2 Chantez a VEternel, bcnif. 
{ez ſon Nom : prechcz de jour 
cn jour ſa delivrance, 

3 Racontez ſa ploire parmi 
les nations : & {ſ»s merveilles 
parmi tous |: s peuples, 

4 Car TEternel et grand 
& grandemcnt louable : i! eſt re. 
dcubre par deflus tous les dieux, 

S Et de fait rows les dieux 
des pcuples ſont idoles : mais 
PEternel a fait les cicux, 

6 Majeſte & magnificence 
marcht nt devant luy . force & 
excellence fſorr en ton SanQu- 
aire. 

7 Vous familles des peuples, 
attribuez a lErcrncl : _ at 
tribucz 3 VEterncl ovloire & 
force. : 

8 Artribucz a IFterncl la 
eloire de {on Nom : Apportez 
Fobletion, & entrez cn tos par- 
V1S, 

9 Proſtcrncz-vous devant I'E. 
rerncl cn fainte magnifcence ; 
vous tous habitans de la terre, 
trewblez tout eronucz pour la 
pretcnce de 1a face. 

10 Dires parmi les nations, 
L't&:rorne! FCEne : meme la tr» 
re habitable | aFermie, fans 
Q : Cle ſoit ehrar lee, il Jugera 
les peuples en equite. 

11OQe 1s cieux $s'cjoufſent? 
que le rcrre Sn egaye, of ge 
la mer & le con:cnu diicell 
Lruyc. 

i2 Que los chawps Segt- 
yent, & tout ce qui ef en 
iccux: Lors tous 1-s aibr.s de 
fort crieronr de joye, 


13 Au 


Le 19. jour, 


WW; 


| [8 20. Jour. 
13 Au devant de I Eternel, 
ce qu'il vient pour Juger la 
re: il jugera le monde ha- 
liable en juſtice, & les peu- 
tles (elon ſa hdclite, 


Dominus regnavit, Pl. XCVIL 


'Eternel regne, que la ter- 
re s'cen egaye : & que 
maintes iſles $'en rejou- 

{nt. 

2 Nuee & obſcurite font A 
ſentour de luy : juſtice & juge- 
nent ſonr Vatliere de fon crone. 

2 Le feu marche devant luy : 
+ embraſe tout autour ſes ad- 
rerlaires. 

4 Ses Eclairs Eclairent le mon- 


' & habitable : & I terre /e vo- 


| jat en tremble tout eronnee, 

5 Les montzgnes fondent 
| omme cire pour la preſence de 
| [frernel : pour la preſcnce du 

Figneur de route la terre. = 

6 Les cieux annoncent fa ju- 

( fice: & tous les peuples vYo- 


| penta gloire, ys 

| 7 Que tous ceux qui fervent 
| uximages, qui ſe glorihentes 
| doles, ſoyent confus ; vors tous 


ls dieux, proſtzrn22-vous de- 
ant lay. 
$ Sion Ia out, & Sen eſt e- 
jaie, & les filles de Juda te 
| lat egzyces: pour Vamour de 
' tsjugemens, 0 Erernel. 
| 9 Car tu es 1'Erernel, haut 
| eve par defſus rome Ia terre : 


- 


w es grandement haut mon:e 


pr detfus tous les dieux. 
lo Vous qui a1mez PErernel, 
tiflez le mal: car 1! garde les 


mes de ſes bien-aimez, & ks 


dtlivee de la main d+.s me- 
Mans, 

11 La lumiere eft ſemee pour 
* juſte : & la liefle pour ceux 
Wu ſont droits le cacur. 
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12 Juſtes, 6jouriſſez.vous en 
PEternel: & celebrez la me. 
moire de ſa Saintete, 


Priere du Soir. 
Cantate Domino. Pl, XCVIIL, 


Hantez a I'Fternel nov. 
veau cantique : car il a 
fait des choles merveil- 
leulcs. 

2 Sa dextre & le bras de fa 
Saintcte : Vont delivre, 

3 LEternel a fait connottre 
ſadelivrance : il a revele fa 
juſtice devant les yeux des na» 
tions. 

4 Il a en fouvenance de (a 
eratuite & de fa hdelite envers 
la waiton d'Ifrael : tous les bouts 
de la terre ont veu la dclivrance 
notre Dicu, 

5 Vo !s tous habitans de la 
terre, j5C te2 cris d'cjourflance 2 
I'Frerncl : ecriez-vous, & men» 
ncz joye, & plalmodiez, 

6 Plaimodiez a I'Ftern-l a- 
vec le violon: avec le violon & 
avec la voix de muſique, 

7 Jertez cris d'cjouitance a- 
vec troinpettes: & ton de core 
nct Qevant le Roy, I'Erernel, 

S$ Que lamer, & le contenu 
cn clle bruye : la terre habira- 
ble, & ceux qui y habvirent 

9 Que les fleuves frapent des 
mains, enſemble que les nzon- 
tag125 menent joye au devanr 
de IFErerncl : Diautant qu il 
vient pour juger Ia terre. 

16 Il jugera le monde habi- 
table en juſtice ; & les peupl.s 
en Equire, 
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Demings yernavit, PlLXCIK., 


*Eterrel regne, que les 
pcuplestremblent : 1] (ft 
allis entre les Cherubins, 


que la terre foir ebranlee. 

2 L'Ererncl (ft grand cn Si- 
on : & eſt eleve par deflus teus 
ls peup'es. 

3 ls ce!ehreronr ton Nom 
grand & terrible ; da'anurant 
9s 11 >< (aint. 

4 Enſemble 12 force du Roy, 
& amt ant gw'i{ aine Jugement ; 
tu as 6rabli Iequire, tu as fair 
jugement & juſtice en Jacob, 

5 Surhauſlez I'Frernel notre 
Dicu : & vous proſternez devanc 
fon marchepicd, il eſt faint, _ 

6 Moiſe & Aaron ont ere 
parmi ſes Sacrificateurs : & 
Samuel parmi ceux qui recla- 
moyent ſon Nom :; ils recla- 
moyent VEternel, & il leur re- 
pondoit. 

7 11 a parle 2 eux de la co- 
lomne de nute: ils ont garde 
ſes remoignages, & Vordonnance 
g9u'1l leur avoir donnee. 

8 O Frerncl nvre Dicu, tu 
Ics as exaucez: tu leur as ere 
un Dic# Fort, leur gardonnant 
& faiſanx vengeance de leurs 
8ctes, 

9 Surhauſſcz I'Erernel notre 
Dieu, & vous proſternez en la 
montagre de fa Saintere 3 car 
I'Er:rncl nocwre Dieu e# faint, 


Tulilate Deo, Plau. C. 


Ous tous habitans de 'a 
terre, jettez cris d ejou- 
1ffance a I'Fternel : (er. 

vez I'Fternel avec allegrefle, 
vencz dcyant luy en menatit 
Joy. 
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Le 19. four, 

2 Connoiſſez que 1'Ererne! 
eft Dieu,c'eſt Iyy 92 nous a fairs, 
& ce ne ſommes pas nous, qui 
nous ſommes faits : nous ſommy 
ſon pcuple, & le troupcay de 
ſa pature. 

3 Fntrez dans ſes portes ayec 
ation de graces, dans ſes par. 
vis avec louange ; celebrezle, 
beniflez ſon Nom. 

4 Car FFErernel eſt bon, & 
Pratuite demeure @ to'-jours; & 
{a hdclite d'ige cn a2e, 

modierai, 


2 Ventendrai a la voye en 
ti: re, juſques a ce que tu vienes 
2 moy ; je cheminerai en [inte- 
grite de mon coeur, au milieude 
ma maiſon, 

3 Je ve mettrai point devan! 
mes yeux choſe mtchante, j'ay 
en haine les ates des dtbav 
ch:z; rien ne $S'cn attachera | 
moy. 

4 Le coeur pervers ſe retires 
ra daupres de moy : je nad 
vou. rai point le malin. 

s Celuy qui detrate en { 
cret de {on prochain : je le re 
trancherai, 

6 Celuy qui a les yeux &e- 
vez & le cour gros: je nele 
pourrai ſoufſrry. 

7 le prendrai garde aux gens 
de bien du pats : afin qu'ils de- 
mecurent avec moy. 

8 Celuy q”i chemine en [a 
voye entire ; me fervira. 

9 Ccluy qui ulera de falla'e 
ne demeurera point parmi na 
maiſon : celuy qui profere me! 
ſonge ne ſera point attermi dc- 
Vane Moy, 


Miſericordiam & jadicium, 
Pieau, Cl, 


FE chanterai de Pratuirte & 
droizure ; Frernel, je te pſa 


to e 


for, It 20. Jour. 


Erernel 


to Te retrancherai de bon 


a fairg, nacin rous les mechais du pzis : 
us, gs 41 dexterminer de la cite de 


ſomme; 
cau de 


es avec 
CS Pats 
Yrew-le, 
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levant 
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las 
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ee 
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frerncl rous ouvikrs dint 


0126. 


J 
du Matin. 


Domine, cxaudi, Pf. CII. 


Priere 


Ternel, ecoure ma rcq 'ete : 
& Que mon ct vienne 
jaſqu a ry, 

z Ne ciche point ra face ar- 
tere de Moy au jour que je ſus 
«© derr. fie ; encline ton orcil- 
k vers moy au jour que jJ- te 
rcdlame , hatv-roil, repon- 
Toi. 

3 Car mts yeux ſont defaillis 
ctzme fumee: & mes os font 
f.ch.z comme un toyer 

4 Mon cacur a ete frape, & 
e& devena ſec comme lherbe : 
dent ay oublie de manger mon 
pain. 

5 Mes os fort attachez 4 ma 
Air; 2a cauſe de la voix de 
won gemiil: m nt. 

6 je ſuis devenu ſcmblable 
w cormorant du deſert: & tuis 
comme la chouctte, qui {C tient 
i licux ſauvages. 

7 Je veille, & ſuis ſembla- 


| ble av paſlcreau, qui eſt 1culer 


| fur le roick, 


$ Mes cnnernis me ditent 
purrcllemert outrage : & ceux 
qui {-nt rangez contre Moy, j.1- 
tent par mOY. ; 

9 Car ay mange la cendre 
comme lc pain: & ay mele 
acn lire de pleurs, 

to A-caiſe de ron covrroux 
& de ton indignation: d'autant 
que tu mas elcve haut, & pu# 
ÞUe far terre. 

it Mes jours ſons comme 
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l'ombre qui S'tn va : & moy je 
devicns t=c comme l'herbe. 

12 Mais toy, Eternel, tu de- 
mcures eternellement : & ta 
mcmoire dure d age En age. 

13 Tu te levcras, tu auras 
compaition de Sion: car il «ff 
remps d'ca avoir pitie , pour- 
raur que le reps al:gue eſt 
CCIICL, 

1; Car res crviteurs ſont 3f- 
fectioningz A ls prices: & ont 
piti: d- la poudre d icci:e. 

I5 Aos ks rations r. Goutee 
ron: Iv Nom de FEtcrne': & wous 
I-53 Rots de la terre ta gloire, 

16 Quand PEtcruch au'd 
Edite Siouw ; aura ere VEu en 1a 
&'Ore, 

17 Et ara regarde 4 ia re- 
quete du d-tole : & naura poiar 
Meprite leur r.q ere. 

1s C:la fcra enregitre pour 
la generation 2 venir, & 1c peu- 
ple qui ſera cree, louera VE- 
ternel ; 

19 De ce'qu'il aura jett® la 
veue d : haut lizu de ta Saintere :; 
& que I'ir-rnel aura ricega'de 
des cicux EN terre, 

20 Pour ouir le gemille. 
ment dcs pritonnicrs: & pour 
delier ccux qui eroyent VOUTT 
a la more. 

21 Ain qu'on declare [z 
Nom de | Erern. 1 en Sion ; & 
{a loviange en Jerulalem. 

22 (Cjuand ics peupies feron 
affeinblez ent. mble : & Ics roye 
aunies pour {crvic a 1 Ererril, 

23 1] a abbatu ma tore en 
chemin; & a coup? court mes 
jours. 

24 Je dis, Mon Dies Fort, 
ne m*enleve point au milieu de 
mes jours: car tes ans durens 
d'aye en ige, 

25 Tuas jadis fondela terre : 
& les cieux ont Pouy;age de tes - 

mains, M 4 26 1} 


1” 
S.» 
rac 
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26 Us periront, mais tu (eras 
permanent: & eux tous Sen- 
vieilliront comme un vete- 
ment. 

27 Tu les changeras comme 
un habillement, & ils feront 
chargez: mais toy, tu c 70u- 
jours le m*me, & res ans ne (e- 
ront i2mais acheverz. 

28 Les cnfans de tes ſervi- 
reurs hahiteront pres de toy : & 
Imr race ſera etablie devant 
6) 

Benedic, anima. Pf, CIT, 


On ame,beni Ererncl : 
& rout ce qui cſt de- 
dans moy, bem le 
Nom de ſa Saintete. 

2 Mon ame, beni PFterncl : 
& n'oublic pas un de tes bien- 
faits. 

3 Ct lnvy qui te pardonne 
toutes tes in!quitez: qui guerit 
routes tes infhrmitez. 

4 Qui garentit ta vie de la 
toffe: qui te couronne de gra- 
raize, & de compaſtions. 

5 Qui raflaſie ta bouche de 
ens: rellement que ta jeuncſle 
eſt renouvellce comme celle de 
taigle. 

6 L'Eternel fait juſtice & 
droit ; 4 tous ceux A qui on fair 
cort. 

7 Il a fait connottre ſes 
yoyes 2 Moyſe: & es exploics 
aux enfans d'Ifrael, 

8 LErernel eft pitoyable, 
miſericordeux : tardifa colere, 
& abondant en gratuits. 

9 Ilne dcbar point a perpe- 
tuite: & ne 4 garde point A 
0 jours. 

10 llnenous a point fair ſe- 
lon nos pechez : & ne nous a 
point rendu felon nos iniquitez, 

11 Car autant que les cieux 
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ſont elevez par defſus la terre: 
fa gratuite eſt grande ſur ceux 
qui le reverent, 

12 Il a <loigne de nous ng; 
forfairs: dautant que ['Orien; 
cſt eloigne de IOccident. 

13 De telle compailion qu'un 
pere eſt emeu envers ſes en. 
fans : de relle compaſſion 
emeuVErernel envers ceux Qui 
le reverent. 

14 Car il fait bien dequoi 
nous ſommes faits : fe fouve. 
nant que nous ne ſomm:s que 
poudre, 

15 Les jours de Thomme 
mortel ſons comm- foin : i] 
flenrit comme la fleur d'un 
champ. 

16 Car le vent «tant paſſe 
par deflus,elle n'eſt plus : & fon 
licu ne la reconnoit plus. 

17 Mais la gratuite de['Fter. 
nel eſt de rout temps, & ſera 4 
tolijours ſur ceux qui le reve. 
rent: & a juſtice ſur les enfans 
de leurs enfans. 

18 A ceux qui gardent fn 
alliance : & qui ont {ouvenance 
de ſes mandemens pour les 
faire. 

19 LFtcrnel 2 erabli fon 
trone &s cieux : & ſon regne a 
domination ſur tour. 

20 Beniflez I'Fternel, vous 
ſes Anges, puiſfans en vert: 
qui faires fon commandemen: 
en obeiflant A la voix de la 
parole. 

21 Benifſez I'Frernel, vow 
toutes ſes armtes , qui etes (es 
miniſtres faiſans ſon bon plai- 
fic. 

22 BReniflez VEternel, vous 
toutes ſes azuvres par tous les 
lieux de fa domination ; mon 
ame, beni VFrternel, 


Bent+ 


Le 20. jour, 


[t 


[OUr, 


terre ? 
ceux 


S nos 
Iient 


Ju'un 
S Cn. 
n > 
x Qui 
2qUoI 
uve. 
' que 


nt- 


lt 2.9. Jour. 


Priere du Sor. 


Benedic, anima mea, 
Pſcau, CIV, 


On ame,beni IFrernel : 

6 Eterncl mon Dicu, 

tu es merveillcuſe. 

+ grand, tu es revetu de ma- 
# & de magnihcence. 

2 Il Lenvelope de Inmicre 
ame d'un verement 2: il Gend 
$5 cieuXx Comme une courtine. 

; I] planche ſes hautes cham- 
"s entre les eaux : 11 fait des 

les nutes ſon chariot, il ſe 
\mmene ſur les ailes du vent. 
| 41] fait des vents ſes Anges: 
| du feu brilant ſes ſervi- 
eurs, 

(la fonde la terre (ur (es 
xs: rellement qu'elle ne ſera 
\xiat ebranlee en aucun temps, 
1 iperpetuire, 
| 6 Tulavois couverte, de I'a- 
'ame comme d'un verement : 
hve eaux ſe tenoyent ſur les 
"0atagnes. 

1 Elles Senfurrent 2 ta me- 
'20e; & fo mirent hativement 
 fuite au fon de ton ton» 
urre, 

$ Les montagnes fe drefle. 
*1: & ls valleesPabbaiflerent 
ameme licu que tu leur avois 
eabli 

9 Tu leur as mis une borne, 
fielles ne pafleront point : & 
* retourneront plas 4 couvrir la 
tre. 

to Ceſt Ivy qui conduit les 
naines par les vallecs : relle. 
"nt qu'clles ſe promenent en- 
les mon:s. 

11 Elles abbruvent touges bE- 
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tes des cnmgyt les aſnvs fau- 
vages en etanchent leur {oif. 

i2 Les oilecaux des cieux fe 
ticnnent aupres d'elles : & font 
reſonner leur voix d'entre la 
ramee. 

13 Il abbruve les mortagnes 
d: tes chambres hautes : & eſt 
la terre raflaſice du fruit de tes 
Quvres. 

Iq I fait produire le foin 
pour le betail : & Vherbe pour 
le ſervice de Ihomme,failant (or- 
tir le pain de late:ire. 

15 Enſemble le vin, gui re. 
jourr l2 ceur de 1 homme : /«y 
faiſantreluire la face avecThuile, 
& ſoitenant le coeur de Thom- 
me avec le pain. 

16 Les hauts arbres en font 
raſſaſiez: les cedres du Liban 
qu'il a plantez. 

17 Afin que les oiſeaux y 
fiſſent leurs nids : quant 2 Ia 
cigopne, les ſapins ſont 1a mai- 
ſon. 

13 Les hautes montagnes ſont 
pur les chamois : & les rochzrs 

ſont 1: retraite des conis. 

19 ll a fait Ia lune pour les 
ſaifons: & le ſolcil connoit fon 
coucher, 

20 Tu amcnes les tenebres, 
& la nui&t vient : durant las 
quell: toures les bees de la fo- 
reſt trotrent. 

2t Les Vonceaux bruyentr 
apres la proye : & pour de- 
mander aun Dies Forc leur pi- 
rur?. 

22 Le folcil fe leve-t'il: ils 
ſe retirent & demeurent gifans 
er leurs tanicres, | 

22 Alors Ihomme fort 3 fa 
befonge: & 4 fon travail jul- 
quau foir. 

24 O EFrernel, que tes ct. 
vres ſont en grand nombre : 
tu les as toutes ſagem2ne fairer, 

M$ la 
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L terre ef pleine de tes richel- 
les, 

25 Oſt cette mer grande & 
ſpacieuſe, ou il y a des ant- 
maux ſe remvans ſans nombre : 
des petites betcs avec des gran- 
des! 

26 Li (e rromenent 1:s na- 
vircs, & ce grand Leviathan : 
que tu as foriue pour $'y cba- 
lLre. 

27 Elles Sattendent toutes 2 
toy : afin que tw leur donnes 
pature cn leur temps. 

28 Quand tu la l:ur donnes, 
cles la recucillent : & guand tu 
Guvres ta main, clles ſont rafla- 
hers de biens. 

29 Cachez-tu ta f:ce ? clles 
ſont troublees: retires-tu leur 
ſouffle ? elies defaillent, & re- 
tournent en leur poudre. 

30 Mas fe tu renvoyes ton 
Elprit elles ſont crees: & tu re. 
nouvelles la face de la terre. 

31 Quela gloire deFEternel 
ſoit 2 rcfjours ; que I'Eternel 
S'ejourſle en ſes ceuvres, 

32 Ceſs l#i qui jette ſa veue 
fur la terre, & elle en tremble : 
qui touche les montagnes, & 
elles en fument. 

33 Je chanterai A I'Eternel 
durant ma vie: je plalmodierai 
2 mon Dieu, rant que je ſerai 
en Etre, 

34 Ma meditation luy ſera 
plailſante : moy-meme je m'e- 
jourrai en I'Ftcrnel. 

35 Que les pecheurs foyer 
conſumez de deflus la terre ; & 
qu't{ ny ait plus de mechans : 
mon ame, benil'Eternel. Loiicz 
VEterne}, 
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Priere du Miatin. 
Confitemint Domino, Pl, CV, 


rape reclamer 
ſon Nom ; notifiez parmi 
les peuples fes exploits, 

2 Chantez-luy, pſalmodie. 
luy : parlcz de toutes ſes mer. 
veilles. 

3 Glorihez-vous du Nom de 
{a Saintete :que le caxur de ceux 
qui cherchcnt VEtcrnel {& re. 
joutſle, 

4 Recherchez VErernel, & < 
force: cherchez continuellement 
{a face. 

s Ayez ſouvcnance de ſe 
merVvcilles qu'il a faites : de 
fes miracles, & des jugemens de 
fa bouche. 

6 La poſterite d'Abrahan 
font (es (erviteurs: les enfans de 
Jacob ſont (es clcus, 

7 11 eſt IErernel notre Dicu: 
ſes jugemens ſox parmu toute 
la terre, 

8 ll a eu ſcuvenance i tow 
jours de fon alliance : de la pa- 
role, qu'z{ a commandce en mille 
pencrations. 

9 De ce quil a traite avec 
Abraham : & de ſon ferment 

Fait I Iſaac. 

Io Qu'il a ratifie pour 0r- 
donnance 4 Jacob : & 3 1irael 
pour alliance erernclle. 

11' Diſant, Je te donnerat le 
pais de Canaan: por le lot de 
ton heritage. 

12 Encore qu'ils fuffent en 
petir nombre de gens : voire que 
depuis peu de texps ils y {cjour- 
naſlent comme etrangers. 

13 Car ils trottoyent de nt 
tion en nation; & d'un royau- 
me vers un autre peuple. 
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Le 21. jour. 

14 11 n'a pas fouffert qu'au. 
cn les outragear : meme il a 
chatid les Rows pour Pamour 
J'eux- 

15 Diſant, Ne tochez point 
| mes oin&s: & ne faires point 
+ mal 2 mes Prophetes. 

16 11 appella au la famine 

venir (ur toute la terre ; & 
nmpit le baton du pain. 

17 11 envoya un perſonnage 
leyant eux: Joſeph fur vendu 

;r eſclave. 

18 On luy enſerra les pieds 
ades ſeps: a perfonne fur miſe 
wx fers. 

19 Juſqu'au temps que fa 
role fur venue: la parole 
{& VErernel le rendit eprou-. 


ſe. 

26 Le Roy envoya, & on le 

wacha : vorre le dominateur des 
les, &on le delia, 

21 11 Perablit powr maitre ſur 


|4 maiſon : & pour dominateur 


artour ſon domaine. 

22 Pour aſſyjertir les prin» 
| aux de fon pa1s a (on plai- 
/ir: & pour ainſtruire ſes an- 
aens. 

23 Puis Tfracl entra en Egyp- 
et, & Jacob ſejourna au pais 
&& Cam, 

24 Fr i1 fit fort foiſonner ſon 
/jeuple: & le rendir plus puiflant 
ae ceux qui l'opprefloient, 
| 25 Il changea leur cceur, de 
|brtequ'ils eurent ſon peuple en 
| tine; wvorre juſques 4 machiner 
one ſes ſerviteurs, 

26 Il envoya Moiſe fon (er- 
"reur : & Aaron,lequel ilavoir 
tleu, 

27 Leſquels accomplirent ſur 
x la charge des fignes d'ice- 
- vp les miracles au pais de 


28 Il envoya les tenebres, 
& fr obſcurcir Pair: & oy 
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eut point de rebcllion a Pencctt» 
tre de ſa parole. 

29 Il convertic lcurs eaux 
en ſang; & fit mourir leurs 
poiſlons. 

3o Leur terre produiſit en 
toute avondance des genoiiilles : 
juiques au dedans des cabinets 
de leurs Rois. 

31 11 parla, & vint une me. 
[ce de beces : enſemble despoux 
par route leur contree. 

32 11 fit que leurs pluyes fu- 
rent de la grele: & feu flam- 
boyant en leur terre, 

33 Er frappa leurs vignes, * 
leurs figuiers : & brifa les arbres 
de leur contree, 

34 Il commanda, & les ſan. 
terelles vindrent & hurbecs 
ſans nombre : leſyquels broute- 
rent toute Pherbe en leur pais, 
& brouterent le fruit de !cur 
rerroir, 

35 Finalemenr il frappa tout 
premier.ne en leur pais: 9qus 
etorent les premices de toute leur 
vigyueur, 

36 Puis il les tira hors avec 
or & argent : & ny ext aucuu 
qu"1 branlat parmy les tribus 
d'iceluy. 

37 Egypte fix Come a leus 
departement: car la frayeur d'is 
ceux les avoir faifis. 

38 11 etendic la nuce pour 
couverture : & le fen pour eclai= 
rer la nui't, 

29 Le penple derranda, & il 
fr venir des cailles: & les raft. 
ha du pain d-s cieux. 

40 ll ouvrir le rocher, & leg 
ea1x en decoulcrent : ellis coue 
rurent comme rivieres par les 
lieux ſecs, 

4: Car il cut fouvenance 
du propos de {2 Saint : qu'il 
avoir tenu 2 Abraham (on ſer- 
VitEur, 
| M 6 42 ig 
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4.2 Ft tira hors ſon peuple a- 
vec lictle 3 & ſes eleus en me» 
nant JoFCc. 4 

43 Fr leur donna les pais des 
nations : & ilspoſlederent le la- 
beur des peuples. . 

44 Ahn qzils gardaflent (:s 
fatuts : & quiils obſervatent 
rs loix, Lovez PEternel, 
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Elebrez I'Erernel, car il eſt 
bon : dautant que ſa 
gratuit demenre a toll 

Jours. 

2 Qui pourroit reciter les 
proviefles de I'Erernel : gus pour. 
roit faire retentir toute ſa lowi- 
ange ? 

3 O que bien-heureux /ont 
ceux qui gardent ce qui eſt droit: 
& font ce qui cſt juſtice en tout 
temps: 

4 Eternel, aye ſouvenance 
de moy ſelon la bien-veuillance 
que tu porrtes 4 ton pevple : & 
aye ſoin de moy (elon ta deli- 
vrance. 

5 An que jc voye le bien de 
tes eleus, & que je m'ejouiſſe en 
la liefle de ta nation : & que je 
me plorihe avec ton heritage. 

6 Nous avons peche avec nos 
peres : nous avons fait inique- 
ment, nous avycns mechamment 
fair, 

7 Nos peres n'ont point ere 
attentifs A tes mervellles en E- 
gypte, ils n'ont point eu ſouve- 
nance de la multitude de tes 
Lratuitez : ains ont ere rebelles 
aupres de Ila mer, vers la mer 
rouge. 

8 Toutesfois il les delivra 
pour Tamour de ſon Nom: afin 
he donner A connoitre fa proii- 


_- 
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9 Car il tanſa la mer rouge, uf 


& «lle Saflecha : & il les con- 
duifir par les gouſffres, comme 
par le deſert, 

10 Etles delivra- de la main 
de ceux qui les haiffoyent : & 
les garcntir de la main de len. 
neml. 

11 Ft les eaux couvriren: 
leurs opprefleurs ; rell-ment quil 
n'en reſta plus un ſeul, 

12 Alors creurent-ils a ſes pa. 
roles: & chanterent ſa lowange, 

13 Mais ils mirent inconti. 
nent en oubli ſes euvres : & ne 
satrendirent point 2 fon conſeil, 

14 Ains furent epris de con. 
voitiſe au deſert : & tenterent 
le Dies Fort au lieu inhabita- 
ble. 

Is Adonc il leur donna ce 
qu'ils avoyent demande: toute- 
fois il leur envoya une phthike 
en leurs corps. 


16 Ib furent envieux fur | 


Moylſe dedans le camp : & fur 
Aaron le faint de VEternel. 

17 La terre $g'ouvrit, & en- 
eloutit Dathan : & couvrit 
bande d'Abiram. 

13 Aufſi le feu Ygalluma en 
leur bande : & la flamme brila 
les mechans. 

19 Ils firent un veau en Ho 
reb : & ſe proſternerent devant 
I'image de fonte, 

20 Et changerent leur glore 
en la figure d'un baut; qu 
mange I herhe. 

21 Ils oublierent le Die Fort 
leur liberateur : qui avoit fait 
de grandes choſes en Fgypte. 

22 Choſes merveillcules au 
pais de Cam : & chofes terribl:s 
{ur la mer rouge. Ebb 

23 C'eſt pourquoy 11 dit quil 
les detruiroit, mais Moyle 10n 
eleu ſe preſenta en la brecie 
devant luy ; pour detourner ia 
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lp 22. Jour. 
'eur  afin qu'il ne [cs deſiſt 
yint, 

24 11s eurent auſſi 4 contre- 
gur les pais defirable : & ne 
urent point A 1a parole, 

25 Er ſe mutinerent en leurs 
ences: & n'obeirent point a la 
wix de I'Frernel. 

26 Ceſt pourquoy il leur ju- 
ala main levee: qu'il les mer- 
it bas par le deſerr. 

27 Er qu'il accableroit Icur 

ite parmi les nations : & 
s diſperſeroir parle pais. 

2$ En outre 1ls $'accouplerent 
ikhalpchor : & mangerent des 
wihces des morts. 

29 Er depiterent Drew, par 
241 quoy ils Sadonnerent: rel- 
knent qu'une playe fit breche 
uf CUX. 

30 Mais Phinee vint au de- 
nant, & fit juſtice : & la playe 
ft arreree. 

31 Er cela luy a «te alloue 
pour juſtice ; par rous ages 4 rout 
jamais. 

32 Ils le mirent auſſi en co- 
kre pres des eaux de Meriba : 
& en avint mal 4 Moile a cauſe 
deux. 

33 Car ils chagrinerent ſon 
eprit : dont il parla legerement 
deſes levres. 

24 Bref ils n'ont point detruit 
lespeuples ; que PErernel leur a- 
vat dit. 

35 Ains ſe ſont m&lez parmi 
&s nations-la: & ont appris 
keurs manieres de faire. 

36 Er ont fervi a leurs faux 
deux, qui leur ont ere en lags : 
ar ils ont ſacrihe lcurs hls & 
leurs filles aux diables. 

37 Et ont repandu le ſang in- 
nocent, le ſang de leurs fls& de 
leurs filles : leſquels ils ont facri- 
hs aux faux gdieux de Canaan, 
dont le pais a &te conjamine A 

Gule du ſang, 
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32 Er ont ere fuilllez par 
leurs azuvres : & ont paillarde 
par ce 4quoy ils ſe ſontadonnez. 

39 Et partant la colere de 
l'Erernel Seſt embraſce contre 
ſon pzuple: & il a eu en abomi. 
nation ſon heritage. 

4o Etlcs alivrez en la main 
des natioris : & ceux qui les 
haiffoient ont cu domination 
ſur eux. 

41 Er leurs ennemis les ont 
oppreflez: & ils ont ete humiliez 
ſous leur main. 

42 Il les a maintefvis d-livrez: 
mats ils Font depire par leur con- 
ſeil, dont ils ont ere alangouris 
par leur iniquite. 

43 Touresfois 1l les a regar- 
dez en leur detrefle : quand il 
oyoir leur clamcur. 

44 Er luy eſt ſouvenu en leur 
faveurde fon alliance : & il $'cſt 
repenti ſclon la grandeur de ſes 
gratuirez, & il a fait que ceux 
qui les avoyent emmenez captifs 
ont eu pitie d'cux. 

45 Eternel ndvtre Dieu, de- 
livre nous, nous recucille d'en+ 
tre les nations: ahn que nous 
cclebrions lc Nom de ta Sain- 
rete en nous glorifiant de ta 
louange. 

46 Benit ſozr TEtrerncl, le 
Dicu d'I{rael, depuis un fiecle 
juſqu'a Vautre fiecle : & que tour 
le peuple die, Amen. Louez 
PEcerncl. 
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Flebrez I'#ternel, car il 
eſt bon : d'autant que {a 
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de la main de Voppreffeur. 

3 Fr crux qu'il a remafſez 
des pays d'Orient & d'Occident:; 
d' Aquilon & de Midi. 

4 lIs eroyent errans par le de- 
ſert en« hemin egare : & ne trou- 
voicnt aucune ville habiree. 

5 11s 6toient affamez, & al. 
terez de meme: & Vame leur 
defailloir. 

6s Alors ils ont crie vers I'F- 
ternel cn leur detreflle : & il les 
hk delivrcz de leurs angoifles. 

7 Er lesa adrefſez au droit 
chemin : pour alleren ville ha- 
biree. 

s Quils celcbrent done en+ 
vers 'Erernel fa gratuite: & ſes 
merveilles envers les fils des 
hommes. 

9 Parce quiil a affouvi Vame 
alteree : & rafſaſie de biens Va- 
me affamece. 

Io Ceux qui demeurent en 
tenebres & en Pombre de morr : 
parrotez d*aMict on & de fer. 

11 Parce qu'ils ont ete rcbel- 
les aux paroles du Drew Fort : & 
ont rejetre par mepris le conſeil 
du Souverain. 

12 Dont il a humilie leur 
caur par travail, & ils ont ere 
abarus, fans qu's y ext perſonne 
qui les 2idar. 

13 Alors ils ont crie vers 'F- 
ternel en leur detrefle, & il les 
a delivr<z de leurs angoifles 

14 11 les a tirez hors des te» 
n:bres, & de Fombre de mort : 
& derompu leurs liens. 

is Qu'ils celebrent donc en- 
vers'Fternel fa gratuite : & ſes 
merveilles envers les hls des 
hommes. 

16 Parce qu'il a briſe les 
porres d'airain : & caſle les bar- 
reaux de fer. 

17 Les fols qui ſont affligez 
A cauſe du train du leur tranf- 
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preſſion : & a cauſe de leurs ini. 
qQuitCeZ. 

15 Tellement que leur ame 1 
en horreur toute viande: & il 
rouchent aux portes de la mort, 
'» I9 Alors ils ont crie vers[F, 
ternel en leur dt:treffe : & il leg 
a delivrez de leurs angoiſſes, 

20 [| envoye ſa parole, & les 
overit: & les delivre de leurs 
tombeaux. 

21 Quils celebrent donc en. 
vers ['Eternel fa gratuite: & es 
merveilles envers les fils des 
honrnes. 

22 Ft quils facrifient facri. 
fices d'attion de praces: & 
qu'ils racontent ſes auvres en 
menant joye. 

23 Ceux qui deſcendent ſur 
la mer dedans les navires : fai. 
ſans trafique parmi les grandes 
Caux. 

24 Ce font cenx qui voyent 
les ceuvres de I'Frernel : & es 
merveilles aux lieux profonds. 

25 Car il commande, & fait 
comparoitre le vent de tempete: 
lequel Eleve les vagues de la 
mer. 

26 IIs montent aux cicux, ils 
deſcendent aux abimes : leur a- 
me ſe fond Vangniſle. 

27 Ils branlent & chancel. 
lent comme un homme yvre, & 
route leur ſageſle leur defaur. 

28 Alors i's crierent vers I'F- 
ternel enlcur detrefle : & il ls 
tire hors de leurs angoifles, 

29 ll arrere la tourmente, la 
changeant en ca!me : & les or- 
des ſe tiennent coy, 

20 Puis ils S&ouiAlent de ce 
qu'clles font appaiſtes, & il les 
conduit au port qu'ils defirotent, 

31 Qu'ils celebrent donc en- 
vers Fternel fa gratuite : & ſes 
merveilles envers les fils des 
hommes, 
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22 Fr qu'ils le ſurhauflent en 
congregation <u peuple ; & le 
bient en Patſemblee des An- 


(ens. 

23 Il reduit les fleuves en 
kſert ; & les ſources des eaux 
en ſecherefle. 

34 La terre fertile en terre 
(1&2: 2 cauſe de la malice de 
ceux qui Y habirent. : 

25 Il reduit le defert en e- 
anos d'eaux : & la terre ſeche 
e lource d*eaur. 

26 Er qui fait habirer cenx 
gi eroient affamez : rellement 
q/ils y bAriflen des vi.les habi- 
ables, 

37 Er y ſement les champs, 
\ plantent des vignes : qui ren- 
dent fruit tous les ans. 

28 11 les benir, & ils font 
mhipliez grandement: &c ul 
n2 laifſe point diminuer leur 
trail, 

239 Puis ils ſe diminuent, & 
fat humiliez: par oppreſſion, 
nal, & ennuy. 

4p 11 repand le mepris ſur le s 
rincipaux > entre les penples : 
& les fait errer par les lieux 
tideux, ot s/ ny 4 point de 
chemin, 

41 Mais il &leve le fouffre- 
teux hors d'aflition : & don- 
te les familles comme par trou- 
PeAUX. 

42 Les droituriers voyent 
as, & Yen Ejouifſent : mais 
ure iniquite a la bouche fer- 
nee, 

43 Quiconque eſt ſage pren- 
da garde A ccs choſes: atin 
quon confidere les gratuitez de 
[Eternel, 
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On coeur eſt diſpoſe, 8 
M Dicu, je chanteray & 
plalmodicray ; auſh 


fera ma gloire. 

2 R-veille-toy muſette & vi. 
olon : je me revcilleray 3 Vaube 
du jour. 

3 Frernel, je te celcbreray 
parmi les geup'es: & re pſal- 
modieray parmi les nations. 

4 Car ta gratuite eft grande 
par deflus les cieux: & ta veri- 
te juſqucs aux nues, 

5 O Dieu, eleve-toy ſur les 
cieux : & que ta gloire ſois ſur 
toutc la terre. 

6 Alin que ceux qui tu ai- 
mes foicnt delivrez : preſerve- 
moy par ta dextre, & m'exau- 
ce. 

7 Dicu a parle en fon San- 
Quaire, je m'ejouiray : je par- 
tiray Sichem, & mctureray la 
vallee de Succorh. 

8 Ga/aal /era a3 moy, Ma- 
nafle ya 23 moy : & Ephraim 
ſera la force de mon chef, Juda 
mon legiſlateur, 

9 Moab ſera le baſſin ou je 
me laveray : je jetteray mon 
ſoulicr fur Fdom, je criompherai 
de /a Paleſtine, 

Io Qui fera-ce qi me con- 
duira en la ville munie : qui ſe. 
ra-ce qui me conduira juſques 
en Edom ? 

11 Ne ſiya-ce pas tcy, & Dieu, 
qui nous avoisrejettez :& quine 
ſortois plus, 6 Dieu, avec nos ar- 
mees. 

I2 Donne-nous ſecours jour 

fortic 
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ſrtir de detreſſe: car la recouſſe 
de Thomme eſt vanite. 

t3. Nous ferons proiiefſe en 
Dicu : & il foulera nos ennemis. 
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Dieu de ma louange, ne 

te tai point: car la bou- 

che du metchant, & la 
bouche remplie de fraudes (Ce 
{ont ouverres ſur moy. 

2 Et ils ont parle avec moy 
uſans Yune langue menſongere : 
& paroles pleines de haine 
m'cnt environne, & ils me fonr 
la guerre ſans cauſe, 

3 Au lieu que je les aimois, 
{ls mont ere adverſaires: mais 
moy je ray fait que prier. 

4 Et ils m'ont rendu mal 
pour bien : & haine pour ma di- 
lection. 

5s Etabli le mechant ſur luy: 
& que Padverſaire (ec tiennea 1a 
dcextre. 

6 Quand on jugera de luy, 
qu'il foir declare mechant : & 
que fa priere tourne en peche. 

7 Que ſa vie ſoit courte: 
& qu'un autre prenne fa char- 
Be: 

8 Que ſes enfans ſoient or- 
phclins : & {a femme veuve. 

9 Ft que ſes enfans ſoyent du 
tout vagabonds : & qu'i's man- 
dicnt & querent, ſortans de leurs 
maiſons detruites. 

io Que le creancier ufant 
d'exaRion attrape tout ce qui 
eft a luy : & que les etrangers 
butin2nt tout ſon Jabcur, 

11 Quil n'y ait perſonne qui 
continue d'uſer de gratuite en- 
vers luy : & qu'il n'y ait aucun 
qui air pitie de ſes orph« lins, 

12 Que ſa poſterite foir ex- 
pole & tre retranchee ; que leur 
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nom ſoit efface en la rac 
ſuivra, 

13 Que Piniquite de ſes pereg 
reyiene en memoire a 1'Ercrnel: 
& que le peche de fa mere ne 
ſoit point etface. 

Ig Ains quils foient conti- 
nuellement devant I Etcrnel; & 
quill retranche leur memoire de 
la terre. 

Is Parce qu'il n'a point ey 
ſouvenance duuſer de gratuite: 
mais a perſecute Thomme affli. 
ge, & ſouffrereux, & matte en 
{on cacur pour le faire mourir, 

16 Depuis qu'il a aime male. 
diction, qu'elle Penvahiſſe: & 
parce qu'il na point pris plaiſir 4 
la benediQion, qu'auſhi elle ge. 
loigne de luy. 

17 Er qu'1l ſoit vetu de male- 
dition comme de fa robhe: & 
quelle entre dedans ſon corps 
comine eau, & comme huile de. 
dans ſes 0s. 

18 Quelle luy ſoit comme un 
vetement, duguel il ſe couvre; & 
comme une ceinture, de laquel- 
le il fe ceigne continuelle. 
ment. 

19 Tel foit de par TErternel 
le loyer de ceux qui me ſont ad> 
verſarics: & qui parlent de me 
mal faire. 

20 Mais toy,Eterncl Seigneur, 
uſe envers moy de ta gratuite 
pour Vamour de ton Nom: & 
d'autant qu'icelle eſt bonne, de- 
livre-moy, 

21 Car je ſuis afflige & ſout- 
frereux ; & mon cacur eſt navre 
dedans moy. 

22 Jem'en vais comme Tom- 
bre, quand elle decline : & ſuis 
agire comme une fauterelle. 

23 Mes genoux ſont affoiblis 
de jeine : & ma chair geſt a- 
maigre, au licu qu'elle croit en 


bon point, 


© qui 


24 Encore 


Jour. 
ce qui 


©S Pere 
tirnel; 
Icre ne 


t Conti» 
nel: & 
tire de 


MInt eu 
ratuits ; 
Ce affli. 
tte en 
Uurir, 

' males 
Ne: & 
laifir 4 
lle ge. 


male- 
e:. & 
corps 
le £ 


ne un 
re: & 
quel. 
velle. 


ernel 
It ad» 
e me 


cur, 
ute 


: & 


23 our. 
24 Encore leur ſais-je en op* 
ae: quand ils me voyent, 
-achent la tete. 

15 Erernel mon Dieu, aide- 
-y: & me delivre, ſclon ta 
Juite, 

1s Afin qu'on connoifſe que 
#icita main: & que toi, E- 
-mel, as fait ceci. 

97 IIs maudiront, mais tu be- 
*»: ils $'eleveront, mais ils 
nat confiis, & ton ſerviteur 
gurra. 

:$ Que mes adverfaires foient 
us de confuſion : & ſoyent 
werts de leur honte comme 
'm manteau- 

29 Je celehrerat T'Frernel 
-nd?ment de ma bouche : & 
:butrai au milieu de pluficurs 


ws : 
'Þ De ce qu'il aſſiſte 4 la 
&xtre du ſuffretcux : pour le 
&lvrer de ceux qui condamnent 
N ame, 


Priere du Matin. 


Dixit Domins:, Pleau, CR, 


gneur: Sieds-toy a ma 
ad dextre, juſques a tant que 
[ye mis tes ennemis pour le 
wche-pied de tes pieds. 

2 LEternel tranſinettra de 

101 te ſceptre de ta force : di- 
at, Seigneuric au milicu de tes 
2nemis. 
3 Ton peuple ſera #n penple 
ten de franc vouloir au jour 
mtu afſembleras ton armcee en 
ante pompe: la rolee de ta jeu- 
*ſle re ſera produite de la mz- 
ice de V'aube du jour, 

4 UEcernel Va jure, & ne 


[pew a dit 2 mon Sci- 
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s'en repentira point : que tu CF 
Sacrificateur 2 to"jours, 4 la fa- 
con de Melchiſcdec. 

5 Le Seigneur eſt i ta dex. 
tre: il froiflera les Rois au jour 
de fa colere. 

6 11 exercera jſugement ſur les 
nations,il remplira tout de corps 
morts: il ftoiflera le chef gui do- 
mine ſur un grand pats. 

7 Il hoira du torrent par le 
chemin : & parce il levera haur 
la tere, 


Confitelor t:bi, Pleau, CXL 


1 LouczVEcerncl. 


mon cur : en la campagnie 
des droituriers,& en Fallem- 
ble. 

2 Grandes ſont les cruvres 
de |'Erernel: & recherchees de 
rous ceux qui y prennent plaifir, 

3 Son ceuvre »'eſt que majeſtE 
& magnificence : & 1a juſtice dc= 
meure 2 perpetuite, 

4 11 a rendu fes merveilles 
memorables: L'Eternel ejt miſe» 
ricordicux & picoyable. 

5 Il a donne a vivre 2 ceux 
qui le craignent: il luy eſt ſou- 
venu de ſon alliance. 

6 1] adeclare a fon peuple la 
force de ſes ceuvres : en leur don- 
nant I'heritage des nations. 

7 Les uvres de ſes mains ne 
ſent que verite & cquite ; tous 
ſes commandemens ſont Ccer- 
rains. ES 
8 Appuyez 2 perpetuire & 2 
rolijours: etans fairs en loyaute 
& droiture. 

9 Il a envoye redemption 4 
ſon peuple: it a commande fon 
alliance eternellement, ſon Nom 


eſt ſaint & terrible. 


th celebreray VFrernc1 de tout 


10 Le 
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10 Le chef de ſapience f la 
crainte de I'Fternel : tous ceux 
qui 8*y adonrent ſont bien ſeges, 
Ja louange d'un chacun d'iccux 
demeurc 2 perpetuite, 


1 Lovez [Eternel. 


Bratus vir. Picau, CXIL 
Que hien-heureux eſt 
l- pertonnage qui craint 


{} I'Frernel : & prend fin- 
pulier plaifir en {cs commaride- 
N1CNs, 

2 $a poſterite ſera puiſſante 
en la terre: Ia generation des 
himmes droits ſera henite, 

2 [| y a biens & richefſes 
en ſa maiſon: & fa juſtice de- 
meure a perpetuite. 

4 La lumiere $'cſt levee en 
trnebres 2 ceux qui ſont droits : 
Il eft pitoyable, miſericordicux 

juſte. 

$ L homme de bien fait au- 
m6ne, & prete: Il diſpenſe ſes 
affaires en dioiture, 

6 Meme il ne ſera jamais &- 
branle:; le juſte ſera en memoire 
perperyelle, 

7 Il waura peur d'aurun mau- 
vais rapport: fon coeur eſt ferme 
Safturant en Fternel. 

$ Son coeur bien appuy+ ne 
craindra point : tent qu'il air veu 
en ſes adverſaires ce qu'il deſire, 

9 Il acpars, il a donne aux 
ſouftrerewy, (a juſtice de meure A 
p- rp<tuite: fa corne ſera ſur. 
auflee en gloire, 

to Le mechant le verra, & 
avra dpir : il grincera les dents, 
& fondra, le detir des mechans 
p<rira, 


T es Pleaumes. 


Le 2.7. jon, 


L andate pueri. Pſcau. Cx11, 


1 Lowucz TEternel. 


Ouicz, ſerviteurs de ['Frer. . 


nel: loicz le Nom & 
V'Frerrel. 


2 Le Nom de PFternel foi; * 


C a 


benit dcs maintenant : 
tot fours, 

Le Nom de VEterncl | i. 
pne de luvarge : depuis le folci 
levant juſywau ſoleil couchan, 

8. L'trterncl ct ſurhwufſe Far 
dcflus routes nations : {a gloie 
eſt par dceflus les civux, 

5s (ui «< ſemblable a VFter. 


I 


nel notre Dieu, lequel habires | 
lieux tres-hauts: lequel ſabbai. * 


ſe pour regarder es cicux, & en 
la terre ? 

6 Lequel releve le chctif de 
la poudre: & eleve le ſouffcereur 
de la hante, 

7 Le failant ſcoir avec les 
principaux de ton peuple. 

8 Lequel fait hahiter parni 
une famille, cclle qui eroir ſte- 
rile: la rendan! mere dentans, 
& joycuſe, Lo..ez I Eterncl, 


Priere du Sor. 


In exitu Iſra5!, Pleau, CIV. 


Uand Iſrael fortit d'F- 
eypte : & la waifonce 
Jacob d'avec le peupt 
barbare. 

2 Juda devint choſe ſacree 3 
Dieu : & ltract fes Se1gneuries. 
3 Lamer is vid, & Senfult: 
le Jordain Sen rerourna &©n at- 

ricre. 
4 Les montagnes faurertn 
comme 


b a 4 


. ' » 
J- Jour, 4 2.4+ Jour: 
ame moutons: & les cStaux 
, on 
. Cxim, (wme agnelers BESS 
( O mer, q'! av OiS-tUATEn- 
1 ir: & roy ſordain a retourner 
qarriere ? 

6 Et vous Mmontagnes, QuC 
de I Frer. us aFCz ſaute comme mou- 
Nom & ,g: & vous coraux comme 
rnel fot *7 Terre, tremble pour la pre- 
: & 4 edu Seigneur : pour la pre- 

' \eedu Dicu de Jacob, 
cl ſ di $ Lequel a change le racher 
$ le folel 94un tang J'eaux:; & la pierre 
Ouchant, wdure en ſource d'eaux, 
rafle per 
la eloire ; . 
© © Bnclis, Domine, Tizau, CRV, 


a 'Frer. 

abir's & TON point 4 nous, Fter- 
S abbail | nel, non point & nous, 
,, Ken mais aron Nom : donne 


\ {hire pour Pamour de ta gratui» 
1: tif de 8, pour Pamour de ta verite, 
E:creux 2 Pourquoy diroient les na- 


2s: On eff maintenant leur 
vec les New ? 
z Certes ndtre Dieu eft 6s 


Farm! eur ; il fair rout ce qu'il luy 
o!r te gle, 


entan, 4 Leurs faux dieux ſont or 
>. Kuwgent: ouvrage de mains 

{t2wme. | 
5 ll ont une bouche, & ne 
; wlent point : ils one des yeux, 


\ ne voyent point. 
gy, $6 Ilsonrdes oreilles, & n'9+ 
ſene point 2 11s ont un nez, & 
_  Inflairent rien. 
0% 7 lSont des mains, & n'en 
lonce wchent point, ils ont des picds, 
euple Ken marchent point: & ne 
, , '*ndent nul onde leur g5fier. 
rees $8 Acux foient feirs tembla- 
res. ths ceux qui les font: & tous 
nfult: 21x qui $'y aflcurent. 


na 9 Iſrael affeure-toy ſur PF- 

_ -mel : cay \| «ſt aide & bou- 
= ler de coy Qo1 y TIciS. 

uns X Qui tont tels 
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10 Maiſon d'Aaron, aſſeurez- 
yous fur I'Frerncl : car i] eſt aide 
& bouclier de ceux qui fant tels, 

11 Vous qui craignez F'Fter- 
nel, affeurez-vous fur PEternel ; 
car il eft aide & bouclicr de ceux 
qui ſonr tels. 

12 L'Frernel a eu ſouvenance 
de nous : il herira, il bcnira la 
maiſon d'[[rael, il bcnira la mats 
ſon d'Aaron, 

13 Il benira ceux qui crai- 
pnent I'Fternel : rant les petirs 
que les grands, 

14 LFternel ajotirera Le» 
nediition (ur vous: W& ſur vos 
enfans. 

ts Vous bres henis de I'- 
rernel ; qui a fair les cicux & la 
terre, 

16 Quant aux cieux, les 
cicux ſont & I'Eternel : mais 1! 
a donns la terre aux hls des 
hommes. 

17 Les morts ne loueront 
point I'Erernel: ni tous ceux qui 
deſcendent 1 ou on ne dit pus 
mor. 

13 Mais nous, nous benirons 
IErernel d&s maintenant :& jule 
ques a rojours.Lus.zlEterncl, 


Pricre du Matin. 


Dilexi, euoniam. Pleau, C&VI, 


ex11ce ma voix 3; & mes 
{upplicarions. 

2 Car il a encline (on oreille 
vers moy: c'eſt-pourquoy Je 
Vinvoqueray durant mes jours. 

3 Les cordeaux de Ja mort 
m'avoient environne : & les de- 
treflos du (cpulcre myavoicne 
rencontre. 


Jim '"rcrncl de ce qu'il 


4 Javois 


234 
4 Tavois rencontre de. 
treſſle & ennuy, mais jlinvo» 
ueray le Nom de IErernel: 
Flat, Je teprie, Etcrnel, dcli- 
vre mon ame. 

5 L'Eternel eſt pitoyable & 
juſte : & notre Dieu fait miſeri- 
corde. 

6 L'Erernel garde les fimples : 
jetois devenu chetif, & il nia 
mis a ſauvete. 

7 Mon ame, retourne en ton 
repos: car T'Eternel ta fait du 
hien, 

8 Car tu as retire mon ame 
dela mort : mes yeux de pleur, 
& mes pieds de trehuchement. 

9 Jc ch:mineray en la preſcn- 
ce de VErcrnel: cn la terre des 
vivans. 

Io Jay creu, ceſt-pourquoy 
Jay patle: Jay «te grandemunr 
aMige: Je diſois lors que je me 
ſuis laiſſe ecouler, Tour homme 
clt menteur, 

11 Que rendrai-jea Ercrnel? 
tous ſes bien-faits ſont fur 
moy. 

I2 ſe prendray la coupe des 
delivrances : & Jinvoqueray le 
Nom de PErternel, 

13 Te rendrai maintenant mes 
vazux 2a 1 Frernel devant tout 
ſon peuple : route forte de mort 
des bien-aimez de TEternel eſt 
precieuſe devant ſes yeux. 

14 Or bien, Ererncl; car jc 
ſais ton ſerviteur : je [urs ron {.r- 
viteur, fl: de ra ſervante, tu a 
delice mcs liens 

is Je te feray ſacrifice 
dation de graces ; & invoque- 
ray le Nom de VErterncl. 

16 Jercndrai maintenant mes 
vaeux a I'Excrncl ; devant tout 
{n peuple : & parvis de la mai- 
ſon de VEterncl, au milicu de 
toy, 0 Jcrulalem, Lovez PE- 
ternel, 
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2: 


ie 1 


Laudate Dommum, PC. Cyyy 14 


Outes nations, loiez Þ+. 
rernel: tous peuples ce. 
lebrez-le, 

2 Car fa gratuite eſt ts, 
grande ſur nous: & la veriz 
de VErerncl demenurc I toi jours, 
Lo.icz I'Eternel, 


Conſitemins Doming, 
Ptcau, CXVIIL 


Elebrez I'Eterncl, car i! ef 
bon: d'autant que (a pry. 
tuite demerre A 10:1jours, 

9 Qui lirael die maintenant 
que fa gratuite demenre i to. 
jours. 


3 Que la maiſon d*Aaron die * 


miincnant que ſa gratuite dr 
meaure 1 toujours. 

4 Que ceux qui craigncnt 
PErerncl dient maintenant: que 
la gratuite demenre a tolijours. 

s Mc trouvant en detreſle, 
Jay invoque I'Frernel : & ['Eter- 
nel m' a reponau en me metrant 
au largs, 

6 I'Fternel « pour moy: ie 
me craindrai point. Que me fe. 
roit Phomme ? 

7 Lkterncl eft pour moy en- 
tre ceux qui mVaident:; parquoy 
je verrsi en ceux qui me haillent 
ce gue je deſire. 

s Micux vaut fe retirer vers 
Frerncl : que de Saffeurer (ur 
l'homme. 

9 Micux vaurt fe retirer vers 
Erernel: que de afleurer fur 
les principaux d"entre les penples. 

lo Toutcs nations m'avo- 


yent environne: Mais au Nom 
de I'Erernel je les metrrai cn 
pieces. | 
113 Ils n'avoyent environne, 
yoire 


410ral 
[2 
Mc 


+. j0 


- C8Vtr 


Ouez ['F. 


uples (0 


eſt tres, 
la Veriie 
tOJours, 


'9, 


ar 11 ef 
(a fry 
ours. 
ntenant 
a t94. 


ron die 
te dfe 


iQn1cnt 
| * que 
Ours. 

treſle, 
[ Eter- 
1etrant 


dy: je 
ne fe. 


JF CN» 


rquoy 
ifſent 


* vers 
r tur 


vers 
r fur 
ples. 

avo- 
Nom 
1 en 


nne, 
ore 


at elcvee : 


xe ils m'avoyent environne : 
45au Nom de I'Erernel je les 
rai en picces. 

12 11s m'avoicnt environne 
me abcilles, ils ſeront etcints 
ame feu d'epines ; Mautanrt 
wy Nom de I'Eternel je les 
xrai en PIeces, 

13 Tu nyavois rudement 
ole, pour me faire trebu- 
x; mais PErcrncl m'a &c en 

14 L'Erternel eſt ma force, 
{ mon antique; & a ete mon 
xraeur. 

is Voix de chant de triom- 
+& delivrance Sentend Es ta» 
cles des juſtes : diſans, La 
are de I'Ererncl fait vertu. 

16 Lz dextre de Fternel eſt 
la dextre de VE. 
nd fair vertu. 

17 Je ne mourrai point, mais 
mi: & raconterai les faits de 
tmel. 

!$ LFternel m'a chatie 4 
n eſcient: mais il ne m'a 
ant livre 2 la mort. 

19 Ouvrez-moy les portes de 

«: jay entrerai, & cele- 
za PErernel. 

w Ceſt ici la porte de 1'E- 
mel; ks juſtes y entrcront. 

1 Je te celebrerai de ce que 

mas exauce; & as ere mon 

Xatcur. 

# Lapicrre que les bati( 

5avoicn rejettee : coſt deve. 
ze principal du coin. 

23 Ceci a ere fair de par 
temel : & a ers choſe mcr- 
alcuſe devant nos Ycux. 

N Ceſt ici la journee gue 
femel a faire : egayons-nous, 


« nous rejourflons en <lle, 


25 Eternel je te prie, de- 
te mzintenant : Ercrnel, je 
Fe, donne maintenant prot- 
tt, 
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26 Benit ſo:t celuy qui vient 
au Nom de I'Eternel: nous vous 
beniffons de la maiſon de PErcr. 
ncl, 

27 UFrern!l eſt le Dieu 
Fort, & il nous a eclaircz : Li:z 
avec des cordes la bere du fa- 
crifice aux cornes de Vaurel. 

28 Tu es mon Dyes Fort, 
partant je te celebrerai: tw es 
mon dieu, je te ſurhauſlerai. 

29 Celebrez VErernel, car il 
cſt hon: d'autant que fa gra- 
tuite demexyre 2 toljours, 


Priere du Soir. 
Beati immaculati. Picau, CXIX, 
ALEPH, 


Que bien-heureux ſonr 

ceux 9#3 font entiers en 

leur voye: qui chemi- 
nent en la Loy de IEternel ! 

2 O que bien-heureux ſont 
ceux, Qui gardent fes remoi- 
enages : & gui lerecherchent de 
rout leur cur ! 

2 Leſquels auſh ne font poinr 
d'iniquite : mais cheminent en 
{es VOYCs. 

4 Tu as ordonne tes mande- 
mens: afin qu'on les garda: 
ſoigncuſcment. 

5 A la mienne volonte que 
mes voyes foyent bien dreflees : 
pour garder res ſtatuts. 

6 Alors ne rougierai-je point 
de honre : quand je regarderai 
2 tous tes commandemens. 

7 Je re celebrerai en droiture 
de c&ur: quand Jaurai appris 
1's ordonnances de ta Juſtice 

s Te veux parder res ſta. 
ruts: ne me laifſe point du 


rour, 
In 
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In quo corrigct, 


BETH, 


AR quel moyen le jcune 
homme rendra-t'il pur 
ſon chemin: en y pre- 

nant garde ſclon ta parole. 

Io Je ray recherche de tout 
mon cozur: ne me fais point de- 
rourner de tes commandemens. 

I1 Jay ferreron dire en mon 
cceur : ahn que je re p:che point 
contre toy. 

12 Eterne]), tu es benit : Ct» 
ſeigne-moy tes ſtatuts. 

I3 Jay raconte de mes Jevres : 
toutes I:s ordonnances de ta 
bouche. 

14 Je me ſuis 6jout au che- 
min de tcs temoignages: comme 
fi eufle cu toures les richefles 
du monde. 

I5 Je deviſeray de tcs man- 
demens: & je rcgarderai a tes 
lertiers, 

16 Je prens plaifir 2 tes ſta- 
ruts: & je noublierai point tes 
Parolcs. 


Retribui (ervo tuo, 
GUIMETL. 


AY ce bien a ton ſervi- 
reur: gze je vive, CC jc 
garderay ta parole. 

18 Decouvre mes yeux: afn 
que je regarde aux mervclilcs 
de ta Loy. 

19 Je ſuis voyageur cn la 
terre: ne cache point de moy 
tes commandemens. 

20 Mon ame «ſt route briſee 
d: PaffeRtion: qu'clle a de rout 
t£1r.ps EnVErS tCS OVRONNANCCS, 


17 
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21 Tu as rudement tanſ ] 
orgucilleux maudits, qui ſe de 
voyent de tes commandemens. 
22 Oſfte de deſlus moy lop. 
provre & le mepris: car Jay. 
garde tes tcmoignages, | 
23 Meme 1-:s principaux fel 
ſont aflis, & ont babille de moi: 
pendant que ton ſerviteur devis 
foit de tes ſtatuts 
2: Aulli tes temoignagesſon 
mes plaiſirs ; & les gens de mon 
conlſeil, | 


Pris 


au bo 
z4 Do 
Lje gard 
veray C 
15 Ach 
zres con 
ns plai; 
On ame eſt attachte| 36 Enc 
a la poudre : fayſ=vignag 
moy revivre ſclon pin deshc 
27 Det 
x regard 
wivee p 
"Fes, 

33 Con 


Adhaſit pavimento, 


DALETH. 


25 


ta parole. 

26 | Yay declare aulong me 
voyes, & tu m'as repondu : Ctr 
{cigne-moy res ſtaturs. 

27 Fay-moy entendre k 3 
train de res mandemens: & | witde tc 
deviſeray de tes merveilles. im? ata 

23 Mon ame $cſt fondue 39 Oft 
d'ennuy : remers-moy ſus felon qt jay 
tes parclcs, Ines jon 

29 Oſfte *arriere de moy | 40 Vol 
moycn d**rre trompe : & melar it man 
Bis pracieuſument de ta Loy. ie par 

30 Pay choiti la voyede ve 
rit-: & me ſuis propole res 0- Ft + 
donnances. 

31 Jay adhere a tes remoi- 
oenages, © Frernel: ne me fix 
point rovgir de honte. 

32 Je courray par la voje # I 
de tes commander ens : quand x. 


tu auras mis mon caur Ww _ 
large, ny Goa. 
& a2 Ah 


wrd a 4 
FAN'S & 


. 4 UIT > « 
Fri "tare 6 


ur. 25 ' jour. 
ded Priere du Matm. 


* Pe, Legem pone, 
fe] H E. 


v4T" Terncl, enſeigne-moy 

k la voye de tes ſtatus : 

wt & je la garderay juſ- 

100112 bout. 

z4 Donnc-moy intelligence, 

ie garderay ta Loy : & Lob- 

reray de tout mon coeur, - 

15 Achemine-moi au fſentier 
vres commandemens ; car | y 
ns plaihr. 

Gel 36 Encline mon ca&ur 4 tes 

az{avignages : & non point au 

on Ixzn deshonnecc, 
97 Derourne mes yeux qu'ils 

& zregardent 4 vanie: fay-ino1 

q_#ivre par le moycn de tes 
ms. . \ , 

je 33 Confirme ton dire a I'en- 

| fot de ton {ervireur: qui eſt 4- 
le 4 ta crainte. 

x 39 Ofte mon opprobre, du- 

N ol jay peur: CAr mes ordon- 
mes ſont bonn: s. 

e go Voicy, je ſuis affetionne 

+» {ts mandemens : fay-moy re- 
iirre par ta juſtice. 


Et ventet ſuper me, 


: V AU. 


gl T que tes pratuirez 
| m'aviennent, 0 Ercr. 
| HY nel: & ta delivrance 
kn ton dire, 

42 Ahn que Faye dequoy re- 
md e 2 ccluy qui me fair op- 
Pc : dJantant Que JE ae luis 
ure C1 ta parole, 


Les Pleaumes. 


287 


43 Er r'arrache point du tout 
dema bouche 11 parole de veri- 
ts : car je me fuis attendu 4 tes 
ordonnances. 

44 Er. je garderai contiguel. 
lement ta Loy a cotijours: & A 
perpetuite, 

4s Et je chemineray au lars 
ve: _ que jay rech.rch- tes 
mandemens, 

46 Etje parleray de tes t&- 
moignages devant les Rois: & 
ne rougirai point de honte. 

47 Erje prendray mon plaifir 
en tes commandemens : que jay 
aimez 

43 Voire Peleveray mes mains 
2 tes commandemens que jay 
aimez: & je deviſcray de tes 
{taturs, 


AMemoy eſt ver$8 twi, 
Z A JIN. 


49 Ye ſouvenance de la pa- 

role donnee a ton (ervi- 

; reur* a laqucll- tu as 
faic que je me foye atiendu. 

50 Ct ici mi conſolation en 
mon affliction: que ton dire mi'a 
remis on -1EC, 

51 Les orgueilleux ſe fonr 
gaudis de moy tant & plus : mats 
je nay point oublie ta Loy. 

$2 Et-'rn1, jay cu ſouvenan= 
ce des jugemens gue 1s as faits 
Wanciennete ; & je me ſuis con- 
{ole mn eux. 

53 Horreur ma faift 4 cauſe 
des mechans: qui ont delaitſe 
ta Loy, 

54 Tes ſtatuts nvont ers au. 
tant de Cantiques de mulique 
en 'a maiſon: ot Pay demeure 
comme voyageur. 

55 Erernel, Yay eu de nuikt 
fouvenance de to Nom : & jay 
garde ta Loy, 

46 Ccla 
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56 Cela m'eft avenu: dau- 
tant que je gardois tes man4c. 
mCns. 


Portio mea, Domaine. 
HETH. 


Erernel, Yay conclu : 

ue maportion erort 

& garder tes paroles, 

$3 Je ray ſupplie de tour 

mon cur : aye pitie de moy ſe- 
lon ton dire. 

59 Jay fait le conte de mes 
voyes : & ay rebroufle chemin 
vers tes temoignages. 

60 Jeme ſuis hare, & je n'ay 
point dilaye: de garder tes 
commandemens. 

61 Les bandes des mechans 
m'ont pille: rowtefors je nay 
point oublie ra Loy. 

62 Jcmeleve a minuidt pour 
re celebrer : 2 cauſe des ordon- 
nances de ta juſtice. 

63 Je nraccompagne de tous 
c*ux qui te craignent : & qui 
gardent tes mandemens, 

64 Erernel, la terre eſt pleine 
de ta pratuite ; enſeigne-moy 
tes ſtaturs, 


57 


Bonitatem fecrſti, 
+ 


Ternel, tu as fait du bi- 
en a ton Servitcur ; ſe- 
4 lon ta parole. 
86 Enſcigne-moy d'avoir bon 
icens & connoiflance: daurznt 
que Jay ajoute foy a tes com- 
mandemens. 

67 Devant que je fufſe affli- 
ge, jallois a travers champs 3 
wais maintenant J'obierve ton 
dire, 


65 


Les Pſcaumes. 


63 Tu es bon & bien. faiſant 
en{cigne-moy tes ſtatuts, 

6y Les orgucilleux ont forgs 
des fauſlerez contre moy : roy. 
tefors je garderay de tout my 
c&ur tes mandemens. 

70 Leur c&ur eſt hge comme 
de graiffe : mais moi je prens 
mon plaiſir en ta Loy. 

71 Il n'cſt bon que ſaye «&:« 
aflipe: ahn que Japrenne tes 
ſtatuts. 

72 La Loy, que tu as pro. 
noncee de ta propre bouche: 
m'eſt meilleure que mille piece. 
tor ou Sargent, 


Priere du Soir. 
Manus tus facerunt me, 
] O D. 


73 ES mains m'ont fait & * 
| agence ; ren-Moy en» 

tendu, afin que x | 

prenne tes mandemens. | 

74 Ccux qui te craign:nt me ! 
verront, & Yejouiront : parce 
que je me ſuis attendu 2 ta pe 
role, 

75 Je connots, Eternel, que 
tcs ordonnances ne {ont que julti 
ce: & que tu m'as aiVige /m. 
vant ta hdclire, 

76 Jete price que ta gratuite 
ſoit pour me conioler : felon ton 
dire adre{/e 4 ton ſerviteur. 

77 Que tes compaſiions vien- 
nent ſur moy, & je vivrai: cart 
Loy eſt rout mon plaifr, 

78 Que les orgueilleux ro 
viflent de honte, davtant qu” 
monte renverſe 2 faufles enlei- 
ones; mais moy, je deviſerai de 
res mandemens, 

79 Que ceux quite craignen, 
e 


Le 25. Jour, [4 2 


* #rourn 
fux ql 
mage s. 

fo ( 
x en 


x roup 
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: 


tata 
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# 


» 


HY. lt 25+ jour . 
nt © {wurnent vers moy : enſemble 
cux qui connoifſent tes remoi- 
ge. : 

04. bo Que mon coeur ſoit en- 
xr en res ſtaruts : afin que je 


re 


x rougiſſe point de honte. 
Me 
ens Defecit anima mea, 
«ts CAPH. 


On ame eſt defaillie 
ro. en attendant ta de- 
he « livrance : je me 
ce. 4s atrendu a ta parole. 

i2 Mes yeux ſont defaillis 
natendant ron dire: lors que 
'y dir, Quand me conſoleras- 
a} 

$3 Car je ſuis devenu com- 
wun ouaire, gws eft 2 la fu. 
ne: & {5 ay point oublie tes 


ICs 
þ 
| 


iz Combien ont a darey les 
purs de ton ſerviteur : quand 
& (tu Jugement de ceux qui 


re pres 
5 5 Les orgueilleux mont 
I |cnuſs des fofſes : ce qui n'ſt 
... | vint felon ta Loy. 
6 Tous res commandemens 
pe eſt que fidelite: ils me per- 
tutent 4 fauſles enſcignes,aide- 


#7 IIs m'ont preſque reduit 
— irien, etant par terre : mais je 
lay point delaifle res mandc- 
tens, 

38 Fai-moy revivre ſelon ta 
rauite: & je garderay les te- 
-n. Wgnages que tu as Prononcez 
tz *t2 propre bouche. 


In aternum, Domine. 
"1 LAMED. 
Erernel : ta parole 


perliſte A rolijours cs 
cicux, 


Les Pleaumes. 
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go Ta fidelite demeure d'3- 
ge cn age : tu as erablila terre, 
& elle demeure ferme, 

91 Toutes choles perſeverent 
juiqu'a ce jourd'huy {lon tes 
ordonnances : d'autant que tou» 
tes choſes re ſervert. 

92 Neettere que ta Loy a ere 
tour mon plaiſir: je fufle deja 
peri en mon affliction. 

93 Je noublicray jawais tcs 
mandemens : car tu mas fait re- 
VIVre par iceux, 

94 Je ſui a toy, mets-moi 2 
ſauvere : car Jay recherche tes 
mandemens. 

9s Les mechans m'ont atten-= 
du pour me faire perir : mais je 
me ſuis rendu attentif 2 tes te- 
moignages. 

96 Jay veu un bout en tou. 
res choles les plus parfaites: mais 
ron commandement eſt de tres- 
grande etendue. 


Quomodo d:ilex:, 


"'O 


98 Elle me rend plus lage par 
recs commandemens que ne ” a 
mes ennemis : car elle eſt rcfi. 
jours par devers moy. 

$9 Jay paſſe en prudence 
tous ceux qui m'avoicut enlci- 
gne: d'aurant que tes temoign2- 
ves ſons ce dont je devile, 

100 Je ſuis devenu plus enten- 
du que les anciens : parce que 
j ay garde res mandemens. 

101 Jay garde mes picds« 
de rour mauvais chemin, afin 
gue Jobſervaſle ra parole. 

Io2 Je ne me luis point de. 
rourne de tes ordonnances : pat- 
ce que tu me les as enſeignees. 

N 103 0 


M E M. 


Combien Jaime ta 
Loy: ct ce dont je 


deviſe rout le jour. 
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103 O que ton dire a ere 
doux a mon palais : wvoire plus 
doux que le miel en ma bou- 


che ! 
104 Je ſuis devenu entendu 


par tes mandemens : ceft pour- 
quoy Jay hay tout moyen d'etre 
x 0mPpe. 


Priere du Matin. 


Lucerna pedibus men, 


NUN. 


105 A parole ſert de lam- 
| > a mon pied: & de 


umicre pour mon 
{unticr, 

106 Pay jure, & je le ien- 
dai : d'oblerver les ordonnan- 
ces de ta juſtice. 

107 Eternel, je ſuis afflige 
rant & plus : fai-moy revivre 
{clon ta parc'c. 

108 Ererncl, je te prie, aye 
pour agreabks /:s ob!ations vo- 
lontaires de ma bouche:& m'en- 
iciene res ordonnances. 

109 Ma vie acre continuelle- 
ment en hazard : routesfois je 
n ay point oublie ra Loy. 

110 Les mechans m'ont ten- 
du des laqs : routesfois je ne 
/n.C tuis point egare de tes man- 
CMCNs- 

111 Tai pris pour hcritage 
perperuel res remoignages : car 
ils ſont la joye de mon cacur, 

112 Fay encline mon ca&ur a 
atcowplir tes ſtatuts : rojours 
juſques au bour, 


Intquos od10 habwi, 
SAMECH. 


$13y*Ay cu en haine les pen- 
ſees diverſes : mais jay 
aime ta Loy, 


Les Pſcaumes. 


IIg Tu e& ma cachette & 
mon bouclier : je me ſuis atten. 
du 2 ta parole, 

115 Entre vous mefailang, re. 
tirez-vous de moy: & je gar. 
deray les commandemens de 
mon Dieu. 

116 Solitien-moy ſuivant ton 
dire, & je vivray : & ne me fais 
point rougir de honte pour n'a. 
voir eu ce que ſeſperois. 

117 Appuye-moy, & je ſerai 
a ſauvere : & Jauray continuel. 
lement V'ail fiche fur tes ſta 
ruts. 

118 Tu as fouls aux pied; 
tous ceux qui ſe devoyent & tes 


ſtatuts : car leur tromperie ef ' 


menſonge. 

119 Tu as reduit a neant 
rous les mechans de la terre, 
comme n'erant qu'ecume: par. 
tant ay*Je aime tes temoigna- 
es. 

120 Ma chair a friſonne 4 
cauſe de ta frayeur ; & Pay re- 
doure res jugemens, 


Feci judicium, 
HAJIN. 


121 F'Ay exerce jugement & 
] juſtice : ne m'abandonne 
point a ceux qui me font 

torr. 

122 Pleige ton ſerviteur en 
bien : & que les orgucilleux ne 
me fallent tort. 

123 Les yeux me ſont defail. 
lis en attendant ta delivrance : 
& le dire de ta juſtice. 

124 Apis avec ton fervireut 
ſuivant ra gratuite : & menſci- 
ene tcs ſtarurs, 

125 Je ſus ton ſerviteur, 
ren moy entendu: afin que je 
{cache tes remoignages. _ 

126 1 eft temps que IF 

cen! 


Le 25. jour 


[22 
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1 has 
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130 
llumir 
extend 
131 
x jay 
es con 
132 
pitie 
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ument 
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dire ; 


vetrag 
134 
fon d 
garde 
[13s 
IerViEe 
luts, 
126 
en ruif 


"'obſe; 


197 


I 3% 


T. 


[e 26. jour. 


emel agifle : ils ont abo!i ta 


127 Partant ai-je aime tes 
ammandemens plus que Vor : 
wire que le fin or. 

128 Pour cette caſe jay 
Aims droits tous les mande- 
mens gue tu donnes de toutcs 
choſes ; & Pay eu en haine cout 
noyen d'erre trowpe. 


Mirabilia, 
PE. 


129 Fs temoignages ſont 

choſes mervellleuſcs : 

partant mon ame 
| bs a-t'elle g-rdez. 

130 Lentree de res parolcs 
tumine ; & rend les fimplcs 

' exendus. 

131 Jay ouvert m2 bouche, 
$ Jay baaille: car jay fouhaite 
es commander1ens. 

132 Regarde-moy, & aye 
ptie de moy : felon que tu f.1s 
adinairement envers C:ux qi 
ument ton Nom. 

133 Aﬀe:mi mes pas ſur ten 
lire: & ne fais point qu'aucun 
vtrage me maitrifle, 

134 Dclivre-moy de Vopref- 
fon des hommes : ahn que je 
garde res mandemens. 

135 Fay luire ta face ſur ton 
ſerviteur : & my*enſeigne tes ſta- 
urs, 

126 Mes yeux ſe ſont fondus 
en ruifſeaux d'caux: parce qu'on 
robſerve point ta Loy. 


Juſtus es, Domine, 
TSADI, 


197 U es juſte, 6 Frcr- 
nel : & droirt en tcs 
jugemens. 


138 Tu as commande tes t&- 


Les Pleaumes. 
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moignages comme etant choſe 


juſte : & ſouverainement ferme. 


139 Mon zcle ma mine: par- 
ce que mes edvertaires ont ou- 
blie res paroles. 

140 Ton dire eft ſovuveraine- 
ment rathne ; parrant ton fer- 
viteur Paime, 

141 Je ſus petir & meprile : 
tourefos je noublie point rc+ 
mandemcns. 

142 Ta juſtice ff juſtice a 
ecQjours : & ra Loy e(t verite 

143 Derrcſle & angoiffe ni'a- 
VOLTNE re NCONme: 24s Ins COIN. 
mandemens ſent mes plailtrs. 

144 Tcs temoignages ne 977 
gu juſtice 2 rotors ; donne- 
m'ex [intellivence, attn giie f* 
VIVC. 


Price du Sor; 


(lama init corde 11's. 


K OP IH 


5F 


J 


ſtaruts. 

146 Jay crie vers toy : mets- 
moy 2 ſauvere, ahn que 7obter- 
ve tes temoignages. 

147 Jay prevenu le point dy 
jour, & ay crie : je me luis at- 
tendu a ta parole. 

148 Mes yeux ont preveru 
Ics veilles ds la nwis : pour de- 
vitcr de ton dire. 

149 Ecoure ma voix ſclon ta 
gratuite : Ererncl, fay moy re- 
virre felon ron ordonnance. 

I5o Ceux qui tont adonnez 
a machinations Sen ſont appro- 
chcz:; & fe ſont elolgnez de ta 
Loy. 

151 Eternel, tu es prochain : 
& tous tes commandemens ne 
ſont que verite, 

N 2 152 Jay 


"Ay cric de tout me! 
cur, repon-moy, Frer. 


nel; & je garderay tes 


4 
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152Jai connu des long-temps 

rouchant res temoiguages : que 

tu les a fondez pour totyours. 


Vide huwmilitatem. 


RESH, 


53 Fgarde mon affli- 
tion, & m'en tire 
hors: car je nai 


point oubliec ta Loi. 

I 54 Debats ma cauſe, & me 
garantis: fay-moy revivre {ui- 
vant ton dire. 

15s La delivrance eft loin 
des mechans: d'autant quiils 
n'ont point recherche tes ſta. 
tuts. 

156 Tes compaſhons ſont en 
orand nombre, 0 Eternel : fay- 
moy revivre felon tes ordon- 
Nances. 

157 Ceux qui me perſecu- 
tent & qui me preflent ſont en 
grand nombre : rowresfos je nay 
point decline de res remoigna- 
ves. 

158 Pay regarde ceux qui (e 
portent deloyaument: & Pay 
ere ennuye de ce qu'ils nobſcr- 
voient pas ton dire. 

159 Regarde que Fay aime 
res mandemens: Eternel, fay- 
moy revivre \elon ta gratuire, 

160 Le principal point de 
ta parole eſt verite: & toute 
Vordonnance de ta juſtice eft 4 
tou jours. 


Princifes perſecuti ſunt, 
SCHIN. 


1161 ES principaux du 
peuple m'ont perſe- 


cute (ans cauſe: mais 
ron eur a <6 effraye A caule 
de ta parole, 


Les Pleaumes. 


Le 26. jour, 


162 Je m'ejout de ton dire ; 
comme celuy qui auroit rrouye 
un gros burtin. 

163 Jay eu en haine & & 
abomination le menſorge ; & 
jay aime ta Loy, 

164 Sept fois 1» jour je te 
loue: a cauſe des ordonnances 
de ta juſtice, 

165 1! y @ grande proſperits 
pour ceux qui aiment ta Loy : 
& il n'y 4 point d'achoppement 
pour CuX. 

166 Eternel, Pay eſpert en 
ta delivrance: & Jay fait tes 
commandemens. 

167 Mon ame a obſerve tes 
temoignages : & je les ay ſou- 
verainement aimez. 

168 Jay obſerve tes comman- 
demens & tes temoignages: car 
toures mes yoyes ſont devant toi, 


Appropingwet deprecatio, 
THAU, 


169 Ternel, que mon cri 
E approche de ta pre- 
ſence ren-moi enten- 

du ſclon ta parole. 

170 Que ma ſupplication vien- 
ne devant toy: & me delivre 
{uivant ton dire. 

171 Mes levres degorgeront 
ta lowange : quand tu m'auras 
enſeigne tes ſtaturs, 

172 Ma langue ne tiendra 
propos que de ton dire: d*aurant 
que rous tes commandemens ne 
[ont que juſtice, 

173 Que ra main me ſoit en 
aide : d'autant que j'ay choilt 
tes mandemens, 

174 Erernel, Jay ſouhaire ta 
delivrance: & ta Loy eſt rout 
mon plaitir, 

175 Que mon ame vive, ahn 

quellc 


paix : 


Is 27. Jour. 
quelle te loue, & que tes ordon- 
ances me ſoient en aide, 

176 Jay cre egare comme 
k brebis perdue : cherches 
ton ſerviteur , car je nay 
roint mis en oubli res comman- 
demens. 


Priere du Mat. 


Ad Dominum, Pſeau. CKXR. 


grande derrefle ; & it ma 
CXauce, 
2 Frernel, delivre mon ame 


Js reclame I'Fternel en ma 


' dsfauſies levres: & de la lan» 


pae qui n'eſt que tromperic. 

3 Que te donnere-relle, 
en quoy ravencera-t'elle la lan- 
pe qui n'eſt que rromperie ? ce 
lont Heches aigues rire.s par un 
homme puiſſant,& comme char- 
bons de genevre, 

4 Hclas! que je ſuis miſera- 
ble de ſejourner en Meſgec : & 
dedemeurer es rentes de Kedar. 

5 Q:e mon amea tant de- 
meure avec celuy qui hair la 


x, 

6 Je ſtis du tout adonne a [1 
pix : mais quand j'en parle, ls 
voila & la guerre, 


Levavi cculor, Pleau. CKSL. 


tagn*'s: d'ou me vicndra le 

ſccours. 

2 Mon ſecours vient de VE- 
terncl': qui a fait les cicux & 
la terre. 

3 Il ne permettra point que 
tn pird ſoir ebranle : celuy qui 
te garde ne ſommcillera point. 

4 Voila celuy qui garde lfrael 


Pier mes yeux versles mon- 


Les Pleaumes. 
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ne ſommcillera point ; & ne 
$*endormira point 

« L'Frernel eſt celuy qui re 
garde : I'Frernel eſt ron ombre, 
il eft ata main dextre. 

6 Le ſoleil ne donnera point 
fur roy de jour : ni la lune de 
nuict, 

7 LEternel te gardera de 
rout mal: 11 pardera ton ame. 

8 Ltrerne] gardera ton ifſc 
& ron entree: des maitirenanc 
X A totijours, 


I atatus ſum. Picau, CXXIL 
Ii me ſuis rej9.1 2 cauſe de 


CCuvx Quit me difoient ; Nous 

irons c1ila mailon de VFrer- 
ncl. 
2 Nos picds fe font arretcz 
en tes portes : 6 Jeruſalem, 

3 Jeruſalem, qui eſt hatie 
comme une ville : qui Sgentre- 
tient bien cnſemble. 

4 En laqueile montent les tri. 
bus, les tribus dc 'Erernel: gus 
eſt wn remoignage 4 Iſrael, pour 
celebrer le Nom delVEFrernel. 

5 Carla ont «+ poſtz les fie- 
ges pour juger : les fieges de la 
maiſon de David. 

6 Priez pour la paix de err. 
ſalem; que ceux qui raiment 
ayent profpcrite. 

7 Paix fvit aton avant-mur ; 
profperite cn tes palais. 

s8 Pour Pamour de mes fre» 
res, & de mes amis ; j2 pricrai 
maintenant pour ta paix. 

9 A cauſe de 1]a maiſon de 
Ererncl nvtre Dicu : je procue 
rerai ton bien, 


Ad de !evayi ecalos. PLCKNIUT, 


It mes y2ux 4 toy : q;! 


demeure &6s cicurx. 
2 Voicy, ccmme les yeix 
N 3 Gd. Oo 


CT” —  ——  ———— — - 


2 9 þ 
des ſerviteurs regardent 2 la 
main de leurs maitres, comme 
les yeux de la ſervante 4 Ia 
main de 1a maitrefle : ainfi 
nos yeux regardent 2 ]'Eternel 
notre Dieu, juiques 2 ce qu'il ait 
pitic de nous. 

3 Ayepitic de nous, Ercrnel, 
aye pirie de nous : car nous a- 
vons Cu tout ndtre ſoul de m6- 
Pris. 

4 Notre ame eſt par trop ſou- 
le: de la moquerie de ceux qui 
font 2 leur aite : & du mepris 
des orgucilicux opprefleurs, 


X's quia Dominas, Pf, CXXIV, 


'Evr Ere VErernel qui a 
&te pour nous : die 
mainrenant Iſrael. 


2 Nie ae Itternel qui 
a Etc pour nous : quand les 
hommes ſe ſont elevez contre 
Nous. 

3 Is nous euſſent des lors en. 
gloutis tous vits ; durant que 
leur colere Etoit enflammee con- 
tre nous. 

Des lors les eaux ſe ful. 
{-nt d&bordees ſur nous: un tor. 
rent ett paſle ſur notre ame. 

5s Des lors les eaux fe ful. 
{ent paſſees ſur notre ame. 

6 Benir ſort 'Frernel : qui ne 
nous a point livrez en proye Aa 
leurs dents. 

7 Notre ame eſt Echappec, 
comme Ioiſcau du lags des oi- 
{cleurs : le laqs a ere rompu, & 
nous ſommes echappez. 

8 N$rre aide ſoit au Nom de 
FErernel ; quia fait les cieux & 
ta terre, 


L es Pleaumes. 


Le 27. jour, 


Qut confidunt. Pleau, Cxxv, 


Fux qui ont conhance en 

( FErernel, ſont comme la 

montagne de Sion, la. 

quelle ne peut erre ebranlte; mai 
le maintient 2 rotjours, 

2 Quant aJerutalem, monta- 
gnes ſont 2 Tentour d'elle ; & 
I'Ecernel ef a I'entour de fon 
peuple : des - maintenant & z 
t0.1Jours, 

3 Car la verge de mechance. 
te ne refoſera point ſur le lor 
des juſtcs: afin que les juſtes 
n'avancent leurs mains 2 ce qui 
trend 2 iniquite. 

4 L'Eternel fiir bicn aux 
bons : & 2 ceux qui ſont droits 
en leurs caeurs. 

sS Mais 4 ceux qui tordent 
leurs ſcntiers obliques : 1'trer- 
ncl les fera marcher avec les 
ouvriers d'iniquite, Paix ſers 
ſur lſracl, 


Priere du Sor. 


In convertendo, Plcau, CKXVL 


Uand VEternel ramena 

& mir 4 recoi ceux de 

Sion, qui retournoient 

de captivire: nous Etions com- 
me ceux qui ſongent. 

2 Lors futno6tre bouche rem- 
plie de ris ; & n6re langue de 
chant de triomphe. 

3 Alors diloit-on entre les 
nations : L'Eternel a fair choles 
grandcs 2 ceux-ci. 

4 L'Fternel nous a fait cho- 
ſcs grandes : nous en avons Ee 
rejouis. 

s O Eternel, ramene & mets 
2 recoy nos priſonnicrs ; com- 

me 


[421 
ne les 
ly Mid 

6 Cc 
mes: 
riowph 

7Cel 

ar la 
[nin 
riendra 
d& rm10! 
era (es 


x D 


I] 
Wo 
} 


rtage 


Pour 
Iron! 


la po 


B.a 


[4 21. jour. 
ne les decours des eaux au pats 
{ Midi. 

6 Ceux qui ſement en lar- 
mes : moiſſonneronrt en chant de 
riomphe. 

7 Celuy qui porte la ſemence 

ar la mertre en terre, ira fon 
cemin en plcurant : mais 1] re- 
riendra fon chemin avec chant 
& rriomphe, quand ul rappor- 
era ſes gerbes. 


Nf Dominus. Pleau, CXXVII. 


ſon : ceux qui la batificnt 
y travaillenr en vain. 

2 SiPtrernel ne garde la vil- 
þ; celuy qui fait la garde fair, 
k guet en vain. 

3 C'cſt en vain qe vous etes 
natineux pour vous lever, & 
ardifs a vous repoſer, & man- 
fex le pain de rourmens : c'cſt 
ank que Diew donne repos 4 
eluy lequel il aime, 

4 Voicy,les enfans ſont un he- 
rtage de I'Ererncl : le fruit du 
reatre gt ſon loyer, 

$ Telles que jont les fleches 
en ja main de homme puillant : 
cls ſout les fils d'un pere en la 
ficur de {on age. 

6 Oque bien-heurcux eſs le 
perſonnage qui en a rempli (a 
troufle : relies :gens ne rougiront 
pair de honte, quand ils par- 
lkront avec leurs cnnemis Cn 
la porte, 


v Frernel ne batit la mai- 


Bats exanes. Pl.au, KXVIITL 


O 


les voyes! 
2 Car tu mangeras le labeur 


Que bien-heureux eſt 
quiconque craint V'E- 
ternel :; & chemine en 
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de tes mains : tu ſeras bien heu- 
reux, & bicn-re ſera, 

3 Ta femme ſera au dedans 
de ta maiſon: comme une vigne 
abondance cn fruit. G 

4 Er tes enfans comme plays 
tes d'olivicrs a Fentour de ta 
table. | 

5 Voicy, certainement ainfi 
ſera benirt le perſonnage : qui 
craint VEreracl. 

6 L Eternel te benira de Sion: 
& tu verras le bien de lcruſalem 
tous les jours de ta vie, 

7 Et tu verras des er.fans & 
tes enfans; & paix (ur 1frael, 


Sepe rpmenavirunt, 
Picau. CXXIX, 


U'[fracl die maintenant : 
Ils m'ont ſouvent tours 
mente des ma jeunetle. 

2 lis m'ont fouvent rourmen- 
te des ma jeuneſſe: routesfi s i's 
n'ont point encore eu le defſus 
de moy. 

3 Des laboureurs ont labou. 
re ſur mon dos: ils y ont tire 
to.t au long leurs fillons. 

4 L'Ercrnel eft juſte: il a 
coupe les cordages «<ntortillex 
des mechans. 

$- Tous ceux qui ont Sion en 
haine : rougirontde honte,& te. 
roge rebourcz en arricr-. 

6 Ils ſeront comme Iaerbe 
dcs toits : qui eſt {cchc devait 
q'1'clie monte en tuyan. | 

7 De laquclle % moifſon- 
r.cur ne remplit point fa main : 
ni ſon ſein celui qui cucilie les 
poignees, | 

Ss Er dont lcs paſſans ne di. 
ront point, La bencdicion de 
Erernel ſort (ur vous ; nous vous 
beniſſons au Nom de V'Etcrrel. 


N4 De 
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De profunds, Pſcau. CXKXK. 
Erernel,je t'invoque des 

'©, lieux profonds: Seig- 
neur, ecoute ma Voix. 

2 Que tes oreilles ſoient at. 
tentives : 4 la voix de mes ſup- 
plications, 

3 OErernel, fi tu prens gar- 
de aux iniquitez: Seigneur, qui 
eft-cequi tubſiſtera ? 

4 Mais #/ y a pardon parde- 
vers toy: ahn que tu fois 
craint. 

$ Pay attendu Erernel, mon 
ame /a atrendu : & Jay eu mon 
attente en fa parole. 

6 Mon ame attend au Sei- 
gneur plus ſoigneuſement que 
les guettes.du martin : qui aguet- 
tent la venue du matin, 

7 Iſrael, atten-toy a TEcer- 
nel, car i/ 9 a gracuite par dc- 
vers PErernel : & sl y a redem- 


ption en abondance par devers 


8 Er lui meme rachetera I{- 
rae] : de toutes ſes iniquitez, 


Domin:, non eft, Pleau, CXXXI. 


Erernezl, mon coeur ne 
O scſtpoinr eleve: & mes 

yeux ne ſe ſont point 
hauſſez. 

2 Et le nay point chemine 
en choſes grahdes & merycilleu- 
ſes! par deſſus ma portee. 

3 Si je n'ay range & renu coy 
mon courage comme celuy qui 
eſt ſevre fait a Vendroir de 1a 
mere : & fi mon courage ne en 
znoy, comme celuy qui eſt ſevre, 
que je ſor rejette de toy. 

4 Iſracl,atten-toy A I'Eternel ; 
d&s maintenant & a roljours, 
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Priere du Matin. 
Memento, Domine, P{. CXX\X1. 
'0, de David : & de toure 

Vaffliion d'iceluy. 

3 Lequel a jure 2 VErternel : 
& fair vazu au Puiſſant de Jacob, 
d:iſant » 

3 Si j entre au tabernacle de 
ma maiſon: & ie monte ſur le 
li& de ma couche : 

4 Si je donne ſomm:il 2 mes 
yeux : ous je laifſ: lommeiller 
mes Paupieres : 

s Tant que Pauray trouve un 
lieu 21'Erernel : & des pavillons 
pour le Puiflant de Jacob, 

6 Voici nous avons out parler 
d'elle en un lieu qui eſt vers 
Ephrat : & nous Vavons trouve 
&s champs de Jahar. 

7 Nous entrerons en ſes pa- 
villons : & nous-nous proſterne- 
rons devant ſon marchepied. 

8 Leve-toy,Frernel, pour veniy 
en ton repos: toy & V'Arche de 
ta force. 

9 Que tes ſacrificateurs ſoicnt 
reveus de juſtice : & que tcs 
bien-aimez menent joye. 

Io Pour Vamour de David 
ron ſervireur : ne fay point que 


Eternel; aye ſouvenance 


ron Oin@ tourne le viſage en 


arricre. 


11 LEternel a jurs la verite' 


\ David, #/ ne $'cn derournera 
point, diſanr, 

12 Je mettray du fruir de 
ton ventre : ſur ton trone. 

13 Si tes enfans gardent 
mon alliance, & ma convenance 
que je leur enſeignerai : leurs 


hls auſſi ſeront aſlis 2 perpetuite | 


ſur ton trone, | 
Ig Car 


F. [225S. Jour, 


1 Car TErernel a choih 
fon; & I'a eu a gre pour fon 


, Elle eff, dir-il, mon repos 

iperperuire oy jy demeureray, 
ue je Vay cua gre. 

Fs je bake abondamment 

{& vivres: & raſſaſieray de pain 

[s ouffrereux. 

17 Et revetiray ſes Sacrifca- 
urs de d-livrance : & fts 
lien-aimez m<neront Joye tant 
k plus. . 

18 Or je fray quen elle 
xrmera une corne 4 David : 
x appreteray une lampe 2 mon 
Ga. 


19 Je revericrai de honte ſes 
anemis: & ſon diademe fleu- 
ia ſur luy. 


ke quam bonum, Pf. CXXXIIL 
Oici, 6 que c'eſt choſe 


bonne, & que c'eſt choſe 4i 


plaiſante: que freres 
entretiennent, meme enſemble. 

2 Ceſt comme cette huile pre- 
leuſe, epandws ſur la tere : la» 
qelle decoule ſur la barbe d'Aa- 
n, & qui decoule pwis apres ſur 
k bord de ſes vetemens. 

3 Er comme la roſte de Here 
non; & celle quideſcend ſur les 

de Sion. 

4 Car V'Eternel a 12a ordon- 
it benediction : & vie & toil 
jours, 

Fece nwnc, Pleau. CRNXIV, 

Oici, beniſſez I'Ererncl : 
vows tous les (erviteurs 
de IErernel. 

2 Qui aſliſtez routes les 
=: en la maiſon de Þ Eter- 


3 Elevez vos mains aw 
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SanQtuaire : & benifſez 1 Frer- 
nel. - 

4 LErcrnel te benie de Si- 
en : lequcl a fair les cieux & la 
terre. 


Laudate nomen. PC. CXXXY, 


Lovez TEterncl. 


[ Ouzz le Nom de 1 Eternel : 
vous ({crviteurs de VE- 
rernel lowvez-le 

2 Vous qui aſliſtez cn la mai- 
ſon de VErernel : aux parvis de 
la maiſon de notre Dieu. 

3 Lovez VErernel, car VEter- 
nel eſt bon: pſalmodiez 4 fon 
Nom, car il eft plaiſanr. 

4 Car VErernel S'eft choiſfn 
Jacob: & Iſrael pour ſon plus 
precieux joyau. 

5s Pour vray je connols que 

FEternel eft grand : & que notre 
Seigneur eft par deflus rous les 
ICUX. 
6 LEternel fait rout ce qui 
luy plait, & cieux & en la ter- 
re: &en la mer & en tous les 
abimes. 

7 Ceft luy qui fair monter 
du bour de la terre les vapeurs : 
il fair les eclairs pour la pluye, 
il tice le vent hors de ſes cabi- 
nets. 

8 Ce luy qui a frappt les 
remiers-nez d'Egypte; tant des 
ommes que des beres. 

9 Qui a envoye lignes & mi. 
racles au milieu de toy, © Egy- 
pte: contre Pharao & contre 
tous ſes fervitcurs, _- | 

10 Qui a frapp* pluficurs na- 
tions: & a tus les puiſſans rois, 

11 Sihon le roi des Amor- 
rheens, & Hog le roy de Baan: 
& les rois de tous les Royaumes 
de Canaan. 

12 Er 4 donne leur pais en 

Ns heritage 
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hericage, en heritage dis je, 2 
liracl ton peup'c, 

13 Ercrncl, ton reno «ff 
a totijours : .Frernel, la memoire 
de toy ft d'age en age. 

14 Car I trernel fera juſtice 
a (on peuple : & changera de 
courage envers {cs {crvitcurs. 

15 Les faux dicux des nati- 
ons ſent or & argent ; ouvrage 
de mains d'homme. 

16 IIs ont une bouche, & ne 
parlent point ; ils ont des yeux, 
& ne voyent point. 

17 IIs ont des oreilles, & ils 
m'oyent point :; auſh n'7 a-ril 
point de ſouffle en leur bouche. 

18 A eux ſfoycnt faits ſem- 
blables ceux qui les font : & 
rous ceue qui s'y effeurent. 

19 Maiſon d'[ſrael, beniffez 
PErernel : maiſon d'Aaron, bc- 
rifſſez VEternel. 

20 Maiſon des Levires, be- 
niffez VErernel ; vows qui crat- 
gnez I Ererncel, beniſſcz VEter- 
nel. 

21 Benit ſoit de Sion I'Eter. 

"mel: kquel hablie en Jeruſa- 
lem. Lcuez VErernel. 


Priere du Sair. 


Confitemini, Pſcau, CRXXVI, 


"of Flebrez VFrernel, car 11 

eſt bon: d"autant que fa 

v gratuite demenre 2 toltl- 
urs. 

2 Celebrezle Dicu des dicux: 
MCautant que fa gratuite demewre 
2 rotjours. | 

3 Celcbrez le Seigneur des 
Gegneurs': d'autant que fa gra- 

ruire demewre 2 tolljours, = 
* &4 Celelrexceluy gol fait rout 
' Teul grandes merveilles:d'autarit 


que {a gratuitt demeure'} tote: 


- 
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s Ccluy qui a fait les cieux 
comme bien entendu : d*autany 
que fa gratuite demewre a to. 
yours. 

6 Celuy qui a etendu la ter. 
re ſur les eaux: d'autant que fa 
gratuire demewre 2 tolijours, 

7 Celui qui a fait les grands 
luminaires : d'autant que (: 
gratuite demeure 2 tolljours, 

8 Le Soleil pour avoir ſei. 
gneurie- ſur le jour : d'autant 
que {a gratuite demeure 2 tol- 
jours. 

9 LaLune& les etoiles pour 
avoir ſeigneurie ſur la nuiQ; 
d'autant que fa gratuire demeare 
A rot jours. | 

Io Celuy qui a frape I'Fgypte 
cn leurs premiers-nes: d'aurant 
que {a gratuite demexre 2 tot 
jours, 

1t Ccluy qui a tire Ifrael du 
milieu d'eux : d'autant que {a 
gratuite demewre 2 tolijours, 

I2 Etce avec main forte & 
bras etendu ; d'autant que {a 
eratuite demenure 2 toiijours, 

I3 Lequel a fendu Ia mer 
rouge en deux : d'autant que fa 
gratuite demewre 4 totijours. 

14 Et a fait paſſer Iſrael par 
te milieu d'clle : d'autant que fa 
gratuite demexre 2 tot jours, 

15 Et a renverſe Pharao & 
ſon armee en la mer rouge: 
d'aurant que fa gratuite demeur: 
2 rot}jours, 

16- Lequel a conduit ſon pew 
ple par le deſert: d'autant que 
ia gratuite demewre'2 roujours- 

17 Lequel a frapeles grands 
Rois : d'autant que ſa gratyite 
demenre 2 toiljours. | 

18 Erartut les Rois magnih- 


ques : d'aurant que fa gratuite 


demeure A to:1jours. Ha 
19 Sihon Roy desAmorrheetis: 
Fauratit que fp ertuick demure 


a to(jours, 20 Ei 


. 


Le 28. jour. 


20 Et Hog Roy de Baſgan : 
Zatant que 1a gratuite demenre 
4 to{[Jours, ; 

21 Er a donne leur pays en 
teritage ; d'autant que fa gra- 
wits demexvre 4 rofl jours, 

22 En heritage a Iſrael ſon 
frviteur : d'aurant que fa gra- 
ith demewre 2 tol jours, 

23 Lequel, alors que nous 
tions bien bas, a &u ſouvenan- 
de nous! d'autantque fa gra- 
tits demewre 2 tofijours, 

24 Et nous a recoux de (a 
nin de nos adverſaires: d'au- 


ant que fa gratuite demewre a 


wijours. 
& Load donne viande 2 
toute chair ; d'autant que fa 
ite demenre 4 ro(1jours. 
26 Celebrez le Die Fort des 
ceux: d'autant que fa graruite 
imewre 2 toiljours, 


Super flumina, Pf. CYXXVIIL 
Ous-nous ſommes tenus 
N aupres des fleuves de 
Babylon : & meme y 
avons pleure, ayans ſouvenance 
de Sion. 

2 Nous avons pendu nos 
violons aux faules : au milieu 
Telle. 

3 Quand ceux qui nous a- 
yoient emmenez priſonniers, 
nous ont demande paroles de 
cantique, & de les £joutr de nos 
violons,que nous avions pendus : 
$ſans, Chantez-nous quelque 
choſe des Cantiques de Sion, 
news avont reponds, 

- 4 Comment chamterions-nous 
des Cantiques de I Erernel : en 
nhe terre d'etrangers. 

'-$ $i je roublie, Jeruſalem : 
que ma dextre $'oublie elle- 


6 Que ma {angue- ſoit atia- 
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c|.ke i mon palais, 6 jz.may ſo+ 
venance de toy : fi je ne mers of 
ruſalem pour le principal chef: 
de ma rejowſlance. 

7 O Etrernel, aye ſouvenan--, 
ce des enfans d'Edom, lefquels 
en la journee de Jerulaleng,'di- 
{oient: Decouvrez, decouvrez 
juſqu'au fondement qui eſt en 
icelle. 

8 Fille de Babylon, qui t'en 
vas derruite 2 6 que bien-heu- 
reux {era celuy qui te rendra ta” 
pareille, de ce que tu nous 'a$F 
fair, jd _— 

9 O que bien-heureux ſers. 
celuy : qui empoignera tes. pe-. 
tits enfans, & les froiſſera contre 
les pierres. ay . -31; 


, 


Confiteboy tibi, Pl. CRXXVITE” 


cur: je te p/almodieray.en1 
la preſence des Souverains. 

2 Je me proſternerai au pas - 
lais de ta faintete, & celebrerai' 
ron Nom pour Pamour de ta gra- 
tuite, & deta verite 2! car was; 
magunihe ta: parole par deflug\ 
tour ce dont tu es renomme, : » 

3 Au jour que Jai crie tu 
m'as exauce ? & m'as renforge* 
de force en mon ame. 7 it 43 

4 Ecernel,tous les Ros de ta 
terre te celebreront : quand ils 
auront out les paroles de ta: hoy! 
cies: -- . F--.# 
5 Er chanteront les voyes: de 
IErernel: car la gloire del Eve 
nel eft grande. 

6 Car 'Erernel eft haur eleve;! 
& voir les choſes baſſes : & cones 
noir de-loin les chofes @Jevees; 

7 Si je '-chemine aw rmiliew 
d'adverſite, tu me vivificras* ra 
avanceras ta main contre Fire wes 
mes ennemis, & ta dextrre' mc 
delivagra.- it Hi, + 1, (HI VEN 

NS 8 L'Eter- 


F te celebrerai, de tour mor!) 


ZOO 

s L'Eternel parachevera cc 
qui me Cconcerne : Ererncl, ra 
gratuire demeure 2 toujours, tu 
ne delaifleras point Varuvre de 
res mains. 


Priere du Matin. 


Domine, frobaſii me. 
Pſcau., CXXKIXK. 


Ternel, tu m'as fonde & 

E connu : tu connois quand 

je m'aſſieds, & quand je 

me leve, tu appercois de loin 
ma penſce, 

2 Tu tn'enceins, fojt que je 
marche, ſoit que je m'arrete : 
& tu as accoltume toutes mes 
voyes. 

3 Voire devant que la parole 
ot ſur ma latgue: voici, 6 E. 
rernel tu connois deja le cout. 

4 Tu me tiens ſerre par der- 
riere, & par devant: & as mis 
fur moy ta main. 

sS Ta fcience eſt par trop 
marveilleuſe pour moy: & fi 
haut Elevee, que je n'en ſcaurois 
venir 2 bour. 

6 Ol irai-je arriere de ton 
Eſprit : & od irai-je arriere de 
ea face ? 

7 Si je monte aux cieux, tu y 
es : fi je me trouve gilant au 

, ty voila, 

8 St je prens les ailes de I'au- 
be du jour, & me loge derriere 
Ja mer : 

9 IA auſh me conduire ta 
main : & ra dextre m'y empoi- 


io Si Fay dit, Au moins les 
tenebres me couvriront : voila la 
nui& gw: ſervira de lumiere tout 
autour de moi. 

11 Meme les tenebres ne me 
©acderonr point arriere de toy, 
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toy, & la nui@ reſplendira com. 
me la jour: autant re /ont les te- 
nebresque ta lumicre. 


12 Or tu aspoſlde mes reins:. 


des lors que tu mas enveloppe 
au ventre de ma mere. 

13 Jete celebrerai de ce que 

Ti ; . / 
Jay &e fait par fi etrange & 
merveilleute maniere ; tes au. 
vres ſont merveilleuſes & mon 
ame le conncit tres-bien., 

Ig L'agencement de mes os 
ne t'a point te cache lors que 
ſay «ce faiten lieuſecrert: & fa. 
conne comme de broderie &s bas 
lieux de la terre. 

15 Tes yeux m'ont veuquand 
jerois comme un peloton : & tou- 
res ces choſes secrivoient enton 
livre aux jours qw elles fe for- 
moient, meme lors qu'il n'y en 
avoir aucune d'icelles, 

16 Et partant, © Dies Fort, 
combien me ſont precieuſes les 
conſiderations que Jay de tes 
faits: & combien ſont grandes 
les ſommes d'elles ! 

17 Les veux-je denombrer , 
elles ſont en plus grand nombre 

ue le fablon: ſuis-je reveille, je 
fo encore avec toy, 

12 O Dieu, ne tucras-tu pas 
le m&chant : & partant, 6 hom- 
mes de ſang, retirez-yous arriere 
de moi. 

19 Dautant qu'ils ont parle 
de roy, machinans quelque me- 
chancete : ils ont Eleve tes enne- 
mis en mentant. 

20 Eternel, n'aurois-je point 
en haine ceux qui te haiflent : 
& ne ſerois-je point depite 
contre ceux qui selevent contre 
roy? 

21 Je les ay hais d'une par- 
faite haine : ils m'ont ere pour 


ennemis. 
22 O Dies Fort, ſonde» 


moy, & conſidere mon cur : 


eprouve- 


Ge = 
— 


[129- 1 our, 
grouVe-MOY» & conſidere mes 
cours. , ; 

23 Er regarde $'il y 4 en moi 
ucun deflein de travailler au- 
rai: & me conduis par la voye 


ly monde. 
Eripe me, Domine. Þ1. CXL. 


"Ternel , delivre-moy de 
'homme mauvais : garde- 
moi de homme outra- 


F, Leſquels ont machine des 
 naux En lewy coeur : ils aſſem- 
tent tous les jours des com» 
bats. 
| 3 lis athlent leur langue com- 
| ne un ſerpent: venin de vipe- 
xs eft ſous leurs levres. 

4 Eternel , garde-moi des 
mains du mechant, defens-moi 
&1'homme outrageux : de ceux 
qui ont machine de me heurter 
jour me faire romber. 

$ Les outrecuidez m'ont ca» 
>< le laqs, & ont tendu avec 
des cordes une rets a Vendroit 


6 Jay dit, al 'Ecernel, Tu e: 
mon Dieu Fort: Erernel, prete 
Foreille 2 la voix de mes ſup- 
plications. _ 

7 O Erernel Seigneur , 
force de ma ſauvere : ru as cou- 
vert de toutes ma tre au 
jour de la 

8 Eterncl, n'ottroye point au 
mechant ſes ſouhairs : ne fay 
point ſortir 4 effer {a pence, ils 
le ſurhauſleroyent. 

9 Quant aux principaux de 
ceux qui m'aſſiegent: que la pei- 
ne qw'sls donnens de leurs levres 
les puiſſent couvrir. 

to Que .chatbons embraſez 
tombent ſur eux : qu'il les faſſe 
tomber au feu, & en des foſles 
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profondes, ſans qu'ils ſe relevent- 

Iz Que Phomme mediſant ne 
ſoit point affermi en la terre : 
quant a homme outrageux & 
mauvais, qu'on chaſle apres luy 
rant qu'il ſoit extermine dw 
pays. 

12 Je {Gay que PEternel fera 
juſtice a Vaſflige ; & droit au 
ſouftrereurx. 

I 3 Quoy que ce ſoir,les juſtes 
celebreronr ron Nom: les droitu. 
riers habireront devant ta face. 


Domaine, cl anavs. Pleau. CXLI, 
Ternel, je Vinvoque, hate- 
roy de venir vers moy 2 
tend Foreille 4 ma voix, 
randis que je Crieray a toy. 


2 Que ma requete ſoit adre(- 
ſte devant toy comme m3; 
& Pelevation de mes fins com. 
me Poblation du ſoir, 


3 Eternel, mers garde 2 ma 
bouche : garde le guichert de 
mes levres. 

$s N'encline point mon c&ur 
a choſe mauvaile, rellement que 
je commetrre quelques mechans 
ates par mechancete avec les 
hommes ouvriers diniquits : & 

ue je ne mange point de leurs 
elices, 

5 Que le juſte me martele, 
ce me ſera une gratuite, & quiil 
me redargue, ce me [ere un 
baume excellent, il ne bleflera 
point ma tete ; car mEme en- 
core ma requete ſera powr ex 
en leurs calamitez. 

6 Quand leurs gonverneurs 
auront cre precipitez parmi les 
rochers : alors en orra que mes 
paroles ſont plaiſantes. 

7 Nos os ſont epars pres la 
gueule du ſepulcre : comme 
quand quelqu'un coupe & fend 
is bojs gu eſs: par terre... . 


ZO2 

8 C'eſt pourquoy, 0 Eternel 
Seigneur, mes yeux ſont vers 
roi: je me ſuis retire vers toy, 
ne deſtitue point mon ame, 

9 Garde-moy du laqs quiils 
n!ont tendu : & des trebiichers 
des ouvriers d'iniquite, 

10 Que les mechans trebu. 
chent chacun en ſon file: juſques 
a ce qu*enſemble je ſois paſſe. 


Priere du Sov; 


Vece mea ad Dominam, 


Pſeau, CKLIL, 


nel : je ſupplie de ma yoix 
x} x ugg X 

2 Ne ant luy ma com- 
plainte FR docks i angoiſſe 
devant luy. 

' 3 Quand mon cfprit &eſt pa- 
me en moy, lors tu as connu 
mon ſentier : ils ont cache un 
lags auchemin par lequel je che- 
minois. 

4 Je contemplois 3 994 dex- 
tre, & regardois: & il n'y 4- 
voit perſonne qui me reconnitt. 

5 Tout refuge me defailloit : 
& il n'y avoir perſonne qui eiit 
ſdir de mon ame. 

' 6 Eternel, je me ſuis Ecrie 
vers toy, Jai dit: Tu es ma re- 
traite & ma portion en la terre 
des vivans. 

7 Sois artentif 3 mon ctrl ; 
car je ſuis devenu fort cherif. 

$ Delivre moy de ceux qui 
me pourſuivent : car ils fonr plus 
puiſſansque moy. 

9 Tire mon ame hors de pri- 
ſon, afin que je celebre ron Nom: 
ks juſtes viendront autour de 
moy, d'autarg, que ty m'auras 
fir ce bien, | 


PF crie de ma voix versI'Fter- 
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Domine exaudi, Plcau, CX&L, 


Ternel, ecoure ma reque. 
te, prere Poreille 2 mes 


ſupplications : ſuivant ra 
hdelire, repon-moi 2 cauſe de ta 
juſtice, 

2 Et rentre point en juge- 
ment avec ton ſerviteur : d'au- 
tant _ nul homme vivant ne fe. 
ra juſtihe devant toy. 

3 Car Vennemi pourſuit mon 
ame, i] a foule ma vie par terre : 
iu ma mis & lieux tenebreux 
comme ceux qui ſont morts de- 
puis long-remps. 

4 Et mon efſprit ſe pame en 
moi, & mon cur eſt deſole au 
dedans de moi. 

| 5 Jay fouvenance des jours 
dauparavant, je medite tous tes 
ates: & deviſe en moi-meme 
des ceuvres de tes mains, 

6 ]epans mes mains vers toi : 
mon ame eſt enyers toi comme 
une terre alterte. 

7 O Eternel, hare-toi; re- 
pon-moi , Veſprit me faut: ne 
cache point ta face | arriere de 
moi, tellement que je devienne 
ſemblable & ceux qui defcendent 
en /a foſle. | 

8 Fay-moi ouir des le martin 
ta gratuite, d'autant que je me 
ſuis afſeure en toi : fay-moi con- 
notre le chemin par lequel j'ai 
cheminer, d'autant que Jai cle» 
ve mon cur vers toL. 

9 Erernel, delivre-moi de mes 
ennemis: dPautant que je' me 
ſuis cache vers toi. 


10 Enſeigne-moi 2 faire ta 


volonte, d'autanr que tu es mon 
Dieu: que ton bon efprit me 
conduife comme par un pays 

uni. 
11 Eternel, rend-moi Ia 
vie pour Pamour' de ton Nom: 
retire 
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terire MC 


icauſc 
12 E 


renche ! 
tous cel 


pon am 
jon ſerv 


Pr 


B 


e. 


: 


[4 29. Jour. 
wire mon ame hors de detrreſſe 
icauſe de ta Juſtice, _ 

12 Er felon ta gratuite re- 
tenche mes ennemis: & detrui 
ous ceux qui riennent en ferre 
non ame, d'autant que je furs 
on ſervitenr. 


Priere du Mutin. 
Benediftus Dominus. 
Plcau, CXLIV, 


Enit ſozt 'Eternel mon ro- 
cher, lequel duit mes 
mains au combat ; & mes 

doigrs 4 Ia baraille. 

2 Ceft celuy qui deploye ſa 
gratuite envers moi, ma forte. 
reſſe, ma baure retraite, & mon 
lberateur, voire pour mol, 
ft mon bouclier, 8 je me ſuis 
retire vers luy : il range mon 
peuple ſous moi. 

3 O Erernel, qu'eft-ce que 
de Thomme, que tu ayes ſoin 
de lui? du fhls de Phomme 
mortel,que tu en tiennes conte ? 

4 Lſhomme eft ſemblable 2 
la vanite : ſes jours ſont comme 
une ombre qui paſſe. 

s Eternel abbaifles tes cieur, 
& deſcends : touches les mon- 
tagnes, & qu'elles fumenr. 

6 Lance Veclair, & les dil- 
fipe: lache res fleches, & les 
mets en route, 

7 Eſten tes mains d'enhaur : 
receux-moi, & me delivre des 
y=_ caux, aſſavoir de la main 

es enfans des etrangers. 

8 Deſquels la bouche profere 
menfonge : & ta dextre def- 

uels ef# une dextre pleine de 

flere, 

9 O Dieu, je te chanterai 
novveau cantique ; je te plalimo» 
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dierai fur la muſette, & avec 
Vinſtrumenrt a dix cordes, 

to C'eſt luy qui envoye de- 
livrance aux Rois: lequel recolc 
de Vepee dangereuſe David ſon 
ſerviteur. 

11 Recoux-moi & me de- 
livre de la main des enfans de 
Verranger : deſquels la bouche 
profere menſonge, & la dex- 
tre deſquels eft une dextre pleine 
de fauſlete. 

12 Afin que nos fils foyent 
comme jeunes plantes, croiſſang 
en leur jeuneſle : & nos filles 
comme les encoigneures entail- 
lees 2 la fagon d'un palais. 

13 Nos diſpenſes ſoyent plei. 
nes, fourniſſans toute eſpece de 
proviſion: nos troupeaux multi. 
plient par milliers, wvoire par 
dix milliers en nos rus. 

14 Que nos baufs /oxens 
dune corporance bien amaſſee : 
qu'il n'y ait ni aſſyillant, ni 
qui face fortie, & qu'il n'y ais 
point de cri en nos places. 

15 Oque bien-heureux eſt le 
peuple auquel il eft ainſi : & que 
bien-heureux eft le peuple, K 
quel VEternel eft le Dieu! 


Exaltabs te Dexs, 
Pleau, CKLY. 


On Dieu, mon Roy, je 
re ſurhauſſerai : Je 
benirai ton Nom 4 to(- 


jours, & 2 perperuire, 

2 Je te becirai par chaque 
jour : & je louerai ton Nom 4 
rotjours, & 2 perpetuite. 

3 L'Erernel ef grand, & 
grandement loiable : rellemenc 
qu's! n'y 4 moyen de fonder fa 
grandeur. | 

4 Une generation dira le 
los de tes &uvres;} NVautre ge> 

neration ; 
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neration 2 rellement qu'elles ra- 
conteront tes prouetles. 

s Je deviferai de la magnitt- 
cence glorieuſe de ta Majeſte ; & 
de tes geſtes merveilleux. 

6 Er ils reciteront la force de 
tes faites redoutables : & je ra- 
conterai rem "gn 

7 Ils degorgeront la fouve- 
nance de ta grande bonte : & ra- 
conteront avec chant de triom- 
phe ta juſtice. 

8 L'Eternel eff miſericordi- 
eux & pitoyable : rardif & co- 
lere, & grand en gratuite. 

9 L'Eternel eff bon envers 
tous: & ſes compaſſons ſone par 
defſus toutes ſes cceuvres. 

10 Erernel, toutes tes ceuvres 
re cel t: & res bien-ai- 
mer te beniront. 

11 Ils reciteront Phonneur de 
ron regne ; & raconteront tes 
provefles. 

12 Afin de donner 2 connoi- 
tre tes proviefles aux hommes : 
& la gloire de la magnificence 
de ton regne. 

13 Ton regne eft un regne de 
tous fiecles: & ta domination 
oft en tous ages. 

I4 LEternel foiltient tous 
ceux qui $'en vont tomber : & 
redreſle xous ceux qui ſont tom. 


15 Les yeux de tous 4nimanx 
Sartendent a roy : & tu leur 
donnes leur pature en leur 
remps. 

16 Tu ouvres ta main: & tu 
raſlaſies 2 ſouhait toure srea- 
s$wre vivante. 

17 UEternel eſt juſte en tou- 
tes ſes voyes: & plein de pra- 
tuiteen toures ſes qzuvres. 

11 L'Eternel eft pres de ceux 

ui le reclament : voire de tous 
Jeux quile reclament en yerite, 
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Le 30. jour. 

19 Ilaccomplit le fouhait de 
ceux qui le craignent : & exauce 
leur cri, & les delivre, 

20 LErternelgarde tous ceux 
quilaiment: mais il extermine- 
ra tous les mechans. 

21 Ma bouche racontera [a 
louange de I'Eternel : & toute 
chair benira le Nom de fa fainte. 


te A rothjours, & & perpetuire, 
Laxda, anima mea. 
Pſeau. CKLYI, 


Louez I Eterncl. 


On ame loue I Erernel : 
Je louerai VErerneldu- 
rant ma vie: je pſal. 


modierai a mon Dieu tant que 
je durerai, 

2 Ne vous afleurez point ſur 
les principaux Centre les peuples: 
n fur axcun fils d'honame, 4 
qui i! n'apperriens point de de- 
livrer, 

3 Sonefprit fort, & homme 
retourne en ſa terre: & en ce 
jour-la periſſent ſes plus clairs 
defleins. 

4 O que bien-heureux eſt ce- 
luy, auquel le Dies Fort de Ja- 
cob eſt en aide : & duquel Vat- 
rente eft a I'Erernel ſon Dieu ! 

5 Qui a fait les cieux & la 
terre, & la mer : & tout ce qui 
eſt en iceux, & qui garde ve- 
rirea totjjours, 

6 Lequel fair droit 2 ceux A 
qui ont fait tort : lequel donne 

u pain aux affamerz, 

7 E'Frernel delie ceux qui 
ſont liez: VErernel ouvre les yeux 
aux aveugles. 


8 L'Eternel redrefle ceux qui 


ſont courbez : VErernel aime les 


juites. 
9 L Eternel garde les Etran- 
gers, 


Ou 
i b 
tr 

F pracii 


nen-ſeat 
2 Lt 


14,30. jour. 
a, il maintient Vorphelin & la 
ave: & il renverſele train des 
xchans- 

10 L'Eternel regnera 2 toli- 
ws: 6 Sion, ron Dieu eft d'age 
aige. Louez VErernel, 


Priere du Soar. 


Laudate Dominum. 
Pſeau. CKLVIL 


hon de plalmodier 2 no» 

tre Dieu: parce qu'il 
# gracieux, la louange en eft 
xen-ſeante. 

2 L'Erernel eft celuy qui ba. 
it Jeruſalem : il rafſemblera 
zx d'I{rael, qui font dechaſ- 
a (2 & 1a. 

3 Il medecine ceux qui ſont 
riſez de cacur: & guerit leurs 
e0uis. 

4 1! conte le nombre des 6. 
ales: 11 les app?lle routes par 
_ 

$ Notre Seigneur 8 n 
{de grande x. On ne 
fauroit raconter combien il eſt 
mntendu. | 

6 L'Eternel maintien les de. 
bnnaires: mats il abbaifſe les 
nechans juſqu'en terre. 

7 Chantez a 1'Erernel avec 
Ron de graces : vous entre- 
tTondans Iles uns aux autres, 
Jalmodiez avec le viglon 4 n0- 


[to VErernel, car il e 


' re Dieu. 


|  Lequel couvre de nuecs 
& cieux, lequel apprere la 
paye pour la terre: lequel 
kit produire. le foin & mon- 
ups. 

59 Lequel donne au berail (a 
ſue : & aux petits du corbe- 
'W qui crient. 


to 1] ne prend point de plai. 
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fir en la force du cheval: il ne 
fair point de cas des greves de 
I'homme. 

11 LEternel met fon af- 
feRion en ceuxquile craignert : 
& en ceux en qui sattendent 2 
{a gratuit, 

12 Jeruſalem, loue VErernel-: 
Sion, lout ton Dieu : 

13 Car il a renforcs les bar- 
res de tes portes: il a benirt tes 
enfans au milieu de roy. 

14 Ceſt lui qui rend paiſk 
bles tes contrees : & 9x5 re rafla- 
fiede la moelle du froment. 

15 Ceft luy qui envoye ſon 
dire parmi la terre: rellement 
gue {a parole court tres-hati- 
vement. 

16 C'eſt luy qui donne la 
neige comme floguets d: laine; 
& 93 epard la bruine comme 
cendre. 

179 Ceft luy qui jcrte la 
g'ace comme par MOonceaurx 2? 
_ pourra durer devant ſa frol- 

ure ? 

18 11 envoye a parole, & 
les fait fondre : il fair ſouffler 
ſon vent, & les caux decou- 
lent. 

19 Il declare ſes paroles 2 Ja- 
cob : ſes ſtaruts & ſes ordounan- 
ces a I(rael. 

29 11 n'a pas ainh fair a tot. 
tes les nations: & partant ne 
connoifſent-elles point ſes or« 
donnances. Lo .ez PEterncl. 


Laudate Dominum. 
Pſeau, CRLVIIL, 


Oliez I Ererncl, vexs des 
F cieux : loviez VErernel : 
9s gui tes Es hauts 
licux, louez-le. 

2a Tous ſes Anges lovez-le: 

toures ſes armees louzz-le. 
3 Lowvez-le, foleil & lune 
toute 


» 


- 
toutes les etoiles eclairantes 
louez-le. 

4 Loiiez-le,cieux des cicux : 
& les caux qui ſont ſur les 
cicux. 

5 Queces choſes louent le Nom 
de I'Eternel : d'autant qu'il a 
commande, & ell:s ont ee 
creees. 

6 Etil lesa erablies a perpe- 
tuite & 2 totijours: il y a mis 
une ordonnance, laquelle ne 
paſſera point. 

7 Vows de la terre, loiiez 
Fternel: balcines, & tous les 
abimes. 

8 Feu & prele, neige & va- 
peur: vent de tourbillon, exe» 
cutant fa parole, 

9 Montagnes, & tous c0» 
taux : arbres fruictiers, & tous 
cedres. 

10 Retes ſauvages, & tour 
berail : reptiles, & oiſcaux qui 
avez ailes. 

I1 Rois de la terre, & tous 
peuples: Seigneurs, & tous gou- 
verneurs de la terre, 

12 Ceux qui ſont en fleur 
diage, & auſli les vierges : les 
anciens avec les jeunes gens, 
qQu'ils loiient PEternel z car fon 
Nom fſeul eſt haut &eve, fa 
majeſte eſt ſur la terre, & ſur 
les cieux. 

13 il a fait lever en haut 
une corne 2 ſon peuple, qui eft 
une louange 2 tous ſes bien-ai- 
mez: aux enfans d'Ifrael, gui 
eft 1: peuple prochain de lui, 
Loiicz VEternel, 
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Cantate Domino, 
Pſeau, CXLIX, 


Loucz VErernel. 


Hantez a TEternel nou- 

Veau — & a lows 

ange en la congregati- 
on de ſes ". Dip-Snoky is 

2 Quſrael S'cjouiffe en ce- 
luy qui Va fair: & que les en. 
fans de Sion $'egaycnt en leur 
Roy. 

s Quils lotent ſon Nom ſur 
la fleure : qu'ils lay pfalmodi- 
ent fur le rabour, & fur le vio- 
lon. 

4 Car I'Fternel met fon af. 
ion. en ſon peupte: 1 rendra 
honorables les debonnaires en 
tes delivrant, 

$, Les bien-aimez treſſaih- 
ront ſe glorifians: & demene. 
ron joye ſur leurs couches. 

6 Les exaltations du Drew 
Fort ſeront en leur gofier: & 
epees affilees 4 deux rrenchans 
en leur main. 

7 Pour faire vengeance en 
tre les nations : & chatimens 
entre les peuples. . 

8 Pour parotter leurs Rois 
de chaines: & Jes plus honora- 
bles d'entreux de ceps de 
ter. 

9 Afin qu'ils faſſcent deux 
le jugement qu en eſt crit: 
Cette magnificence «4ppariient 
3 rous ſes bien-aimez, Luu.z 
I'Eternel, 


Lamtate 


L e 3o. jow 13%. 


Laydate 
L 


Ou 
£ d« 
2 
1 a fa 
Fr Lou 
uez-le 
; hauref 
4 Lou 


——_— 


oy 


30. jour. 


Leudate Dominum, Pf. CL. 


Louez IErernel. 


de ſa faintere: lotiez-le 
2 cauſe de cette Erendue 
il a faite par ſa force. 
2 Loucz-le de ſes prouefles : 


[. Olez le Dieu Fort a cauſe 


"_ 'jez-le ſelon la grandeur de 


 hautefſe. 
4 Lovez-le 2 fon de trom- 
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pette: louez-le avec la muſette 
& le violon. 

4 Loiicz-le avec le tabour & 
la fleute: louez-le ſur Vepinerte, 
& (ur les orgues. 

5 Lovez-le avec cymbales 
qu'on oir de loin: lovez-le a. 
vec cymbales de cri d'ejouif- 
ſance. 

6 Que toute choſe qui ref- 
pire: loue VEternel. Loucz V'E- 
ternel, 
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anmande 
ot 10us 
: . Rl =? gerrible 
Formulaires de PRIERES dJont reille» 
ul es re 
; R J -, 
Pon uſera {fur la MER. ne Maj 
hace. 
% Aide 
Le Syvice dis Matin & du miſcricordes, par Jeſus Chris mus faw 
Setr dont on uſcra ſur la notre Seigneur. Amen, a |cſus 
Mey ſera le meme axe celuy La CelleFe, kigneur, 
qui eft precrit dans la Litur- Euilles Seigneur, nous pre. 
ie. venir par ta faveur,& par 
L'on dira auſſi chaque jour ces ta grace Cen toutes noy 
deux Prieres ſurvantes dans aRions, & nous y avancer par 
la Flotedws ROY. ton aſ:ſtance continuelle ; atin Se 
qu'en toures les guvres,que nous ) 
Seieneur Dieu Eternel, avons commencees, continutes & ( 
Q) qui ſeul erens les cicux, achevees en toy, nous puilſion at Mm 
& qui ſeul as pouvoic gloriher ton Saint Nom, & par- choſe: 
ſur la rage de la Mer: qui as venir enhn 1 la vic eternclle,par fions de 
mis des bornes aux eaux pour ta miſericorde en Jeſus Chriſt 4 bas, 
les retenir rant que la nui& & notre Seigneur. Amen. mxcris « 
jour ne ſoyent plus; qu'il te nd de 
plaiſe recevoir en ta toute-puil= Priere por dire pendant la alle 
ſante & miſericordicuſe pro» rempete ſur ia Mer, me de 
tection tant nous, qui ſormes tes 11s, $6 
ſervireurs, que la flote dans la- Seigneur Dieu tres-puil- eifſors 
_ nous ſervons Garenti nous ſant & tres gloricux, au yyie, 
es dangers de la Mer, & de la commandement duqrel + ylaif 
violence de l'ennemi ; afn que les vents ſoufent, & elevent les mmar 
n2us puiſſions ſervir de ſauve- vagues de la Mer, & qui ap- mgfu 
garde 4 ndcre tres-debonnaire paiſes auſh la rage de cet ele. ;; af 
& Souverain Seigneur le Roy ment ;C'eſt a toy que nous adrel-> ne de 
GUILLAUME & & ſes fensnorre cry en cette grande tf{ervi 
Royaumes, & que nous ſoyons detreſſe 01 nous-nous trouvons, Wm tc 
la ſeurcte de tous ceux qui vo- pourte ſupplier de nous ſecourir mwce 
yagent ſur la Mer pour leurs af= nous qui ſommes tes creatures, aye, 
faires legitimes: & qu'ainſi les quoy que nous ſoyons de milſera= rites 
habitans de n5tre Ifle te puiſſent bles pecheurs. Sauve-nous, Sel- © Fil 
ſervir en paix & en tranquillire, gneur, autremcnt nous periſſons. uyey 


© n6tre Dieu, & que nous pui(- 
ſions rerourner ſeurement, pour 
jouir des benedi&ions de la 
rerre, & des fruits de nos tra- 
vaux, en lotiant & en glorifant 
ton ſaint Nom, par la comme- 
moration, & par la reconnoiſ. 
fance de tes faveurs & de tes 


Nous confeſſons que quand nous 
avons ere hors de danger, & 


ue nous avons veu toutes cho- 
es aſſeurees a Ventour de nous, 
nous Yavons oublie, toy qui ev 
nd$rre Dieu, & nous n'avons pas 
youlu precer Porcille a la douce 
voix de taparole, ni obeir a tes 
com- 


It 


l 
l 
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ammandemens ; mais mainte- 
at nous Voyons combien tu 
terrible en toutes res ceuvres 
xrveilleuſes, © grand Dieu, 
ai es redoubtable fur rous.C'cſt 
purquoy nous adorons ra Di- 
ine Majeſte, reconnoiflans ta 
uiſſance, & implorans ta bon- 
% Aide nous, Seigneur, & 
os ſauve par ta miſericorde 
a Jeſus Chriſt ron Fils notre 
kigneur, Amen, 


Oleulle-ci. 


Dieu tres-miſericordi- 

eux, qui habites dans les 
wx, mais qui contemples tou- 
3choles Like NG ſup- 
dons de vouloir jetter les yeux 
2 bas, & de pretrer Toreille 
mcris que nous tadreſſons du 
xd de la miſere, & de Ia 
le de Ia mort qui eſt route 
me de nous engloutir : Sauve- 
%s, Seigneur, autrement nous 
eiſſons. Ce ſont ceux qui ſont 
2vie, qui te loucront, O qu'il 
! plaiſe envoyer ta parole de 
mmandment pour tancer les 
"es furieux & la mer bruyan- 
:; ahn qu'etans delivrez de 
ze detrefle, nous vivions pour 
:ervir, & pour glorifier ton 
bm tous les jours de notre vie. 
nuce nous, Seigneur, & nous 
we, en confideration des 
rites infinis de Jeſus Chriſt 
Fils ndtre benin Seigneur & 
uveurs AN, 


(Yom tres-glorieux, & 
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Priere gui ſe doit dive avant le 
. combat ſur la Mer, contre 
quelque ennems gue ce 


ſoit, 
0 pp tres-puiſſant, 


& tres-glorieux, qui es 
le Dieu des armees, qui 
conduis & qui gouvernes toutes 
choſes; Tu es aflis fur ron 
Trone, ou ru juges juſtementr ; 
C'eſt pourquoy nous-nous _ a- 
dreſſons a toy en ndtre neceſſire 
ane = qu'il te plaiſe pren- 
e toy-mEme la cauſe entre tes 
mains, & juger entre nous & 
nos ennemis. Eleve ta force, 6 
Seigneur, & viens & n6tre ſe- 
coars: Car tu ne laifles pas toil. 
jours er la victoire aux 
forrs, mais ru peux ſauver en 
grand ou en petit 
ne permets point que nos pe- 
chez crient maintenant venge- 
ance contre nous, mais pre. 
res Poreille aux prieres de tes 
pauvres ſerviteurs,qui re deman- 
dons grace, & qui implorons 
ton ſecours, & qu'il re plaiſe 
d'etre ndtre defenſe a Vencon- 
tre de Vennemi. Fay connoitre 
que tu es ndcre Sauver, & nd6tre 
puiſſant liberareur, par Jeſus 
Chriſt ndtre Seigneur. Amen. 


Prieyes courtes pour les particu. 
liers, qui ne (e powuent join» 
dre en Friere au veſte de ls 
compagnie, a cauſe du Com- 
bat ou de la Tempere, 


Prieres Generals. 


Eigneur, aye pitie de nous 

C + pecheurs,& ſau- 
ve nous par ta miſericorde, 

Ty es le grand Dieu qui as 

fait, & qui gouverncs _ 

5 3 
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choſes : Odelivre nous pour I'a- 
mour de ton Nom, 

Tu es le grand Dieu qui es re. 
doutable ſur tous: O fauves 
nous, ahn que nous t'en rendis 
ons nos louanges. 


Prieres particulieres, qui ont 


trard a lennems. 


mis. 

O Dieu, tu es une forte tour 
pour la defenſe de tous ceux 
qui ont recours 2 toy, garentis 
nous de la violence de Venne- 
mi 


Figneur, tu es juſte, & pu- 
iflant, prens notre cauſe 
en main contre nos enne- 


O Seigneur des armees, com- 
bas pour rous, afin que nous 
puithons re donner gloire, 

O ne permets point que nous 
ſuccombions ſousle poids de nos 
pechez, ni ſous la violence de 
Fennemi. 

O Seigneur, leve-toy, aide 
nous, & novs dclivre pour IVa- 
mour de ton Nom. 


Prier:s courtes durant (a 
Tempete. 


T « qui appaiſes la rage 

de la mer, ecoutes nens, 
Seigneur, ecoutes nous 
& nous ſauves : afin que nous ne 
periſſions point. 

O beni Sauveur, qui ſauvas 
tes diſciples, lors qu'ils etoyent 
prers de perir au milieu de la 
Tempere, nous te ſupplions 
qu'il re plaiſe de nous exaucer,C 
de nous fauver. 


Seigneur, aye pirie de nous, 
Chriſt, aye pitie de nous, 
Seigneur, aye pitie de nous, 

* OScigneur, exauce nous. 
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O Chriſt, exance nous. 69s 
O Seigneur, exauce nous, , & t 


M 

Dieu le Pere, Dicu le Fils, ies d'ur 
Dicu le Saint Eſprit, aye pitie } nous 
de nous, & nous ſauve main ,,; ces 


renant 6 2 jamais. Amen. ns; 
quloure! 
Oftre Pere qui es aux F 


N _ z Ton Nom foit 4 de n 
ſanFihe: Ton | 
vienne : Ta volonte ſoit Fn _ 
la terre comme au ciel : Donne. 
nous aujourd'huy notre pain 
quotidien: Et nous pardonnes 
nos oftenſes, comme nous par- ; 
donnonsA ceux qui novs ont of. ;,,; 
fenſez, & ne nous induis point 
en rentation, mals nous delivres , 
du mal ; car 2 toy appartientle 
regne, la puiſſance & la gloire, 
aux hecles des fhecles, Amen, 


Airs le 
dans 
(e076 « 


E 
ode a 
xcheZ 
urs | 
rpenta 
uy ave 
t avo} 
don! 
a deli 
'Ous at 


Lors qu'il y aura quelque danger 
emmeint, Von fra venir en- 
ſemble tous ceux, que [m 
pourra epargner au ſervice 
neceſſaive ds Navire, @ ili 
feront a Dieu une humble com 
feſſion de leurs pechez,, tn !4- 
quelle chacun doit faire wie 
ſerieuſe refletion ſur le: pe- 
chez, particuliers, dont ſa 
conſcience Vaccuſcra , diſant 
ce qui ſuit, 


La CONFESSION, 


leu Tout-puifſant, Pere 
D de notre Scigneur Je- 

ſus Chriſt,qui cs le Cre- 
atcur de tout le monde, & Ie 
Juge de tous les hommes, nous 
reconnoiflons & nous deplerons 
la multitude de nos pechcz & de 
nos iniquitez, que nous a'ons 
malheureuſement commiles de 
remps en remps contre ra fainte 
Majeſte, par nos pences, ae 

n 


pour dire ſur la Mer. J!l 


# paroles, & par nos ations, 

avoquans tres-juſtement ton 
* +2 & ton indignation contre 
as. Mais nous ſommes tou- 
Fils, tz d'une ſerieuſe repentance, 
itie 4 nous gemiſſons en nos caurs 
ul wr ces pechez que nous avons 

amis ; le ſouvenir nous en eſt 

huloureux & affligeant, & la 
Fr inſupportable. Ayes pi- 
ſoit 4 de nous, ayes pitice de nous, 
pie }Pere tres-miſericordieur, pour 
' \mour de Jeſus Chriſt ton Fils 
ne- fre Seigneur : Pardonnes 
Ul 2s tout le paſſe, & nous fay 

1grace que nous te puiſſions 
a te agreables, &. que nous te 
> tions toljours @ Vavenir en 
mM yveaute de vie, 3 Phonneur 
Ts {41a glove deton Saint Nom, 
tle « Jeſus Chriſt nd&cre Seigneur. 
it, 4nen., 


firs le Pretve (il y en 4 wn 
dans le Vaiſſeas) pronencera 


4/5 
(ate abſolution, 


*'T E Dicu Tour-puiſſant, qui 
Ly [, eſt notre Pere Celeſte, & 

qui par ſa grande nuſeri. 
ode a promis la remiſhon des 
xchez a tous ceux qui ayans les 
P”* urs touchez d'une veritable 
fe zpentance, ſe converrtiflent a 
uy avec une vraye foy ; veuil- 
et avoir pitie de vous, vous 
wdonne vos pechez, & vous 
a delivre, vous ſotltienne, & 
ous affermiſie en tout bien, & 
wus conduiſe 2 la vie ercrnelle, 
jr Jeſus Chriſt notre Seigneur, 
Amen, 


one 


Afﬀion de Graces apres ls 
Tempete. 


Jubilate Deo, Pleau, LXVI, 


Oure la terre jettez cris 

| dejourflance . a Dicu : 

plalmodiez la gloire de 

ſon Nom, rendez fa louange 
glorieule, 

Dites a Dieu, O que tu es ter- 
rible en res faits: tes ennemis 
re mentiront pour la grandeur 
de ta force. 

Toute la terre ſe proſternera 
devant roy: & pſalmodiera 
ton Nom, 

Venez & voyez les faits de 
Dieu: il eſt rercible en exploits 
ſur les fls des hommes. 

Il a tourne la mer en terre 
ſeche: on a paſſe le fleuve 2 
pied ſec, la nous nous ſommes <= 
jouis en luy. 

Il domine par fa puiſſance 
eternellemens: ſes yeux pre- 
nent garde ſur les nacions, les 
reveches ne ſe pourrone point 
clever. 

Peuples benifſez vorre Dieu: 
& faites retentir le ſon de 1a 
louange. 

C'eſt luy qui a remis n6tre 
ame en hes ht n'a point mis 
nos pieds a la merci du trebuche- 
ment. 

Car, © Dicu, tu nous as ſon- 
d:z: tu nous as affinez comme 
on afine Vargent. 

Tu nous avois amenez au 
file : tu avois mis une <treinte 
En nos reins. 

Tu avoir fait monter les hom- 
mes ſur notre tere, & nous etions 
cntrez au feu & en Veau: mais 
tu nous as fait ſortir en lieu 
P:aturcux. 


J'ete 


ZIL 


Jenteray en ta maiſon avec 
holocauſtes, & te rendray mes 
veux, le{quels mes levres ont 
proferes, & ma bouche a pro- 
nonces lors que ſetois en de- 
treſle. 

Je r'offriray holocauſtes de 
beres motlleuſes, avec l&graifſe 
des moutons, laquelle on fair 
fumer : je te facriherai des bazufs 
avec des boucs. 

Vous tous qui craignez Dieu 
venez, Ecoutez, & je racon- 
teray ce qu'il a fait & mon 
ame. 

Je Vay invoque de ma bou- 
che: & il a ere ſurhauſſe par 
ma langue. 

Si j'euſſe penſe quelque ou- 

en mon ceeur : le Seigneur 
ne m'efit point Ecoute. 

Mais vrayement Dieu m'a &- 
coute: & a ere attentif a la 
voix de ma requete. 

Benir ſoit Dieu, qui n'a point 
rejetre ma requete: ni fa gra- 
ruite arriere de moy- 

Gloire ſoit au Pere, & au 
Fils, & au Saint Eſprit. 

Comme il etoir au commen- 
cement, &c, 


Confitemini Domino, 


Pleau. CVIT. 


Flebrez VEcernel, car il 

eſt hon : d'autant que ſa 
f gratuite demewre 2 tol- 
jours. 

Dient les rachetez de I'E- 
ternel : leſquels il a rachetez 
de la main de TVoppreſleur. 

Er ceux quiil a ramafſez 
des pays d'Orient & d'Occident: 
dlAquilon Sc de Midi, 

Us Eroyent errans par le de- 
ſert en chemin Egare : & netrou- 
VOIent aucune ville habitee, = 
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Ils Etoient affamez, & 4. 
terez de meme: & Vame leur 
defailloir. 

Alors ils ont cris vers ['F. 
ternel en leur detrefle : & il les 
a delivrez de leurs angoifles. 

Er les a adreflez au droit 
chemin : pour aller en ville ha. 
birce. 

Quiils celebrent donc en+ 
vers IEternel {a gratuite : & ſes 
mervellles envers les fils des 
hommes. 

Parce qu'il a affouvi ame 
alterce : & raflaſie de biens [a 
me affamee. 

Ceux qui demeurent en 
renebres, & en Pombre de mor : 
romomm d'aftlition & de 
er. 

Parce qu'ils ont «te rebel. 
les aux paroles du Die Fort :& 
ont rejette par mepris le conſeil 
du Souverain. 

Dont il a humilie leur 
coeur par travail, & ils ont &te 
abarus, fans qu*s! y ex perſonne 
qui les aidar. 

Alors ils ont crie vers T'E. 
rernel en leur derreſſe: & il les 
a delivrez de leurs angoifles. 

Il les a tirez hors des te» 
nebres, & de VPombre de mort ; 
& derompu leurs licns, 

Qu'ils celebrent donc en- 
vers VEternel ſa gratuite : & es 
merveilles envers les fils des 
hommes. 

Parce qu'il a briſe les 
portes d'airain : & caſle les bar- 
reaux de fer, 

Les fols 


qui ſont affligez 
a cauſe du train de leur trank- 
preſſion : & a cauſe de leurs ini- 
quitez. 

Tellement que leur ame 2 
en horreur toute viande : & ils 
rouchent aux portes de la mort. 


- Alors 


pour dire ſur Ia Mer. 
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Alors ils ont crie vers I'E- tangs d'eaux: & la terre ſeche 
emel cn leur derrefle : & il les en tource d'caux. 


(delivrez de leurs angoiſles. 

l envoye {a parole, & il les 
merit: & les delivre de Icurs 
pmbeaux. 

Quils celebrent donc envers 
'Fremel (a gratuite; & ſes mer+ 
reilles envers les fils dechommes. 
frqu'ils facrifient ſacrifices d'a- 
Yon de graces : & qu'ils racon- 
xnt ſes uvres en menant joye. 

Ceux qui deſcendent tur la 
ner dedans les navires : faiſans 
rafique parmi les grandes eaux, 

Ce ſont ceux qui voyent 
ks euvres de I'Eternel : & ſes 


' perveilles aux lieux profonds. 


Car il commande & fait pa- 
were le vent de tempere: le- 
qel eleve les vagues de la mer. 

ls montent aux cieux, ils 
kſendent aux abimes: leur a- 
ne ſe fond d'avgoifle. 

Ils branlent & chance!- 
knt comme un homme yvre, & 
vure leur ſageſſe leur defaur. 
Alors ils crierent vers IF- 
emel en leur derrefle : & il ks 
ire hors de leurs angoiſles. 

ll arre&te la rourmente, Ia 
thangeant en calme : & les on- 
es fe tiennent £0. 

Puis ils $'<jouiflent de ce 
quelles ſont appaiſtes, & il les 
conduit au port qu'ils deſiroient. 

Qrils celebrent donc envers 
[frernel fa gratuit : & ſes mer- 
lles envers les hls des hommes. 

Er qu'ils le ſurhauſſent en la 
wngregation du peuple : & le 
oucnt - Paſſemblc ns 

ll redvir les Aeuves en deſert : 
& les Cources d'eaux en (eche. 


la terre fertie cn terre 
lee: 4 cauſe de la malice de 
&x qui y habitenr. 

DN reduit le deferr en & 


Er y faithabiter cenx qui co» 
rent affamez, tellement qu'ils y 
ariflent des villes habitables, 

Er y ſement les champs, & 
plantent des vignes, qui rey- 
dent fruit tous les ans. 

11 les benir, & ils ſont multi. 
piiez grandement, & i! re laifle 
point diminuer leur betail. 

Puis ils ſe diminuent, & fort 
humiliez par oppreſhon, mal, & 
ennui. 

Il repand le mepris ſur les 
principaux d' entre les peuples: 
& les fait errer par les lieux h;- 
deux,ou il n'y @ point de chemin, 

Mais 11 e&leve le fouffreteux 
hors dafflition: & donne les 
fawiiles comme par troupeaux. 

Les droituriers voyent ce/a, & 
ven 6jouiflent ; mais route ini. 
quire a la bouche fermee, 

Quiconque eſt ſage prendra gar- 
de a ces choſes, atin qu'on conli- 
dere les gratuitez de I'Erernel, 

Gloire ſoit au Pere, &c. 

Comme il etoir, &c, 

Coll: Fes pour l Attion de graces, 
Seigneur Dicu tres-benin, 

& tres-glorieux, dc qu1 

les bontez & les mileri- 
cordes ſont infinies, nous tes pau- 
vres creatures que tu as for- 
mees, & conſervees, Qui nous 
as maintenusen vie, & oui nous 
as arrachez de la gueule de la 
mort, nous-nous proſte-nons en 
care bien-humblement devanr 
le Trone de ra Divine. Maj:N+, 
pour toffrir le ſacrifice de 1-- 
anges & d'aRion de graces, 4 


ce que tu nous as CXAauccs, - 


quand nous CVavons invoque au' 
temps de trouble,$& de ce. que tu 
n'as point rejette la pricre que 
nous Yavons preſentee dans norre 
grande detrefſe, lors que nous &i= 

O ons 


= 
% 
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ons reduirs au deſe{poir, & que 
nous croyions tour perdu, notre 
vaiſleau,nos biens Xnous-memes; 
ca ere alors que tu. nous as regar- 
dez miſericordicuſement,& que 
tu as miraculeuſement ordonne 
n6tre delivrance, par laquelle e- 
tans maintenant en ſeurete, nous 
rendons toute lovange & toute 
gloirea ton Saint Nom, par Jeſus 
Chriſt ndtre Seigneur, Amen, 
Ou cell -ci. 
Dieu tres-puiſſant, tres- 
bon,& tres-miſericordi- 
eux, ta miſericorde eft 
ſur toutes tes euvres, mais elle 
S'eſt Etendue ſur nous dune fa- 
con toute particuliere, ſur nous 
gue tu as fi puiſſamment, & fi 
iiraculeuſement defendus : Tu 
nous as fair voir des choles terri- 
bles, & res merveilles dans les 
abimes de la mer, afin de nous 
fire voir combien tu es un Dieu 
benin & puiſſanr, combien tu es, 
& puiſfant, & prompt 2 ſecou- 
rir ceux qui mertent leur confi- 
ance en toi, Tu nous as fait 
voir, comme quoy les vents & 
la mer obeiflent 2 tes comman- 
demens. De forte que nous pou- 
vons mEmes apprendre d'eux 4 
obeir cy-apres A ta voix, & 4 
faire ta volonte. Ceft pour- 
quoy nous beniffons & glorih- 
ons ton Nom, pour cette fa- 
veur que tu nous as faite de 
nous ſauver, lors que nous eti- 
ons tous prets de perir: & nous 
te ſupplions de faire que nous 
ſoyons maintenant auſh touchez 
de la grace que ru nous as faite, 
que nous ['etions du danger : & 
nous donne des cceurs, qui fo. 
yent tolijours diſpoſez 2 remoi- 
ener n6tre reconnoifſance, non 
ſculement de parole, mais auſſi 
par ndcre vie, en obeiſſant plus 
loigneuſement 2 res ſaints com- 
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mandemens. Nous te ſuppliong 
quil re plaiſe de nous vouloir 
continuer certe mere bonte,que 
tu as eue juſques ici pour nous ; 
afin que nous, que tu as delivrez, 
ru puiſſions ſervir en faintets & 
en juſtice rous les jours de n&tre 
vie, par Jeſus Chriſt ndrre gei- 
gneur & Sauveur, Amen, 


HYMNE de Lowanges & ; 


d' Adtion de graccs apres une 

Tempete dangereu(e, 

Enez, rendons pracesau 
Seigneur, car il eſt mi. 

V ſericordieux, & (a mis 
ſericorde dure d'age en age, 

L'Eternel eſt grand, & gran. 
dement louable : que les rache- 
rez de Fternel dient ainſfi,ceux 
qu'il a delivrez de la rage impi. 
royable de la mer. 

L'Erernel eſt bon & plein de 
compaſſion, tardif 2 colere, & 
abondant en pratuite, 

Il ne nous a poinr fait ſelon 
nos pecherz, & il ne nous a point 
rendu ſelon nos iniquitez, 

Car autant que les cieux ſont 
elevez par deſſus la terre, au- 
tant a ere grande ſur nous ſa mi- 
ſericorde, 

Nous Erions dans le trouble, 
& dans Vabbatement : nous a- 
vons ete juſques aux portes de 
la mort. 

Les vagues de la mer nous a- 
voyent preſqu'entierement cou- 
verts : les ondes orgueilleuſes de 
la mer avoyent preſqu'entiere- 
ment abime nos ames. 

La mer bruyoit, & le vent de 
tempete elevoit (es vagues. 

Nous &erions comme <elevez 
juſques au ciel, & nous deſcen- 
dions comme dans les abimes : 
n*tre ame ſe fondoit d'angoilſe 
au dedans de novs. 

Alors nous criames & toy» 6 
Frernel, & tu nous tiras hors de 
nos angni?t. 'S Ba 


Veit 


ons 

or 
Que 
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Sei» 


pour dire ſur la Mer. 


Beni ſoit ton Nom, qui n'as 
gint rejetre la requere de tes 
xyiteurs; mais as exauce n0- 
x cri, & nous as delivrez. 

Tu as commande, & le vent 
krempere a cefle,S& 5'eſt rourne 
a alme. 

Celebrons donc IFrernel 3 
auſe de fa gratuire : & decla. 
ms les merveilles qu'il fait en- 
are envers les fils + wh hommes. 

Que Eternel foir lous jour- 
ellement: VErernel qui nous 
& en aide, & qui epand ſur 
us ſes bien-faits. 

Ceſt luy qui eſt notre Dieu, 
Dieu d'ou vient notre ſalur : 
le Seigneur eſt Dicu, par lequel 
us avons Ete ſauver de la morr, 

Seigneur, tu nous as rejouts 
xr Vaeuvre de tes mains : & 
ws triompherons en te louant, 

Beni ſoit le Seigneur, le Sei. 
neur Dieu, qui fait ſeul des 
wtles merveilleuſes. 

Et beni ſoit eterncllement le 
om de ſa Majeſte, & que cha- 
in de nous dic, Amen, Amen, 
Gloire ſoit au Pere, & an 
ls, & au Saint Eſprit, 

Comme il eſtoit au commen- 
ment, &c. 

2 Cor. 13. 14. 

La grace de notre Seigneur 
klus Chriſt, & la dileRion de 
lieu, & la communication du 
&nt Eſprit ſoit avec nous tous 
& maintenant, & Aa jamais. 
Amen, 
pres avoir remporte la Vittoi- 

re ſur Vennemi, ow apres en 

ere deliurct,. 
'SEAUME os Cantique de 

Lowanges & d' Attions de gra- 

ce apres la Viftoire. 


'Eiit ete I'Erernel qui a 
ere pour novs,pouvons- 
nous dire maintenant : 


Nett &re I'Erernel qui a re 
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pour nous, quand les hommes ſe 
{ont elevez contre nous ; 

Ils nous euflent delors en- 
gloutis rous vifs: durant que 
leur colere etoit enflammde con- 
tre nous, 

Delors les caux fe fuſſent de. 
bordecs fur nous, un torrent 
auroit , paſſe dtlors ſur ndtre 
ame : Delors les eaux cnflees 
fuſſent paſſes ſur notre ame, 

Mais beni foir V'Erernel, qui 
ne nousa point livrez en proye 
a leurs dents. 

L*Eternel a opere une grande 
delivrance en notre fayeur. 

Ce n'eſt point par notre 
epee que nous [avons empor- 
re, ce n'eſt point ndtre bras qur 
nous a ſauvez, ca ere ta dex- 
tre, & ton bras, & la clarre de 
ta face, parce que tu as voulu 
nous favoriler. 

Le Seigneur $S'eſt montre 
pour nous, le Seigneur a cou- 
vert r.os tetes, & nous a ſous 
tcnus au jour de la bataille. 

Le Seigneur s'eſt montre pour 
nous, le Seigneur a renverſe nos 
ennemis,.& a mis en pieces ceux 
qui s'etoient ſoulevezcontre novs 

Non point 4 nous donc, 6 
Seigneur, non point 2 nous, mais 
a ton Nom en ſoit la gloire. 

Le Scigneur a fait des choſes 
grandes pour nous, dont nous- 
nous rejouiflons. 

Notre aide eſt au Nom de 
Dicu,qui a fair le ciel & la rerre. 

Beni ſoit le Nom du Sei. 
gneur, des maintenant & 2 ja 
mais. Amen. 

Gloire ſoir au Pere,& au Fils, 
& au Saint Eſprit. 

Comme il etoit au commen- 
cement, &c. 

Apres ce Cantique, Pon pourr 
chanter le Te Deum. 
Pw cctte ColleFe, 
O 2 
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Diev Tout puiſlant, qui es 
Farbitre Souverain de tout 
le monde, & qui as en ta 

main une puiſſance & une force 

2laquellenul n'eſt capable de re- 
filter; Nous beniflons & nous 
magnifions ton grand & glori- 
eux Nom, pour cette heureuſe 
vicoire : & nous te ſupplions 
de nous faire la grace d'uter de 
cette faveur 2 ta gloire, 2 Va- 

vancement de ton Evangile, a 

FPhonneur de ndtre Souverain, 

& entant qu'en nous eſt, au 

bien & a — de tous les 

hommes. Nous te {upplions aufſ1 

.de nous donner un ſcntiment fi 

vif de cette grande miſcricorde, 

que nous en ſoyons vrayement 
connoiſfſans, & que nous le fal- 
fions paroitre dans tout le cours 
de notre vie, en nous condui- 
ſans avec humilite, avec Sainte- 
te, & avec obeiflance devant 
coy, tout le reſte de ngs jours, 
| par Jeſus Chriſt notre Seigneur; 
auquel avec toy, & avec le 

. Saint Eſprit, tant pour les au- 

tres effets de ta miſcricorde, 

en general, que pour cette Vi- 

Roire & cettedelivrance en par- 

ticulier, ſoit toute gloire, & 


Formulaire de Prieres, &c. 


tout honneur aux ſiccles des fie 9 Freri 
cles. Amen. e- 
5 par M 


ere, dc 
hiſes 2 
lem'en 
uy dir: 
ure le 
fuis pl, 
afils. 6 
ume s 


2 Cor, 13. 14, 

La grace de n*tre Seigneur 
Jeſus Chriſt, & la dileRion de 
Dieu, & la communication dy 
Saint Eſprit, ſoit avec nous tous 
erernellement. Amen, 


ia MER, qgom's 

'On pourra ſe ſervir dawyr.1 
Office qu eſt dans la Li. ,._ 
twurgic ; ſeulement as lits x 

de ces mots, (nous metrons ſon 
corps au ſepulcre, la terre a la 
terre, &c.) dites, 0 Die 
C'eſt pourquoy nous mettots ,, p,, 
ſon corps dans la mer, pour y on 
erre reduit en corruption, atten- |, p, 
dans (quand la mer rendra tous ,,,,, 6. 
ſcs morts ) la reſurreRion du, ;, p, 
corps, & la vie du fieclea venir, us : 
par Jeſus Chriſt, lequel 4 ſon & le Pri 
venement transformera nde yy gi, 
corps vil, pour &tre rendu cn» |, py 
forme a ſon corps glorieux,ſelon/ | 
cctre puiſſance & cette efficace, qnyir, 
par laquelle il peut mEme $aflu- y, };ew 
ettir routes choles, ax | 


Aux Funeraillcs des Morts ſur 


FORMULAIRE DE PRIERES «i 


'4 CES 


Er d'Aﬀtions de Graces, dont l'on uſera tous les ans UJ © 
le cinquieme jour de Novembre, pour Iheureuſe ,, ® 


delivrance du ROY, & des trois Eſtats de ce 


tde, « 
ment & 


Royaume, du tres-perfide & tres-ſanguinaire ie, & 
Maſſacre, que /'on avoir entrepris d'en faire en les tksE 


enlevanc avec de ]a poudre a canon, 


Le Service ſera le meme en tou. 
res choſes queceluy qui ſe fait 
ordinairement ſclon Office 
pour les jours de Fete 3 excep- 
re aux endruits,eg il en oft au- 
rrement ordonns ci-aprts. 

Joys que ce jour tch:rra au Di- 


enanche, Vow wajeniers 4 iniquites, P51. 7, 


na fa 


ct Office, gue la Collelte proc rv 
pre pour ce Dimanche-la, & Meme 
ſon propre lieu, Xule: 
Les Prieres du Matin comments vl 
Yont par wne de cos Sontencts. —_ 
TEcourneta face arrierede nos 8 
pechez, & efface toutes a by 
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5 li 6 prernel, chitie-nous toure- 
;par meſure, non point en ta 
gre, de peur que tu ne nous 
hiſes 4 ncant. Jer.10.2g. 

>" men iray vers mon pcre,& 

n de by diray,Mon pere,jay peche 

n au re le ciel,& devant roy,& je 

FU {is plus digne d'etre appelle 
ifs. S. Luc 15.18, 19. 

— propre, ke 3s. 5. 


124. 129, 
? ſur 1 La Premiere, 2- Sam. 
.; 22, 
w aa wgr..1 Ge 
1s La Seconde, At. 23. 


1/eya inſert dans les ſuffroges, 
( mT ſarvent le Symbole, & on 
0 | ira Powr le Roy, 
i Le Pretre, 
0 Dieu, fauve le Roy. 
a |; Pexple. Qui met lon eſpe- 
if ) xe en toy. 


MM [2 Pretre, Envoye luy ſecours 


0 210m Saint lieu. 
| Gu, 1s Peyple.. Et le defends toll 
NU, ws puiſlamment. 
n+ le Prerre.Que ſes ennemis n'a- 
ntpoint d'avantage ſur luy, 
OL Pewple, Que les =; 
lon yyrochent point de luy pour 
A 7nuire. 
U- 4 lie de 1a premiere Callie, 
wx Prieres du Matin [on di- 
aces deux ici. 
S No Tout-puiſſant, qui en 
20s LF tous les hhecl-s as fait voir 
ta puiſſance, & ta milcrt- 
uſe PIE 
te, en delivrane miraculcu- 
© nent & favorablement ton E- 
Ie te, & en protegeant les Rois, 
les tes Eſtars juſtes & pieux, ou 
1 a fait profeſhon de ta fainte 
ye. rernelle verire,contre les per- 
' en {cules conſpirations,& les ma- 
uſes pratiques de tous leurs 
«ct. ©EMis 3 Nous te rendons nos 
4, "Xeres ations de graces, & nos 
nos Wges, your la puiſlante & 
nos Yculeuſe delivrance du Ro 
0 WES Premier ndtre dtbon- 
ve Souverain,de la Reine, du 
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Prince, & de toutcs les bran- 
ches de la Maiſon Royale, de 
la Noblefle, du Clerge, & 
de routes les Communes alors 
aſſemblees en Parlement, tous 
leſquels eroyent deſtinez a la tu- 
crie comme brebis, par la peri» 
die des PAPISTES, en la m-1ic- 
re la plusi barbare, & de la fa- 
con la plus cruelle & la plus 
ſauvage, dont Ton ait jamais 
veu dexemples dans les fieclcs 
precedent. Ce n'a point &te n> 
tre merite, mais ta miſcricorde, 
ni notre prevoyance,mais ta pro» 
vidcnce, qui nous a delivrcz de 
cette Confpiration dcnaturee, 
C'ſt pourquoy, non point 2 
nous, © Eternel, non point 4 
nous, mais2 ton Nom cn ſoit at- 
tribue tout Phonneur, & toure 
La gloice dans toutesles Egliſe's 


des Saints, de generation en ge- . 


neration, par Jcſus Chriſt notre 
Seigneur. Amen, 
Seigneur, qui en ce jour 
() decouvris les pieges de 
_ la mort, qui nous avo- 
yent cre tendus, & qui nous en 
delivres miraculcuſement z fois 


continnel/ement ndtre puiflaat , 


Protc&cur, & diflipes nos ennc- 
mis,q:i ſont alrerez de ſang; At 
foiblis leurs conſcils,& ks reduis 
2 neant : rabbars leur orgueil, 


dompres leur maice, confonds , 


Icurs inventions... Renforces les 


mains de n5tre hon Roy GUIL- | 


LAUME , & de tous ceux qui 


ſont en avthorite ſous luy, les | 


reverant de jugement & de ju- 
ſtice; ahn qu'ils puiſlent tclle- 
ment retrancher tous ces ous 
vriers d'iniquite,qui changent la 
religion en rebellion & la foy 


en faRion, que jamais ils n'a- ' 


yent Vavantage ſur nous,& qu'ils 


ne triomphent point de la ruine | 


de ton Fgliſe.au milicu de nous : 


QO 3 mais. 


” & FY en 


— w—_— tg, 


mais que n$tre debonnaire Sou- 
verain, & ſes Royaumes, etans 
maintenus, & muſericordieuſe- 
ment protegez par ta bonte, 
en la vraye Religion, nous ne 


ſorvions tous convenablement, & - 


que nous te rendions nos ations 

de graces en ta fainte Aſſem- 

blee, par Jeſus Chriſt n6tre Sei- 
gneur. Amen, 

A la fin de la Litanie, que Von 
dira tcujours ce jour, apres 
le Colletfe, Nous te prions 
bien humblement, 6 Pere, 
&c. [ra dit ce qui ſuit. 

leu Tout-puifſaut & Pere 
Celeſte, qui par ta favo- 

rable providence, & par 

un effet de tes rendres com- 
paſſions envers nous, allas au de- 
vant de la malice, & des inven- 
tions de nos ennemis, en de- 
couvrant & en confondant leur 
mechante & horrible entre. 
priſe, qu'ils avoient formee @- 
vec intention de la mettre ce 

Jour en execution contre le Roy 

& contre tous les Eftars de ce 

Royaume, pour renverſer le 

Gouvernement & la Religion, 

qui eſt erablie au milieu de 

nous ; nous lotions en route hu- 
milite, & nous magnihons ton 

Nom glorieux pour certe fa- 

veur, & cette bhont6 infinie, 

dont tu as uſt enversnovs, Nous 

«vouons que ce fut par un effer 

de ra ſeule milericorde que nous 

nefimes point alors coniumez ; 
car nos pechez elevoyent leur 
cri au Ciel, & c'etoit juſtement 
que nos iniquitez crioyent ven- 
£<ance contre nous : mais tu 
ke nous as point fait felon nos 
pechez, & tu nc nous as point 
rendu felon nos iniquirez : ru ne 

us ac point livrez en proye 2 

nos <fyemis, (Kon que nous Va- 

V.921$ MICTICE ; 11a1S tu nuns As MN» 
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ſcricordieuſement delivrez de 
leur malice,de la deſtru&ion, & 
de Ia mort, Fay,Seigneur, que la 
conſideration de ta grande & in. 
finie bonte produiſe en nous une 
veritable repentance,afin que nog 
iniquitcz ne ſoyent point notre 
perte. Augmente de plus en plus 
en nous une vive foy,& une cha. 
rite fructihante en toute forte 
de ſainte obeiffance ; afin que 
tu nous continues 2a nous & } 
notre poſterire 2 jamais ta faveur 
avecla lumiere de ton Evangile, 

& ce pour Vamour de ton cher 

Fils Jeſus Chriſt notre ſeul Medi. 

ateur & Avocat. Amen, 

Au Scrvice de la Communion, 
au lieu d; la Collette du jour, 
lon dira cell: gut ſuit, 

LE U Erernel, & ndtre 

ID Tres-puifſant ProteQteur, 

nous tes indi ſervi- 
reurs, nous preſentons bien-hum- 
blement devant ta Majeſte, re 
connoifſant ta puiſſance, ta ſa 
geſſe,& ta bonte en la conſerva- 
tion du Roy, & des trois Eſtats 
de ce Royaume aſſermblez en 

Parlement, les ayant garentis de 

la deftru@ion 2 laquelle on les a+ 

vort deſtinez ce jour ici : Nous 
te ſupplions de nous rendre 
vrayement reconnoifſansde cette 
grande miſericorde, dont tu as 
ule envers nous. Protege le Roy 
ndrre Souverain Scigneur, & le 
garanti avec toute la Maiſon Ro- 
yale, de routes trahiſons, & de 
toutes conſpirations.Maintien les 
en ta foy, en ta crainre,& en ton 
amour, afin que fon R ſoit 
long & heureux ici ſur la terre, 

& le couronne ci-apres de la 

eloire eternelle en ron Royaume 

celeft?, par Jeſus Chriſt nocre 

{cul Sauycur & Redempreur. 

Amen, 


L'Epitre. 


gint c 
Jeu ; 
1 erat 
Arquc 
ace, 
Jeu ; 


crainti 
neur, 
UE 


rent |} 


late C 


TanceP 


L'Epitre. Rom. 1 3. 1. 

Ue toute ame ſoit ſujer- 
te aux Puiflances ſupe- 
rieurs; car il ny a 

zint dz Puiffance finon de par 
Jeu ; & les Puifſances qui fonr 
q erar ſont ordonnees de Dicu, 
wquoy gui refilte a la pit 
nce, refilte 4 FPordonnance de 
Jeu ; & ceux qui y reſiſtent, 
Tont venir condamnation ſur 
ux-memes. Car les Princes ne 
por point a craindre pour bon- 
Ks QCUVICS, Mais pour MauV2!- 
s. Or veux-tu ne craindre 
vint Ia puilfſance ? fay bicn, 
{tu recevrasd'clle de la louan- 
x Carle Prince eft ſcrviteur 
& Dicu pour ton bien : mais fi 
ufais mal, crain: d'autant qu'il 
wx porte point I'epee {ans caule : 
x il eſt ſerviteur de Dieu or- 
bane pour faire juſtice en ire 
& celuy qui fair mal, Er par- 
at il faur etre ſujers, non ſeu- 
zmenr pour Vire,mais aufli pour 
2 conſcience. Car pour certe 
auſe auſh vous payez les tri- 
ks * dautant quils ſont mini- 
tes de Dieu,s'employans 2 cela. 
tendez donc A tous ce qui leur 
> deu: a qui le tribur, le tri- 
but, 2 qui peage, le peage, 2 qui 
cainte, Ia crainte, 2 qui hon- 
neur, honneur. 
UEvangile S. Matth. 27.1. 
Uand le matin fur venu, 
tous les principaux Sa- 
crificateurs & lesAnciens 
du peuple rindrent con{cil con» 
re ]cſus pour le metre a mort, 
A raiſon dequoy ils V'emmene- 
rent lie,& le livrent a Ponce Pi- 
late Gouverneur. Alors Judas 
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qui Vavoit trahi, voyant qu'il 
eroit condamne, fe repentit, & 
reporta les trente picces d at. 
gent aux principaux Sacriticae 
reurs, & aux Anciens, diiant, 

Yay peche en rrehiiant le tang 

innocer:t, Mais ils dircnt, Que 

nous en chaur-il? tu y aviſcias. 

Adonc apres avoir jet Is pt. - 

ces dargent dodans Ic Tet pics 

il {© retira, & $'en alta, & + e> 

trangla. Et ics principaux Sactie 

hczteurs ayars pris Is pics 
dargent, gdiren:, U n'clſ pas 
permis de le metre au rhretor, 
car cet prix de ang. Et apres 
qu'i's eurent pris conteil, iis cn 
achererenrt le champ d'un poricr 
pour la. jepulure = eLrangeoi. 

Et pour cette caute ce champ-14 

a ete appelle juſyues 4 ce jour- 

d'huy le chawp defanz.Los tur 

accompli ce dant avoir ece pit- 

le par Jeremie le Prophere, di- 

fant, Ils one pris rrente pieces 

d'argent, le prix de celuy qui 

a &rd apprecie, lequel ceux 

d'entre les enfans d'[ſrae] one 

apprecie : & les ont baillecs 
pour acheter le champ d'un pos» 

tier, ſelon que le Scigneur m'a. 

voit ordonne. 

Apres le Symbole, vil n'y a point 
de Scrmon, ſera lene une des 
fix Homelies contre la Rebel» 
lion. 

Cette ſenyence doit etye lens & 

[Offertorre, 


Oures les choſes que voug 
voulez que les / aces 
vous facent, faites les 

leur auſh ſemblablement 3 car 


Celt la Ia Loy, & les Prophetes, 
S. Mat. 7.13, 


F O R- 
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FORMULAIRE DE PRIERFE 


AVEC 


]J UNE, 


Dont Ion uſera tous les ans le 30. jour de Janvier, 
jour du Marryre du Roy Charley Premier, d'heu- 
reuſe memoire, pour 1implorer Ja miſericorde de 
Dicu, afin que ni le crime de ce ſang facre & inno- 
cent, ni ccs autres pechez par leſquels Dieu a ere 
oblige de livrer nous, & notre Roy, entre les 
mains de gens cruels & deraiſonnables, ne ſous ſoir 
point impute A lavenir, ni a nous, ni a nd6tre 


polterite. 


Duand ce jour arrivera au Dimanche on ſe ſervira de cette forme de 
Priere, E& le j.une sobſervera le jour ſarvant. Et le Dimanche 
gui precedera immediatement le jour que lon doit garder aux 
Prieres du Matin, aprts le Symbole de Nicte, on avctira le pet 
ple de ſe pripar:y 4 lacelebration de ce jonr. 

Le Service ſera 1: meme en toutes choſes, que celuy qui ſe fait or 
dinairemens ſelon | Office pour les jours de Fetes, excepts aux en- 

' droits ow il en eft autrement ordonne cy. apres. 


LOrdre des Priercs du Martin. 


Le Miniſtre commencera par 
une, 0 pluſicurs de cos Sene 
Fences. 

J Es miſericordes & les par- 
dons ſont du Seigneur 
notre Dieu,car noui-l0n1= 

mes rebelles contre luy: & n'a- 

vons point ecoute [a voix de PE. 

ternel n5tre Dieu,pour cheminer 
en {:sloix, qu'il nous a miſes au 
devant de nous. Dan.9.9,1o, 

O Eterne!, chatie-moi, toute- 
tis par meſure, non pas en ta 
colere, de peur que tu n2 me 

reduiſc.s a neant. Fer. 10. 24, 
N'entre point en jugement 

avec ton ſerviteur, O Eternel : 

d'aurant que nul vivant ne 
ſera juſtite devant toi, P/eax, 

143: 2, 


Au liew du Venite exultemus, 
le Hymne ſuivant ſera recits 
un verſet par le Preire, & 
autre par le Clerc os par le 
Peuple, 


U es juſte, 6 Erernel,& 

res jugemens ſont equi- 

tables. Pſeaun,119.137, 

Tu es juſte, 6 Eteyncl, en tou. 

tes les choſes quj nous ſont ave- 

NM.5 ; car I as proceds en veritt, 

man nows avons fait meicham- 
ment. Neh. 9. 33. 

Mes pieds m'ont preſque 
failli, & il ne Sen a rien 
falu que ms pas n'aycnt glitle, 
P/. 73. 2. 

Car j'ai &te afflige a la vent dei 
mechans & de leur profperne. 
Pial. 73. 3, Ls 


rs & 
diſcon1 
ſerons 

L'a 
entre 
alem 


til, & 


=» S MW. 4 


Le Roy Charles Martyr. 


Les peuples ſe ſont Elevez, & 
les gouverneurs Ont conſulte en. 
emble.contre VErernel, & con- 
xe fon Oin&t. Pſeas. 2.2. 

Is ſe ſont joints enſemble, & 
mt fait alliance contre lay, 
pl $3. 6. 

Il a out le blaſpheme de la 
multitude, & la frayeur veſt re. 

ue de tous corez, pendant 
qu'ils conſultoient enſemble con- 
re luy pour luy orcer la vie, 
Pſean. 31. 14. 

I's ont tenu de lus des diſcours 
leins de menſonge & de haine, & 
luy ont fait la guerre ſans cau/e, 
klrog9 2, 3. 

Memes ſes plus familieres 
amis, en qui il avoir confance z 
ceux qui ma—_ de ſon 
pain, f ont drefſe des ambu- 
ches. P/. 41. 10. 

I's luy ont rendu le mal pour 
lt bien, aw grand chagrin de ſon 
ame. P(. 35, 12, 

Ils ont pris conſeil enſemble, 
lifans, Dicu, Ia abandonne, 
nurſuivez, & le ſaififlez: car 
In'y a perſonne pour le deli. 
wer, Pſ. 71.10, 11. 

Le ſoufflc de nos narines, a/. 
[avoir Voint de Eternel, a ct 
pris en leurs preges, duquel nous 
diſons , Sous ſon ombre noxs 
ſerons en ſeurete. Lam. 4. 20. 

L'adverſaire & Pennemy ſont 
entrez dans les portes de Jeru-. 
aem : difans, Quand mourra. 
il, & quand perira fon Nom ? 
P41 6. 

Que la Sentence due a ſon 
rime ſoit prononces contre lui, 
& maintenant qu'il eſt abbatu, 
wil ne ſe releve jamak. 
M.41. 9. 

Des fiux temoins ſe ſont auſſi 
tlevez contre luy : & Tont a-- 


cle de choſes qu'il ne ſgayoir. 


pas, Pſ. 25,11, 
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Pour les pech:z, du pruple» 
& pour les miquitez, des [acri” 
ficatewrs, ils ont repandu 1* 
ſarg du juſte au miliew de Fe” 
ruſalem, Lam. 4.13. 

O mon ame, n'cntre point en 
leur conſeil ſecret : que ma 
gloire ne ſoit point jointe 2 leur 
aſſemblee ; car en leur colere' 
ils ont tue un homme. Gen. 
49. 6. 

Votre Phomme de ta dextre, 
le fils de [homme qui tu as ren» 
au ſi fort pour amony de toy- 
meme. Pal. 80, 18. 

Il a (emble aux yeux des fols 
qu'il etoir mort, & fon depart 
a ere pris pour un grand mal: 
heur. Sap. 3. 2. 

Les inſenſez, ont eflime [2 wie 
une folie, & que ſa mort etoit 
ſans honneur : mais il eft en paix, 
Sap. 4. 5.& 3. 3. 

Car quoy qu'il air &te puni 
devant les hommes, neantmoins 
il coir plein de Veſperance de 
I'immortalite. Sap. 3. 4. 

Comment eſt-il conte entre les 
enfans de Dieu, & a ſon par- 
tage entre les ſaints, Sap. Fs. $. 

Mais toy, Seigueur Dieu, a 
cs appartient la vengeance , 
ois miſericordieux, & favorable 
a Sion Pf, 94.1. & 51:18. 

0 Eternel, ſois propice a ton 
pruple, que tu as rachere, & ne 
nous impure point le ſang inne- 
cent. Deut. 21.8, 

N*aſſemble point n8:re ame- 
avec les pecheurs, ni nxre vie. 
avec les hommes ſangyinaires, 
Pf. 28. 9. 

0 Diew, Diew fe norre ſalut,” 
delivrey nows du crim: d'effu- 
fion de ſang, & notre langue. 
chantera hautement ta. juftice, 
Pf, 51,16, 

Os5 Car. 


PP 


JE2L 

Car tu n'es point un Dieu qui 
prenes plailr a mechancere : & 
aucun wal ne peut habiter en 
roy. Pf. 5.5. 

Tu feras perir cenx gui pro- 
ferent menſonge; | Eterne! a en 
abomination homme de ſang, 
& le trompenr. Pl. 5.7. 

O avec quelle promptitude pe- 
riſlent-ils, & en font une fin 
epouvantable. PI ſal. 83,18. 

Voire dans un ſunge apres le 
reveil le Scignewr a fait tva- 
nokir leur image hors de la cite, 
Pl. 73. 20. 

Grandes & merveilleuſes ſont 
tes &uvrcs, Seigneur Dieu Tout- 

uiſlant: tes voyes ſont juſtes 
n veriktables , Koy des Saiats, 
APOC, IF. 3. 

Ti es juſt , 6 Eternel, & droit 
en tes jugermens, Pleaume 119. 
1-37. 

Gloire ſoit au Pere, & au 
Fils, & au Saint Eſprit. 

Comme 1l ttoit au COMmence- 
ment, comme 1| et maintenant, 
& comme 1 ſcra eterncllexacnt, 
Amen. 
Pſeaumes propres 9, 10,11, 

'Le la Premiere, 2 Sam.I. 
fem" < la Seconde, S, Mat. 

propres. } 

Anx Pricres du Matin, au lies 
de la premiere Collefte, on ſe 
ſervira der deux ſuivantes. 

Dieu tres-puiſſant,qui es 
Q terrible cn res jugemens, 
& merveilleux en tes 

faits envers les fils des hommes, 
qui en Vardeur de ta colere as 
permisqu*en ce jour ici, la vie 
de ndtre bon Roy luy aitete ra. 
vie par les mains des iniques 

Nous tes indignes ferviteurs re- 

connoiflons en toute humilite, 

que les pechez de cette Nation 
ont <te la cauſe,qui a fair venir fur 
nous cet Epouyantable jugement, 
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Mais, © Dicu de Miſerico:de, 
quand tu feras enquete du ſang, 
n'impute point le crime de l'ct. 
fuſion de ce ſang innocent, que 
rien moins que celle du ſang de 
ron Fils ne ſcauroit expier : ne 
Pimpute point au peuple de ce 
Royaume, & ne permets point 
qu'il ious ſoit jamais redemande, 
ni 4 nous, ni 4 notre poſterite, 
Aye pirie, aye pitie de ton peu- 
ple que tu as rachere, & ne (vis 
1rrere 2 jamais contre nous ; mais 
pardonne nous en ta miſericorde, 
ar les merites de ton Fils Je. 
ſus Chriſt notre Seigneur, Amen, 
() yeux duquel la mort de 
res Saints eſt precieuſe ; 
nous magnifions ton Nom pour 
V'abondance de graces que tu re- 
pandis ſur le glorieux Martyr 
Charles Premier, notre Souve- 
rain Seigneur, luy faiſant ſuivre 
avec allegrefle les traces de fon 
beni Maitre & Sauveur, par (a 
patience invincible a ſouffrir 
roures ſortes de cruantez & in- 
dignitez, juſqu'a effuſion de 
ſon ſang, & fulau's prier, ſuivant 
le meme modelle Jeſus Chrift, 
pour ſesbourreaux & meurtriers. 
O Seigneur, fay que ſa memoire 
nous ſoit 4 jamais benire parmy 
nous, afin que nous ſuivions Vex- 
emple de fon courage , Con- 
ſtance, debonnairere, patience, 
& prande charite, Er vueilles, 
Seigneur , detourner de defſus 
nous la vengeance de ce ſang ju- 
ſte & innocent, & que ta miſe- 
ricorde ſoit glorifice en pardon- 
nant nos pe 3 le rout pour 
I'amour de Jeſus Chriſt notre u- 
nique Mediateur & Avocat, A* 
26, 


Seigneur tres-beni, aux 


MA (a 


Is 
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A la fin de la Litanie, que lon 
dira toujours ce jour, apres 
la Collette, Nous te {upplions, 
bien-humblement, © Pere, 
&c. [on dira tehjours ces tros 
ColleFes, 

Seigneur,nous te ſupplions 
de preter Ioreille de ra 
miſericorde 24 nos prieres, 

& de pardonner & tous ceux qui 

te font confeſſion de leurs faures, 

ahn que ceux, dont leurs con- 

ſciences les accuſent de peche, 

en puifſent Etre abſous par le 

miſericordieux pardon, que tu 

leur accorderas en Jeſus Chriſt 
notre Seigneur, Amen. 

Dieu tres-puifſant, & Pere 

tres-miſericordieux, qui 

as compathon de tous les 

, & qui ne ſgaurois hair 

I'zuvrede tes mains, qui ne de- 

fires point la mort du pecheur, 

mais plur6r qu'il ſe convertifle 
de ſon iniquite, & qu'il vive ; 
pardonnes nous miſericordicuſe- 
ment rous nos pechez ; regois 
nous, & nous conſoles, nous 
qui ſommes ſenſiblement affligez 
& comme accablez du fardeau 
de nos pechez. C'ett le propre 
de ta nature, que d'avoir to 

jours pirie; c'eſt a toy ſeul a 

qui appartient de pardonner les 

= z pardonne nous donc, 6 

Dicu, pardonne a ton peu- 
ple que tu as rachere ; nentre 
potnt en jugement avec tes 
ſerviteurs, qui ne ſont que de la 
poudre & des miferables p2- 
cheurs ; naais detourne tcllement 
ta colere de nous qui recon- 
noifſons avec grande ſolmiſton 
notre indignite, & qui avons 
une veritable repentance de nos 
fauter, & re hates tellement de 
nous {ecourir pendant que nous 
ſomes en ce monde, que nous 
puilions vivre avec toy eters 
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nellement au fiede 2 venir, par 
Jeſus Chriſt ndtre Seignews 
Amen, 
Alors le Penple diva ce qui ſuit 
apres le Miniſtre, 
Onvertis nous, 6 Sei r 
bon Dieu, & nous | mo 
: convertis: ſoit favorable 
a ton peuple, qui ſe retourne 
vers toy avec larmes, avec jets 
nes, & avec prieres, car tu- cg 
un Dieu miſericordieux;plein de 
compaſhon, de longue attente, 
& abondant - en gratuite; tu 
nous epargnes quand nous me» 
ritons d'etre chitiez; & au 
milieu de ta colere meme tu te 
ſouviens d'avoir pitic. Sois pro» 
pice a ton peuple, 6 bon Dieu : 
ſois leur propice, & ne permets 
point que ton heritage ſoit re. 
duir 2 neant., Et exauces nous, 
$ Seigneur, car ta miſericorde 
eſt grande,& felon la multirude 
de res compaſſons ayes pitie de 
nous, par les merices & par la 
mediation de Jeſus Chriſt ton 
Fils bien-aime ndre Scigneur, 
Amen, 


Au Service de la Communion, 
apres les Prieres pour le Roy 
(0 Dieu Tout-puiſſant, dont 
le Royaume eft Eternel, &c.) 
au lieu de la Collecte pour le 
jour, Von ſe ſervira des deux 
ſuivantes. 


O Dicu tres-puiſs y (me aux 
O tote LrCS- oe aig 
beni, &c. ara 


L'Epitre. 1. S, Pierre 2,135 
L' Evangile, $, Matth 21. 33, 


Apres le Symbole de Nicte on 
lira (au lieu du Sermon mar- 
que pour le joar) la premiere 

Os & 
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& 1a feconde parrie de I'Ho- 

; melic contre la diſoberflance 
& la Rebellion volontaire, 
po par Authorite : Ou 
ien le Miniſtre qui preſide, 
prechera un Sermon ſur le 


; meme lujert, 


»A 'Offertoire en lira cette (en- 
pence. 


Toutes les choſes que vous 
youlez. que les hommes vous 
faſſent, flites les leur auf ſem. 
blablement ; car Ceſt la la Loy 
& les Prophetes. Mat. 7.12. 


Apres la Priere powr 'Egliſe Uni- 


verſelle, &c. on ſe ſervira de 
ces deux Colleces ſuivantes, 


Que rourn Pere Celeſte, 


qui ne nous as point chatiez 
"(clon que nos pechez le me- 
ritoient, mais que t'es ſouvenu 
d avoir pitie, meme en exergant 
tes Jugemens ; Nous reconnoiſ- 
fons que c'eſt un effer ſingulier 
de ta faveur, qu*encore qu'a cau. 
ſe du nombre & de la grandeur 
des pechez, par leſquels nous a- 
yons provoque ton indignation, 
eu ayes ſouftert que ton Oin&t 
tombar ce jour entre les mains 
de perionnes fi violentes' & fi af- 
famees de ſang, qui le maſſacre- 
rent barbarement ; fi eft-ce que 
$y ne nous as point laifſez pour 
famais, comme brebis ſans p2» 


+4 
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ſteur ; mais tu nous as miracy. 
leuſement conſervez par ta favo. 
rable providence, le veritable he- 
ritier de {a Couronne, le Roy 
GUILLAUME, neue 
debonnaire Souverain, le garen- 
rifſent de ſes ennemis ſanguinaj. 
res, & le cachant ſous lombre 
de tes ailes, juſques 2 ce que la 
tyrannie ait ere 4 bout, & le ra- 
menant au temps propre que tu 
avois- aſhgne pour &aſſeoir en 
paix ſur le Trone de fon Pere, 
& pour exercer ſur nous Pauto« 
rite que tu luy as donnee par un 

effer de ta grace tout & fait ſpe- 
ciale. Nous te rendons nos tregs 
humbles ations de graces, du 
plus intime de nos caurs, pour 
ces grandes & innenerables fa- 
veurs que nous avons regeues de 
toy, te ſupplions de continuer 4 

le couvrir de ra favorable prote- 

Rion, & de luy donner un Re, 
gne long & heureux ſur nous; 

Ainſi nous qui ſommes ton peu» 

ple,t'en rendons des graces eter- 

nelles, & celebrerons tes loian- 

ges de generation en generati« 

on, par Jeſus Chrift notre Sci- 

gneur, Amen. 


T nous te ſupplions, 8 
Seigneur, que ce monde 
ſoir fi paifblement gou- 

verne par ton bon Eſprit, que 
ron Fgliſe te puiſle Eevi en 


joye & en fſaintete, par Jelus 


Chriſt ydrre Seigneur, Amen, 


12 OR- 
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L'ORDRE 


POUR LES 


PRIERES 


DU SOIR: 


it Hymne marque pour les Prieres du Matin, au liew du Venite 
Exultemus, fra auſſi recite icy avant les Pſeaumes propres, 


TV es juſte, þ Eterncl,; & tes 
jngemens, &c- 


Yeaumes propres, 79. 94: 85. 


La premiere, Jer. 12. 
ou Daniel 9.juſqu'au 

legons B verl. 22, 
wpres, Y La ſeconde, Hebr.11, 


ver, 32. juſqu'au 
verſ. 7. du chap. 12, 


Aux Prieres du Soir, au liew de 
la premiere Collete, dites les 
deux ſuruantes. 


qui non {eulement conduis 

& adreſſes routes choſes 

xr les- voyes les plus convena- 
bles, 2 ta propre juſtice ; Mais 
ja accomplis auſh ton bon plai- 
d'une fagon, qui fair que nous 
ie ſcaurions nous empecher de 
rzconnotrre que tu es juſte en 
vues tes voyes, & faint en tou- 
ts tes ceuvres : Nous ton peu- 
le, mais ron peuple charge de 
, nous rons devant 

toy, confeſſans que {e fur par un 
juſte jugement, que tu permis 
qu'en ce jour ici, des hommes 
cruels, fils de Belial, rrempaſſent 
leurs mains dans le ſang de ton 
Oint;z & que ce fommes-nous, 
Ju par une longue ſuire de pe- 
criang, par leſquels nous r'a- 
yons provoque contre nous, a- 
yon Attire ce jugement ſur nous- 


It Dieu tres-benin , 


memes. C'eſt pour cela que nous- 
nous humilions icien ta preſence, 
implorant ra miſericorde pour 
obtenir le pardon de tous ces 
pechez, & pour re ſupplier de 
vouloir delivrer cette Nation de 
rant de ſang,de Veffufion duquel 
elle eftcoupable, & particuliere- 
ment de celuy qui fur repandu 
ce jour : & qu'il te plaiſe de d&- 
tourner de deſſus nous, & de def 
ſus notre poſterite, tous kes juge» 
mens que nous avons meritez 
par nos pechez: Accorde-nous 
ces-choſes, par les merites tres- 
parfaits de ton Fils Jeſus Chriſt 
notre Sauveur. Amen, 


leu tres-benin,tres-juſte, 
& tres-puiſſant, qui as 
permis qu'en un meme- 


jour que celuy d'aujourd'huy, 
ton cher ſerviteur le ftu Roy 
Charles Premier, nd6tre redouta- 
ble Souverain, furabandonne 4 la 
furie, & aux outrages des me. 
chans pour en etre indignement 
traitte , & cruellement mis A 
mort ; quoy que nous ne puiſ- 
fions penſer 4 une aQtion f 
infame. qu'avec horreur, & avec 
cronnement, fi eſt-ce que c'eſt 
avec une tres-profonde recon. 
noiffance que nous faiſons com. 
memoration des gloires & de la 
grace queru his reluire alorsen la 
perſonne de ton Oin&t, luy ayant 
voulu donner une meſure extra- 
ordinaire, d'une patience, d'uns 

deborn 
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debonnairete, & d'une charire 
exemplaire, juſques A Fheure 
me#me dela mort, & en la pre- 
ſnce de ſes cruels ennemis. Er 
quoy que tu leur ayes permis de 
poufler leur violence contre luy, 
Jjaſques 2 luy Ser la vie, & 2 (e 
mettre en poſſeſſion de ſon Tro- 
ne; Si eſt-ce qu'en ta gran- 
de miſericorde tu as conſer- 
ve ſon Fils, 2 qui ce Trone ap- 
partenoit de droit, & Tayant en- 
fin ramene de ſon Exil par un 
effer miraculeux de ta providen- 
ce,ru luy as fair monter pour re- 
tablir la vraye Religion au mi- 
lieu denous,& pour y affermir la 
paix ; pour toutes leſquelles cho. 
ſes nous glorifions tron Nom, par 
Jeſus Chriſt nocre benin Sauveur, 
Amen, 


Immediatement apres la Collette, 
Nllumine nos tenebres, &c. 
on ſe ſervira de ces tros 
ſmivantes. 

O Seigneur, nous te 


ſupplions, &c.. Comme 
O Dieu tres-puii- aux Pri- 

ſant, &c. eres dis 
Convertis nous, 6 \ Matin. 


Seigneur, &@c, 


Immediatement devant la prie- 
re de Saint Ciryſoftome, l'on 
dira cette Collette. 

leu Tout-puiflant & Erer- 
nel, dont la juſtice eft com- 
me les haures montagnes, 

& dont les jugemens ſont un 


grand abime, & qui par }e bar- 
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bare parricide commis ce jour en 
la perſonne ſacree de ton Oin&, 
le teu Roy n6tre Souverain Sei. 
gneur,nous a appris que le plus 
grand des Rois, & le meilleur 
des hommes, n'eſt pas plus 
exempt d'une mort violente que 
d'une mort naturelle ; A 

nous auſh par cer exemple a tel. 
lement conter nos jours,que nous 
en ayons un ce&ur intelligence, 
& que nous les employions & ap. 
prendre ta ſageſſe.Er nous fay la 
grace, que ny Ieclat d'aucune 
grandeur, ny Pimagination d'au. 
Cun bien qui ſoit en nous,ne nous 
emptche de faire refle&ion ſur 
nous-meEmes, & de nous con- 
ſiderer comme de la poudre & 
de la cendre ; mais comme de la 
poudre 6: de la cendre, qui font 
coupables devant toy ; & qu'l 
Texemple de ton bien-heureux 
Martyr, que nous avons aujour- 
d'huy devant les yeux, nous a- 
vancions vers le but,& le prix de 
la ——_— A nouseſt 
propolſee par foy, r patien- 
ce, par humilite & debon- 
nairete, par mortification & par 
un entier renoncement & nous- 
memes ; par charite, & par une 
conſtante perſeverance juſques 2 
la fin. Nous te demandons toutes 
ces choſes pour Pamour de Jeſus 
Chriſt ron Fils nStre Seigneur, 
auquel avec toy, & avecle Saint 
Eſpric, ſoit rout honneur & tou- 
re gloire, au fiecle des fiecles, 
Amen, 


FOR- 
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r'ORMULAIRE DE PRIERES 


ft d'aftion de graces que I'on preſentera tous les 
20s 4 Dieu le 29. de May pour le recablifſemenc 
du Roy & dela Famille Royale, & de VextinRion 
de cetre grande Rebellion qui avoir f1 long-remps 


trouble I'Erat. 


le Dimanche qui precedera le 29, de May on lira 
Aux Prieres du Matin aprEs le Symbole de Nicee, 


Ae du Parlement fait 
Pannee dowtieme, & con» 
firmte la treizieme du Reign 
De Charles Second, qus or- 
denne que ce jour ſera garde 
dans [Egliſe, comme un jour 
ſolemnel de prieres & dathion 
de graces. 

pendant, Diew ayant retire 
Charles Second, de gloricuſe 
Memoire, on 4 trowve a pro- 
pos de changer dans le ſervice 
de ce jour pluſieurs choſes qui 
regardotent la naiſſance on la 
perſonne de ce Prince, 

Le Service ſera le meme en 
toutes choſes gue celuy qui /e 
fair ordinairement felon 
[ Office pour les jours de Fete ; 

, excepts aux endroits, Ot 
il eſt autrement ordonne cy- 
apres, 

Lors gue le jour tcherra aux 
jours de "Aſcenſion, de la Pen- 

recote, ow du Dimanche de 1a 
Trinite, il ne faudra gu 4- 
jenter en leur propre place les 
Collefles de cit Office, a cha- 
cun des ſervices de ces jours 
de Fete la. S'il echet en quel- 
gue autre Dimanche, ow au 
Lundy, ow au Mardy de la 
ſemaine de la Pentecote, on 
dira tout de meme les Col. 
leffes, & les Pſeawmes pro- 
pres pour certe ſolemnits, au 


liew de ceux qui ſe doivent 

dire a Pordinaire : & tout 

le refte de cot Office ſera emis, 

Mans il echeten quelqu” aus 

tre Dimanche que ce ſoit, on 

dira tout cet Office comme il 

eſt ici couche, & quelque Fete 

qus ſe puiſſe rencontrer avec 
ce jour Pattion de graces, on 
ne manguera jamais de dire 

F Hymne ſuivant, a la place 

de Venez, menons joye 2 

I'Eternel. 

La Priere du Matin commen- 

Cera ences termes. 

Es miſericordes & les par= 
dons ſont du Seigneur 
ndrre Dieu,car nous-nous 

ſommes rebellez contre luy ; Er 
n'avons point eEcoute la voix de 
FEternel notre Dieu, pour che- 
miner en {es loix qu'il nous a 
miſes au devant, par le moyen 
de ſes ſerviteurs Prophetes.Dan. 
9. 9, 10. 

Ce ſont les gratuitez de VE- 
ternel que nous n'avons point 
ere conlumez, d'autant que ſes 
compaſhons ne ſont point de» 
faillies. Lam. 3.22. 


A la plat ds Venite exultemus, 
on lira ou chantera cit Hymne 
ſutvant, le Pritre, en diſant 
wn verſet; Et le pewple un 
antre alternativement, 7 

e 


PEternel & totjours : je ma- 


li chanterai les pratuites de 
nifcſterai de ma bouche ra 


fidelire d'age en age. Pf. $9. 1. 


Mais toi, Eterncl, es un boy- 
clier autrour de mot : ma gloire, 
& celuy qai me fait lever la 
tite. Pf. 2:4. 

Qui pourroit reciter les prou- 
eſles de I'Erernel ?- qui pourroit 
faire retentir toute 1a louange ? 
P/. 106. 2. / 

Grandes ſont les euvyes de 
[ Eternel, & recherchies de tous 
ceux qui y prenent plaiſir, PC. 
II1.2; 

L'Eternel maintient les de- 
bonnaires, mais il abaifſe les 
mechans juſqu'en terre, Pf. 


147: 6. 

L'Eterne! fait juſtice & droit, 
& tous cenx a qui on fait tort, 
Pf. 203. 6. 

Il ne debar point 2 perpetu- 
ite, & ne la garde point 2 toll 
jours. Pſ.103.9. | 

' It ne nous a point fait ſclon 
nos pcches, & ne nous & point 
rendus ſelon nos iniquites, Pf. 
393. 10, 

Car d'autant que les cieux ſont 
cleves par deflus la terre, ſa 
gratuire eſt grande fur ceux qui 
le reverent, Pf. 103, 11, 

De -telle compaſſion gn"sn pere 

tmeu envers (es enfans, de 
relle compaſſion eft emen [Eter- 
nel envers ceux qui le reverent, 
Pſ. 103. 13, 

Car, 6 Dieu, tu nous as ſon. 
des, tu nous as atfhnez, comme 
on affine I'argent. P/. 66. 9. 

Tis avois fait monter ls hom- 
mes ſur notre tite, & now ttions 
entres an few & en Veau, & tu 
nous 4 fait entrer en lies plan- 

turenx. Pl. 66, 12. 

Ex encore juſqu'a la vicilleſſe, 
voire juſqu'a la vieilleſſe toute 

blanche, 6 Dieu, ne m'abandon-. 
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ne point tant que j'aye annonce 
ton bras i cette. generation, Pſ: 
71,18, 

Ut 


Lequel lorſqwe nous tions bim. 


bas @ ers ſouvenance denous,d' ay. 
tant que ſa gratuite demenre 4 
Fowjours, Pl. 136. 23, 

Eternel, tu t'es appaiſe envers 
ra terre, tu as ramene & mis 2 
joy lesennemis de Jacob. P{, 

3. I. 

Dieu qui me favoriſe me pre. 
viendra, Diew me fera wir ce 
gue Je vewx voir en cenx qui: 
m'epient. P(: 59.11. 

Ceux.la ſont ployts, & ſont 
tombes, mais nous-nous ſommes 
relevees & maintenus. PC. 20. 9, 

La ſont trebuchts les owvriers 
d'inignite ; ils ont ets powſſes con- 
tre bas, & n'nt pews ſe relever, 
Pſ. 36, 13, 

L'Eternel a eu ſouvenance de 
nous, il nous benira, il benirala 
maiſon d'Iſrael , il benira la 
maiſon d'Aaron, Pſ.11s. 12. 

Il benira ceux qui craignent 
["Eteynel, tant les petits que les 
Lrands, Pl. 115.13. 

Qu'ils celebrent donc envers 
PEternel 1a gratuite, & ſes mer- 
veiltes envers les fils des hom- 
mes. Pf. 107,21. 

Et qw'ils ſacrifient des ſacyi- 
fices d'attion de graces, & qu'ils 
racontent ſes @uures en menant 
Joye. Pl. 107. 22, 

Nous ne les celerons point 2 
leurs enfans, qui raconteront les 
louanges de VErernel 2 la gene- 
ration gui viendra apres, & a 
force, & ſes merveilles qu'il a 
faites. P/. 78. 4. 

Afin que la generation qui 
viendra apres les connut, aſſavoit 
les enfans qui naitroient ” @ 
qu'ils ſe miſſent en devoir de les 
raconter & leurs enfans, Pl. 78. 


Gy 7+ 
x Beniflez 
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Beniflez Dieu Es congrepati- 
ns, & le Seigneur, vous qui 
ves de la ſource d'Ifracl. PC, 
8. 27. 

Benit foit le Seigneur, lequel 
wrnellement nous comble de ſes 
nens, le Dieu Fort eft notre deli. 
mance, Selah PC. 68. 20. 

Que la malice des mechans 
xenne fin, & <tabli le juſte, 
if 7.10, 

Que torus ceux qui te cthey- 
hnt 5egayent en toy, & que cenux 
»i aiment la diliurance que tu 
imnes aux tiens dient continuel- 
ment, Magnifie ſoit FEtcrnel, 
'f, 40. 17, 

Gloire ſoit au Pere, &c. 

Comme il etoit au commence. 
unt, &c. 

Pſeaumes propres, 124, 126, 
129, 118, 

La premiere Legon, 2 Sam. 
ly. 9. ow nombres 16. Apres 
nent. le Te Deum. 

La Seconde Legon, 'Epitre de 
Jude, Enſuite on dire Jubi- 
ze Deo. 

Les Suffrages que [on doit dire 
qres le Symbole. 

Le Pritxre, O Seigneur, fay 
wire fur nous ta miſericorde. 

Reponſe, Et nous accorde ton 
ut. 

Le Pretre. O Seigneur, ſauve 
le Roy, 

Reponſe, Lequel met fa con- 

nce er toy, 

Le Pretre, Envoye luy (e- 
ours de ton faint lieu, 
| Reponſe, Er defends le tol- 
purs par ta puiſſance. 
| Le Pretre, Que (es ennemis 
1ayent jamais aucun avantage 
ur luy, 
| Reponſe. Que le mechant 
\@pproche jamais de luy pour 
Uinuire. 

Le Pretre, Revets dc juſtice 
&$.miniſtrcs, 
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Reponſe. Er rejout ton peuple 

cleu, 

Le Pretre. Donne-nous paix 
en nos jours, & Seigneur, 

R-ponſe, Car il ny a que toy 
ſeul, 6 Dieu, qui combars pour 
nous. 

Le Preive, Couvre nous , Sei» 
eneur, comme une forte tour. 

Reponſe, Contre tous les 
effores de nos ennemis. 

Le Pretre, Ecoute,0 Seigneur, 
nos prieres. 

Reponſe. Ft que notre cri par- 
vienne juſques 4 toy. 

Au liew de la premiere Collette 
aux prieres du Matin on dirs 
ces dex ict, 

Dieu- Tout-puiſſant qui es 
a tes ſerviteurs une forte» 
reſſe invincible contre tous 
les efforts de leurs ennemis,nous 
levons & nous benifſons tonSainr 

Nom d'avoir delivre ces trois 

Royaumes avec tant de merveil- 

le, de cette grande Rebellion 

& de toutes les miſeres & op» 

reſſions qui ont ſuivie,8 ſous 

[eſquelles ils avoient gemi i 

long-temps: nous reconnoifſons 

que c'eſt un eff-r de ta bonte, 
que nous n'en avons pas &te en- 
tierement engloutis. Vueilles, 

Seigneur, nous continuer toll- 

jours la meme miſericorde, afhin 

que toute la terre voye que tu 
es n$tre liberareur, & n$tre 

Tout-puiſſant diffenſeur , par 

Jeſus Chriſt notre Seigneur, 

Amen. 

SeigneurDicu de notre de- 

livrance, qui as temoigne 

2 ce pais une faveur fg 
extraordinaire, en nous "deli. 
vrant par ta miraculeuſe provi. 
dance, de ces horribles confu- 
ons qui regnoientparmi nous,6T 
en nous redonnant Charles Se. 
ond, qui Eroit alors n6cre cle. 
metlie 


| 
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ment & Souverain Seigneur, & 
en le rerabliffant dans tous fes 
droits & es P:crogatives Roy- 
ales ( waigre Ie pouvoir & la 
malice d= rous ſes ennemis) & 
qui en Velevant {ur le Trone de 
ce Roya::me, as rctabli par ce 
moycn ai milieu de nous la li- 
berre libre & publique de ta 
vraye religion & de ton ſervice, 
& nous as rendu n6tre pre- 
miere paix & proſperite, a la 
grande conſolation & joye de 
nos cxurs. Auſſ, Seigneur, pe- 
nerrez d'une profonde recon- 
noiflance, nous voici en ta pre- 
fence pour reconnoitre cette mi. 
ſcricorde ineffable, que tu nous 
fs alorsparoitre, & pour offrir 
2 ton grand & glorieux Nom 
le facritice de louange que nous 
luy devonsz Veuilles, Scigneur, 
accepter cette oblation de nous- 
meEmes que nous te preſentons, 
guoy que cette offrande ne ſoit 
pas digne de la majeſte de tes 
yeux ; Regoy le varu que nous 
re faiſons, d'obeir inviolable- 
ment 4 ta Divine Majeſte, & 
de luy conſacrer, nos penſces, 
nos paroles, & nos ations. Nous 
promettons, auſſi Seigneur, en 
toy '& pour Vamour de luy, au 
Roy que tu 'as oin&t & etably 
ſur nous, & a ſes heritiers apres 
luy, une obeiffance pleine de 
fdelire & de zele. Nous te 
prions de PFenrichir tous les jours 
de benedi&ions nouvelles, de le 
couronner en ce monde de gloire 
& de felicite, & de luy donner 
apres cette vie, la couronne de 
ron immortalite, pour amour 
de Jeſus Chriſt ndtre ſeul Sei- 
gneur & Redempteur. Amen. 
A la fin de la Litamie (que Von 
dira tonjours ce jour la) apres 
la Collefte, Nous te ſupplions 
bien-humblemenc 6 Pere, &c. 
Ton dira ce qui ſuit, 


Dieu Tout-puifſcnt, qui 
dans rous les tiecles as 
fair p2ro:tre ra mile, 


ricorde & ton POUYOIT, CN dts 
livrant miraculeviement ton F. 
giife, & en prortegant Jes 7'rin. 
ces & Erats religieux qui pro. 
feflent ta verite, Iles mettant a 
couvert des cruclles conpiraci. 
ons, & dcs laches pratiques ac 
leurs ennemis. Nouselorons vers 
tontrone, du plus profnd denas 
cQurs, nos I0UaNges, OX OF fin- 
Ceres remerciemens, pour Jouer 
les grand: s & publiques taveurs 
QUE tu NOus as COmmUNIQUEES,Fq 
particulier-ment pour cette tigna» 
lee & mcerv<ilivute deliviance, 
que ra ſage & bonne providence 
accorda en un jour ſemblable 3 
celui-cy & Caries Second, qui 
eroit alors nvtre Roy, & a toute 
la Famille Royale ; Ce fur, Sei- 
gneur, en retabliflant cette Au» 
guſte Maiſon ſur le Trone, que 
tu r&tablis ndre Egliſe, & nbrre 
Etar, & tous les ordres, & toutes 
les conditions de V'une & de 
Pautre, les arrachant 2 la rebel. 
lion, a Vuſurpation & 2 la tyran- 
nie de leurs iniques oppreſleurs, 
en les faitant fortir des rriſtes 
& malheureuſes confuſions qui 
avoienr ſuivi ces attentas. Ouy, 
miſericordieux Seigneur, ce ne 
ſonr pas nos nictites, mais ta mi- 
ſcricorde, ce n'eſt pas notre pru- 
dence,mais ta ſageſle,ce n'eſt pas 
notre bras, mais ta main droite, 
ton bras,& la lumiere de ta face, 
ui nous ont garanti & delivre 
de ces effroyables malheurs. Ce 
n'eſt que ron immenſe bonte 
envers nous, qui eſt la ſource de 
ces incomparables biens-faits 
auſh ce n'eſt pas I nous, Sei- 
eneur, ce n'eſt pas 4 nous, mais 
a ron grand Nom,que Vhonneur, 
la gloire, & la louinge en _ 
ven 
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rent Erre attribuez, avec une 
humble & fincere reconnoiflance 
lans Vaſſemblees des juſtes.Que 
ſon benifle le Seigneur notre 
Dieu,qui ſeul fait des choſes mer- 
reilleuſes, & que le Nom de ſa 
Majeſte ſoit a jamais benir, par 
ndtre Seigneur Jeſus Chriſt n0- 
tre Sauveur. Amen. 

Aw Service de la Communion 
entye les Commandemens & 
PEpitre, [on dira ces dewx 
CollefFes au lieu de la Collefle 
pour le Roy,& decille du jour. 


Dieu Tout-puiffant, qui 
() es une forte tour pour 

la defenſe de res fer- 
viteurs contre leurs ennemis: 
Nous te rendons loiianges & 
praces pour la miraculeuſe deli. 
vrance de ces trois Royaumes de 
la grande Rebellion, & de toy. 
tes les miſeres & oppreſſions qui 
nous environnoient, ſous lef- 
quelles nous ayons depuis fi long- 
temps gemi- Nous reconnoiſ- 
ſons que c'eſt un effer de ta 


bonre que nous n'avons pas &te 


livrez en proye & nos adverſai- 
res, & nous te ſupplions de nous 
continuer de plus en plus tes in- 
inies miſericordes ; afin que 
tout [© monde (cache que tu es 
ntre Sauveur, & ndtre puifſant 
liderateur, par Jeſus Chriſt n%re 
Seigneur. Amen. 
() vs Dieu, auteurde 
notre falur, qui as fait 
+.Y eclater ta grace ſur ce 
pais d'une maniere exraordi- 
naire, & qui par un effet mer. 
vellleux de ta providence, nous 
as tirez du miſerable erat de 
confufton ou nous ctions, en nous 
rendant ton Serviteur, le fcii 
Roy Charles Second, ndtre Sou- 
veratn Seigucur, & enle retabliCl- 
ant, malgre la malice & la puiCl. 
fance de ſes ennemi, ſur le Tr8. 
te de ce Royaume, & dans tous 
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les droits inconteſtables de (® 
Couronne; nous rendant auſſi 
is ce moyen, la profeſſion li. 
re &publique de la veritable 
Religion & du vray culte qui 
r'appartient, avec la paix & la 
proſperite dont nous jourſſions 
auparavant, 2 la grande joye & 
conſolation de nos cazurs. Nous 
nous preſentons icy maintenant 
devant toy penetrez de rous les 
ſentimens d'aion de graces, 
u2 nous te devons, pour recon= 

noitre Vineffable bonte que tu 
nous fis paroitre en cela 4 pare) 
jour qu'aujourd*huy, &c pour 
roffrir le facrifice de lowange, 
qui t'eſt di pour un fi grand 
bien-fait ; te ſuppliant humble» 
ment d'accepter Ioblation fin» 
cere,quoy que tres-indignes,que 
nous te faiſons icy de nous- 
mes, faiſant veru d"obeiſfance 
entiere 2 ta Divine Majefte,dans 
nos penſtes, dans nos | ran 
& dans nos ceuvres, pro- 
mettant en ton Nom, & pour 
amour de toy, d'etre fideles 3 
ton ſervireur que tu as oint & 
erabli 2 preſent pour regner ſur 
nous, & A rous ſes heritiers apres 
luy : lequel nous te ſupplions de 
benir en le faiſant croitre en 
grace, honneur & proſperire en 
cette vie, & de luy donner la 
couronne de gloire & d'immor- 
ralire en Vautre, pour Vamour de 
Jeſus Chriſt notre ſeul Seigneur 
& Redempteur. Amen. 

L'Epirye, 1 S, Pier, 2.V. It, 
juſques au 17. 

L' Evangile. $. Mat. 21. V. 16, 
juſques au 22. 

A "Offertoire on lira cette 
Sentence, ; 

Thus ceux qui me diront,Set- 
encur, Seigneur, nentreront pas 
au royaume des cieux mais celuy 
qui fait la volonte de mon Pere 
qui eſt aux cieux. Apres 


332 La Nuiflance & Je Retour du Roy. 


Apres la Priere pour toute I'E. 
life Chierienne,&c. Von dirs 
la Collelte ſuivante, 


Teu Tout-puiſſant & Pere 

D celeſte, quipar un effect 
in:flable de ta bonte en- 

hnie envers nous, as renverſe 
d'une maniere fi ext: aordinaire 
& f miaculeuſe, l:s defleins, 
Vafte & pertidie de ces traitres 
remeraires & orguelleux , qui 
fous le voile fpecieux de la Reli- 
gion X de la Saintete de ton 
Nom, avoient trame & preſque 
attire, la deſtruction de cette E- 
gliſe & de cer Etat, non ſeule- 
ment nos confacrons ce jour par 
Fardeur de n0tre devotion 2 a+ 
dorer & magnifier ton glorieux 
Nom, pour cette grace incſtima- 
ble que tu nous as faite z. mais 
nous te prions encore bien hum- 
blement, de nous continuer en- 
core ta grace & ta bien-vucil- 
lance, ahn qu'etans toil jours cou- 
verts de Pombre de tes alles, 
nous ne puiſſons jameis romber 
dans les memes calamitez. Pour 
cet effect, mets. en evidence ces 
profondeurs de Satan & ces my- 
ſeres diniquite, par ta lumicre, 
& par ta verite. Souffle & re. 
pands ton Eſprit d'etourdiſſe. 
ment, ſur toutes les ſecrettes en- 
trepriſes des mechans, abaiſſe 
leur orgueil, dompte leur ma- 
lice, & confonds leur iniquire, 


Fortifie ndtre debonnaire Sov. 
verain, le Roy Guillaume, & 
donne 2 tous ceux qui ſont eta- 
blis en authorite ſous luy, la lu 
miere, & la juſtice neceſlaire, 
pour retranchcr tous ces ouvricrs 
diniquite, qui font de la foy, 
une partie, & qui changent la 
Religion, en rebellion, atin qu'a 
Vavenir ils ne Vemportent pas 
ſur nous, & qu'ils ne puiſlcnt 
jiwais plus triowpher & la rume 
de cette Monarchie & de ton E. 
eliſc. Defens contre toute for- 
tes de trahiſons & de conſpira. 
tions, le Roy. notre Souverain 


Seipneur , & toute la Famille 
ReFate, que ta puiſſance ſoit 


"pour luy, contre la foice de ſes 


ennemis, un caſque de falur, & 
une fortereſſe invincible.Couvre 
de honte & de confuſion ces- 
malheureux, dont la fureur eſt - 
implacable, mais fais fleurir pour 
jamais la couronne de ces Ftats, 
ſur la rete de notre Roy & de 
fa Poſterite, afin que nous qui 
ſommes ſon peuple & les brebis 
de ta pature,te rendions annuel. 
lement nos afions de graces, 
& annoncions tes lotianges de 
generation en generation, par 
Jeſus Chriſt notre ſeul Sauveur 
& Redempreur, auquel comme & 
roy, © Pere, & au Saint Eſprit, 
ſoit bencdition & gloire dans 
I'Egliſe, pendant nous les-ſiccles, 
Arun, 
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CLES 


De 1a Confeſſion de Foy de I'Egliſe 
ANGLICANE. 


L De la Foy en la Sainte 
Trinits. 

L n'y a qu'un ſeul Dieu vi- 
|| vant & vray, Ecernel, ſans 
corps, ſans parties, ſans paſ- 
fons: d'une puiſſance, d'une ſa- 
gefle, & d'une bonre infinie, qui 
eſt le Createur, & le Conſerva- 
teur de toutes les choſes vilibles, 
& de toutes les inviſibles. Eril y 
aen TVunite de cette Divinite 
trois Perſonnes d'une meme ſub- 
ance, d'une mEme puiſſance, & 
d'une meme Eternite, le Pere, le 


' Fils, & le Saint Eſprit. 


Il. De la Parole ow du Fils de 
Dieu, qui a ttt fait vray 
Homme, 


E Fils, qui eft Ia Parole du 

Pere, engendre du Pere 
de route erernite, le vray 

& eternel Dieu, d'une meme ſub- 
ſtance avecle Pere, & a pris la 
nature humaine au ventre de la 
bien-heureuſe Vierge, & de fa 
ſubſtance ; tellement que deux 
natures entieres & perfaites, aſ- 
avoir la Divinite & Thumanite 
ont &re jointes enſemble en une 


- Perſonne pour n'erre jamais Ui- 


viſees, deſquelles refulre un ſeul 


_ Civiſt, vray Dieu & vray Hom- 


mae, qui a veritablement ſouffert, 
qui a te crucihe, eſt mort & en- 
leycli pour reconcilier ſon Pere 
avec nous; & pour un Sacrifice 
non ſculement pour le peche ori- 
pinel, mais auſſi pour les pechez 
«QCuels des hommes. 


Ill. De la Deſcente d: Chriſt 
aux Enf.rs. 

Omme. Chriſt eſt mort 
pour nous, & a ett en/e. 
-veli, il eſt auſh a croice 

qu'il eſt deſcendu aux enfers. 
IV. De la Reſwrreftion de Chrift, 
| Hriſt eſt veritablemenc 
( | refluſcite des morts, & a 
pris derechef ſon corps 
avec la chair, avec les os, & avec 
routes les choſes qui apparticn- 
nent 2 la perfeRion de la nature 
humaine, avec laquelle i! eſt 
monte " ciel, - il y eft aſfis 
juſques & ce qu'il revienne pour 
; rous les homme au deraler 


Jour. 
V. Du Saint Eſprit. 


E Saint Eſprit, procedant 
| duPere & duFils,cft d'une 
meme ſubſtance, & d'une 
meme Majcſte, & d'une mtme 
Gloire, avec le Pere, & avec le 

Fils, vray & Eternel Dieu. 

VI. De la ſuffiſance des Saintes 
Ecritures a Salut. 
"Ecriture Sainte contient 

routes les choſes neceflai- 
res2 ſalur; tellement que 

rout ce quine s'y lit point, & qui 
n'en peut point Etre prouve, ne 
doit etre exige d'aucun,ni impo- 

{e pour Etre creu comme un arti- 

cle de foy, & ne doit erre cftime 

requis & neceſſaire a falut. Par 
le mor d'Ecriture Sainte, nous en- 
tendons les LivresCanoniques du 

Vieil & du Nouveau Teftamerſt, 

de Fautorire deſquels it n'y a ja- 

mais eu de doute en IEgliſe. 
De: 
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Des Noms © Nombre. des 


Livres Canoniques, 
A Geneſe, 
L'Exode, 

Le Levitigue, 

Les Nombres, 

Le Deuteronome. 

Foſue. 

Lei Fuges. 

Ruth, 

Le 1 Livre de Samucl. 

Le 2 Livre de Samuel, 

Le 1 Livre des Ros, 

Le 2 Livre des Row. 

Le 1 Livre des Croniques, 

Le 2 Livre des Cromiques, 

Le 1 Livre CEſdras, 

Le 2 Livre dA Eſdras. 

Le Livre d'Eftcy. 

Le Livre de Job. 

Les Pſeaumes. 

Les Proverbes, 

L Ecclefiaſte, ou le Pricheuy, 

Le Cantique des Cantiques, 

Les quatre grands Prophetes. 

Les douzs petits Prophetes, 

Et pour les autres Livres, comme dit 
$. Hierome, *Eg/ife les lit blew pour 
PExemple ds la vie, & pur Vinfiru- 
flen der marurs, man pourtant elle 


ne en ſet pas pour (tablir aucune do» 
Arias. Tels ont les Livres fui- 


VaDs. 
E troifieme livre d'Eſdr as, 
,Le quatrieme livre d'Eſdras. 
Le livre de Tibie, 
Le livre de Judith, 
Les reſtes ds livre d'Eſter, 
Le livre de la Sapience, 
TFeſis fils de Strach. 
Baruch le Prophete. 
Le Cantique des trou Enfans. 
L' Hiſtoire de Suſanne. 
Celle de Bel & du Dragon. 
La Priere de Manaſſes. 
Le 1 livre des Maccabees, 
Le 2 liure des Maccalees. 
Nous recevons tous les Livres du 
Nouveau Teſtament, ſelon qu'ils 
ſont communement regis, 6 nous 
les tenons pour Canoniques, 
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VII. Du Vieux Teſtament, 
E Vieux Teſtament n'(& 
point contraire au Nou. 
veau, car la vie eternelle 
cſt preſentte au genre humain, 
tant dans le vieil,que dansle nou- 
veau Teſtament, par Chriſt qui 
eſt le ſeul Mediateur entre Dieu 
& Vhomme,erant Dieu & Hom. 
me tout enſemble. C'eſt pour. 
quoy ceux qui ſe figurent que les 
anciens ne regardoient que les 
promeſles paflageres,ne doivent 
pas Etre Ecoutez z encore que la 
Loy que Dieu a donnee par 
Moyſe, n'oblige point les Chre. 
tiens, 2 Vegard de ſes ceremonies 
& de ſes reglemens, & que ſes 
commandemens politiques ne 
doivent point neceſſairement e. 
tre receusen aucune Republique, 
cependant il n'y a point d'hom- 
me Chretien, quel qu'il puifſe & 
tre,qui ſoit diſpenſe d'obeir aux 
commandemens qui ſont appel. 
lez moraux. 
VIII. Des tros Symboles, 
Fs trois Symboles, celuy de 
Nicee,celuy d'Athanaſe, & 
celuy qui eſt appelle com- 
munement le Symbole des Ap9- 
tres, doivent etre enticrement 
receus & creus ; car us peuvent 
erre prouvez par des autoritez 
tres - cerraines de VeEcrirure 
Sainre. 

IX. Du Peche Originel, 


E peche Originel ne con- 
Þ «a* pas 2 Vimitation d'A- 
dam,ſelon que les Pelagicns 
en parlent vainement; mais c'eſt 
la faute & la corruption de la 


nature de chaque homme,qui eſt | 


naturellemene engendre la 
ſource d' Adam:par ou I'homme 
eſt fort Eloigne de la juſtice 0- 
riginelle, & eſt de ſa nature en- 
clin au mal;tellement que la chair 
convoite toiijours contre rows ; 
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& a cauſe de cela il merite 
|a colere de Dieu & la damna- 
tion, en tout homme venant au 
monde. Et certe inte&ion de la 
nature demeure meme en _ 
i ſont regenerez. Ce qui fair 
an Iapperit de la chair Topell 
en Grec, Q@&grnwuea onerosy 
que quelques-uns expoſent la ſa- 
gefſe,quelques-uns la ſenſualire, 
quelques-uns VaffeRion, quel- 
ques-uns le defir de la chair,n'eſt 
point ſujer a la Loy de Dieu. Er 
uoy qu'il n'y ait point de con- 
nation pour ceux qui croyent 
& qui ſont baptiſez: rouresfois 
IApotre confefſe que la convoi- 
tile & Vappetit deregle a de fol- 
meme la nature du peche. 
X. Du Franc cArtbitre. 
F A condition de Phomme, 
[ apres la cheuted' Adam,eft 
relle,qu'il ne peut ni ſe con. 
vertir ni ſe preparer ſoy-meme 
par ſes propres forces naturelles, 
& par ſes bonnes azuvres, 4 la 
foy, & 2 Vinvocation de Dieu, 
Ceſt pourquoy nous n'avons 
point le pouvoir de faire de bon- 
nes cxuvres qui foient plaiſantes 
& agreables a Dieu, fans la gra- 
> de Dieu par Chriſt, laquelle 
nous previent, afin que nous puiſ- 
fions avoir une bonne volonrte,8& 
qui opere avec nous quand nous 
ons cerre bonne volonte, 
XI.De la Juſtification de [ homme. 
Ous ſommesrepurez juſtes 
N devant Dieu ſeulement 
= le merite de notreSei- 
gneur & Sauveur Jeſus Chriſt 
par foy, & non point & cauſe de 


, tos propres azuvres,0u Merites ; 


Ceſt pourquoy la dodrine, qui 
pole que nous ſommes juſtifiez 
par foy ſeulement, eſt tres-ſaine 
& tres - pleine de conſolation, 
ſelon qu'il eſt plus amplemear 


explique dans FHomelie de la 


cation, 
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XIL Des bonnes Oeuvres. 


Uoy que les bonnes &&u- 
vres qui font les fruits de 
la foy, & qui tuivent a- 
pres la juſtihcation, ne puiſlent 
ni ter nos pechez, ni endurer la 
ſeverite du jugement de Dieu, fi 
eſt ce quelles ſont plaiſantes, & 
agreables a Dieu en Chriſt, & 
qu'elles procedent neceffaire- 
ment d'une vraye & vive foy ; 
rellement qu'une foy vive ſe 
peut connoitre auſh evidemment 
par elles, qu'un arbre eſt diſcer- 
ne par le fruit, 
XIII. Des @wvres qui precedent 
la Juſtification, 
Es ceuvres faites avant [a 
[ ce de Chriſt, & avant 
Tinſpiration de fon. Eſprit, 
ne ſont point agreables 4 Dieu, 
parce qu'elles ne procedent point 
de la foy en Jeſus Chriſt ; elles ne 
diſpoſent pas I'homme non plus 
a recevoir ſa grace, & elles-ne 
meritent point la grace par con. 
gruite, comme parlent les Scho. 
laſtiques. Tant s'en faut qu'an 
contraire, parce queelles ne ſont 
int faites ſelon la volonte, & ſe - 
= les Commandemens de Dieu, 
nous ne doutons yu qu'elles 
n'ayent la nature du peche, 
XIV. Des auvres de Supereyo. 
gation, 
'On ne peut enſcigner fans 
'8 arrogance & ſans impiers, 
qu'il y a des ceuvres volon. 
tairement & par deflus la Loy 
de Dieu, que Von appelle des 
ceuvres. de Supererogation z car 
par la les hommes declarenr 
qu'ils ne rendent pas 2 Dieu gu- 
tant ſeulement qu'ils ſont tenus 
de luy rendre ; mais qu'ils font 
pour Famour de luy plus qu'il 
n'eſt requis d'eux felon leur de- 
voir. Au lieu que Chriſt dit ex- 
preflement, quand vous _ 
ait 
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fait tout ce qui youseſt comman- 
de, dites, Nous ſommes des ler- 
viteurs inutiles, 
RV. De Chrift ſeu! ſans peche. 
Hriſt en la verite de notre 
nature a Cre fair ſemblable 
a nous en toutes choſes, ex- 
cepte ſeulementle peche; duquel 
il a Er tout A fair exempt, tant 
en ſachair qu'en ſoneſprit. Il eſt 
venu pour erre 'Agneau fans ta- 
che, qui par le ſacrifice de oi. 
meme une fois fait, devoir ter 
les pechez du monde. Et en luy, 
comme dirt S, Jean, il n'y avoit 
point de peche,quant 2 nous tous 
rant que nous ſommes ; au reſte 
quoy que nous ſoyons baptiſez & 
regenerez en Chriſt, h eſt-ce 
que nous pechons tous en plu. 
fieurs choſes, & fi nous difons 
que nous n'avons point de peche, 
nous nous ſeduiſons nous-mEmesg, 
& la verite n'eſt point en nous. 
XVI. Du pecht apres le Bapteme. 
Haque peche morrtel volon- 
/ tairement commis apres le 
Bapteme, n'eſt pas le pe- 
che contrele Saint Eſprit,& n'eſt 
$ irremiſſible ; Ceſt pourquoy 


il ne faut pas nier que ceux qui - 


rombent dans le peche apres le 
Bapreme ſoient capables de re- 


. pentance. Quand nous avons re- 


ceu le Saint Eſprit, nous pou- 
vons dechoir de la grace qui 
nous a ere donnee, & tromber 
dans le peche: & parla grace de 
Dieu nous pouvons nous relever 
& nous amender ; C'eſt pourquoy 
ceux-la doivent etre condamnez, 
ui diſent,qu'ils ne peuvent plus 
pecher tant qu'ils ſont en cette 
vie, pour exclure de la remiſſion 
des pechez, ceux qui ſont veri. 
tablemenr repentans. 
KVIL. De 1a Predeſtination & 
de | El:fn. 
A predeſtination A la vie eſt 
L le propos etemel de Diey. 


par lequel avant la fondation vob! 
du monde, il a conftamment leſet 
arrEte par ſon conſeil Qui nous 
eft cache, de delivrer de la ma. 
lediction & de la damnation, Fr 
ceux qu'il a eleus du genre hu. _ 
main, enChriſt, & de les ame. 
ner par Chriſt au falut eternel, 
comme vaiſſeaux faits 4 hon. 
neur ; c'eſt pourquoy, ceux qui ( 
ont regeu de Dieu un fi excel 

lent benefice, ſont appellez ſe 
lon le propos de Dieu par fon EC. 
prit, qui produit fon efficace lors |. 
qu'il en eft remps z 11s obeifſent 
par grace a la vocation ; Ils ſont ;, 
juſtitez gratuitement ; Ils ſont ;,; 
faits enfans de Dieu par adopti- 
on ; Ils ſont fait ſemblables 4 
I'image de (on Fils Unique Je- | 
ſus Chriſt : Hs cheminent reli. 
gicuſement en bonnes azuvres,& 
enhn, par la miſericorde de 
Dieu, ils arrivent a la beatitude 
erernelle. 

Comme la meditation reli. 
gieuſe de la predeſtination & de | 
norre EleRion en Chriſt eſt plei- 
ne d'une douce, agreable & in- 
exprimable conſolation pour les 
perſonnes pieufes, & pour celles 
qui ſentent en elles-memes I'ope- 
ration de] Eſprit de Chriſt, qui 
mortifie les ceuvres de la chair, 
& leurs membres qui ſont ſurla 
terre, & quiceleve leurs penſces , 
aux choſes ſublimes & celeſtes :' 
rant parce qu'elle 6tablit & quel- 
le confirme puiſſamment la foy 
qu'elles ont au falut exernel.don 
elles doivent avoir la jouiflanc 
par Chriſt, que parce qu'elle les 
embraſe d'un ardent amour en- 
vers Dieu : Ainſi d'avoir contl- 
nuellement devant les yeux 
PArret ce la Predeſtination Di- 
vine, eſt aux perſonnes curicuſes 
& charnelles, qui ſont deſtirutes ©. 
de IE@ur de Chriſt, un tres- 


de VE gliſe 
hngereux precipice, par 0 le 
tion j4ble les pouſſe, ou dais le 
nent {ſeſpoir, ou dans la mitcraile 
Nous qndicion d'une vie mauvaiſe & 
Ma- :ypure, qui n'sſt pas moins 
10M, Hygereut: que le deteſpoir. 
W xl. De Paceuiſition dis ſalurt 


me qgriyn! par le /uul Nom de 
mel, x ſt, 

Ns Fux-la merirent auſſi d'e- 
& ( tenus pour des perton- 
cel. nes execrables, qui ont /a 
s © tmerite de dite que lon fcra 
_— auve par la Loy ou par 'a Sette, 


bnt Von fair profetſion, pour- 
Mt yeu que l'on ait foin d» former 
ont 1 vie chacun (clon la Loy qu'il 
ot {iit, & (clon la lumicre de fa 
Pl iaure ; car VEcriture Sainte ne 
5 © nous propole que le ſeul Nom de 
: Je- ſefus Chriſt, par lequel il faille 
* queles h-mmes ſoient fauvez. 
XIX. De UEgliſe. 
@& T_ *Foliſe viſible de Chriſt 
rude eft une ailemblee de per- 
ſonnes hdeles,on la pure 
"ew parole de Dieu eſt prechee, & out 
© de |; Sacremens ſont legitimement 
ple \niniftrez ſclon 1'o:donnance 
© I" je Chriſt, en toutes les choſes 
rs qui y ſont neceſaircment re- 
lles quis. 
Comme les Fpliſes de Jeru- 
WW lem, d'Alexandrie, & d'Antio- 
As he ont erre: Ainh I'Egliſe de 
uri* Rome a auili erre ; non ſeule- 
EeS | rent en la conduite de la vie, 
= & en la forme dcs ceremonies ; 
uct mais auſli dans les matieres de 
TY afoy. 
pu % XR, De [ Antorite de UE: lije. 


ue 'tg'ile a pouvoir de faire 
_ d:s reglemens, & d'era- 

blir des ceremonies; Elle 
” 2auſh autorite dans les contro- 
"verſes de la foy ; Fr routefois il 
teſt pas en la puiſſance de VE. 
gliſe d'ordonner | aucune choſe 
qu ſoit contraire a la parole de 


reli. 
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Dieu ecrire ; Elle ne peut pas 
non p!us expliquer tellemment un 
paſſage de PFcriture qu'il foir 
repugnant 2 un autre patſage. 
D'ou vicnt qu'encore que] Fghte 
loit le remoin & la garde delE- 
criture Sainte, ft eft-ce que come 
we e<ll- ne doit rin ordonner 
qui y ſoit contraire, elle ne duit 
pas autlt nun plus rien impoſer 
utre I'Fcriture, pour etre crew 
neceflaire a falur. 
XXL. De PAuterit: des Conciles 
G neraux. 


Es Conciles gencraux 18 
'Þ peuvent erre afſemblez 
ſans Pordre & ſans la vn- 
lonte des Princes; & quand ifs 
ſont aflemblez, puiſque ce ne 
ſont que des compagies d'homs 
mes qui ne font pas tous goite 
verncz par Eſprit & par la Va- 
role de Dieu, ils peuvent erre:* ; 
& 11s ont quelquetoiserre,meme 
dans les chofes qui apparricnnens 
a Dicu, C'eſt pourquoy les chn. 
les quiils ordonnent comme ne- 
ccflaires au falut, n'ont ni for-e, 
ni autorite, ft ce n'eſt que Von 
puitle faire voir qu'elles font pri- 
les de PEcriture Sainte. 
XXIT. Du Purgatorre. 
A dodarine de Rome tou» 
chanr le Purgatoire, les 
Pardons, la Vencration & 
FAdo:ation,tant des Images que 
des Reliques, & femblublemenr 
I invocation des Saints, eſt une 
chole tolle, vainement invenree, 
& qui n'eſt fondee fur aucune 
Avuoritede FFcriture, mais pl't- 
tor eft contryire 2 la Parole de 
Dieu. 
XXII. Des fonttrons du Miniſi.ve 
dans Ezlife, 
L n'eſt parmis 2. aucun d'uftire 
per Office d+ precher publi- 
quement, & d'adminifter les 
Sacremens dans Veglite,julques 4 
P Ce 


— 
, 
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ce qu'il ſoit legitimement appel- 
le, & qu'il ait fa million pour 
cet effet, Et nous devons juger 
que ceux-la ſont legirimemenr 
appellez & cnvoyez, qui ſont 
eleus & appcllez 4 cette ccuvre 
par les perſonnes qui ont <&rc 
publiquement autoriſez en V'E- 
eliſe, pour appeller, & pour en- 
voyer des Miniſtrcs en la vigne 
du Scigneur, 
X&IV. Qu"! fant wſer en | Fgliſe 
A'un langage entendu du ptuple, 
'Eſt une choſe entierement 
( repugnante 2 la Parole de 
Dicu & A uſage delVE- 
gliſe Primitive, de faire des Pri- 
eres publiques en VFgliſe, ou 
d'adminiſtrer les Sacremens en 
une langue non entendue du 
pevple. 
XNV, Dcs Sacremens, 
Ks Sacremens que Chriſt a 
| inſtituez, ne ſonr pas ſcu- 
lement des Symboles & 
des marqucs de la profeſhon des 
Chietiens, mais ce ſcnr pliitor 
des temoignages certains & aſ- 
ſeurez, & des fgnes ethcaces de 
Ja grace & de la borne volonte 
de Dicu cnvers nous, par leſquels 
il opere invifiblement au de- 
dans de nous, & par leſquels il 
ne vivihe pas ſeulemenr, mats 
auili fortifie & confirme la foy 
que nous avons cn Iny, 

Il y a deux Sacremens, que 
Jefus Chriſt n9tre Scigneur a in- 
ſtituez , dans VEvangile, afſavoir 
le Bapteme, & la Ceue du Sci- 

Ces cing Sacrcmens, comme 
on les nomme communemecnr, 
aſſavoir, la Conhrmation, la Pe+ 
nircnce, les Ordres, ie Mariage, 
& PExtreme-Onition, ne dol- 
vent pas etre tenus pour Sacre- 
men<de I'Evangile, les uns etans 
nes dure imitation corrompue 
gs &Aporres, les autres Etans des 


conditions deſapprouvees dans 
les Ecritures ; mais n'ayans pas 
pourtant la nature de Sacremcng, 
comme ont le Baprteme & la Ce. 
ne du Seigneur, puis qu'ils n'ont 
aucun figne vitible ni ceremonie 
que Dieu ait ordonnee, 

Chriſt n'a point inſtirue les 
Sacremens pour etre regardez, 
& pour repaitre les yeux, ou 
pour etre portez dega & deli, 
mais afin que nous y participions 
legitimement. Er ce n'eſt qu'en 
ceux qui les regoivent digne» 
ment, qu'ils ont cfhcace & une 
operation faluraire. Mais quant 
a ceux qui les regotvent uidi- 
gnement, ils atrirent ſur eux- 
memes leur condamnarion, colt; 
me dit S, Paul. 

XXVI. Que Vindignite des Mini- 
ſtres nempeche point l'efficace 
du Sacrement., 

bl qu*en l'Fgliſe viſible 

les mechans ſont toljours 
melez avec les bons, & 

que quelquefois les mechans y 

ayent la principale autorite en 

la predication de la Parole,& en 

Padminiftration des Sacremens : 

Neantmoins, puiſque ce n'eſt 

point en leur propre nom qu'ils 

y vanquent, mais en celuy de 


Chriſt, par ſon autorire, & en + 


vertu de ſa commiſſon;nous pou- 
vons uſer de leur miniſtere, tant 
pour ce qui eſt de Toute de la 
Parole de Dieu, que pour ce qui 
eſt de la participation aux Sacre- 
mens. Er leur mechancete n'4- 
neantit point Veffer de Vinſtitu- 
tion de Chriſt, & ne diminue 
point la grace des dons de Dieu 
en ceux qui regoivent avec foy 
& d'une maniere convenable 
les Sacremens qui lcur ſont ad- 
miniftrez, leſquels ſont efficaces, 
a cauſe de Vinſtiturion & de la 
promelle de Chriſt, quoy quiils 

p {oient 


kent adminiſtrez par des m&- 
chans. 
Nezntmoins il eft de la diſci- 
pliae de I'Egliſe de prendre con- 
noiflance des Miniftres vicicux, 
& qu'ils ſoient accuſez par les 
perſonnes qui ont connoifſance 
de leurs crimes, & qu'crans trou- 
ves coupables, ils foient entin 
depolez par unc juſte jugement. 


XXVII. Du Bapteme. 

E Bapreme n'eſt pas feule- 
ment un ſigne d'une ccrtai- 
ne profeſſion & une marque 

de diff-rence, par on les Chre- 
tiens (ont diſtinguez de ceux qui 
ne ſont point baptiſez; mais c'eſt 
auſh un tigne de regeneration ou 
naiſſunce nouvelle, par lequel 
comme par un inſtrument, ceux 
qui regoivent convenablement le 
Bapteme, font entrez en I'Egliſe: 
les promeſſes de la remiſſion des 
pechez, & de ndtre adoption 
pour <tre enfans de Dieu par le 
Saint Eſprit ſont vifiblement ſi- 
gnces & ſcellees : la foy eſt con- 
hrmee, & la grace augmentee 
par I'invocation du Nom de 
Dieu. Le Bapteme des petit en- 
fans doit abſolument etre rere- 
nu dans I'Fgliſe,comme tres-con- 


- formea lVinſtru@ion du Chriſt. 


XXVIIL. De la Cene du Seigncur. 
ACenedu Seigneur n'eſt pas 
ſeulement un hene de chari- 
re, que les Chretiens doivent 

avoir entr'eux les uns pour les 

autres z mais c'eſt pliitor un Sa. 
crement de notre redemption 
par la mort de Chriſt. Tellement 
qu'2 ceux qui la regoivent con- 
venablement, dignement & avec 

Ys le pain que nous rompons 

et une participation au Saint 

Corps de Chriſt : & la Coupe de 

bencdiQion tout de mime, cft 
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une participation au ſang de 
Chriſt. 

La Tranſubſtantiation , on 
changement en la ſubſtance du 
pain, & du vin cn la Cene du 
Seigneur, ne ſgauroit ctre prous 
vee par I'Ecriture Sainte ; mais 
elle eſt contraire aux paroles ex- 
prefles de PEcriture; elle renver- 
ſe la nature d'un Sacrement, & 
elle a donns occaſion a pluſieurs 
ſuperſticions. 

Le Co:ps de Chrift eft don- 
ns, pris & mange en la Cene, 
ſeulemeur d'une maniere celcſte, 
& ſpiricuclle. Er le moycn par 
lIcqu.11e Corps de Chriſt eſt re- 
ceu & mange en la Cene,Ceſt la 
toy. 

Ce n'eſt point par VOrdon- 
nance de Chriſt, que la Cene du 
Seigneur eſt gardee, porree en 
proceſſion, elevee ou adorte, 


RXIR. Queles michans ne man 
gent point le Corps de Chrift en 
recevant la Cene du Seignewur. 

Es mechans, & cevx qui 
ſone deſtiruez d'une by 

vive, quoy qu'ils preffenc 
charnellement & groſherement 
de lcurs dents le Sacrement du 
corps & du Sang de Chciſt, com- 
me dirt S. Auguſtin ; fi eſt ce 
qu'ils ne ſont en aucune fagon 
participans de Chriſt ; mais plt- 
rot ils mangent & ils boivent le 
ſigne du Sacrement dune fa 
grande choſe, 


XXX. Des deux Eſpeces. 

A coupe du Scigneur de 

doit point tre rcfuſce aux 
perſonnes laiques ; car 

par Vinſticurion & par le com- 
mandement de Chriſt, les deux 
partics du Sacrement du Set. 
eneur doivent ere adminiſtrees 


a tous Chretiens egalement. 
P 2 XXXI.D 
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EXXI, De unique O'/ation de 
Ciriſt faite © la Croix, 
| Rt de Chriſt une 

fois faite «ft Ila redim- 
ption, la propitiation, & 
la fatisfaftion partaite pour tous 
tes pechez de tout le monde, 
zant pour le peche Origine! que 
Four les pechez Actuels;Et il ny 
a point d'autre fatisfaftion pour 
te pecheque celle-la ſeule. C'eſt 
po:rguol les ſacrifices de la Mcf- 
&, a:1quch Von difoit commune- 
ment que le Prezre oftroit Chrift 
pour les vivans & pour les morts, 
pour leur obtenir la remiſtion de 
la peine & de la coulpe, etoicnt 
des fables blaſphematoires & des 
ſeduQRions dargereuſes. 
XRXIIL Du Mariage des Pretres. 
TW L n'eſt point enjoint par la 
Loy de Dicu,ni aux Eveques? 
Nl aux Pretres, ni aux Dia- 
eres,de faire vacu de celibat, & 
de S&abftenir du mariage : Ceſt 
pourquoy il leur eſt permis 4 
rous, auth bien qu'a tous autres 
Chretiens de ſe marier a leur dif. 
cretion,ſelon qu'ils jugeront eux- 
memes qu'il «ſt plus expedient 
pour la picte. 
XXXUIL. Que les perſonnes Ex- 
communies dotvent etre fuyes, 
A perſonne, qui par la 
| denoncaation publique de 
VEgliſe eſt legirimement 
retranchee du corps de PEegliſe, 
$ eſt excommuniee, doir Etre 
renue par toute la multitude des 
kdeles pour un Payen & pour un 
Peapger, juſques a ce qu'clle ſoir 
publ;quement reconcilee par pe- 
nirence, & receue en PeEgpliſe 
par un juge qui en ait Pautorire. 
KRXlV. Des Traditions de {E. 
gliſe, 
L n'eſt point necefſaire que 
les traditions & les ceremo- 
» nies ſoigm cn tous licux les 
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memes,ou to't 2 fait ſemblables ; 
carelles ont &t6 diverſes entour 
temps ; & celles peuvent &re 
changees felon la diverſite des 
pays, des temps, & des maurs 
des hommes, pourvcu que rien 
ne ſoit ordonne contre la parole 
de Dicu. Qrniconque par fon 
propre jugement volontairement 
& de gayere de ceeur viole pubs 
liquement les traditions & cere. 
monies de I'Fpliſe, qui ne ſont 
point contraircs a la parole de 
Dicu, & qui font &ablies & ap» 
prouvees par autorire publique, 
doit Erre rcepris publiquement 
(ahn que les autres craignznt de 
faire le ſemblable ) comme une 
perſonne qui viole Pordre pub. 
lic de I'Egliſe, qui chque Vau- 
thorite du Magiſtrart, 6c qui ble{ 
ſe les conſciences des freres in. 
firmes. 

Toute Fpliſe particuliere ou 
Nationale a authorire d'erablir, 
de changer & d'abolir les Cere- 
monies ou Ulſages de I Fgliſe, 
qui n'ont Ere erablies que par 
Fauthorite des hommes ; pour- 
veu que toutes choſes ſe fafſent 
a Edihcation, 


XXXV, Des Homilies, 
E ſecond livre des Home- 
lies, dont nous avons a- 
jotire les titres apres cet 
Article, conticnt une JoIrine 
picuſe & ſalutaire, & qui eſt 
neceflaire pour ces temps, com- 
me fait le premicr livre des Ho- 
melies, qui fur public au tenaps 
d'Edovard Sixicme. C'eſt pour- 
quoy nous trouvons 2 propos 
qu'elles ſoyent leues dans les E- 
eliſes par les Miniftres ſoigneu- 
ſement & diſtin&ement, #fin 
qu'elles puiflent erre enrendues 

1u peuple, 


Le 
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ons. 


Ia Communion. 


eq n9S <ceurs, nous t'en ſuppli- 
ONS. 


"Alors ſmivra wne de c:3 deux 
Celleftes pour le Rey, le Pre. 
tre ſe tenant debout comme 
auparauant, & diſant. 


Prions DIE U. 


leu Touat-puiſſant , dont 
D le regne eſt erernel, & 
dont !a puiſſance ct 
intnie, ſois propice 2 route ton 
Egliſe: & diſpol® rellement le 
cazur de nStre ROY, que ſga- 
chant de qui il tvir Þ Mini- 
tre il cherche ſur routes 
choſes ron honneur & ra gloire. 
Fay nous auſh la grace 2 nous 
tous, qui ſommes ſes ſujers, 
ue conliderant hicn ſon Iegi- 
time Gouvernement , nous ie 
rendions honncur, ſervice & 0- 
berſſance en toute humilire, & 
en route fidclite, en toy & pour 
amour de toy, fſclon ra Sainte 
Parole, & felon I© commande. 
ment que tu nous en as fait, par 
Jeſus Chriſt notre Seigneur, qui 
en unite du Saint Eſprit vit & 
regne avec toy Dicu eternclie. 
ment. «Amen. 


Os. 


Te Erernel & Tout-puil- 
ſant, puis que tu nous 
cnicignes par ta Sainte 


Parole, que les crurs des Ros 
ſont en ta main, & que tu les 
enclines felon le bon plaihr de 
ta ſageſle Divine ; Nous te fup- 
plions bien humblement de con. 
duire & d'adrefler tcllement le 
cur de notre Roy G UIL- 
LAUME, quen routes es 
penlſecs, cn toures ſes paroles, 
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& en toutes ſes ations, il 
cherche roitjours ron honneur 
& ragloire; & qu'il Serudie 
a mainrenir en profperice, cn 
paix & en piete, le pcuple dont 
tu Juy as commis la char 
Exauce nous, 6 Pere de miſeri- 
corde, pour Tamcur de Jeſus 
Chriſt ton Fils noe Seigneur. 
Amen, 

Alors ſora dite la Cillelte du 
Jour. Et immediatement apres 
la Coll ie, le Pretrelira Epi. 
tre, diſant, L'rpitre {ou la 
portion de IEcriture qui ſe 
doit lice pour I'Fricre) et au 
Chap. dc--- Commengint au 
Veriut----Et qiiand 11 aura 4s 
cheve de lire Epitre, of diva, 
Icy finit F'F yitre. Alors il lire 
"Evangile ( tout le peupl: [a 
tenant debout) dilſant,Le Saint 
Evangile eſt ecrit au Chap. 
de---Commengant au verſt--- 
Et apres la leiiure de "Evan 
ile, ſera chantee ou recitte la 
Confeſſion ſutuante, ' le peuple 
ſe tenant encore debeut com- 
me auparauant. 

E croy -en un ſeul Dieu le Pe. 
re Tour-puiflant , Createur 
du ciel.& de la cerre, & de 

toutes les choſes vifibles 8ggpvi- 

fibles. Er.en un feul Seign«ur Je- 
ſus Chrift Fils Unique de Dieu, 
engendre du Pere devant tous 
les fiecles, Dieu de Dieu, Lumi- 
ere de Lumiere, viay Dieu de 
vray Diev, cngendre & non pas 
fair , &tant de Ila meme ſub. 
ſtance avec le Pere, & par le- 
quel routes choſes ont ere taites? 
qui pour Vamour de nous, & 
pour nocre ſalut, eſt deſcend 

du cicl, X ayant pris chair de 
la Vierge Marie par Voperation 
du Saint Eſprit, a &e fait home 
me: a «te auſh crucine pour 
nous ſous Ponce Pilare : . @ 
ſoufferr, 


ME oh AInOLE Cre. 
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fouffert, & a ere enſeveli : & 
eſt refluſcice 1. rroiheme jour 
ſctbn les Ecriturcs : eſt monte 
aux cicux, & eſt aſſis 4 la dex- 
tre du Pere: & il viendra dere- 
chef avec gloi-e, pou: juger les 
vivans & les morts ; & ſon rc- 
ene w21ras point de fin, Je cro 
au Saint Eiprir, qui eſt le Set- 
gneur & T Aurcur de la vie; qui 
procede du kere & du Fils, & 
qui avec le cre & le Fils, eft 
adors & glorihe, qui aufſ1 a par- 
I© par les Prophetes. Fr je cro 
une Saint Fgliſe Catholique g 
Apoſtolique. Je confefle un Bap. 
temeen remiſſion des pechez; Er 
Fattens la refurre&ion des morts, 
& laviedu hfiecle a venir. Amen, 


rAloyi le Miniftre declavera au 
wple les jours de Fite ou de 
Gee qui deivent ttre obſer- 
v2 la (eqmaine ſuivante, Et 
aloy: auffi, fi ſoccafion le ve- 
quiert , ſera donne avertiſſe- 
ment d: la Sainte Cene ; alors 
ſe publieront les annonces des 
gromeſſes de mariare ; & ſe li- 
ront les brevctscitations & ex. 
communications, Et rien ne ſe. 
ra declart ni public en Ez life 
pendant le ſervice Divin, que 
par le Miniſtre ; & rien ne ſe- 
ra publite parle Miniſtre, que 
ce qui eft ports pay les Regles 
de ce livre, ou qui ſera enjornt 
de la part du Roy, ou par [Or 
dinaire du licw. 

Pais ſutvra le Sermon, ow une 
des Homelies qui ſont deja pu- 
blikcs, ou qui le ſeront cy-a- 
pris avec authorite, 


- Lalors ie Pritre retournera a la 


table du S$cignexr, & commen.. 
ecra POffertoire, diſant une 
ou pluſicurs des Sentences [ut- 
wvantcs, ſclon gu'il luy ſembleya 
to plus 4 projet, ; 


La Communion. 


Ainfi rcluiſe votre lumiere de- 
vant Ics hommes, afin qu'ils 
voyent vos bonnes auvres, & 
qu'ils glorittent votre Pere qui 
eſt aux cieux. S. Matth. «, 16, 

Ne vous amaſſez point des 
threſors en la terre, ou la tigne 
& la roville garent rout, & 
ou les larrons percent & dero. 
bent : mais amaflez vous des 
threſors au ciel, ot larigne & la 
rouille ne gatent rien, & ont 

les larrons ne percent ni ne de+ 
robenr. S. Matth,6.19, 20, 

Toures les choſes auſh que vous 
voulez que les hornmes vous fa- 
cent, faites-les leur auſh ſembla. 
blement : car c'eſt la la Loy & 
les Propheres. $. Matth. 7. 12. 

Chacun qui me dir, Seigneur, 
Seigneur, n'entrera point au ro- 
yaume des cicux : mais celuy 
qui fait Ia volonte de mon Pere 
qui cK aux cieux, S, Matth, 7; 
2I, 

Zachte ſe preſemtant 12,dit au 
Seigneur, Voicy , Scigneur , je 
donne la moirie de mes biens aux 
pauvres ; & fi Jay circonvenu 
quelqu'un de quelque choſe, 
J«n rends le quadruple. S. Lec 
19.8. 

Qui eft-ce qui va jamais- 4 1a 
guerre 4 ſa folde ? qui plante la 
vigne, & qui n'en mange point 
du fruit ? qui pait le troupeau, 
& qui ne mange point du lait 
du troupeau ? 1 Cor, 8. 7; 

Si nous vous avons ſem les 
choſes ſpirituelles, eſt.ce fi grand 
cas que nous recueillions les v6- 
tres charnelles ? 1 Coy. 9. I1, 

Ne icavez-vous op que ccur 
qui vaquent aux choſes ſacrees, 
mangent de ce qui cſtſacre ? & 
que ceux qui fervent 4 Vautel, 
participent a Vautel? De mE- 
me auſſi le Seigneur a ordon- 
nt, que ceux qui annoncent 
WE ESE TEvane 
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La Communion. 


[tyangi'e, vivent de VEvangile, 
1 Cor. 9.13, 14- 

i ſeme chichement, rec- 
meillerai auſſi chichement : & 
ai ſeme liberalementr, recueil!i- 
7a auſh liberalement. Que cha- 
cun en face ſelon qu'il a propoſe 
en ſon cazur, non point & re- 
eret, Ou par contrainte : car 
Dies aime celuy qui donne 
gaycment. 2 Cor. 9. 6,7. 

- Que celuy qui cſt enſcigne en 
la Parole , face participant de 
ous ſes biens celuy qui Venſci- 
me. Ne vous abulez point, 
dieu ne peut E&re mocque: car 
que Thomme aura ſeme il le 
roitlonncra. Gal. 6. 6, 7. 

Pendant que nous avors- le 
temps, faiſons bien a tous. Mais 
rrincipalement aux domeſtiques 
lela foy. Gal. 6. 10, 

La piets, avec un contente- 
nent d'eſprir, «ſt un grand gain, 
ar nous n'avons rien apporte 
1 monde, auſh eſt-il evident 
que nous n'en pouvons rien em- 
wreer. 1 Tim. 6. 6, 7. 

Denonce 4 ceux qui ſont ri- 
thes en ce monde, qu'ils ſoient 
fciles 2 diftribuer, communi. 
atifs, ſe faiſant un threſor d'un 
bon fndement pour Vavenir, a- 
fn qu'ils apprehendent la vie 
eternclle., 3% Tims. 6, 17, 19, 
I9. 

Dieu n'eſt point injuſte pour 
mettre en oubli votre acuvre, & 
le travail de charite, que vous 
wez montre envers fon Nom, 
entant que vous avez ſubvenu 
xx Saints, & que vous y lubve. 
nez. Heb. 6. 10 

Ne mettez point en oubli [a 
benefcence, & la communica- 
tion: car Dieu prend plaifir 2 de 
tels ſacrifices, Heb 13. 16, 

Qui aura des biens de ce mon. 
de, & vc:ra fon frere avoir nee 
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ceſlite, & Juy fermera ſes en» 
trailles, commenr demeure la 
charire de Dieu en luy ? 1 Jean 
2. 17. 

Fay aumone detes biens : ne 
detourne point ta face du pRu- 
vre, & la face du Scigneur ne 
ſera point detournte de toy. To- 
bie 4. 7. : 

Sclon que tu auras des biens 
en abondance, fai-en aumone ; 
Si res biens ſont perits, ne crains 
point de faire aumone du pey 
=_ tu as, Car tu mets en thre- 

or un bon dep0r pour la necef 
fite. V.S, 9,10, 

Celuy qui a pitie du cherif; 
prere aPErernel, & il luy rendra 
fon bien-fait. Prov. 19.17: 

Bier-heureux eſt celuy qui ſe 

orte ſagement enversle chetif*: 
'Erernel le delivrera au jour de 
la calanute, P/, 41,1, 


Pendant qu'on lit ces Sentences, 
les Diacres, l:s Curateurs de 
FEgliſe, ow d'autres perſonnes 
propres a qui in en a donne 
la charge, reccuront les aumg= 
nes pour les pauures & les ans 
tr.s charitet du peuple dans- 
wn bafſin convenable, dont la: 
Paroiſſe doit faire proviſion. 
pour cet effet, & les appoyte« 
ront avec reſpeft au Miniſtre, 
qui les preſent. ra & let poſerg 
hamblement ſur la Table, 

Er quand Ven fera la Sainte 
Cence, alors le Miniftye mettra: 
ſur la Table autant de Pain 
& de Vin qu'il jugera qu'il en 
pourra etre beſoin, Cela fait, 
le Niniftre dirs, 


# - — 


Prjons 
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Prions Dieu pewr toute I Egliſc 
Chrectenne militante ics bas 
a la terre. 


Teu Eternel & Tout-puiſ- 
fant, qui par ton S. A- 
porre nous as Enſcig!.c 


de faire des r.quetes, des lup- 
plications, & dcs ations de gra- 
Ces pour tous les hommes ; nous 
te fupplions bien-humblem nt 

| qu'il te pli'e [* ac- 


- Ceci ſera Cc. pter nos Aumones 


emis lcrys @ nos ellations &} 
qu'il n'y recevoir nos prie- 
aura foint res que nous pre- 
daumone, fentons a ra Dl- 


vine Majeſte, te 

tant d'inſpirer continuellement 
al'fglicc Univerlclle TEſprir de 
verite, d'union & de concorde ; 
& de faire que tous Ceux qui 
font profeilion de ton Saint 
Nom, conlentcnrt a la verite de 
ra parole, & vivent C11 concor- 
de & -cn charite fraternclle. 
Nous te ſupplions auſl de fau- 
wer & de defendre tous les Rois, 
rous Ics Frinces, & tous les Sci. 
preurs Chreticns ; & fingulie- 
xemcnt le Roy GUILLAUME ; 
afin que fous-eux nous puithons 
mencr une vie paikble &X tran- 
quille en toure piere & en toute 
honnezere, Fay la grace 4 rous 
ceux de ſon Conſeil, & & tous 
autres qui fort conftiruez cn 
authorite ſous eux, qu'ils admi- 
niſtrent Ia juſtice cn toute ron- 


deur, & en toute equire, afin- 


gue les pechez & les vices ſoyent 
punis, & que la vraye religion, 
ha picre & la vertu foycnt.en- 
tretenues & avancees, Fpan tes 
Praces, 0 Pere Celeſte, fur tous 
les Eveques, & ſur tous les Mi- 
riſtres, afhn qu'il manifeftent la 
verite & I'fecace de ta Sainte 
Parole, tant par leur vie que 


Ia Communion. 


par leur Dodrine, & qu'ils ad. 
miniſtrent convenablement res 
ſaints Sacremens. Epan tes pj as 
ces fur tout ton peuple, & par» 
ticulicremcont ſur Vaflemb'ee ici 
preſente, atin quiils ecovtent, & 
qu'ils recoivent ta Sainte Parole 
cn toute humilice de cazur, & 
en toute reverence convenable, 
tc {-ri-ans cn faintete & en j1- 
ſtice rous les jours de leur vie. 
Aufſi, Seigneur, nous te prions 
bien-humblement qu'il re plaiſe 
par ta bonte, conſoler & ſecourir 
tous ceux qui en cette vie pal. 
{agere ſont dans le trouble, | ho 
VafAiion , dans la neceſſite, 
dans la maladic, ou dans qu-l- 
que autre adverfite que ce foit, 
Er nous benifſons auſh ton 
ſaint Nom pour tous tes ſervi- 
teurs qui ſont decedes en ta foy 
& en ta crainte, te ſuppliant de 
nous faire la grace d'imiter & 
bien leurs exemples, que nous 
puiſhons avoir part avec Ccux 
cn ton Royaume Celeſte. Ac» 
corde nous ceci, © Pere, pour 
Vamour de Jeſus Chriſt ndtre 
ſeul Mcdiareur & Avocat, As 
men, 


Quand le Miniftre avertit de 1s 
Celebyatzon de la Same Cine 
(ce qu'rl fera t:yjours le Dis 
manolis os quelewe jour de 
Fere qui precede immediate- 
mnt) a la fin du Sermon 0s 
de  Homalte, 1] lira UExhort« 
Hon furvante, 


D Hers & bien-aimez,jeme 
propole, Dieu aidant--- 
prochain d'admiriſtrer 4 
tous ceux qui auront les diiſp0- 
frions de piete & de devorion 
requites, le Sacrement tres-plein 
dc .contolation, du Corps & du 

Sang 
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de VEglife Anghicane. 


. Les Noms des Homulies, 

1. Du droit uſage de I'Fgliſe. 

1 Contre le peril de Vid: Iurie. 

ttt. De 12 Reparation d 's Fglifes, 
& du foin qu'il faur avoir de 
les tenir propres. 

IV. D.s bonnes a&cuvics ; premi- 
trement du Jane, 

V, Contre la Gourmandilſe & 
contre | Yvragnerie. 

VI. Contre la ſuperfluit: des Ha- 
bits. 

YI. De la Priece. 

V111. Du licu & du temps de la 
Pricre, 

IX. Que les Prieres Publiques ſe 
doivent faire, & que les Sa- 
cremens doivent erre Admini- 
ſtrez en une langue enzendue. 

8, De l'eſtime & dy reſpe& 
qu'on doit avoir pour la Pa- 
role de Dieu, 

XI. DeVAunone. 

XII. De la Naiffance de Chriſt. 

XIII. De la Pathon de Chriſt. 

XIV. De la Reſurreion de 
Chriſt. 

XV. De la Maniere de participer 
dignement au Sacrement du 
Corps & du Sang de Chrift. 

XVI. Des Dons du Saint Fiprir. 

RVII. Pour les jours des Roga- 
rions- 

XVIH. DeVFftar de Mariage. 

XIX.- D2 la Repentance. 

XX. Contrela Parefle. 

XX1. Contre la Rebellion, 


RXXVI. De la Confecration des 
Eveques & des Pretyes. 

E livre de la Conſecration 
des Archeveques & des 
Eveques, & de TOrdi. 

nation des Pretres & des Diacres, 
blie au temps d'Fdouard Si xi- 
me, & confirme an mEme temps 
par VAuthorite du Parlement, 
contient toutes les choſes qui 
tont neceffaires a certe Conſecra- 
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tion & 4 certe Ordination : Fr il 
n'y a dans ce livre Ia rien qui 
ſoir ni ſuperſtirieux ni impie. 
C'eſt-pourquoy tous ceux qui 
ont ere conlacrez, & qui ont re- 
ceu I Ordination felon te Regle- 
ment & les Cercmonies de ce 
livre-l:3, depuis Fannie deuxi- 
&me du dit Roy Edcuird juſques 
a ccrre houre, ou qui ſeront con- 
ſacrez, & qui rec:vront Tordina- 
tion ſelon le dir reg\ement, & 
les dit: s ceremonics, Nous decla- 
rons qu'i's ſont tous confacrez, 
& tous ordinez droitement, le- 
gitizement, & ſelon Vordre, 


XXXVIILD# Magiſtrat Politique, 
E Roy a la Souveraine 
' 2uthorire dars ſon Roy- 
aume d Angleterre 
dans ſes autres Eſtats ; & c'eſt A 
luy qu'appartiznt le Souverain 
Gouvernement de tous les Eſtats 
de ce Royaume, ſoit Ecclefia- 
Ktiques, ſoit Seculiers en toutes 
ſortes de cauſes; & il n'eſt ni 
ne doit ere ſujet A aucune jus 
riſdiction errangere. "3 
Quand nous attribuons 4 1a 
Majefte Royale la Souveraine 
authorite, de quoy nous appre- 
nons qu'il y a de certaines per- 
ſonnes mediſantesqui s'offenſent, 
nous ne donnons pas nosPrinces 
Vadminiftration ni de la Parole 
de Dieu, ni des Sacremens, ſelon 
que tes. Injon&tions -publices de- 
puis peu per Flizabeth norre 
Reine, le temoignent tres-ex- 
preſſement ; Mais nous leur don- 
nons ſeulement la prerogative 
que nous Voyons -_ Dieu luy- 
meme a to!yours donnee a tous 
les Princes pieux dans les Sain- 
res Ecritures, affavoir de gon» 
verner tous les Fſtats, & routes 
les conditions de perſormes,done 
Dicu {cur # commis la cha 
[8 
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34? Articles de Ia Confeſſion de Foy, &« 


ſoir Fcclefiaſtiques, ſoit Laiques, 

de reprimer avec l'epte poli- 
tique les perſonnes deſoberſfan- 
xes & opiniaſtres, & les malfai- 
reurs, 

L'Eveque de Rowe n'a point 
de Juriſdition en ce Royaume 
d' Angleterre. 

Les Loix du Royaume peuvent 
punir de mort les Chretiens , 
pour de prieves & odieuſes of- 
fenſes 

Il eſt permis aux Chretiens de 
porter les Armes, & de ſervir 
en la guerre par le commande- 
ment du Magiſtrar. 

KXXVIII., Que les biens des Chre- 

tens ne (ont point communs, 
Es Chreciens ne poſſedent 
point leurs richefles & 
leurs biens en commun 24 


T'egard du droir & titre quiils y 
ont, celon que certains Anabap. 
tiſtes ofent le maintenir fauſſe. 
ment. Neantmoins chacun ef 
oblige de faire liberalement ay. 
mbne aux pauvres des choſes 
qu'il poſſede, ſelon ſon pouvoir, 
XXXIX, Que les Sermens waing 
& temereires ſont defendus, 


Omme nous confeffons 
( que les ſermens vains & 

remeraires ſont defen. 
dus par Sair:t Jacques ſon Apd. 
tre, nous eſtimons auſh que la 
Religion Chretienne ne defend 
point de jurer, lors que le Ma- 
piſtrat le requiert en une cauſe 
de foy, & de charite ; pourveu 
que ccla ſe faſſe, ſclon que le 
Prophete Tenſcigne, en juſtice, 
en jugement, & en verite, 


— 


Le CANON du Synode de la Province de 
CANTORBURY, tenu 4 Londres, 1603. 


Explication du ligitime uſage de Ia Croix au Baptime, 


Ous ſommes bien fachez 
ue les ſoins vrayement 
ignes d'un grand Roy 

qu'il pliic 2 S, M. de prendre en 

la Conference de Hamprton- 

Court, touchant pluſieurs points 

debatus, & entre autres tou- 

chant celui-ci de la croix au 

Bapteme, n'ont pas eu. un meil- 

leur ſucces aVegard de plufieurs 

perſonnes ; puts qu'il Sen trou- 
ve encore qui en conteſtent Vu- 
ſage en ce Sacrement, & qui ont 
tant de peine 2 I'y admettre. 

Donc pour plus grand *claircifle. 

ment du veritabie uſage de cer- 

re ceremonie, & pour orer tous 
tes ſcrupules, qui pourroient in- 

uierer les conſcienccs des per- 
ones vrayement picuſes, en 
tubyant les traces de ndcre tres- 


digne Roy ; parce qu'il ſuit en 
«cla les Regles de I'Ecriture & 
la Pratique de VEgliſe Primi- 
tive: nous wg 2 tous les 
vrays membres de I'Fglife An- 
plicane les inſtructions & les obe 
{ervarions ſuivantes. 
Premierement, il faut remar- 
quer, qu*encore que les Juifs & 
les Payens ſe _— rant 
ds Apotres que du reſte des 
Chretiens de ce qu'ils prechoyent 
une perſonne, qui avoir fout- 
fert la morte de la croix, & 
qu'ils croyoient en ce Crucihe ; 
Si eſt-ce que les Apotres & le 
reſte des Chreriens furent fi e- 
loignez de ſe reburer de la pro- 
f:lion de leur Foy, pour Pigno- 
minie de la croix, qu'ils y trou- 
voyent maticre de joye & en 


triom- 
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rriomphoyent. Er meme le Saint 
Eſprit a tellement honore le nom 
de la Croix par la bouche des 
Apotres, que ſus ce nom, il a 
compris non {culement Chriſt 
crucihe, mais auſh la force,Vet- 
fer, & les werites de {a Mort & 
Paſſion, avec touces les conſola- 
tions, les fruics, & les promefles, 
que nous en recevons ou que 
nous en attendons. 
Secondemcnt, I'honneur & la 
| dignite du nom de la Croix ac- 
; quit de l'eſtime.& du reſpeR au 
{ figne de la Croix, des le temps 
' meme des ApdStres, au moins ne 
yoyons-nous rien qui nous em- 
ptche de le croire aini. Car les 
Chrfcier's incontinent apres uſe- 
rent de ce Signe en toures leurs 
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; aRtions,temoignans par 1a 0uver- 


temcnt,augrand etonnem. nt cs 
Juifs,qu'ils n'avoyent point hon- 
te de reconnutcre pour leur Sct- 
gneur & Sauveur, celuy qui a- 
voir (ouffert pour eux la mort de 
la Croix. Er ils n'ufoient pas (eu- 
lement de ce tigne avec une Cc- 
ſpece de gloire, quand ils ren» 
controy ent les Juifs ; mais ils en 
fignoyent leurs enfans lors qu'ils 
eroyent baptilez, les dedians par 
cette ue au ſervice de ce- 
luy, dont le Nom de la Croix re. 
preſentoir les benefices, qui leur 
etoyent communiquez au Bap- 
teme Er cert uſage ta Signe de la 
Croix au Bapteme avoit le con- 
ſentement & Yapprobation una- 
nime tant des Grecs que des La- 
tins dans I'Egliſe Primitive. Au- 
quel tempss'ils'cn fuſt rencontr, 
= ſe fuſſent oppoſez a cer uſage, 
ileft indubitable qu'on les auroir 
cenſurez comme ennemis du 
Nom de laCroix, & par conſe. 
quent des merites de Chriſt , 
parce qu'ils en auroyent ainſi 
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& general uſage de de la 
Croix ſe prouve evidemment 
par pluſieurs temoignages des 
Anciens Peres, 

En troifieme lieu, il faut con- 
feſler, que par ſucces de remps, 
Von abuſa grandement du figne 
de la Croix dans I'Fgliſe Romai- 
ne, fur cout depuis que la cor- 
ruption d» Papiſme fc fur empa- 
re. de cette Fgliſe, ; Mais I'abus 
d'une choſe n'en doit pas abolir 
le legirime uſage. *r PEgliſe An- 
glicane a ete {1 eloignee du def- 
{cin de (e ſeparer des *gliſes d'- 
talie,de France,d'Eſpagne,d' Alc- 
magne, ou daucune autre-teile 
Feliſe, & deles rejetter en t0u- 
tes les choſes qu'elles pratiquo- 
| rap & oblervoyent.que comme 

on Apologie remoigne, ellc re- 

tient a/ec reſpect les Ceremo» 
nics qui ne nuiſent point 2 Eg» 
life Fa Dieu, & qui n'offenſenr 
point 1:s perſonnes raiſonnables ; 
& elle ne $'c ſeparee de ces EFge 
lifes Ia qu'en de certaines choles 
pa:ticulieres, en quoy elles $'e. 
toyent ſeparces,& d'clles-memes 
a les conſidere au temps de leur 
premicre integrite,& des Fgliſes 
Apoſtoliques, par qui clles cnt 
&te fondees, C'cit 1; deſſus qu'en> 
tre quelques autres Ceremonies 
fort anciennes le figne de Ia 
Croix au Bapteme fut retenu en 
cette Fgliſe, tant par Vavis & la 
pratique de ces Reverends Peres 
& de ces grands Theologiens, 
qui vivoyent au temps du Roy 
EDOUARD Sixieme, quelques- 

uns deſquels fouffricent le Mar- 
tyre avec conſtance pour la pro. 

eſhion de ha- verite ; que par ce- 
luy des autres qui furent exilex 
au remps de la Reine MARIE, 
& qui apres leur retour au come 
mencement du regne de la feii 
Reine notre Redoutable Sou» 
veraine, 


veraine, le pratiquerent continu- 
ellemenr, & «cn «ntreprirent la 
defenſe Cette refolution & certe 
pratique de notre Felife fat ap- 
prouver par la cenſure d: la Li- 
rurgie, qui ſur fair au remps du 
Roy ©-DOUARD Sixieme. elle 
Fa encore ere depuis par I'Har- 
monie d''s Conftthons ; parce 
queen «ff-r Fuſage du Signe de 
la Croix ici parmi nous a tob 
purs ete accompagrne des pre- 
cautions & des exceptions, qui 
en pareil cas peuvriit tre requi- 
fes $& neceffaires contre toute 
fuperſtirron & route errcur de 
Papiſme. 

Premierement PFg'iſe Angli- 
cane, depuis Vabolition du Pa- 
piſme, & ro/1jours ten, & tient 
& enſeigne en-ore, que I'ufage 
du Signe de la Croix au Bapreme 
ne fait nultement partie de I ef- 
fence de ce Sarrement, Car 


gym le Miniſtre cn plongeart. 


enfant dans I'tau, ou en luy 
verſant Veau fur le vifage (ſclon 
que cela ſe fait auſh) a prononce 
ces paroles, Je re Baptize au 
Nom du Pere & du Fils & du 
Saint Eſprit, 'Frifant eſt pleine- 
ment & perfaitement baptlze. 
Tellemert que le Signe de la 
Croix, qu-nd on le fait enſuite, 
n'ajotite ricn a la vertu ou a la 
jon du Bapreme, & ne di- 
minue rien de fon cfficace ni de 
fa ſubſtance, lors qu'il eft omis. 
Secondemecnt, 1] eſt evident 
dans la Liturgie, que I'Enfant 
baprize eſt receu en I'Fgliſe de 
Chriſt comme un de ſes vrays 
membres cn vertu di: Bapteme 
avant que d'&re figne du figne 
de la Croix, & non - aucune 
vertu qui ſoit attribuee 2a ce 
figne, Tellement que ga ere feu- 
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lement en memoire de la Croix, 
qui eſt tres-preci- ule 2 tous ceux, 
qui croyent veritablement en Je. 
tus Chriſt, & pour les autres cons 
fiderations ſutalleg: es que VE. 
pliſe d'Anglcterre en a encore 
rctenu le ligne au Bapteme ; ſui. 
vant en cela les Fgliſes Primi- 
tives & Apoſtoliques,& cſtimant 
qy"e C'eſt une ceremonie exteri- 
eure, qui ct legitime, & une 
enſcigne honorable, par laquel'e 
on d. dic les enfans qui font bap- 
£:2ez au ſervice de celuy qui eſt 
mort pour eux en la Croix,fclon 

u'il ſe peutvoir par les paroles, 
; Von te ſert en cette occaſt- 
on, ſuivant qu'elles ſe trouvent 
dans la Liturgie, 

Enfin, Futage du figne de Ia 
Croix auBapreme ctanr ainh net- 
roye de toute ſuperſtition & de | 
toure erreur Papiſtique, & erant | 
ramene 2 {a premiere inſtitution 
dans FFgliſe Anglicane ſuivant |+ 
les veritables regles de la do- 
Aarine des choſes indifferentes 
qui ſont conformes 4 la Parole de | 
Dieu & au ſentiment de tous les | 
anciens Peres ; Nous tenens qu'il 
eſt du devoir de toute'perlonne 
privee,& des Miniftres auſſi bien 
que des a"tres, de Vobſerver a- 
vec reſpe& enla maniere,& aux 
egards qu'il a ſemble bon a I Aus 
thorirs Publique de Vordonner, , 
conſiderans que les choſes d'clle- 
r.Emes indiff: rentes charvgent cn 
quelque fagon de nature, lors 

u'elles ſont ou commandees ou 
defendues par le Magiſtrat legi- 
time;% qu'elles ne peuvent = 


nierre omiſes,ſclon qu'1] ſemble- 
ra bon 4 chacun, contre la Loy 
qui en ſt faite,Jors qu'elle's ſont 
commande:s,ni tre multipliecs, 
lors qu'elles ſont defendugs, 


